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PRÉFACE 


Alors que, dans la littérature médicale akkadienne, je commençais à 
étudier les textes de Pronostics, M. Ch. Virolleaud me signala la pré¬ 
sence dans les collections du Louvre de cinq tablettes de ce genre, encore 
inédites. Avec cette complaisance que ne trouvent jamais en défaut tous 
ceux qui s'adressent à lui, il me communiqua aussitôt les copies qu'il en 
avait faites, quelques années auparavant. Elles me furent maintes fois 
indispensables, car, entre temps, plusieurs des originaux s'étaient fâcheu¬ 
sement détériorés. 

L'appoint de ces sources nouvelles me permit d'étudier et de classer 
avec plus de rigueur les fragments de Pronostics déjà connus par ailleurs. 
En 1946, je publiai dans la Revue d’Assyriologie (XL, 27-45) un essai 
préliminaire dans lequel je tentais de reconstituer la série à laquelle appar¬ 
tenaient tous ces textes. 

Cette publication, à la vérité, avait un autre but. Je souhaitais qu'elle 
attirât l'attention des assyriologues sur ce chapitre de la médecine akka¬ 
dienne, et suscitât la publication des inédits que pouvait encore détenir tel 
ou tel autre Musée. 

Mon attente ne fut pas déçue. Plusieurs de mes collègues étrangers, non 
contents de m'indiquer l'existence, ici et là, de nombreuses tablettes sem¬ 
blables, m'en adressèrent spontanément des reproductions photographiques 
ou leurs propres copies. Ma documentation sur le sujet s'en trouva d'em¬ 
blée considérablement enrichie, et permettait désormais d'envisager une 
étude d'ensemble sur lies Pronostics akkadiens. 

Qu’il me soit permis de dire ici toute la reconnaissance que je dois 
à M. Ch. Virolleaud, de l'Institut, aux Professeurs S. Smith et C. J. 
Gadd, de Londres, F. W. Geers et Th. Jacobsen, de Chicago, A. Goetze, 
de New-Haven, A. Falkenstein, de Heidelberg, et W. Andrae, de 
Berlin. C'est grâce à leur généreuse obligeance que ce 'travail a pu voir 
le jour. 

Ce m'est également un agréable devoir de remercier MM. C. J. Gadd, 
J. A. Wilson, W. Andrae, et J. Nougayrol qui, au nom du British 
Muséum, de l'Institut Oriental de Chicago, du Musée de Berlin et du 
Musée du Louvre, voulurent bien m'accorder officiellement l'autorisation 
de publier et d'utiliser les documents inédits provenant de leur Départe¬ 
ment. 
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culierment sensible, et dont je tiens à , ‘‘T' 1 ,e suis tout Pard- 

Publications et son Président. ' M . « Commission des 
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INTRODUCTION 


Dans la masse considérable des textes médicaux akkadiens, les tablettes 
j„ diagnostics et (le pronostics présentent pour nous un interet tout 
nart icu Hcr. La médecine en effet, outre ses applications pratiques est 
aussi et dès ses débuts, une science d’observation et de déduction. C est 
à cet*aspect essentiel de l’art de guérir que sont consacrés ces textes, qui 
excluent volontairement toute donnée thérapeutique. Ils mettent en lu¬ 
mière telles qu’elles se dégageaient (les tâtonnements expérimentaux, les 
notions fondamentales sur lesquelles reposait la médecine théorique des 
anciens Babyloniens. Ces notions, nous le verrons, correspondent déjà aux 
quatre grandes divisions qu’observent encore les manuels de la medecme 
moderne : symptomatologie, étiologie, diagnostic et pronostic. 

A la vérité, diverses autres disciplines n’étaient pas sans, chercher 
à concurrencer la médecine sur certains de ces domaines. Il n’est guere 
de recueil d ’omina qui ne présente, groupées ou éparses, des observations 
ou des prédictions concernant malades et maladies. En hepatoscopie no¬ 
tamment, tout un chapitre du traité canonique leur, était «serve. Mais 
ces sciences rivales s’intéressaient surtout à la duree et a 1 issue de a 
maladie. Exceptée la magie, lorsqu’elle supposait a des troubles patho¬ 
logiques une origine surnaturelle, elles ne s’aventuraient pas a ana yser 
les symptômes ni à rechercher la cause du mal. La médecine seule envi¬ 
sageait le problème dans son ensemble. Non contents de le traiter en 
fonction de la thérapeutique, les médecins babyloniens lui consacreren 
une étude particulière, s’attachant à classer et à codifier toutes les o - 
servations relatives aux causes et aux conséquences de symptômes isoles 
ou de maladies identifiées. C’est pourquoi, à partir du moins d une certaine 
époque, toutes les tablettes traitant de ces questions s’inscrivent dans le 
cadre d’un ouvrage unique qui constitue un véritable Traite akkadien de 

Diagnostics et Pronostics médicaux. , 

Comme toutes les oeuvres cunéiformes de quelque etendue, ce Traite 
nous est parvenu sous la forme d’un véritable puzzle. Pour quelques 
chapitres intacts, ce ne sont que fragments souvent infimes, dont la mise 
en ordre, avant même tout essai d’interprétation, pose au déchiffreur de 
multiples problèmes. 

Heureusement, les duplicats y sont nombreux, multipliant raccords et 
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pomts de repère. Plusieurs bibliothèques, royales ou religieuses pos 
sedaient un exemplaire de l’ouvrage, et tantôt l’un tantôt l’autre apporte 
sa contribution à la reconstitution de l’ensemble. Nous disposons ainsi 
de matériaux provenant de Ninive ou d’Assur, de Babylone ou de Bor- 
sippa, d Uruk, de Nippur, et meme du pays hittite 
Diverses par leur provenance, ces tablettes le sont aussi par leur date 
Les plus nombreuses furent rédigées sur l’ordre d’Assurbânipal (668- 
7 ), mais plusieurs sont anterieures, et d’autres postérieures. Si nous nous 
en tenons aux données chronologiquement certaines, la copie «canonique” 

r m r e au temps du roi de Babyi ° ne M ^duka P aHddm 

(.721-710) ), et la plus recente est très précisément datée de la nème 
annee dArtaxerxès (453) 2 ). 

Mais cette diversité d’origine et d’époque n’implique nullement une 
p ra ite de tradition, et rien ne nous interdit de jouer librement de ces 
ragments heterogenes. Qu’ils proviennent en effet d’Assyrie ou de Ba- 
bylome, qu ils soient du VIIP, du VIP, 0 u du V° siècle avant notre 
ere ces exemplaires, ainsi que le montrent les duplicats, ne présentaient 
re eux que d insignifiantes variantes orthographiques. Ils sont les 

tradition 113 ^ m ° mS tOUJ '° UrS fidèks ’ d ’ Une Seule et même 

On eût aimé pouvoir préciser le début de cette tradition. Non point 
sans doute la date des premières tablettes isolées, mais celle du moins 
de leur compilation. Les seuls éléments d’appréciation que l’on peut in¬ 
voquer sont trois textes non canoniques, l’un d’Assur, l’autre cassite, 
e ernier d origine hittite 3 ). Malheureusement, aucun d’eux n’est daté’ 
et Ion ne saurait a priori exclure l’hypothèse que, loin d’être antérieurs 
a la compilation, ils ne soient, tous trois, des extraits de l’oeuvre déjà 
existante. Ce n’est que par analogie avec d’autres recueils techniques 
que Ion peut admettre, comme vraisemblable, que la composition de 
ouvrage remonte peut-etre à l’époque hammurabienne, plus probable- 
ment au milieu ou a la fin de l’ère cassi'te^). 


dAS£L iS, <B)! “ (C > <*' ““ « daté du rt s „, 

2) Tablettes a (B), 35 

JE? "7 as. ■a l ïïsa?œ t». 
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Tel qu’il nous est parvenu, et une fois classés tablettes et fragments 
identifiables, ce Traité demeure encore mutilé. Après des parties homo¬ 
gènes, on tombe dans des lacunes plus ou moins importantes, et des 
séries entières de tablettes ont été sans doute réduites en poussière, ou 
attendent encore que la pioche du fouilleur les ramène à la lumière. Il 
n’en reste pas moins que ce que nous possédons nous permet de nous 
faire une idée assez exacte de l’ensemble et constitue une documentation 
de premier ordre, non seulement pour l’étude de la médecine assyro- 
babylonienne, mais encore pour l’histoire des sciences dans l’Antiquité. 

L’ouvrage comprenait originellement 40 chapitres. Une tablette, heu¬ 
reusement préservée, porte en effet, à la suite de ce numéro, la men¬ 
tion „fin (du traité)”. Sa composition présente, en outre, une particu¬ 
larité curieuse. Alors que les compilations courantes utilisent une numé¬ 
rotation continue de leur première à leur dernière tablette, le Traité, 
tout en gardant une unité d’ensemble, se subdivise en cinq sous-séries, 
ayant leur numérotation propre et leur titre particulier. Il en résulte 
que chacune de ses tablettes porte deux numéros, l’un correspondant au 
classement général, l’autre se référant à la sous-série dont elle fait partie. 
Ainsi, le colophon de BM 92690 donne la double indication: ,Quatrième 
tablette de (la sous-série) Si la (future) mère , alors qu'elle est enceinte, 
le haut de son front est jaune; quarantième tablette de (la série) Lorsque 
l'exorciste se rend à la maison d'un malade ". 

En ce qui concerne les titres employés, ils sont conformes aux habitudes 
des scribes babyloniens, qui désignaient leurs ouvrages au moyen de 
leurs premiers mots ou de leur première ligne. Mais il arrivait parfois 
qu’un recueil portât un titre plus général 5 ). Il semble que certains copis¬ 
tes de notre traité aient recouru accessoirement à ce procédé. On trouve 
en effet, dans divers colophons, les deux expressions sa-gig ,,muscles 
malades” et sikin lipti „aspect de l’atteinte maligne”, pour désigner respec¬ 
tivement deux parties essentielles de l’ouvrage, la deuxième 6 ) et la 
troisième. Il est curieux de constater que cette opposition répond assez 
fidèlement à celle qu’adoptera Galien, lorsqu’il classera les médicaments 
xavà T onovç, „selon les lieux” (c’est-à-dire selon les organes malades) et 
xaràTévY) c’est-à-dire selon la nature de la maladie, quel que soit l’organe 
affecté. 


5) Par exemple, les deux recueils magiques Surpû ^brûlements” et Maqlû cré¬ 
mations”. 

6 ) Par delà le préambule qu'il recouvre également. 
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Les quarante tablettes du c 

P RE , rifiRF Pa , aite Se re P ar hssent ainsi : 

première Partie (sous-série A) • tnhU» 

ciste se rend h ir, . ■ ,/ ' Molettes i et 2 TP r « • r 

Deuxième Partir ( ■ ais ? n dun malade ~ (Muscle ’ l ’ e *or- 

,,„ P ,, ' U * IB {sous-serie B) ■ tablent r malades). 

t ro fr .-** ' 3 a I4 - Titre: ^ * 

L U ;W Me Vj ^blettes 15 à 24. Titre’ Ai A , 

QUATRIEME PARTIE (.SOUS- iïT D V f M ^ 

C,.£'S a - ” 25 1 ^ 

(fi***J mèr,, kr^XS, L Titre : Si '« 

Si ,, nn > I e haut de son front est jaune. 

k deJ ' nière un appen^œnïcrra^t ^ S ° rte de P^ambule et 
ne peut manquer d’être frappé “ f e “ T" * 3UX —sons, on 
qm se dégagé de ce tableau. Nous y so^ 0 de com P osl tion et d équilibré 
es scribes babyloniens ne nous ont uuè™^ ^ Utant plus sensibles que 

6 ^ re ’ dU m ° inS de la logique et de l’hannonTe. 4 Sin0n 

La Première Partie ,, P „„ 

rr*"” ■» SSÆrf ***? m «■***. 

e-e n est pas, a proprement parler médical °p "T lui " meme ’ E n fait, 
tes a des textes d 'amina elle donné 6 ‘ F ° rmee d ’ ex Laits emprun- 

*• ^ -Lti rT * “**. ünterpréta- 

~: r r:: 

J"™' Aprt'UUbUeTlh,L"'arr nC ' q ”’ aV “ 

01 personnellement prendre le médecin .. ( S “ reS P r0 P%bctiques que 
tablettes qui co „p osent ^ '“‘“I »» cours des do „ 2 e 

Part.es du corps, en énumérant le “'A “ les <#»*«*, 

Peut présenter 8) : ymptomes que chacune d’entre elles 

Troisième Tablette • u ■ 

Quatrième Tablette- leT* 16 12 ^ la tête (96?) 

Cinquième Tabl E t te 'les l e r P t eS ( " 0) ; (15) 

J,' 1 ™ fl ' Ls muscles voiLsT?)"? 1 ’ 37 Ia Gotique (4 ?) • 
les paupières ( 2 J ^ ’ 63 artenoles (8); le bord dé 


7 ) Lecture incertaine car *1 
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Sixième Tablette: lie nez (43); les narines (6 ?) ; les lèvres (26); 
les dents (18). 

Septième Tablette: la langue (25); la bouche (22); le palais (6); 

rélocution (25) et les plaintes du malade (6) ; [.]. 

Huitième Tablette: l’oreille (22 ?) ; [.]. 

Neuvième Tablette: le visage (71). 

Dixième Tablette: le cou et 'la nuque (19) ; le „sceau” de la nuque 

(4); le larynx (2); la gorge (13); le gosier (26); [.]; les 

bras (10 ?) ; [.]; la clavicule (2); les avant-bras (3); les 

coudes (1). 

Onzième Tablette : les paumes (4) ; les mains (52) ; les ^muscles" 
des mains (27 ?) ; les doigts (28). 

Douzième Tablette: la poitrine (7); les seins (10); [.] ; les 

reins (37) ; le haut du dos (2) ; la colonne vertébrale (11) ; les hypo- 

condres (14); le périnée? (12); le kurru ? (6); [.]. 

Treizième Tablette: l’épigastre (39); le ventre (41); les entrailles 

(38?) ; [.] ; le bas-ventre (4); replétion et constipation (6); 

les intestins (10? [...]). 

Quatorzième Tablette : le haut de la cuisse (30) ; les fesses (29) ; 

; l’anus (14 ?) ; les fèces? (7) ; le pénis (14) ; l’urine (15) ; 
les testicules (16); 'les cuisses (50 ?) ; la ribitu ? (12); les genoux 

(2); les sirqâ (2); [.]; les pieds (37?); les orteils (4); 

d’autres parties du pied (8), dont les chevilles (2). 

De l’état, de la couleur, de la température ou de l’agitation de ces 
différentes parties du corps sont tirés des pronostics dont la gravité 
s’échelonne entre ces deux extrêmes : la guérison ou la mort. Les obser¬ 
vations se présentent soit isolées (,,Si son nez est froid: il mourra”), 
soit comme premier élément d’un syndrome („Si la nuque du malade se 
tourne sans cesse vers la droite , si ses mains et ses pieds sont crispés(?), 
si ses yeux sont fermés et révulsés, si la bave lui coule de la bouche: 
c'est (une crise de) haut mal ”). Dans le premier cas, les symptômes 
sont énumérés à la manière des traités modernes d’homœopathie, dans 
lesquels le symptôme seul importe, la maladie n’offrant qu’un intérêt 
secondaire. Le médecin babylonien le considère alors comme un simple 
élément (favorable ou défavorable) de l’examen d’ensemble, et ne lui 
attribue qu’une valeur, en quelque sorte, conditionnelle. Isolé, il donne 
rarement matière à diagnostic, bien qu’il soit parfois un indice suffisant 
pour déceler la cause du mal. 

Pour les parties doubles du corps, on envisage successivement la 
droite, la gauche, puis les deux ensemble, distinction qu’il n’est pas rare 
de trouver également appliquée à un organe unique, dont on examine, 
souvent arbitrairement, le côté droit et le côté gauche. 

Cette deuxième partie de l’ouvrage est une des plus cohérente et des 
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plus étoffée que nous possédions. Toutes les tablettes nous en sont plus 
ou moins bien connues, malgré les cassures qui en ont emporté certains 
passages. 

De la Troisième Partie, au contraire, qui devait comporter io tablet¬ 
tes (numérotées de 15 à 24), ne nous sont parvenus que les tro’s-quarts 
de la quinzième, la dix-septième, une partie de la dix-huitième, les toutes 
dernières lignes de la dix-neuvième, moins du tiers de la vingt-e't-unième 
la vingt-troisième et le début, fort mutilé, de la vingt-quatrième. 

, Les chapltres _ T U1 constituent cette série, moins homogène que la pré¬ 
cédente,. sont rédigés suivant un principe, ou plutôt des principes tout 
a fait differents de celui que nous avons reconnu jusqu’ici. Les pronos¬ 
tics n’y sont plus groupés d’après l’organe qui a été l’objet principal de 
1 observation. Us sont tirés, tout d’abord (isème tablette), de ce qui se 
passe le. premier jour de la maladie, les jours suivants jusqu’au sixième, 
le premier, mois et le second mois, plusieurs jours de suite, et quand le 
malade vieillit. Us se réfèrent ensuite (i7ème tablette) aux particularités 
que l’on constate au début ou dans la phase initiale de la maladie, au 
cours de la maladie ou lorsqu’elle est terminée. On y prête une attention 
toute particulière aux améliorations ou aggravations qui peuvent se pro¬ 
duire pendant le.jour ou la nuit, au crépuscule ou à l’aurore, ou à d’autres 
moments de la journée. 

Autant qu’il est permis d’en juger par les fragments qui subsistent, 
les tablettes suivantes énuméraient des observations relatives à l’aspect 
du corps du malade (i8ème), à l’état de ses muscles ( ?, 2oème), à ses 
nausées, vomissements, flux indéterminés, appétences (2ième), et à ses 
envies ( ?, 22ème). 

Avec la 2 3 ème tablette, le Traité prend un tour nouveau, nettement 
allopathique, en ce sens que les maladies y sont considérées sous leur 
aspect d entité morbide, et étudiées comme telles. Si nous laissons de 
côté son revers, trop mutilé, le verso de la tablette décrit les différentes 
symptomatologies que peuvent avoir les troubles dûs à l’envoûtement, le 
mal d’amour( ?), les affections vénériennes, dans leur sens le plus large, 
et les maladies auxquelles président Mâmît, Marduk, Sulpaèa, les spec¬ 
tres, et Istar. Y sont jointes diverses manifestations de l’aliénation mentale. 

No.us ne citerons ici que pour mémoire la dernière tablette de la série, 
la 24eme, dont on ne peut retenir que la mention, parmi quelques lignes 
mutilées, de la fièvre due à la sécheresse. 

De tout le Traité, la Quatrième Partie est manifestement celle qui 
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a le plus souffert des injures du temps. Elle comprenait, elle aussi, 
10 chapitres (25 à 34), dont seul nous reste, en excellent état il est 
vrai, le second. Son contenu est assez divers. Les premiers paragraphes, 
du même type que certains textes de la sous-série précédente, dépeignent 
les formes multiplies que prennent, outre l'atteinte maligne appelée misittu, 
les maladies dont sont tenus pour responsables les démons sulak, gallû } dû, 
ou etemmu. Vient ensuite un développement assez inattendu, du fait non 
seulement qu'il mentionne la transformation de maladies en d'autres mala¬ 
dies sous une influence maligne déterminée, rnais encore qu'il indique 
la thérapeutique qu'il faut envisager pour chaque cas. Ces digressions 9 ), 
contraires à l'esprit même du Traité, sont d'autant plus insolites que les 
moyens prescrits relèvent uniquement de la science magique. Autre thème 
enfin, sur lequel se clôt la tablette : les hallucinations que peut avoir 
un malade. Le pronostic diffère suivant la nature de ce qu'il croit aper¬ 
cevoir devant lui. 

La Cinquième et Dernière Partie du Traité était vraisemblable¬ 
ment consacrée tout entière aux femmes et aux nourrissons. Sur les 
6 tablettes (35 à 40) qui la composaient, trois seulement nous sont par¬ 
venues, les deux premières et la dernière. 

L'auteur de la 3Sème tablette s’intéresse uniquement aux femmes en¬ 
ceintes, non pas tant pour diagnostiquer tel ou tel trouble de la grossesse 
que pour relever les indices qui lui permettent de prédire le sexe de l’en¬ 
fant qu'elles portent. La plupart des pronostics se bornent en effet à 
affirmer que la femme est enceinte d'un garçon ou d'une fille, si ce n'est 
de jumeaux. Plus rares sont les indications du type : l'enfant naîtra vivant 
ou, au contraire, mourra; se développe normalement ou anormalement; 
parviendra à terme ou sera prématurément expulsé; sera débile ou jouira 
d'une bonne santé. On y rencontre cependant, de temps à autre, quelques 
prédictions concernant la mère elle-même, prédictions qui se rapportent 
soit aux conditions de l'accouchement, soit aux sentiments que ses en¬ 
fants lui manifesteront plus tard. 

Les observations sur lesquelles se fondent ces pronostics, dont il faut 
bien avouer qu'ils sont plus divinatoires que vraiment médicaux, font 
principalement état de la couleur et des taches que présentent le front, 
la bouche et le nez de la future mère, de l'aspect de ses seins, du mamelon 
et de l'aréole, de son visage et de son ventre. Nausées et crachements de 
sang sont parfois aussi pris en considération. 


9) On trouve encore de brèves indications thérapeutiques dans XVIII, rev. 7-8; 
XL, 39, 42-43. 
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La tablette suivante ( 3 6ème) est beaucoup plus courte, et en partie 
cassée. Elle fait directement suite à la précédente, étant donné que ses 
premières lignes se rapportent également aux femmes enceintes. Mais 
les circonstances envisagées sont très particulières .Elles se réfèrent à 
■une maladie survenant au cours de la grossesse, pour laquelle les pro¬ 
nostics sont uniquement tirés de la prolongation, plus ou moins tardive 
des rapports sexuels qu’un homme consent à avoir avec cette femme! 
Par la suite, les observations deviennent plus générales, bien que la plu¬ 
part d entre elles invoquent encore des causes d’ordre sexuel, suscitées 
par des attouchements démoniaques ou divins. 

La sene, et le Traité lui-même, se terminent par une belle et longue 
tablette, consacrée aux nourrissons et aux enfants en bas âge. Des ma¬ 
ladies infantiles elle retient surtout celles que l’on peut imputer aux troubles 
de 1 allaitement et de la dentition. Elle fait également une large place 
aux affections intestinales, aux poussées de fièvre, aux convulsions, aux 
vomissements, aux frayeurs subites, aux cris et aux larmes de l’enfant. 
Les causes naturelles et surnaturelles y sont tour à tour invoquées, depuis 
a simple percee des dents, jusqu’à la possession démoniaque, en passant 
par le mauvais oeil et les philtres des sorcières. 

Pour aussi complète que'nous ayons tenté de la faire, la reconstitution 
de 1 ouvrage ne va malheureusement pas sans déchets. Des fragments 
subsistent, encore isolés, qu’aucun point de repère ne nous a permis de 
rattacher a telle ou telle partie du Traité. De nouvelles trouvailles four¬ 
niront peut-etre un jour les enchaînements qui nous manquent. Parmi 
ces textes inclassables, dont il nous paraît superflu de donner ici l’analyse, 
-un cependant, long de 73 lignes, mérite une mention particulière. C’est 
une tablette dont toutes les lignes conservées commencent par les mots 
! KiMiN-ma „Si ditto et que ...” 10 ). L’expression qui se cache sous 
ce sigle de la répétition se trouvait certainement écrite en clair au com¬ 
mencement du texte. Malheureusement le début, ainsi que la fin, en ont 
ete emportés par une cassure. Ce qui fait l’intérêt de ce document ce 
n’est pas seulement qu’il énumère, après cette formule initiale, des pro¬ 
nostics tirés de l’observation de toutes les principales parties du corps, 
depuis la tete jusqu’aux pieds, mais aussi que ces observations (symp¬ 
tômes, diagnostics et pronostics) sont directement et textuellement em¬ 
pruntées aux douze tablettes de la deuxième partie du Traité n). S’agit-il 

/ T nH n « fr Utr . e fragment du même type, mais de moindre étendue, LKU 78 

{Inclassables, B). Il n’appartient pas à la même tablette. 

11) faut toutefois remarquer que l'ordre suivant lequel y sont énumérés les 
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d'une compilation abrégée de cette sous-série, faisant en quelque sorte 
office de table des matières? On ne saurait l'affirmer en l'absence du 
colophon, lui aussi disparu. Un autre détail peut également retenir l'at¬ 
tention. Il semble que chaque ligne de ce texte se terminait par un pro¬ 
nostic de mort 1:2 ). On pourrait par suite se demander si le désir de 
condenser en une seule tablette les symptômes mortels les plus spéci¬ 
fiques pour chaque partie du corps n'a pas présidé à la rédaction de 
ce document, dont on voit mal la place qu'il pouvait occuper dans le 
plan général de l'ouvrage. 


Si les données fournies par ce Traité, notamment en ce qui concerne 
la symptomatologie, ne sauraient être pleinement utilisées que dans une 
étude d'ensemble qui ferait également appel à toutes les autres catégories 
de textes médicaux, il n'en est pas moins intéressant de mettre dès main¬ 
tenant en lumière ce qu'il peut nous apprendre sur les causes des maladies, 
les diagnostics et les pronostics, tels que les concevait le médecin baby¬ 
lonien 13 ). 

Causes et circonstances de la maladie. L'auteur du Traité dis¬ 
tingue, déjà, semble-t-il, les affections provoquées par de simples agents 
physiques, et les maladies imputables à une intervention surnaturelle 
(divine, démoniaque ou magique). Dans les deux cas, cette action maligne 
peut s'exercer de façon plus ou moins insidieuse ou plus ou moins brutale. 
Les Akkadiens exprimaient ces nuances par l'emploi de l'un ou l'autre 
des termes suivants : 

qât ... 14 ) : ,;main” de (tel ou tel dieu, de tel ou tel démon). 

hattu sa ... : „sceptre (bâton)” de (tel ou tel dieu). 

mahâsu: „frapper, meurtrir” 15 ); substantif: mihsu „coup”. 

sabâtu : saisir, empoigner, posséder” ; subst. : sibittu : „prise”. 

masâdu: presser violemment, contusionner” 16 ); subst.: misittu con¬ 
tusion (maligne)”. 

lapâtu: „toucher, frapper”; subst.: liptu ,,touche”. 

parties et organes du corps présente quelques divergences avec celui qu’observe la 
deuxième sous-série. 

1 2) 'Notons cependant que ce n’est pas le cas pour LKU 78. 

13) Etant bien entendu qu’il ne s’agit ici que d’un exposé purement descriptif. 

14) Dans qâtu survit la valeur étymologique de Iqh (Dhorme, RA, XXXVIII, 89). 

15) Désigne d'ordinaire un coup violent, porté avec ou sans instrument conton¬ 
dant, mais souvent mortel. 

16) Exprime parfois ailleurs une sorte de massage très appuyé, et en dérive le 
mot tnultu „peigne”. 
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kasâdu: ..atteindre, s'emparer de, survenir”; subst.: kisiftu , .atteinte” 
On rencontre plus rarement les verbes rakâsu ..lier”, notamment en 
parlant d’un démon agrippé à sa victime, kamru „jeter son dévolu sur 
quefqii un , ainsi t|uc le font les sorcières ou certaines créatures démo¬ 
niaques. Nous ne citerons que pour mémoire d’autres termes, dépouillés 
de toute valeur expressive, tels que imarras, issala ’ „(l e malade) souffre 
de ou encore hkin-su „{telle maladie) est sur lui”, 

il n est pas rare que les textes médicaux akkadiens attribuent à cer¬ 
taines maladies des causes purement naturelles. Nous en relevons quel¬ 
ques unes dans le Traité, soit physiques; le froid t T ), la sécheresse is), 
la poussière 10 ), te vent 2Ü ), les miasmes de la puanteur 21) ; so it physio¬ 
logiques: percée des dents ou paresse alimentaire chez un enfant 22 ), 
rapports sexuels 22 ), malformation congénitale (..rupture” interne) 24 ) • 
soit même psychologiques: l’amour les troubles mentaux; etc. Lors¬ 
que le compilateur tient à spécifier qu’une maladie est d’origine naturelle 
ou qu un symptôme n'est qu’apparemment pathologique, il note mih.m 

là tsu „il n’y a pas de coup” 26) ( ,</ wtïiffM „pas de contusion (ma¬ 
ligne)’’ 2T). 

f Bien l )kls nombreuses cependant sont les affections qui, apparemment, 
s’accompagnent d’une intervention ou d’une influence surnaturelle. 

La formule la plus communément employée dans ce cas est „mmn” de 
tel ou tel dieu, de tel ou tel démon. Voici la liste des ,.mains” que l'on 
peut relever dans le Traité, classées par ordre de fréquence: 

1) Divinités: main” d’Istar (72); de Samas (35); de Sin (33); des 
Gémeaux (23); de Gula (23); de son dieu (22); du dieu (15); 

C J 4) ; du dieu de sa ville (10); de Nergal (8 ?) ; de Ninurta 
(7) ; de Sulpaea (6); de Dilba’t (6) ; de Marduk (6) ; de Damu (4) ; 
du dieu de son pcrc (4) ; d’Enlil {3) ; de Mah (3) ; de Ningizzida (3) ; 
_ je Ning estinanna (3); de Sibi (3); d’Uras (3); de Baba (2); d'Ea 

17) silïti/fibit htni, xxni, rev. 20, 22. 

r8) bwùf ffti XV. 40'; rev, 18; XXI, 1; sêta hamit, XIV, 11 40; XV 45 v 

xvî - rev ' 6: Æ ' H * êti xvn - 9; LAL ^) f êti > xv - «v. 16; upii 
SOU, XVII, ioz; fétu itsamris-su, XVII, 74, 75; c f. aussi (?) XXVI 34 

19) XL, a, 3j 4. 

20) xxm; 49-50. 

21) bu’sânu, XL, 96-101. 

2 2) Cf. tablette XL, passim. 

JÜ Murus nâki, XIII, 13, lS ; XIV, 11 34; XXIII, n, I3 , I5; itH sinnisti ina 
matait kastd, III, 9I , 92-95; XVIII, 21-23; ma maiali iksud-su (?'), XIV 11 38 

24) XL, i 3 , 14. 

25) XVIII,9; XXIII, 6, 9. 

.A VT ’ 26 o 28 ; XI1, 111 6 ’ IS ’ IV ’ 13 • XIIr > 11 42 ; XIV, 3, 34, iv 23; XV, 

45 , 40, rev. 18. ' 

27) XVII, 30, 31. 
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(2) ; de sa déesse (2) ; d'Ishara (2); de Ningirsu (2) ; de Papsukkal 
(2)1 do GAL (2); et, citée seulement une fois, cTAnu; de Bê) ; 
cle Dapmu: d'EseSkigal: de ta déesse de sa ville: de Lugatgim; de 
Lugalbanda; de Meslarfltâèa; de Nusku; de Ra'ibii(?); do TIR-AN- 
N A ; de sar mûti( ?). 

2) Démons 1 du spccLre (47) ; de Kttbü (20) ; de la Lamastu (18) ; 

de Sulak (4) ; de l'alu malfaisant (3) ; de l’Ardat-iilï (3}; de l'Àhhâîîu 
{2); du Mulal-rèS-lemutti {1) ; de Bernrn (i)- 

A la main des démons s'ajoutent encore : la tt main” de la terre (c'est-à- 
dire du monde infernal), la jnain” du sanctuaire, matérialisant les effets 
funestes d'un sacrilège, la des hommes, enfin, qui évoque tous 

les méfaits possibles de la sorcellerie. 

On pourrait être tenté de rechercher dans quelle mesure ’le caractère 
de la maladie répond à ce que nous savons de la nature et de l'activité 
du dieu ou du démon auquel paraît être imputée l'origine du mal. En 
fait, du moins en ce qui concerne les divinités, je doute qu'une telle 
enquête aboutisse à des résultats valables. Les mentions d’Istar, 

„mmn” de Samas, „main " de Sin sont trop fréquentes, associées à des 
symptomatologies trop différentes pour quelles puissent vraiment s'ap¬ 
pliquer à des entités morbides particulières, ou même à des groupes de 
maladies présentant quelques traits communs. De. plus, un même état 
pathologique est souvent attribué à des „mains" différentes ou à des 
„mains” conjointes, et cette attribution peut varier suivant le moment 
de la journée, la date des symptômes, la couleur d'une éruption; etc., etc. 

Au reste, la „main” d'un dieu n’est pas spécifiquement liée à la notion 
de maladie. Ne lit-on pas, par exemple, dans les présages: 

Si, dans une maison , on aperçoit constamment une reflet de flamme : 
„main” d’Istar. 

Si, dans une maison, des spectres crient : „main” de Samas ; la maison 
s’écroulera. 

Si, dans une maison, tombe un oiseau sauvage : „main” de Gula : cette 
maison connaîtra le malheur . 

Si, dans une maison, des poules pleurent : „main” de Sukkal ; dans 
cette maison, il y aura disette de nourriture et de boisson. 

Que la „main" divine soit la manifestation néfaste de la puissance sur¬ 
naturelle, ne paraît pas contestable; mais il serait, je crois, aventureux 
de vouloir établir un rapport trop étroit de cause à effet entre telle ou 
telle divinité et telle ou telle maladie. Bien souvent d'ailleurs, c’est au 
delà de cette ingérence divine qu’il faut chercher l'origine du mal; par 
exemple, dans une défaillance, consciente ou non, de l'homme lui-même. 
Le Traité fait allusion à quelques unes de ces fautes: péché 28 ), im- 


28) XXIII, 28, 30. 
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piété 29 ) ou sacrilège 3 °), relations coupables avec une prêtresse 3i) f 
inceste 32 ) ou adultère 33 ). La violation d’un serment ou d’un tabou y 
est invoquée 17 fois, sous le nom plus ou moins personnifié de mâmît. 
Mais si ces manquements de l’homme éveillent la colère des dieux — l e 

„courroux divin” est au moins deux fois expressément mentionné ■_34) 

il est rare qu’elle suscite chez eux à l’égard du coupable une action per¬ 
sonnelle et violente. Exceptionnelles sont en effet des indications telles 
que : ,,coup de la déesse Baba ; „coup” du messager de son dieu ; le dieu 
de sa ville l’a „frappé”; „prise” de son dieu; „prise” de Nergal; la „main” 
de son dieu l’a „touché” ; le dieu Sin l’a „touché”. 

Il en va différemment, semble-t-il, dans le cas des démons. Leur 
malignité foncière paraît être pour les hommes une source constante et 
■directe de maladies. La „main” du spectre est une véritable possession” 
diabolique, pour la guérison de laquelle nous sont parvenus plus de rituels 
magiques que de traitements médicaux. La „main” des démons n’est 
d’ailleurs pas la seule expression qui rende compte de leur malfaisance. 
C’est eux dont il est presque exclusivement dit qu’ils „frappent”, con¬ 
tusionnent”, ,,saisissent” ou „touchent” l’homme qui, d’aventure, tombe 
en leur pouvoir. Leur action est d’autant plus redoutable qu’elle peut 
s exercer, pour ainsi dire, à retardement: malheur en effet à celui qui 
foule sans s’en douter des traces qu’ils ont laissées sur le sol, ou s’attarde 
en des lieux où ils ont séjourné 35 ). 

Alors que la d'un dieu paraît être, dans la pensée des Baby¬ 

loniens, une notion relativement abstraite, les méfaits des démons peu¬ 
plent les superstitions populaires d’images qu’ont maintes fois précisées 
des visions furtives et des bruits mystérieux. Mais, pour cette raison 
même, on peut se demander si, dans la médecine, cette croyance aux 
démons ne reflète pas une sorte d’imagerie traditionnelle et de simples 
habitudes du langage courant. 

Quoi qu’il en soit le plus fréquemment mis en cause, nous l’avons vu, 
est Vetemmu, le spectre inassouvi auquel est refusé le repos éternel. Si 


29 ) IV, 30; VI, 14. 

30) X, 28; XIV, iv 58; XIII, 22, 29 — X rev. 15; *11, 15. 

31) vii, 20; XIII, 28; XIV, 11 62, 65, 66, 67. 

32) VI, rev. 25; XII, iv 17. 

33 ) ffssüt amUi ittanaiak , XIII, 42; ana assat amîli ithi XVII, 32* mu assat 
amîli, ÏV, rev. 32; VI, 16; XVII, 79; XVIII, 16. 

34) NMt. iîl, XXIII, 47; XXIV, 12. 

35) IV, 22; XIV, [V 15; XIV. jv i6(?). 
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souvent on se contente d’incriminer sa >f main ”, il n'est pas rare aussi 
(27 mentions) que l’on précise son identité: ici, le revenant qui vaga¬ 
bonde dans le désert ou qui hante les ruines ; là, le fantôme inconsolé 
d’un homme qui est mort noyé ou brûlé dans un incendie ; ailleurs, 
celui d’un criminel ou d’un assassiné; à d’autres signes on reconnaît 
l'emprise d’un membre défunt de la famille, ou la vengeance posthume 
d’un étranger. 

Fréquents aussi (27), quoique plus spéciaux, sont les troubles attri¬ 
bués au démon femelle Lamastu , prototype de l’ange déchu qu’en raison 
de sa méchanceté les dieux précipitèrent sur la terre ; goule insatiable, 
dévorée d’impossibles instincts maternels, elle s’attaque surtout aux fem¬ 
mes enceintes et aux enfants nouveau-nés. Gravitent autour d’elle, 
YArdat-lilî (3) et la Lilîtu (3), vierges vampires en proie à d’inextingui¬ 
bles désirs sexuels, qui tourmentent les hommes pendant la nuit ; et le 
Lilû , l’incube démoniaque, qui abuse furtivement des femmes endormies. 

Non moins redoutée est la ,,main” de Kubû , démon issu du foetus 
expulsé avant terme qui, dans la pensée des Akkadiens, pouvait devenir 
un esprit malfaisant au même titre que le mort laissé sans sépulture. 
Voici encore le râbisu , tapi dans la rivière, dans les bains, ou au bord du 
chemin, qui, accroché à sa victime, se nourrit à ses dépens; Sulak, dont 
il est dit ailleurs que son attouchement est mortel; le diabolique gallû ; 
YAhhâzu, qui provoque l’ictère sous ses formes malignes ; Mukîl-rês- 
lemutti , le „suppôt du mal”; Namtaru, l’ange de la mort; Bennu , person¬ 
nification de l’épilepsie; Valu malfaisant, qui, dit-on, couvre l’homme com¬ 
me un vêtement; et Bel ûri , le „seigneur du toit”, qui provoque les crises de 
somnambulisme. 

Sur l’activité pernicieuse des sorciers et des sorcières le Traité donne 
peu de détails. Hormis l’allusion à des philtres mélangés à la nourriture, 
ét aux figurines que l’on alite pour susciter la maladie chez celui qu’elles 
représentent 36 ), il mentionne, sans préciser davantage, les sortilèges 37 ) 
et les .mauvaises prières 38 ). En sont victimes, le plus souvent, les jeunes 
enfants, au sein de leur mère. 

A ces causes, efficientes ou accidentelles, des maladies, le Traité ajoute 
parfois quelques indications accessoires. C’est, par exemple, la direc¬ 
tion” du coup qui frappe le malade : on nous dit tantôt qu’il est ,,frappe’ 
de face (mehra mate) 39 ), tantôt qu’il l’est par derrière (arkata) 40 ) 


36) " XXIII, 3, 5 - 

37) III, 51; X, rev. 10; XL, 16, 17, it,. 

38) XL, 20, 103, 104, 105, iogi, 113; XL, 5, 61, 114O* 
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ou de dos (ina sêri ) 41 ). Il semble que cette distinction, d'ordre tout à 
fait général, oppose l'attaque franche et soudaine du mal à son emprise 
insidieuse. Mentionné est également ce que l'on pourrait appeler le 
„point d impact de la maladie. D'un ensemble de symptômes, le médecin 
conclura que c'est au ventre, au nombril, au rein, à la nuque, ou à quel- 
qu'autre partie du corps que le malade a été initialement „frappé". C'est 
enfin le moment de la journée où se produisent les troubles que l'on tient 
parfois à préciser : au plus fort de la chaleur, le matin, le soir, au cours de 
l'une des trois veilles de la nuit. Si cette indication peut n'être qu'une 
simple constatation, il arrive aussi qu'elle soit mise étroitement en rap¬ 
port avec telle ou telle „main" divine, ou qu'elle soit même considérée 
comme un facteur déterminant de la maladie. 

De ce qui précède, essaierons-nous de tirer une conclusion de portée 
générale? Elle serait, semble-t-il, prématurée, car notre Traité n'est qu'un 
chapitre, et 1 un des moins étendus, de la littérature médicale akkadienne. 
Sans vouloir préjuger des résultats d'une enquête plus large, nous pou¬ 
vons du moins y constater que la nation de causalité , telle que nous l'en¬ 
tendons, reste confuse dans 1 esprit des Babyloniens. Agents naturels, 
climat favorable, intervention divine, réceptivité (c.-à-d. culpabilité) du 
patient, influences occasionnelles, symbolismes divers interfèrent souvent, 
sans qu’il soit toujours possible de mettre l'accent initial: sur tel ou tel 
de ces facteurs. 

Parfois, au contraire, causes et effets tendent à se confondre : 
ahhâzu, mukîl-rês-lemutti , bel ûri sont à la fois des noms de démons 
et de simples étiquettes de maladies. Dans la „main " du spectre elle-même, 
l'idée de possession démoniaque paraît bien être tout à fait secondaire 
aux yeux du médecin qui n'en retient, comme éléments positifs, que les 
manifestations pathologiques : crises nerveuses, céphalées, troubles audi¬ 
tifs, etc. C est à ces effets, et non pas à la cause, que s'adressera sa théra¬ 
peutique. 

Les diagnostics. Tl est assez rare que le pronostic soit précédé d'un 
diagnostic et que la nature du mal soit définie ou indiquée par un nom. 
Quand le nom nous est donné, il n'est pas toujours très clair pour nous, 
et trop souvent ne peut être identifié avec un terme de la médecine mo- 

3 Q TV, rev - 6 ; IX, 20, 70 ; XII, 4, iv 19 ; XXVI, 12. Cette indication est parfois 
considérée comme symptôme caractéristique d’une maladie, une sorte d^attaque”, cf. 
mehru isbat-su, XL, 7, 9. 

40) V, E 11; X, rev. 3; XIV, 60; XXIII, 38; XXVI, 10. 

41) III, ioo-iio; IX, 79; XIV, n 52, 53, ni 53. 
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derne. Cette incertitude provient surtout du fait que bon nombre d'entités 
morbides admises par la science babylonienne ne correspondent qu'impar¬ 
faitement aux maladies décrites par nos manuels. C'est ainsi, par exemple, 
que dans la description de l'épilepsie (antasubbû) , qui ouvre le X° cha¬ 
pitre du Traité, certaines observations sont parfaitement inutiles, et que 
d'autres témoignent d'une confusion partielle avec l'hystérie. De même, 
la maladie tihu (difu ), que l'on a cru pouvoir ailleurs identifier avec la 
variole 42 ), apparaît, dans nos textes, tantôt comme une fièvre intermit¬ 
tente 43 ), tantôt comme un embarras gastrique fébrile, de courte durée 44 ). 

En revanche, par son nom meme et par les symptômes décrits, Yamurri- 
qânu 45 ) répond très exactement à notre jaunisse, dont une forme aiguë 
porte, en akkadien, le nom du démon ahhâzu 46 ). Non moins précisément 
Yagalatillû 47 ) est l'hydropisie, et Yaban mustinni 48 ) la lithiase rénale avec 
calcul vésical. 

Si le nom général de l'accès fébrile chaud est la’bu, et suruppû 49 ) 
l'accès fébrile froid, le Traité distingue toute une série de fièvres pré¬ 
sentant un caractère intermittent ou ondulatoire : tihu, eribû , pizû et himit 
sêti 50 ), cette dernière étant une fièvre due à la sécheresse. 

Pour définir l’abolition ou la diminution de la faculté motrice ou de 
la sensibilité du corps, le médecin akkadien parle de misittu , remûtu , sim- 
matu , termes dont les nuances s'échelonnent, sans qu'il soit toujours possi¬ 
ble de préciser, entre l'engourdissement musculaire et la paralysie locale 
ou généralisée. Les indications qui se réfèrent aux muscles : sa-gig ( kissa - 
tu) ,,muscles malades", sa-gal ( sagallu ) „muscles gros", sa-dugud 
„muscles lourds", gardent souvent un sens très général, quoique sagallu 
puisse être parfois identifié avec la goutte, et sa-dugud s'appliquer a 
la phase tonique de l'hystérie, dans ses manifestations musculaires. 

De même, parmi les dermatoses, rares sont celles dont les noms imagés 
permettent une exacte identification : erimmâti ,,colliers", liptê ,,touches" 
(prurit?), ziqtu ,,piqûres" (acné?), siriptu ,,érythèmes?”, etc. 

Plus indéterminées encore sont les locutions du type maladie des ment - 


42) A. Ungnad, AfO, XIV, 267 d, 

43) XVII, 5. 

44) XVII, 100. 

45 ) XVIII, 24. 

46) III, 71; IX, 13; XXIV, 11. 

47 ) XIII, 25. 

48) XVIII, rev. 7. 

49) L’identification proposée par B. Làndsberger (ZA, 42, 159) „méningite 
cérébro-spinale, tétanos” ne paraît pas convenir à notre contexte, XVII, 14. 

50) XVII, 1-7. 
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très ou maladie de Vestomac . La maladie dite du coït (murus nâki ) 51) 
paraît être une dénomination générale des maladies vénériennes, parmi 
lesquelles, si le Traite ne cite pas la gonorrhee ( musû ) bien connue par 
ailleurs, nous pouvons peut-être ranger la sikkatu 52 ), qui nous a paru 
correspondre à certains symptômes du paraphimosis. Quant à la maladie 
du déchirement (murus kissati ) le contexte dans lequel elle est ici attestée 
nous incite à l'identifier avec l'hémoptysie (pulmonaire) ou l’hématémèse 
(gastro-intestinale), du moins en tant que symptômes 5S ). 

Aux troubles mentaux et au délire, qui, sous leurs aspects plus ou moins 
graves, sont désignés d’habitude par les périphrases sani terni, nukkur 
terni, sibit terni, paraissent se référer les symptômes qui caractérisent les 
maladies mamît et timati(‘l') ®^). Notons en passant qu’un paragraphe 
du Traité propose un rapprochement curieux entre l’aliénation mentale et 
le „mal d’amour”, dont il faut dire cependant qu’il répond ailleurs à une 
symptomatologie quelque peu différente 55 ). 

Bornons ici la liste de ces exemples, qu’il nous paraît superflu de pro¬ 
longer, tout comme il nous semble inutile d’énumérer tous 'les noms de 
maladies ( nakmartu( ?), nakamtu, nuggati, etc.) que nous ne pouvons 
encore ni traduire ni identifier, soit en raison des cassures du texte, soit 
parce que leurs syndromes ne correspondent à aucune maladie précise de 
la médecine actuelle. 

Les Pronostics. Parmi les solutions prévues pour le malade, deux 
sont de beaucoup les plus fréquentes, et elles le sont fort inégalement: il 
guérira ( iballut ) et il mourra ( imât ). J’ai relevé 176 fois la première et 
423 fois la seconde, plus du double. C’est le contraire que l’on constaterait 
dans les tablettes thérapeutiques. La raison en peut etre que l’auteur du 
Traité parle des malades abandonnés à eux-mêmes, sans 'traitement. Le 
verbe imât peut, en effet, signifier soit „il est condamné”, soit „il est 
(seulement) en danger de mort”. 

Entre la guérison et la mort, il y a place pour une infinité de solutions 
moins radicales, et les Pronostics en indiquent un grand nombre. Nous les 
énumérons ci-dessous, apres les avoir réparties en deux classes, pronostics 
favorables et pronostics défavorables. 

I) Il n est pas malade. — Il guérira. — Ce malade guérira. — Guérison. 
— Ses jours seront longs. — Il vivra vieux. 

51) XXIII 11, 13, 15 ; XIV, n 35 

52) XIV, 11 66. 

53 ) XV, rev. 12-13. 

54 ) XXIII ,17, 25, 27 — XIV, II 35; XXIII, 11, 13, i S . 

55 ) D’une part, XXIII, 6 sqq, d’autre part, XVIII, 8-9. 
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Une fois délivré, il guérira. — Lorsque tu lui auras fait le traite¬ 
ment magique approprié, il guérira. — Lorsque tu auras jeté sur lui 
une incantation, il guérira, — Lorsqu’il aura récité son acte de con¬ 
trition, il guérira. 

Sa maladie le laissera. — Ce malade, sa maladie le quittera. — Sa 
maladie le laissera rapidement. — Sa maladie passera et il guérira. 

— Il en réchappera. — Sa maladie sera extirpée. 

Résolution de sa maladie. — Sa maladie se résout (se résoudra). *— 
Sa maladie se résoudra et il sera guéri. 

Il se lèvera. — Cet homme relèvera de sa maladie. — Il se lèvera et 
sera guéri. — Il ira mieux et guérira. — Sa maladie sera courte. 

Il expectorera( ?) sa maladie. —■ Il expectorera( ?) et sera guéri. 
Diminution de la maladie. — Au bout d’un temps assez long, il 
connaîtra à nouveau une diminution de sa maladie. 

Sa maladie 's’achèvera en un jour. —■ Il sera malade 2 ou 3 jours, puis 
guérira. — Ce malade sera malade d’une maladie de 2 ou 3 jours, 
puis guérira* 

Âti bout de 3 jours, guérison. — Sous 5 ou 7 jours, il guérira. — 
Il sera malade 7 jours / 7 ou 8 jours / 1 mois et 15 jours, puis guérira. 

— Sous 31 jours, après avoir été délivré, il guérira. — Le 2ème jour 
avant midi, ou le 3ème jour avant l’après-midi, ou le 4ème jour avant 
le crépuscule, ou le 5ème jour avant la fin du jour, ou le 6ème jour 
avant la (première) veille, ou le 7ème jour avant la veille médiane, ou 
le 8ème jour avant la veille de l’aube, ou le gème jour avant le point 
du jour, ou le ioème jour, il se lèvera et sera guéri. 

Cela persistera, puis il guérira. — Il connaîtra une période doulou¬ 
reuse, mais guérira. — Il connaîtra une période pénible (critique), 
mais guérira. — Après de pénibles souffrances, il guérira. — Cela 
pourra persister pendant 3 ou 4 jours, mais il guérira. — Pendant 
14 ou 20 jours, il connaîtra une période pénible, puis guérira. — 
Pendant 15 ou 20 jours, il connaîtra une période pénible et sera 
abattu. — Pendant 21 jours, il connaîtra une période pénible, puis 
guérira. 

Sa maladie aura une rémission ( ?). — Il connaîtra une amélioration. 
Sa maladie sera pénible. — Sa maladie sera pénible, mais il guérira. 
Sa maladie sera longue. — Sa maladie sera longue, mais il guérira. 

— Sa maladie sera longue, mais aura une rémission( ?). — Sa 
maladie durera, mais aura une rémission ( ?). —■ Au bout d’un temps 
assez long, il sera guéri. 

Il ne sera pas anxieux. — L’anxiété ne s’approchera pas de lui. 

— Sa maladie sera longue, mais il ne sera pas anxieux. 

Il sera anxieux. — Anxiété. — Sa maladie sera source d’anxiété. — 
Sa maladie sera longue et il sera anxieux. — Il gémira. 

La maladie entre en lui. — La maladie entre et sort. — Sa maladie 
d’en bas monte vers le haut. — Sa maladie changera. — Il retombera 
malade. — Sa maladie lui reviendra. — Il aura une rechute. — Il 
retombera malade, mais aura une rémission( ?). — Lui et la mort 
sont aux prises(?), ... mais il guérira. — Il traînera sa maladie. 
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II) La mort entre en lui. — La mort est sur lui. 

Au déclin de sa maladie, il mourra. — IJ retombera malade et mourra 
Il récidivera et mourra. — Il traînera sa maladie et mourra. — ( J a 
maladie) lui durera sans interruption jusqu'à ce qu’iî meure. — Sa 
maladie sera longue, puis il mourra. — (Au cours de cette maladie) 
au bout d un temps assez long, il mourra. — Au cours de cette ma¬ 
ladie, il mourra. 

Sa maladie sera pénible et il mourra — Après de pénibles souffrances, 
il mourra. Il sera sombre et mourra. — Cela persistera et il 
mourra. 

Cda persistera 3 ou 4 jours, puis ii mourra. — Tl a pris sa ration 
pour la tombe, et, en 3 jours, mourra. — Au terme qui lui est 
fixe, le 3ême jour j le ioèmc jour, il mourra. 

Au bout de 32 jours / 31 jours / 30 jours / 25 jours / î 5 jours / ro 
.tours / 7 jours / 5 ou 6 jours / 5 jours / 3 jours / 2 ou 3 jours / 2 
jours, il mourra. — Ce malade ne verra pas le 3ème jonr( ?) : il 
mourra. — .11 mourra durant la nuit. - Il mourra le jour même. — 

mourra subitement (promptement). — Si alors il évacue de la bile 
il mourra. ' 

Ses jours seront courts. — Sa maladie ne sera pas extirpée. — Il est 
voué à son destin. — Il sera malade et mourra. — Il expectorera? ? ) 
et mourra. v ’ J 

Il ne guérira pas. — Il ne connaîtra pas de guérison. 

Il mourra. 

^Dans les quelques pages de cette Introduction, je n'envisageais pas 
d évoquer, encore moins de traiter tous les problèmes que soulève ce 
recueil de pronostics. Ils sont trop nombreux et trop divers. 

Les uns ont trait à l'interprétation même du texte. Le vocabulaire de 
semblables documents techniques pose à tout instant des difficultés de 
lecture et de traduction. Certains termes sont d'une précision qu'il est 
souvent difficile de rendre avec exactitude, d'autres au contraire sont 
d une ambiguïté qui nous déroute. Le mot ser'ânu, par exemple, peut 
signifier ,,muscle, masse musculaire, tendon, veine, artère, artériole", de 
meme que libbu peut indistinctement traduire intérieur (du corps), coeur, 
ventre, et (au pluriel) entrailles". On hésite souvent sur le sens qu'il con¬ 
vient d adopter, d autant que des verbes^ parmi les plus courants, pré¬ 
sentent eux aussi un large éventail sémantique: alâku exprime ainsi les 
notions^ de „remuer, aller, couler"; taraku, celles de „palpiter, être en 
creux, être sombre, être ecchymosé" ; etc. 

A ces difficultés de traduction, l'emploi très répandu des idéogrammes 
ajoute les complexités d une graphie synthétique et polyvalente : sag-ki 
correspond à ^ fois à nakkaptu „tempe" et à pûtu „front" ; KU, à 
temu - raison ”; fondement", musarû „anus", zû „fèces", quand 
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ce n’est pas à subatu „ vêtement"; KA est à la fois l'idéogramme de la 
bouche, du nez, (au pluriel) des dents et des trous du nez. Non moins 
gênante est l'imprécision de la formule UD-3-KÂM qui signifie aussi bien 
„le troisième jour” que „dans trois jours” ou ,,durant trois jours". 

Entre ces sens divers, dont on pourrait multiplier les exemples, il m'a 
bien fallu chaque fois prendre parti. Ce ne fut pas toujours sans scrupule. 
Je n'ai voulu que débroussailler un domaine encore mal exploré, et je serai 
le premier à me réjouir des corrections et des améliorations qui ne man¬ 
queront pas d’être apportées à mon texte. 

Nombreux sont également les problèmes d'ordre général que j'ai volon¬ 
tairement laissés de cô'té. Un jour peut-être y reviendrons-nous. Il en 
est un cependant dont je voudrais essayer de préciser au moins les grandes 
lignes. Il peut se résumer dans cette question : Faut-il ranger ce traité de 
pronostics dans la série des recueils de divination rédigés a priori, ou 
est-il, au contraire, le fruit d'une observation patiente et rigoureuse? 

On pourrait être tenté au premier abord de pencher pour la première 
hypothèse, en invoquant les raisons suivantes : 

1) Le titre meme de l'ouvrage ,,Lorsque l'exorciste se rend à la maison 
d'un malade", et le fait que les deux premiers chapitres appartiennent in¬ 
discutablement à la littérature ominale paraissent être un premier et 
sérieux argument. 

2) L'exorciste et les exorcismes sont nommés plus souvent que le méde¬ 
cin et les remèdes. Alors que de très rares indications évoquent la pra¬ 
tique de la médecine naturelle, on rencontre plus souvent des expressions 
telles que: „l'exorciste n'exécutera aucun rite pour guérir le malade 

„lorsque tu auras fait le traitement magique approprié, il guérira" ; f ,quand 
tu auras jeté sur lui Vincantation, il guérira" ; etc. 

3) Il arrive parfois que le pronostic son remplacé par une simple pré¬ 
diction : „sa maison s'écroulera" ; „il connaîtra un gain" ; „ses jours seront 
longs, mais il ne prospérera pas" ; „il mourra et, après lui, la maladie 
subsistera" ; „il mourra , et, après lui, son père / son frère / sa mère 
mourra" ; „sa descendance sera honorée, mais sa maison s'écroulera ". 

4) Les causes des maladies sont,*’ la plupart du temps, attribuées a 
l’action des dieux et des démons. 

5) Il n'est pas rare que, d’une même symptomatologie, le traité infère 
des pronostics contradictoires, donnés comme également probables : „il 
mourra rapidement / il guérira" ; „il guérira / il mourra" ; „ce jour-là même 
il guérira / il mourra" ; „il ne guérira pas j il guérira" . Pareille opposition 
est fréquente dans les textes divinatoires. 

6) Enfin, dans les pronostics tirés de l'état des organes doubles, nous 
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avons vu que l’auteur distingue deux et meme trois cas suivant que le 
symptôme se manifeste sur l'organe de droite ou sur celui de gauche, ou 
même sur les deux. Or cette distinction entre la droite (favorable) et la 
gauche ('néfaste) joue un rôle capital dans toutes les variétés de la di¬ 
vination akkadienne: astrologie, cxtispicine, técanomancie, physiognomo¬ 
nie, etc. Non moins artificiels paraissent être les schémas descriptifs appli¬ 
qués, sans souci apparent d objectivité, à de nombreuses parties du corps. 
On envisage ainsi, successivement, si l'organe, quel qu'il soit, est rouge, 
jaune, noir, bleui ( palpitant ), brun sombre, enflammé, saillant, ou retom¬ 
bant. La séquence peut être abrégée, l’ordre de ses termes demeure presque 
toujours immuable. 

Pour aussi convaincantes que paraissent être ces raisons, il convient 
de les ramener à leurs justes proportions. 

Eliminons tout d’abord l’argument du titre et des deux premiers chapi¬ 
tres. Nous savons en effet que ceux-ci ne sont qu’un préambule, étranger 
à l’esprit même du Traité. Us ont été certainement ajoutés après coup par 
le compilateur, dont nous ne savons d’ailleurs s’il était médecin, exorciste 
ou simple scribe. Car nous ne saurions oublier que les ouvrages de méde¬ 
cine n’étaient pas uniquement destinés à l’usage des médecins. Bon nombre 
de nos tablettes médicales sont en effet de simples aide-mémoire, précisé¬ 
ment copiés par des exorcistes, désireux d’élargir leur propre champ 
d’action. Les médecins étaient rares en Babylonie. Ils résidaient presque 
exclusivement dans la capitale, sinon à la cour même du roi. Dans les 
moindres villages au contraire, on rencontrait des exorcistes. Outre leur 
propre science, ils ne répugnaient pas à pratiquer aussi la médecine, et à 
recourir à la science des simples, lorsque leurs recettes magiques se révé¬ 
laient impuissantes à soulager un malade. La contamination que l’on ob¬ 
serve entre les deux disciplines, ou plutôt la juxtaposition de pratiques 
magiques et de traitement médicaux s’explique surtout, je crois, par le 
fait qu’un même homme les employait parfois concurremment. 

N oublions pas aussi que certaines particularités présentées par un 
malade pouvaient intéresser a la fois un médecin, un exorciste ou un 
physiognomoniste. Chacun en tirait des conclusions différentes, suivant 
les principes de son art. Pour le premier, c’était un symptôme trahissant 
un trouble pathologique, pour les autres un simple signe physique, révé¬ 
lant aux yeux de celui-ci une présence démoniaque, aux yeux de celui- 
là un trait de caractère ou une prédisposition naturelle. On peut parfaite¬ 
ment admettre que l’auteur du Traité, trouvant, sur des tablettes diffé¬ 
rentes, ces diverses interprétations, ait poussé le scrupule de la compi- 
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lalioii jusqu'à mentionner, à titre d’indications accessoires, ces détails 
parfaitement étrangers à son objet essentiel. Ainsi s’explique, ce me 
semble, la présence de ces quelques prédictions que nous avons tenu à 
mentionner tout à l’heure, mais dont le caractère insolite interdit précisé¬ 
ment qu'on en tire pour la discussion un argument valable. 

Le même fait que ce recueil soit une compilation justifie la juxtaposition 
de pronostics contradictoires. Un praticien pouvait avoir remarqué que 
tel symptôme particulier se résolvait de façon bénigne, alors qu un de ses 
confrères avait été le témoin d’une évolution tout à fait différente: 
Observations complémentaires, contradictoires parfois, mais parfaitement 
explicables, que le compilateur a tenu à consigner dans son ouvrage. 

En parlant de symptômes particuliers, nous touchons, je crois, au nœud 
même de la controverse. La plupart des raisons invoquées en faveur de 
l'assimilation des pronostics à de simples prédictions a priori s'adressent, 
presque exclusivement, à la partie du '1 rai te qui énumère des pronostics 
isolés. Que l’on parcoure au contraire les autres chapitres et il n est plus 
de comparaison possible avec la littérature ominale, Les descriptions des 
syndromes d’une maladie déterminée relèvent indiscutablement, connue le 
souligne d’ailleurs l’emploi des verbes au présent, de l’observation directe 
et de l'expérience du clinicien. Objectera-t-on sa croyance en 1 origine 
surnaturelle de certaines maladies ? C’était pour lui une considération 
secondaire et toute théorique, dont nous avons vu qu’il ne cherchait pas 
à préciser la portée. Elle ne paraît pas en tout cas avoir influencé sa con¬ 
ception de la thérapeutique, fondée sur la connaissance des simples et 
des substances médicinales, et de la façon la plus naturellement efficace 
de les employer : potions, cataplasmes, onctions, instillations, fumigations, 
etc. Que ces remèdes et le médecin lui-même soient moins souvent men¬ 
tionnés que les exorcismes et l’exorciste ne saurait constituer un argument, 
La thérapeutique, qui faisait l’objet d’ouvrages spécialisés, est volontaire¬ 
ment exclue de ce Traité consacré aux pronostics. S’il y est fait parfois 
allusion aux traitements magiques, c’est à titre tout à fait exceptionnel, a 
propos de cas particuliers, pour lesquels, en sous-entendant qu’ils ne sont 
pas du ressort du médecin, on indique brièvement qu’ils requièrent les 
soins du magicien, à moins que l'on ne précise que le recours a celui-ci est 
inutile. 

Il n’en reste pas moins qu’un chapitre, celui qui, traitant de certaines 
métastases de l’épilepsie, de la „main” d’istar ou de la „main de Sin, 
enumère des ingrédients bizarres, est certainement plus magique que médi¬ 
cal. En fait, il fait digression dans l’ouvrage. 

Ne subsiste, en définitive, des arguments présentés tout a 1 heure, que 
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celui qui met l'accent sur l'importance accordée dans le Traité, comme 
dans les présagés, a la distinction qualitative entre la gauche et la droite 
Bien qu'elle y affecte surtout les symptômes isolés, et qu'elle ne soit pas, 
a proprement parler, incompatible avec l'observation expérimentale (que 
l'on songe par exemple à l'hépatoscopie), on ne peut nier qu'elle violente 
les données de l'expérience, et trahit des spéculations a priori , de portée 
symbolique, sinon métaphysique. 

Gardons-nous toutefois de conclure trop hâtivement. Sans doute relève- 
t-on de nombreux exemples montrant que la valeur néfaste arbitraire¬ 
ment liee a 1 idée de gauche influe certainement sur le sens du pronostic. 
Mais, alors que dans la littérature ominale cette opposition est appliquée 
avec une rigueur absolue, compte tenu des signes particuliers qui en in¬ 
versent parfois la signification, on constate qu'il n'en est pas de même 
dans le Traité. Non seulement le fait qu'un symptôme apparaisse sur les 
deux côtés à la fois est souvent considéré comme plus dangereux que lors¬ 
qu il affecte seulement le côté gauche, il est aussi bien des cas où l'oppo¬ 
sition droite-gauche n est plus antithétique, et se résout en simples nuances 
dans lesquelles la gravite de la maladie est à peine en cause. On arriverait 
aux memes conclusions en ce qui concerne le symbolisme des couleurs. 

Il semble que 1 observateur, s'il ne parvient pas à libérer complètement 
son esprit de certaines de ces associations d'idées qui ont si profondément 
marqué la pensee babylonienne, et dont plusieurs ont survécu jusqu'à nos 
jours, commence cependant à en desserrer l'étreinte sous les leçons de 
l’expérience. Ne serait-ce que par cet effort manifeste vers l'objectivité, 
ce Traité akkadien de Pronostics médicaux ne saurait laisser indifférents 
ceux qui s intéressent à l'histoire des sciences dans l'Antiquité. Malgré 
son caractère composite, en dépit d'indéniables schématisations arbitraires, 
et bien qu'il ait accueilli des chapitres dont le moins qu'on puisse dire 
est qu'ils sont à l'extrême limite de la médecine, il annonce déjà l'éveil 
d une science positive : l'on admirera la précision avec laquelle le prati¬ 
cien antique parvient à décrire plusieurs états pathologiques, comme 
l'épilepsie, et la conscience avec laquelle il suit l'évolution d’une fièvre et 
^n note les manifestations diverses. 
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PRONOSTICS AKKADIENS ET PRONOSTICS GRECS*) 

La littérature médicale grecque a connu, elle aussi, le genre pronostic . 
La collection des œuvres d'Hippocrate, ou attribuées à Hippocrate, con¬ 
tient un IIpoYVO)(7Tix6v,ou Pronostic , un IIpoppY]Tt,x6v, ou Prédictions, en 
deux livres, et un livre de Prénotions de Car(Ktoaxal TrpoYvdxueç), On 
trouve également des pronostics dans les Aphorismes , dans le Tlzpï toto)v 
to)v xaTàav0pomov (Des lieux dans l'homme ), dans le Ilepl Siocêtyjç ôÇéwv 
(Du Régime dans les maladies aigues), dans le Ilepl vo\)G(ùv(Des maladies), 
dans le ïlepisni8ri[U(ùv ( Des épidémies ), dans le Ileplxupiwv (Des humeurs), 
dans le Ilepl xpwnfjiwv (Des jours critiques ), etc-, comme on en trouve 
dans les textes médicaux babyloniens et assyriens. Mais ce qu'il importe 
de noter, c'est l'existence, en pays grec comme en pays akkadien, d'ou¬ 
vrages consacrés spécialement à la détermination des signes qui permet¬ 
tent de prédire l'issue d'une maladie en dehors de toute thérapeutique. 

L'attribution du Pronostic à Hippocrate (460-372) n'a jamais été con¬ 
testée. Les Prénotions de Cos et le premier livre du Prorrhétique „ont été 

rejetés du catalogue hippocratique par la plupart des critiques anciens. 

Plusieurs modernes, et entre autres Grimm, ont pensé avec une grande 
apparence de raison que ces livres contiennent les notes prises par les 
Asclépiades dans le temple, et qu’à ce titre ils présentent un spécimen de 
la médecine antérieure à Hippocrate lui-même" 2 ). Au contraire, le 
deuxième livre du Prorrhétique , également rejeté par Erotien et Galien, 
serait postérieur à Hippocrate 3 ). Mais cela importe assez peu à qui 
veut rechercher s'il y a, soit pour la forme, soit pour le fond, quelque 
ressemblance entre les pronostics akkadiens et les pronostics grecs. La 
seule remarque à faire, c'est que les traces de l’influence akkadienne ont 
d'autant plus de chance d'apparaître dans un ouvrage médical grec que 
celui-ci est plus ancien, le génie d'Hippocrate ayant peu à peu fait oublier 

1) Pour la rédaction de cet Appendice, j'ai pu utiliser quelques notes laissées par 
Ch. Fossey. Bien que l’état de ces fiches — références^ et citations sporadiques -— 
m'ait obligé à reprendre l’étude dans son ensemble, il m’est agréable de rendre ici 
un hommage particulier au Maître disparu, qui m'encouragea ; notamment à entre¬ 
prendre ce travail sur les Pronostics akkadiens. 

2) Oeuvres complètes d J ,Hippocrate , traduction nouvelle ..., par E. Littré, 10 vol. 
in 8°, Paris, 1839-1861, tome I, p. 350-351. 

3) ib. p. 410-411. 
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les vieilles traditions, au point que les œuvres de ses prédécesseurs sont 
presque entièrement perdues. 

Nous avons vu la place que Vétiologie tient dans les pronostics akka¬ 
diens: elle est presque égale à celle de la prognose. Il en va tout autre¬ 
ment dans les pronostics de la collection hippocratique : jamais la cause de 
la maladie n'est nommée. Hippocrate se contente d’affirmer, dans le 
premier paragraphe du Pronostic, qu’il faut savoir «s’il y a quelque chose 
de divin dans les, maladies". On a d’ailleurs beaucoup discuté sur le sens 
de ce mot „divin’’; mais même si on l’entend, suivant l’interprétation la 
plus naturelle, comme signifiant que les maladies sont une punition infligée 
par quelque divinité, il faut reconnaître que, dans le reste de son œuvre, 
Hippocrate a abandonné cette antique conception et qu’il l’a même ex¬ 
pressément rejetée dans le traité Des Airs, des Eaux et des Lieux. Nous 
lisons en effet au paragraphe 32: ,,Les indigènes attribuent la cause 

de cette impuissance a la divinité.Pour moi, je crois que cette maladie 

vient de la divinité comme toutes les maladies, qu'aucune n’est plus divine 
ou plus humaine que l’autre, mais que toutes sont semblables et toutes 
sont divines. Chaque maladie a, comme celle-là, une cause naturelle, et sans 
cause naturelle aucune ne se produit ("Exaa-rov 8è cysi tpécrtv tûv-toloutÉmv, 
xal oiSèv ylyveToa)”. ..Toutes sont divines" paraît n'être qu’une 

picçaution oratoire destinée à éviter l'accusation d’impiété. La pensée 
essentielle est : point de maladie sans cause et point de cause surnaturelle. 
La médecine grecque est déjà affranchie de toute conception religieuse ou 
métaphysique. Elle a rejeté les entraves où s'empêtre encore la médecine 
akkadienne, et, du moins par l’esprit qui l’anime, est devenue une science 
positive. 

Les diagnostics sont rarement mêlés aux pronostics de la col- 
lection hippocratique. J’en ai pourtant relevé quelques exemples, et on en 
pourrait trouver d'autres. 

„En général on reconnaît les empyématîques aux signes suivants : d'a¬ 
bord la fièvre ne les abandonne pas; légère le jour, elle redouble la nuit; 
des sueurs abondantes s'établissent, les malades éprouvent des envies de 
tousser, et cependant 1 expectoration est insignifiante; les yeux s'enfon¬ 
cent dans les orbites, les pommettes rougissent, les ongles des doigts se 
recourbent, les mains deviennent brûlantes, surtout à leur bout, les pieds 
se gonflent, l'appétit se perd, et des phlyctènes se forment sur tout le 
corps." Suivent les signes auxquels on peut reconnaître les malades affec¬ 
tés d'empyème depuis longtemps. (Pron. 17). 

„Ceux qui paraissent jaunes pendant longtemps et qui ont le visage 
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boursouflé, sachez qu’ils ont ou des maux de tête , ou des souffrances aux 
viscères ou quelque mal au siège. Chez; la plupart on rencontre non pas 
un seul de ces accidents, mais parfois plusieurs ou même tous" (Prorrh. 

IL 32). 

„Des dispositions à frissonner et de la dyspnée dans toute peine sont 
des signes de consomption (avjpeïa cpOivaiSsa, Prén. 17). 

„Les langues tremblantes annoncent que l 'intelligence est dérangée” 
(<n)[xecov oûx ISpupivvjç yvco|ji7]ç, Prorrh. I, 20). 

,,Ceux chez qui, a la suite d'une douleur de côté, l'anorexie se pro¬ 
longe, qui ont un peu de cardialgie, des sueurs, mais dont le visage offre 
des efflorescences et les selles sont liquides ont des vomiques dans le 
poumon " (éx 7 cu 7 )[JLaTa xarà 7 rXeûpova ïox ou<Ttv ï Prén* 416). 

Plus rarement encore on trouve des prescriptions thérapeutiques et elles 
sont purement négatives: „Ceux qui ont des vomissements noirs, du 
dégoût pour les aliments, etc., ne pas les purger" (Prorrh. I, 71). — 
„Oter du sang dans un grand refroidissement avec stupeur est mauvais" 
(Prén. 337). 

Dans le Pronostic , les prévisions sont tirées du visage (2), du dé¬ 
cubitus (3), des mouvements des mains (4), de la respiration (5), de la 
transpiration (6), de l'état des hypocondres (7), de l’hydropisie (8), de 
l'inégalité de température dans les différentes parties du corps, de la 
facilité des mouvements, de la couleur des ongles, des doigts et des orteils 
(9), du sommeil (10), des selles (11), des urines (12), des vomissements 
( t 3 L des expectorations (14, 15), de la suppuration (16-18), des dou¬ 
leurs avec fièvre (19), des crises de fièvre (20), des douleurs de tête 
(21), d’oreille (22), de l’ulcération de la gorge avec fièvre (23), des 
fièvres suivies de dépôts et accidents divers (24). 

Le premier livre du Prorrhétique contient 170 pronostics dans un tel 
désordre qu’il est impossible d’en donner l’analyse. 

Les 43 paragraphes du second Prorrhétique sont groupés d’une manière 
moins capricieuse: tout ce qui est relatif à la conception, la stérilité, la 
grossesse apparente et effective, le flux de longue durée, les vers ronds 
chez les femmes, est réuni dans les sections 24 à 28, tout ce qui concerne 
les maladies des yeux, dans les sections 18 a 21, mais on ne voit pas 
pourquoi la nyctalopie (33) vient après la chlorose, ou l'épilepsie (10) 
après la goutte. 

Dans les Prenotions de Cos nous trouvons enfin un classement métho¬ 
dique des pronostics. Après une brève section traitant des fièvres consi- 
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dérées comme maladies générales (i à 155), viennent les pronostics tirés 
des phénomènes pathologiques classés par organes ou par maladies : dou¬ 
leurs de tête, xàpoç, coma (156-182); sphacèle du cerveau (183-184); 
oreilles: douleurs, surdité, bourdonnements, tumeurs parotidiennes (185- 
207) ; visage (208-212) ; yeux (213-223) ; langue (224-229) ; dents, palais, 
mâchoire, lèvres, gencives (230-236) ; expectoration (237-239) ; voix 
(240-254), respiration (255); cou, gorge (256-272); hypocondre, région 
ombilicale, cardialgie (273-298) ; douleurs lombaires (298-319) ; 
hémorrhagies (320-340) ; tremblements, spasmes, tétanos (341-356) ; 
angines (367-372) ; pleurésies, péripneumonies, vomiques, empyèmes, 
hémorrhoïdes, plaies pénétrantes (373-425) ; phtisie (426-435) ; foie (437- 
442); hydropisie (443-45^); dysenterie, lienterie, eikeoc, (453-461); 
vessie (462-465) ; apoplexie (466-481). La troisième section est consacrée 
aux symptômes généraux: température, coloration, décubitus, sommeil 
(482-487) ; la quatrième aux plaies de la tête (488-491) ; aux plaies et aux 
fistules (492-501) ; la cinquième aux maladies suivant les âges (502) ; la 
sixième aux femmes (503-544). Avec la septième section nous revenons 
au classement par fonctions: vomissements (545-560); sueurs (561-563) ; 
urines (564-588); selles (589-640). 

Si nous comparons la composition des Prénotions de Cos avec celle 
de notre Traité, nous constatons que, dans la mesure où les Prénotions 
classent les pronostics suivant les organes affectés, ces organes se succè¬ 
dent selon le même principe que dans la deuxième partie du Traité, c'est- 
à-dire de la tête au pieds. Il y a d'ailleurs de part et d'autre des lacunes : 
le cœur (?), le foie et la vessie, par exemple, ne paraissent pas dans les 
textes akkadiens, les tempes, les bras et les mains, les parties sexuelles dans 
Jes textes grecs. Les lacunes des textes akkadiens sont peut-être dues aux 
mutilations des tablettes, mais il est en tout cas surprenant que les Pré- 
notions ne contiennent aucun pronostic sur les maladies des membres 
inférieurs. 

Les pronostics de la collection 'hippocratique ne sont pas rédigés suivant 
le schéma uniforme des pronostics akkadiens. Au lieu d'une phrase condi¬ 
tionnelle, nous avons le plus souvent une simple affirmation du genre de 
celles-ci: „Les très petites épistaxis sont mauvaises" (Prén. 57); „Chez 
ceux qui ont le frisson, suppression de burine" (Prén. 30); „Changer 
souvent de couleur et de chaleur est utile" (Prén. 122). 

Voici d'abord, du meilleur au pire, les caractères attribués aux symp¬ 
tômes : 

de bon caractère , bénin (euY) 07 ]ç, Prorrh. II, 122) ; facile à manier , 
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guérissable (suxepyjç, Prorrh. II, 119); facile à guérir (e u7ueTY]ç [yjcrOai, 
Prorrh. II, 9 ; sutctyjç ,ib . 30) ; les plus susceptibles de guérison (fxàXiaToc 
oïa Te è^uyLouveaQai, Prorrh. II, 9) ; annonce une détente pour le len¬ 
demain (àveatv eç ty)v è7UoucTav crrçpiodvet, Prén. 208) ; utile , avantageux 
(Xpy]C7L[jioç, Prén. 122) ; aide (àcpeXéet, Prorrh . I, 92) ; aide fort (xocpra 
dxpsXéet, Pron. 14) ; convient (àpfioasi, Prén. 205) ; profite (XucmeXsL, 
Pron. 14) ; non sans profit (oôx àXuaiTsXYjç, Prén. 393) ; ne nuit pas 
(où pXa7UTe[., Prén. 548) ; aide à supporter (aofJKpépet, Prén. 328) ; facile 
à supporter (eùcpopoç, Prén. 252) ; plus en sûreté ( àa<paXé<7xepoç, Prén. 
425) ; le plus à Vabri du péril (TrepieŒTtxcdTocToç, Prorrh. II, 7); indique 
absence de danger et brièveté du mal (à^aXeLav ts xal voôcr/jpia 
ôXiyoxpoviov, Pron. 12) ; a une grande influence sur le salut ([xeyàXïjv 
üyei po7T7]v êç aom]pL7]v, Prén. 255) ; qui annonce le salut (aanvjpmç, 
Prén. 384) ; les malades réchappent (cfcüÇovtou, Prén. 289) ; le plus sou¬ 
vent , ils réchappent en peu de temps (wç ènl to touXù acoÇovTai, 
<tuvt6[xo>ç, Prén. 396) : ils survivent (7TepE,ytvovTai, Prén. 389) ; quelques 
uns survivent (7rsp[y4vovTai. ëvtot, Prén. 499); résout la maladie (Xuei 
to voarjfjia, Prén. 448) ; dissipe les souffrances (Xùet touç tcovouç, Prén. 
542) ; il y a solution (Xôaiç, Prén. 460) ; la fièvre ardente se résout 
(xocüaoç .... Xustou, Prén. 132) ; ces malades sont jugés rapidement 
(xoc/iiùç oütoe, xptvovTai, Prén. 586). 

Douteux (èvSoiaGTov, Prén. 118) ; incertain (àpepouoç, Prén. 147) ; peu 
sûr , en danger (acpaXepoç, Prén. 29) ; suspect (Û7ro7UToç,Prorrh. I, 108). 

Difficile (SùaxoXoç, Prén. 11) ; a quelque chose de difficile te, 

SôaxoXov, Prén. 328) ; difficiles , mais non mortels (SôaxoXa ou [xy]v ôXéOpta, 
Prorrh. I, 120) ; plus difficile (^aXsTrcoTepoç, Prén. 376) ; le plus diffi¬ 
cile (^aXs7ECiiT0CToç, Prén. 375). 

Douloureux (fAoxQvipoç, Pren. 445) ,* très douloureux (e7ccoSovoç xàpToc 
Prorrh. II, 18). 

Peu sûr, en danger (orcpocXepoç, Prén. 29) ; dangereux (xlvSuvcoSï]<;, Prén. 
270) ; redoutable (cpopspoç, Prén. 410) ; formidable (Sswoç, Pron. 18) ; 
absolument formidable et funeste ( 7tavTs\â)ç Sewoç xoù ôXéQpmç, Pron. 
19) ; de nature maligne (xaxoy) 0 Y)ç, Prorrh. I, 14) ; de nature tout à fait 
maligne (rcavo xaxoYjOïjç, Prén. 26) ; férin , de nature maligne (S-yjpitoS'qç 
Prorrh. I, 26). 

Désagréable , de mauvais augure (cpXaùpoç, Prorrh. I, 58) ; de mauvais 
augure , car il signifie durée et danger (cpXaüpoç xaï. yàp ^povov xat 
x£v&uvov <xy]pux£vet Prén. 561); désagréable , de mauvais augure (oûx 
âcrreïoç, Prén. 214); pas bon (008s .... xpYjyuoç, Prén. 31); rien 
de bon foùSèv àyaOov, Prén. 223) ; pas favorable (ou ^pTjciToç, Prén. 504) ; 
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contraire {7roXé(zioç, Prén. 506) ; qui annonce une exacerbation (7rapo- 
^uvxixoc;, Prorrh. I, 50). 

Fâcheux, de mauvaise nature (7rovY]p6ç, Prorrh. I, 25); absolument 
fâcheux (7rov7]poç 7ràvx<oç, Prén. 384) ; annonce du mal (7rovv)pov G^alvEL 
Prén. 484) J fâcheux et signe de spasme (rcovTjpoç xal a7uaapLtà8Y]ç, Prén. 
25) ; mauvais (xaxoç, passim) ; /'Jwj mauvais (xaxtto, Prén. 278) ; 
mauvais (xàxt.crxoç, Prorrh. I, 8); />in? (xeïpov, Prén. 383); absolument 
mauvais (7ràvu xaxoç, Prorrh. I, 48); sans avantage (àXucnxeX^ç, Pron. 
14; ou Xu<te,t£Xy]ç, Pron. 6). 

{Maladie) de longue duree (xpéviaç, Prén. 125;Tcotojtpévioç, Prén. 75) ; 
de plus longue durée (xpow&Tepoç, Prorrh. f, 94); amiante une longue 
durée (xpovov Sè OTjpuaEm, Prén, 251 ; annonce la longueur de la maladie 
(p,?jxo<; vofiaou GYjfxatax, Prén. 502) ; ils se rétablissent au bout d'un long 
temps (noKkcù XP°V<P «h&Çovxoci, Prén. 396) ; cela est de très longue durée, 
mais sans danger ( ^povt.ov pièv xàpxa ylvExat, àxlvSuvov Si, Prorrh, II, 
t 8). — (Les douleurs qui sont sans fièvre) ne causent pas la mort, mais 
sont y pour la plupart, de longue durée et ont beaucoup de métastases et 
de récidives (Oavàmrç |ièv oux è^spyàÇovxa'-, TroXoxpfiviot Sè al nXdouç 
sial xat noXkàç jxeTaerxàGs&t; iyoucn xal imoarpQ$&ç t Prorrh. I], 29), — 
57 de tels ( accidents) se guérissent, la maladie se prolonge (xà rot aura 
Siaccoîjéfteva (akx poxipuç Stavoaéet. Prorrh. I, 98), (//aÊWMfre dfe mVe 
f/a/Lv les fièvres) prolonge la maladie mais n’est pas f uneste ( ypovouç pèv 
7iotiou<nv àxàp ou^l fixéeptat, Prén, 74). — La mate#? prolonge et 
( ! issue) en est moins sûre (/povioTép'/j y tyvsxat 4 voüooç xal ïjogov 
àcrcpaXïjç, Pron, 12 ). 

Des fièvre sj celles qui ne cessent ni dans les jours critiques ni après 
un signe de solution^ récidivent (ÔTrorpOTtt^oucïCV, Prén, [42} t — Les con¬ 
valescents de longues maladies t gui ont bon appétit et ne profitent pas , 
ont des rechutes de mauvais caractère ( ÜTcoaTpé^oum xaxottOifciÇ, Prén, 
124). Les empyemati que s qui vont un peu mieux, chez qui, etc., sont 
tués par une récidive (ÙTroxpoTrJ) xxsfoœt, Prén. 400), 

Dangereux ( xtvSuvcfrSTjç, Prén. 270) ; en danger ( èTuxtvSuvoç, Prén. 
4^5) ! if y a danger de défaillance (xivSuvoç XetTroOupeîjcrat,, Pron. Tl); 
désespéré (aviXirtaro^ Prén, 450 î </ y a peu de chances en sa faveur 
(ôXïyaL éAtc(Ssc aûxw, Prorrh, II, 6) ; presque mortel (fotoXéOpioç, Prén. 
y), funeste, mortel (oXeÜpiû^, Prorrh. ], l); complètement funeste 
(tto.vtcAüç ÔXéÔpioç, Prén. 230) ; très funeste (ÔXéQptoç xâp-ra, Pron. 3) ; 
rapidement f uneste (oXÉOptoç oPJmç, Prén. 260) ; tout de suite funeste 
(oXéOptoç eùfJit.jç, Prén. 437) ; cause beaucoup de souffrance et est funeste 
(oXéOpioç râtwrévwç, Prén. 256); douloureux et funeste (èjtkovoç xal 
èXéOptoç, Prén. 443), 
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Il faut prendre garde (<puXà<jaecy 0 ocL xp^h Pron. 7). 

On ne réchappe guère (ou 7ràvu (j(o£ovxa&, Prén. 135); il faut savoir 
que la guérison sera difficile (ê<mv elSévat Suaa7iàXXocxxov ëovxa, Prorrh. 
II, 5) 1 difficile à guérir et de nature délirante (Suaa7ràXXaxxov xal 
(xav(,x6v, Prorrh. II, 30) ; tous ceux-là sont inguérissables par l’art humain, 
autant du moins que je sais (oÔtol pièv 7 ràvxe<; aSiivaxot üytéeç ylvsffOat 
àv0p6)7rtv7i xé^vv) o^ov éyw °^ a Prorrh. II, 8). — La maladie est com¬ 
plète et plus difficile à guérir (teXsov xo vocty^oc ylvExat xal ^aX£7ràxs- 
pov a7raXXà^aL, Prorrh. II, 30). — Cet état est dès lors difficilement 
curable (ytvexat Sè xauxa ^87) SuapoY) 07 ]Ta, Prén. 491). (Maladie) qui se 
juge difficilement (SfiaxpLxoç, Prén. 15) ; qui n'est pas d’une solution 
facile (oux euxpLVYjç, Prén. 604), qui ne se résout pas (ou Xfiexai-, Prén. 
117). 

Il y a danger qu’il meure ou soit pris de délire (xlvSuvoç OavEÏv xal 
TOxpacppovYjcTat, Prén. 390). — Il y a danger que l’homme ne puisse résister 
(xtvSuvoç [XV] ou Suv/jaexoct, ô àvOpcarcoç Siapxéa’ai, Pron. 12). 

Souvent mortel (OavàaLpLoç coç xà 7roXXà, Prén. 272). —- Annonce, ou 
cause la mort (Oavàcnpioç, Prén. 9). — Indice de mort ( 0 avaxcoSY]ç, Prén. 
77). — Annonce une mort pénible (SuaOàvaxoç, Prorrh. I, 55). ■— 
Annonce la mort (Oàvaxov cr^fxalvEL, Prorrh. I, 52). — Annonce une mort 
subite (Oàvaxov è^ocravov cryjp.aivei, Prén. 280). —■ Annonce une mort 
prompte (afivxojxov Oàvaxov a^pLaivEt, Prén. 667). — Annonce un danger 
de mort prochaine (oTjjxalvei xlvSuvov Oavàxou oXt,yoxpovtou,. Pron. 7). —- 
Annonce la mort la plus prompte (xà^errov Oàvaxov oTjpiocLvst,, Pron. 13). 

— La mort est proche (izky\aiov 6 Oàvaxoç, Prén. 482). — Il faut savoir 
qu’il est près de la mort (siSévcu ypr) èyyùç èovxa xou Oavàxou, Pron. 2). 

— La mort est attendue à l’instant même ( 7 rpoaS 6 xt,[jLoç ô Oàvaxoç 
7rapauxixa, Pron. 9). — Ils meurent (ouxot OvYjaxouaLV, Prén. 481; 
à7To0vv)(7xou<7Lv Prorrh. I, 70). — Ils meurent le plus souvent (xà 7 toXXà 
0 v/)ctxouctiv, Prén. 489). — Ils meurent rapidement (OvYjcjxoucn auvxôpioç, 
Prén. 77). — Ils meurent après être revenus à eux ( £ 7 ravev£yxavx£Ç 
0 VY)C 7 xou<nv, Prén. 1). — Ils meurent plus lentement ( ppaSfix£pov 0 vy)<t- 
xoucnv, Prén. 418). 

Annonce la mort pour le lendemain ( èç . . . xX ( v uc7X£paiï]v Oàvaxov 
GY][xalvEL, Prén. 355)- — Le malade ne vivra pas plus de 14 jours et 
mourra (ou 7tXe[ova ^povov Çyjct aç r\ xEaaapeaxalSExa Yjpiépaç aTOXoïx’ av o 
àv0po)7roç, Pron. 15). — Les uns succombent dans les 7 jours, les autres 
échappant sont pris d’empyème (ol jxèv èv xyjonv e7rxà Y](xépY)c , tv <xtz6 X- 
Xuvxat, ol Sè Statpuyovxeç ë[X7ruoi ytvovxat... , Prén. 361) — On peut s’at¬ 
tendre à ce que le malade succombe ( èlnïc, àTuoXiaOat, xov voaéovxa, 
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Fron. 462). - Le frisson ... tue ((Sïyoç.x T e£vei, Prén. 23). — La 

douleur tue promptement d'une manière spasmodique (xtsEvsi ÔÇéwç 
Tpiicov aua.ajj.di Sek,P rcn. 311). — L’angine tue le jour même ou le jèm e 
jour (aùOïj^épouç xal Tpirakuç xretvn, Prén. 357). — Tue à P impro¬ 
viste (x-cdvei \aQpff.Uoq, Prén. 368), — Les retours tuent rapidement 
{w/ivn; xteEvou< nv, Prén. 508). — Les malades succombent (teXsutùwiv, 

I l en. 396). Les malades finissent dans les tremblements et le coma 
(tpO(j.o)Seeç xwpiaTtoSeeç teXsutoolv, Prorrli. I, 91). — La maladie se 
termine par des spasmes comateux (êç ono.ogbuc, cLioteXeutS xo^arwS^, 
Prorrh. P loi). — finit par l'hydropisic sèche (èç ÛSpwTtüîïa; ^piv 
ocîpûteXêut^, Prén. 298). 

Les pronostics de k collection 'hippocratique ne se bornent pas à pré¬ 
dire l’issue des maladies, à déterminer quels sont les malades qui doivent 
mourir ou guérir (roùp «TroOavouixévooç rs xat o-(o 0 ^cro|xÉvooc, Pron. i. 
m fine), ils visent aussi à prévoir les différents accidents qui peuvent se 
produire au cours de la maladie, pour que. le médecin soit mieux préparé 
d les combattre. En voici quelques exemples : 

^ La ™Pf>reMon d’urine avec frisson est signe de spasme (arwa^eoL, 
Pién. 25). - Les frissons annoncent une douloureuse suppression 
d’tonne (oupou «k6X/ji{ji,v èarwSuvov tnjpawouoiv, Prorrh. I, 75). - De grands 
refroidissements du col et du dos ... des urines écumeuses ... annoncent 
un spasme prochain (oTracpiv Prorrli. i, 113). — j e 

crois qu’il 31 aura me hémorrhagie (aipoppay^etv otopai, Prén. 24). — 
On peut s’attendre aussi dans ce cas à des parotides (èXjti; §è fcri toïVtoicji 
xat -à napà và wt<x). — On peut s’attendre à un accès de folie furieuse 
(èXnïç ixp&v/jvaq Prén. 456). 


La confrontation des deux listes de pronostics, akkadiens et grecs, laisse 
apparaître, pour quelques similitudes, de graves divergences, tant dans le 
vocabulaire que dans les conceptions plus ou moins scientifiques qu'elles 
trahissent, Mais cette solution de continuité ne saurait étonner ceux-là 
memes qui tiennent pour vraisemblable une influence des traditions baby¬ 
loniennes sur îa médecine grecque naissante. 

Nous ne connaissons en effet à peu près rien de la littérature médicale 
grecque avant Hippocrate, et nous manquent précisément ces premiers 
essais où pourraient être perceptibles les traces de l'héritage akkadien. 
Hippocrate a révolutionné les enseignements antérieurs, et c'est lui seul 
peut-être qui est responsable de cette brisure que nous constatons entre 
les deux listes de pronostics. 
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Si nous avons tenu cependant à ajouter cet Appendice à l’étude des 
Pronostics akkadiens, c’est que, en cette matière, les liens entre l’Orient 
et la Grèce sont moins hypothétiques qu’il ne paraît au premier abord. 
Paradoxalement, ce n’est pas dans les écrits des médecins, mais dans 
ceux des vétérinaires, qu’il faut les rechercher. De ceux-ci, sans doute, 
les ouvrages ne nous permettent-ils pas davantage de remonter aux sour¬ 
ces, puisqu’aussi bien les premiers que nous connaissions sont de très basse 
époque. Mais leur tradition n’a pas été bouleversée par les innovations 
révolutionnaires d’un Hippocrate, et elle se révèle au contraire singulière¬ 
ment plus conservatrice que celle de la médecine. D’Apsyrte (vers 350 de 
notre ère) à Théomneste (vers 450), en passant par Claudius Hermeros 
et P. Vegetius Renatus, les vétérinaires grecs et latins se sont copiés sans 
vergogne, et il est vraisemblable que ce dédain de l’originalité littéraire 
remonte aux siècles les plus anciens. 

Il est d’ailleurs moins paradoxal qu’il ne semble de faire appel ici 
à leur témoignage, car les vétérinaires n’étaient pas sans avoir une con¬ 
naissance assez approfondie de la médecine humaine: dans les Hippia- 
triques 4 ), un nombre appréciable de remèdes indiqués pour la guérison 
des chevaux sont signalés comme étant également efficaces pour 
l’homme 5 ). 

Le fait toutefois que les Hippiatriques ne comportent pas de chapitre 
spécialement consacré aux pronostics fausse quelque peu les conditions 
de cette étude comparative, car, ainsi que nous l’avons dit, les textes 
thérapeutiques envisagent surtout les solutions favorables (c’est-à-dire la 
guérison), et ne mentionnent qu’exceptionnellement les cas réputés in¬ 
curables ou les échecs d’un traitement. 

En parcourant les Hippiatrica graeca , on est frappé de la fréquence 
avec laquelle revient la formule finale, quasiment stéréotypée, xod ûyLouveï, 
,,et il guérira”, traduction exacte du -ma iballut qui termine la très grande 
majorité des prescriptions médicales akkadiennes. Plus précisément, au 
présent-futur -ma iballut (remplacé parfois par le permansif balit „il est 
guéri”) correspond la double formule xcd uytouvet „et il guérit” et 
xod uyt-atveï ,,et il guérira”. 

Ce rapprochement est mieux assuré encore si l’on fait appel aux nom- 


4) Corpus hippiatricorum graecorum, 2 vol., Leipzig (Teubner) 1924-1927 (abrégé : 
H'} • 

5) H 1 , 430, 22; 402, 3-4; 355, 8; A 2 , 177» b; 241, 5; 263, 12-13; 299, 10-11; 
310, 25; H\ 298, 17-18; H 1 , 446^ 10-if'i ; H\ 400, 16-17; H x , 161, 2, 7; H 1 , 213, 1 ; 
H 1 , 315, 7-8; t H 2 , 168, 25; H 2 , 140, 5-7; H 2 , 331, 21-27. 
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breuses variantes que, sans aucune témérité, on peut rattacher à la même 
tradition : 

„il guérit sur le champ” (7capaxpv)[ioc ûyiatvei, H 2 , 200, 21) ; 

„et il guérit aussitôt ” (xai, oyiatvst auHxa, H 2 , 187, 26-27); 

„et il sera guéri” ( xai, uyiacrOYjcreTai,, H 1 , 343, 3); 

„et il guérit tout de suite” (xai, Iu6ùç uyiàÇsTai, H 2 , 151, 8); 

y,et il sera bien portant” (xai eWi uyi,Y)ç, H 1 , 68, 14; 124, 4; 126, 5; 

222, 15); 

„et rapidement il deviendra bien portant” xai, Ta^écaç ôyt-Jjç yévv)<j£Tai 
H 1 , 343, 23-24). 

Ces exemples qu il serait aisé de multiplier ne sont pas les seuls té¬ 
moignages que 1 J on peut invoquer. Les Hippiatriques présentent en effet 
une gamme de pronostics allant de la guérison à la mort qui ressemblent 
beaucoup aux pronostics de la médecine akkadienne : 

„Il se portera bien (sÇet, yap xaXcoç, H 1 , 347 , 8) ; — ,,Tu le guériras 
assez vite” (Oocttov 0£pa7reuaeiç, H 1 , 12, 11) ; — )} En employant ces 
moyens, tu le guériras en 3 jours” (oïç xpïjaàpevoç inï Tpuriv Yjpipatç 
OepaEséast-ç, H 1 , 107, 15-16). 

jJI es l en danger” (ëcm Sè xtvSuvov ë^ov, H 1 308, 15) ; — y) Il est 
difficile de le secourir” (xai servi, SuerpovjO'yjToç, H 1 , 340, 5) ; — „Une 
telle maladie est difficile à guérir” (to oùv toloutov voerTjpa SuataTov è<mv, 
284^ n) ; } } Il ny a donc pas grand espoir qu il survive” (ouSè toutqv 
o 5 v éXmç 7T0XX7) 7 t£piytv£t 70 ai., H 2 , 259, 19). 

Jf ll ny a pas de traitement” (oùx Ûe parce la, H L 283, 19-20) ; 

If Pour lui il ny a pas de guérison” {toutou oèx ëemv Eacrtç, H 1 , 380, 
2 4“25) ; — „U ne peut pas vivre, mais traîne en lo igueur” ( xai Xfry ou 
SévoevaL xp^vov Sè rcap&xa, ML 328, 15-16); — u Ne soigne pas, car U 
ne peut être sauve” (p,/; OepaTteus, éyzi yàp acrdmoç, H 2 , KX), 4-5) ; — 
}1 Pour un pareil ( malade), il est superflu d 1 appliquer un traitement” (tû> 
tolou™ TtepinTTov Etm QspansUv Trpoerayaysïv, ML 25, 12); — Jl faut 
désespérer” (Sel àTOywdxrxetv, H 1 , 15, i6) ; — „Et en peu de temps il 
disparaît” ( Xai Sia<pcûm t H 1 , 259, 4-5) ; eLe^ etc. 

Il serait étonnant que de telles similitudes dans la facture des pro¬ 
nostics fussent simplement fortuites. Au reste, on trouverait bien d’autres 
points de ressemblance dans l’économie générale de la sentence. Il est 
donc possible que les vétérinaires de l’Anatolie, de l’Ionie et de la Grèce, 
sans négliger d’enrichir leurs manuels de tout ce que l’expérience des 

6) Cf., dans les Pronostics akkadiens : ,,L'exorciste n’exécutera aucun rite pour 
sa guérison” (XV, rev. 8; XXIII, 3; XXVI, 13). 
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siècles venait ajouter au fonds primitif, n’aient jamais éprouvé le besoin 
de briser le vieux cadre des formulaires akkadiens, dont il semble bien 
qu’ils se soient primitivement inspirés- Aussi n’cst-il pas présomptueux de 
penser que leurs confrères, les précurseurs de la médecine grecque, ont 
eux aussi connu et pratiqué les mêmes modèles, dont il ne reste plus que 
de rares reflets dans l’œuvre d’Hippocrate. 
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TRANSCRIPTION ET TRADUCTION 


Labat, Traité akkadien I 
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PREMIÈRE SOUS-SÉRIE (A) 


TABLETTE N° E) 

1 I e-nu-ma ana bît rnarsi âsipu üliku(ku) 

2 s. ma sûqi hasba zaq-pa Imur marsu sû na-kut la itehhî-sü 

3 1 imba( ?) * 2 3 ) îmur marsu sû mâmît isbat-su ü-za-bal-ma imât 

4 s. ubân imitti-su rabîtu(tü) ik-kip marsu sû ana UD-7-KÂM imât 

5 i. ubân sumêli-sü rabîtu(tü) ik-kip is-sal-la- -ma imât 

6 ^ ( is)dalat bit amîh asar (amîl)marsu nadû(ü) ina-ziq marsu sû 
[imât] 

7 s.' ( is)dalat bit amîli asar (amîl)marsu nadû(û) kîma nêsi is-si ikkib 
ili-sü îkul ü-za-b[al-ma imât] 

8 -V. lu kalba salma lu sahâ salma îmur marsu sû [imât] 

9 J. sahâ salma îmur marsu sû imât — us-ta-pa-saq-ma iballut[(ut )] 

10 s. sahâ pisâ îmur marsu sû iballut — dannatu isabbat( ?)[-su ..] 

11 s. sahâ sâma îmur marsu sû ana m-3-KÂM — UD-3-KÂM [imât(l)] 

12 s. sahâ pelâ îmur marsu sû agalatillâ(a) maris na-kut lâ iteh[hî-sü] 

13 s. sahâ mes zibbatêmes-sû-nu ittanassû(û)-ma îmur mar[su sû] 
n[a-k]ut lâ [itehhî-sü] 

14 s. sahê mes ritkubûtimes îmur [marsu sû. . . .] 

15 s. alpa pisâ îmur marsu sû qât ili-sü ( i[lat)istari-sû{ ?)....] 

16 s. alpa salma îmur marsu sû [....] 

17 s. alpa sâma îmur marsu sû [....] 

18 s. alpa pelâ îmur marsu sû (il)ahhâzu [isbat-su] 

1) Sources: A) A. 3439 a + b (AJSL 43, pp. 38-39) = lignes 1-44 

, B ) VAT 14536 (LKU 69) = lignes 27-44 

(La tablette médité du Louvre AO 17661 est un commentaire scolaire de cette 
première tablette). F. W. Geers a donné dans AJSL 43 la transcription et la tra- 
duction de A. 3439 a-b. 

2) Ecrit KI-UD-6a (cf. D. 461, 195 b.). Se retrouve dans Surpu, vm 58 (cf 
Geers, 0 p. ctt p. 24, note 2). D’après AO 17661, KI-UD-ba paraît être un „emplace- 
ment sacre (ICI - as-ri, UD - el-lu, 1. 9), où sont exposés(?) les repas rituels 


TITRE I 


CHAPITRE I 

1 Lorsque l'exorciste se rend à la maison d'un malade, 

2 si, dans la rue, il voit un tesson fiché (en terre) : ce malade, l'anxiété 
ne s'approchera pas de lui. 

3 S'il voit une table à offrandes( ?) : ce malade, un charme l'a saisi; 
il traînera, puis mourra. 

4 S’il a le pouce droit raide : ce malade mourra le septième jour. 

5 S'il a le pouce gauche raide: après avoir été souffrant, il mourra. 

6 Si la porte de la maison, où gît le malade, gémit : ce malade 
[mourra]. 

7 Si la porte de la maison, où gît le malade, crie comme un lion : il a 
commis un sacrilège envers son dieu 8 : il traînera, puis mourra. 

8 S’il voit soit un chien noir, soit un cochon noir: ce malade [mourra]. 

9 S'il voit un cochon noir 4 * * * ): ce malade mourra; (ou bien) après de 

pénibles souffrances, il guérira. 

10 S'il voit un cochon blanc: ce malade guérira; (ou bien) la détresse 
le saisira. 

11 S'il voit un cochon rouge: ce malade [mourra(?)] le 3ème mois; 
(ou) le 3ème jour. 

12 S'il voit un cochon i*ouge sombre: ce malade souffre d'hydropisie; 
l'anxiété ne s’approchera pas de lui. 

13 S'il voit des cochons qui lèvent la queue: ce malade, l'anxiété ne 
s'approchera pas de lui. 

14 S'il voit des cochons qui s'accouplent: [ce malade.]. 

15 S'il voit un bœuf blanc: ce malade, la main de son dieu (ou) la 

main de [sa déesse est sur lui( ?)]. 

16 S'il voit un bœuf noir: ce malade [.]. 

17 S’il voit un bœuf rouge: ce malade [.]. 

18 S'il voit un bœuf rouge sombre: ce malade, l’Ahhâzu [l'a saisi]. 

offerts aux grands dieux (ina KI-UD-£h nmdabê mes Uâni meï r abûti me£ uk-[....], 

1 . 8). Les deux graphies Kl-UD-&a / KI-UD-fo* semblent indiquer que ba / bi sont des 
compléments phonétiques. 

3) Mot à mot : il a mangé la part consacrée de son dieu. 

4) Le grand recueil de présages Si une ville est sur la hauteur (L alu ina mêle 

sakin ) consacre toute une tablette (la 45ème) à l’observation des cochons (CT 38, 

45 sqq.), et une autre (la 4oème?), à celle des boeufs (CT 40, 31 + 32). Sur les 

lignes 15-22, cf. Nôtscher, Or, 51-54, p. 12. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


19 s. alpu qaran-su iddî-ma îmur [marsu su. ...] 

20 s. alpu ik-kil-mus (?) [....] 

21 s. alpu ik-kip-sü [marsu jrw,,,.] 

22 s. qaran alpi îmur marsu sû imât — l imêru fana imitti-sü êtetiq 

marsu sû . . . . ] * 

23 s. imêru ana sumêli-sü êtetiq [marsvi 

24 s. imeru atana irkab-ma îmur marsu [sû . . . .] 

25 S. imêra pisâ îmur marsu sû qât dam(?)[ _] 

26 s. imêra pela îmur f marsu sû . .. .] 

2 7 s. imêru irtahas-su [marsu sû ... .] 

28 s. sîsâ îmur [marsu sû . . . .] 

29 s. immera îmur [marsu sût... .] 

30 s. ma-ah-ha-a îmur [marsu sû ... .] 

31 s. idi imitti-sü iz-qut-su mar[su su. . . .] 

32 S. idi sumêli-sü iz-qut-su mar[su sû ... .] 

33 ên imitti-su is-hi-is-su [marsu sû .] 

34 s. en sumêli-sü is-hi-is-su 6) ina li-la-a-ti imât [. . .] 

35 s. uzun imitti-sü is-si murus û( ?) f. . . .] 

36 s. uzun sumêli-sü is-si iballut [....] 

37 s.ila sah-hi-ra 5 6 7 8 ) îmur mihisfis) (il)tu’amê — l ulâpa luputta 8) 
[îmur. . .] 

38 s.sârat end îmur qât etemmi isbat-su — murus-su irrik — s. ( amîl ) 
pissâ 9 ) îmur qât (il) 

39 S. (anûl)suk-ku-ka îmur qât (il)nergal — qât (il)samas — l agurra 
îmur marsu [siî. . . .] 

40 s. (amîl)mîta îmur marsu sû iballut — S. (is)narkabta îmur murus- 
su qât [( ilat)dil-bat (?)] 

41 (is)qaq-qa-la 10 ) îmur marsu sû ûmêmes-sü [irrikû-ma imât(?)] 

42 s. (is)sumba îmur marsu sû ina-an-dq — s. gur-se-gâl-la 11 ) 
îmur[. . . .] 


5) Le comportement des ânes fournit une partie des présages de la 4ième(?) tablette 
du recueil St une ville ..... Cf. Nôtscher, op. cit., p. 19. 

6) B : is-hi-is-su. 

7 ) Cf. B. Landsberger, Z A, 43, 76. 

8) Cf. A. Falkenstein, LKU, p. 7, note 7. 

9 ) La première tablette de Si une ville... tire une série de présages de la présence 


TABLETTE I (SÉRIE i) 


5 

19 S’il voit un bœuf qui baisse sa corne (pour attaquer) : ce malade 

[..••L 

20 Si un 'bœuf le regarde avec colère( ?) : [ce malade 

21 Si un bœuf le frappe de la corne: [ce malade.]. 

22 S'il voit une corne de bœuf : ce malade mourra. — Si un âne [tra¬ 
verse (sa route) vers sa droite: ce malade.]. 

23 Si un âne 5 ) traverse (sa route) vers sa gauche: [ce malade.]. 

24 S'il voit un âne qui saillit une ânesse: ce malade [.]. 

25 S'il voit un âne blanc: ce malade, (c'est) la main de [... qui l'a 

saisi]. 

26 S'il voit un âne rouge sombre: [ce malade.]. 

27 Si un âne le piétine: [ce malade 

28 S'il voit un cheval: [ce malade 

29 S'il voit un mouton: [ce malade.]. 

30 S'il voit un extatique: [ce malade....]. 

31 Si son côté droit le pique: [ce malade.]. 

32 Si son côté gauche le pique: [ce malade ,...]. 

33 Si son œil droit le.: [ce malade ....]. 

34 Si son œil gauche le-: le soir, il mourra. 

35 Si son oreille droite siffle: la maladie [. ...]. 

36 Si son oreille gauche siffle: il guérira. 

37 S'il voit un dieu vagabond: „coup" des Gémeaux. — [S'il voit] 
un linge souillé( ?) : [.,..]. 

38 S'il voit des poils de chèvre: la „main” d'un spectre l'a saisi; sa 
maladie sera longue. — S'il voit un estropié: la „main" du dieu 
[x l'a saisi]. 

39 S’il voit un sourd: „main" de Nergal; (ou bien) ; ,main” de ga¬ 
inas. — S'il voit une brique cuite: [ce malade ....]. 

40 S'il voit un mort : ce malade guérira. — S'il voit un char : sa maladie 
est la „main" [de Dilbat(?)]. 

41 S'il voit un haquet(?): ce malade, ses jours [seront longs, mais il 
mourra ( ?) ]. 

42 S'il voit un chariot: ce malade gémira. — S'il voit une mesure à 

grains (?): [-]. 


flans la ville d'individus présentant des infirmités ou des particularités diverses (CT 
38. i st|(j t notamment pissâ, L 65, silkkuku, l 74, lâ ttâpifu, l 75, mafjfrn, L 8t), 
to) Cité entre narkabiu et $umbu> qaqqüht paraît être un nom de véhicule {em¬ 
prunté vraisemblablement au sumérien). 

m) Transcription et traduction hypothétiques, AO 17(161 paraît porter: gis(?) 
gab(?) gai Ja, 
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TRAITÉ AKKADIEN 


43 s. amîla îâ nâtila îmur murus bît amîli maris-ma imât 


44 50 mu-sita-bi dub-i-kâm I e-fiu-ma ana bît marsi âsipu illiku(ku) 


TABLETTE N° 2 12) 

1 s. amîlu ana bît (amîl) marsi illik-ma surdû ana imitti-sü êtetiq(iq) 
marsu sû iballut (ut) 

2 s. surdû ana sumêli-sü êtetiq(iq) marsu sû imât 

3 s. ma se-rim ina ku-tâl bît (amîl) marsi surdû istu za-me-i sa imitti 
ana za-me-i sa sumêli êtetiq(iq) marsu su âr-his itebbi(bi) 

4 s. ina se-rim ina ku-tâl bît (amîl)marsi surdû istu za-me-i sâ sumêli 
ana za-me-i sa imitti êtetiq(iq) mnrus-su irrik 

5 s. ina se-rim ina ku-tâl bît (amîl)marsi surdû i-sâ- marsu sû imât 

6 s. issuru 14 ) i na ku-tâl bît amîli eli na-sa-bi izziz-ma mim-ma îkul 
sum-ma marsu imât sum-ma baltu bît-su issapah(ah) 


7 s, zi i bu ana imitti amîli êtetiq(iq) kasâd(âd) sibûti ana marsi imât 

8 s. zi-i-bu ana sumêl amîli êtetiq(iq) la kasâd(âd) sibûti ana marsi 
iballut 

9 i. zi-i-bu ina se-rim ana pân amîli ina imitti-sü issi(si) kasâd(âd) 
sibûti ana marsi imât 

10 s. zi-i-bu ina se-rim ana pân amîli ina sumêli-sü issi(si) la kasâd(âd) 
sibûti ana marsi iballut 

11 i. zi-i-bu ina kizigî ana pân amîli ina imitti-sü issi(si) kasâd(âd) 
sibûti ana marsi imât 


12) Sources: A) A. 3439 a + b, 45-129 (AJSL 43, 38-39) = lignes 1-85 

B) BM 76022 (TDP II, pi. Mil) = „ 1-30...64-88 


C) Sm 281 

D) VAT 14560 (LKU 58) 

E) VAT 14559 (LKU 97 ) 

F) K. 4021 (extraits) ill. 4, 5, 6 (TDP H, pl. III) = 


Ces différentes sources présentent entre elles quelques variantes de”minime i 


1-14 

42-57 

61-83 

1, 61, 5i(?). 


împor- 


TABLETTE I (SERIE l) 7 

43 S'il voit un aveugle: souffrant de la maladie de la maison de rhoni- 
me( ?), il mourra. 


44 5 ° lignes. — Première tablette de (la série) Lorsque l'exorciste se 
rend à la maison d'un malade . 

CHAPITRE II 

1 Si, lorsque quelqu'un se rend à la maison d'un malade, un faucon 13 ) 
traverse (le ciel) vers sa droite : ce malade guérira. 

2 Si un faucon traverse (,1e ciel) vers sa gauche: ce malade mourra. 

3 Si, le matin, derrière la maison du malade, un faucon traverse de 
la corniche droite vers la corniche gauche: ce malade se lèvera ra¬ 
pidement. 

4 Si, le matin, derrière la maison du malade, un faucon traverse de 
la corniche gauche vers la corniche droite: sa maladie sera longue. 

5 Si, le matin, derrière la maison du malade, un faucon s'envole: ce 
malade mourra. 

6 Si, derrière la maison d'un homme, un oiseau, perché sur la gouttière, 
mange quelque chose : s'il est malade, il mourra ; s'il est bien por¬ 
tant, sa maison s’écroulera. 


7 Si un vautour traverse (le ciel) vers la droite d'un homme: réalisa¬ 
tion d’un désir; s’il s’agit d’un malade: il mourra. 

8 Si un vautour traverse (le ciel) vers la gauche d’un homme: non 
réalisation d'un désir; s'il s'agit d'un malade: il guérira. 

9 Si un vautour, le matin, devant un homme, crie, à sa droite : réalisa¬ 
tion d'un désir ; s'il s'agit d'un malade : il mourra. 

10 Si un vautour, le matin, devant un homme, crie, à sa gauche : non 
réalisation d'un désir ; s'il s'agit d'un malade : il guérira. 

11 Si un vautour, l'après-midi, devant un homme, crie, à sa droite : 
réalisation d'un désir ; s’il s'agit d'un malade : il mourra. 


tance et purement graphiques. Nous ne les mentionnerons pas. 

13) La série Si une ville ... consacre plusieurs tablettes (66ème, 7Qème) à l’obser¬ 
vation des faucons. Cf. notamment CT 40, 48, 11. 31-32, 33-34, 35 (Nôtscheu, op. cit. } 
p. 182). 

14) Bien quelle n’ait point conservé la sentence de notre ligne 6, la série ominale 
énumère divers autres pronostics tirés de l’observation des oiseaux, que le compila¬ 
teur du Traité a laissés de côté (CT 37, 29, 51 sqq. ; 40, 50, 45). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


12 s. zi-i-bu ina kïzigî ana pan amîli ina sumêli-sü issi(si) la kasâd(âd) 
sibûti ana marsi iballut 

13 s. a-ri-bu na-as-sis ina imitti amîli issi(si) marsu sû bi-ki-ti immar 
(mar) 

14 s. a-ri-bu na-as-sis ina sumêl amîli issi(si) bel dabâbi-sû bi-ki-ti 
immar (mar) 

15 s. a-ri-bu na-as-sis ana pan amîli issi (si) bi-ki-ti immar (mar) 

16 s. a-ri-bu na-as-sis ana arkât amîli issi (si) bel dabâbi-sû bi-ki-ti 
immar (mar) 

17 s. issur hum ina muhhi ( amîl)marsi izziz(iz) ina u A -me-sû-ma iballut 

18 s. summatu ina muhhi marsi izziz(iz) ha-an-tis imât — ana mu-i- 
kam mur su ezzib-sü 

19 s. sîru ana muhhi (is)maial marsi imqui(ut) marsu sû iballut 

20 s. sîru ana muhhi marsi imqut ana UD-3-KÂM imât 

21 s. sîru ana muhhi marsi imtanaqut(ut) murus-su irrik-ma iballut 

22 s. sîru ana muhhi marsi sa murus-su arku imqut (ut) murus-su 

ezzib-sü 

23 s. sîru ana muhhi marsi sa u 4 -mi ma--du-ti marsu imqut (ut) 
marsu sû iballut-ma battu imarras 

24 s. sîru ana muhhi marsi sa murus-su kabtu imqut (ut) marsu sû 
mur su ina zumri-sü ippatar-ma i-pa-âs-sah 

25 s. sîru ana rês marsi imqut (ut) ûmi suâta(ta) imât — s. sîru ina rês 
marsi ittanazazme(az) asak ili-sû u il âli-sü îkul sattam-ma imât 

26 s. sîru ina rês marsi ina imitti ittanazazme(az) a-ra-an-su ippatar 
itebbi(bi) 

27 s. sîru ina rês marsi ina sumêli ittanazazme(az) asak ili-sû u il âli- 
sü îkul 

28 s. sîru ina rês (is)maiali-sû imqut-ma ana pilsi(si) îrub(ub) imât 


„ Sur les présages tirés de l’observation des corbeaux, cf. la tablette 67 de 
âhi (CT 39, 25 a + b). 


TABLETTE 2 (SÉRIE i) 


9 


12 Si un vautour, l'après-midi, devant un homme, crie, à sa gauche: 
non réalisation d'un désir; s'il s'agit d’un malade: il guérira. 

13 Si un corbeau 15 ), à la droite d’un homme, croasse plaintivement: le 
malade connaîtra les pleurs. 

14 Si un corbeau, à la gauche d'un homme, croasse plaintivement: (c'est) 
son adversaire (qui) connaîtra les pleurs. 

15 Si un corbeau, devant un homme, croasse plaintivement: il connaîtra 
les pleurs. 

16 Si un corbeau, derrière un homme, croasse plaintivement: (c'est) 
son adversaire (qui) connaîtra les pleurs. 

17 Si une chauve-souris se tient au dessus d'un malade: ce jour même, 
il guérira. 

18 Si un pigeon se tient au dessus d'un malade: il mourra rapidement; 
(ou bien) au bout d'un an la maladie le laissera. 

19 Si un serpent 16 ) tombe sur le lit d'un malade: ce malade guérira. 

20 Si un serpent tombe sur un malade: il mourra le troisième jour. 

21 Si, à plusieurs reprises, un serpent tombe sur un malade: sa maladie 
sera longue, mais il guérira. 

22 Si un serpent tombe sur un malade dont la maladie dure depuis 
longtemps : sa maladie le laissera. 

23 Si un serpent tombe )ur un malade qui est malade depuis de longs 
jours: ce malade guérira, mais, une fois guéri, il retombera malade. 

24 Si un serpent tombe sur un malade dont la maladie est grave : ce 
malade, la maladie se dénouant de son corps, sera soulagé. 

25 Si un serpent tombe au chevet d'un malade: ce même jour, il 
mourra. — Si un serpent se tient constamment au chevet d'un ma¬ 
lade : il a commis un sacrilège à l'égard de son dieu ou du dieu de 
sa ville; il mourra dans l'année. 

26 Si un serpent se tient constamment au chevet d’un malade, du côté 
droit: son péché sera délié; il se lèvera. 

27 Si un serpent se tient constamment au chevet d’un malade, du côté 
gauche : il a commis un sacrilège à l’égard de son dieu ou du dieu 
de sa ville. 

28 Si un serpent, après être tombé au chevet de son lit, entre dans une 
fissure (du mur) : (le malade) mourra. 


Y 


16) Les tablettes 21a, 22 a et 22 b de la série s. âhi sont consacrées aux serpents. 
(Cf. notamment CT 38, 32, 33-36, 11 . 72, 74, 75, 76, 73, 78, 77 = nos lignes 65-71). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


29 1 sîru ina rêsi-sü is-lal asak ili-sü u il âli-sü îkul 

30 s. sîru ma ut H-su is-lal imât — s. sîru issuk-sü imât 

31 s. zuqaqîpu ana muhhi marsi imqut(ut) ana ud-iokàm imât 

32 s. zuqaqîpu ana muhhi marsi imtanaqut(ut) murus-su irrik 

33 s.'Zuqâqîpu ina res (is)maial marsi ittanazazmc(az) murus-su âr- 
his ezzib-su 

34 S. zuqaqîpu ina igâri ana pân marsi izziz(iz) murus-su ezzib-su 
33 s. zuqaqîpu ana utli marsi îrub marsu sû iballut 

36 s. ma bit ( amîl) marsi lu sîru lu zuqaqîpu innamir [marsu sû 
iba]llut 

37 s. ma bit (amîl) marsi lu surânu lu x [..* innamir (?) ... ] -ma imât 


38 s. ma bit (amîl)marsi lu surmu lu x [.] iballut 

39 s. ina bit (amîl)marsi an gim(?) e(?) [ .] iballut 


40 s. marsu maris-ma [.. . .„.] i m âf 

41 s. amîlu maris-ma [..,.. 

4 2 £ amîlu maris-ma [.,... 

43 J- ( a-ban) kunuk ( amîl) [marsi surîrîtu itbal(?) mar]su sû imât 

44 s. surîrîtu [ana muhhi matai marsi imqut marsu sû ina u^mi-sû-ma 
iballut 

45 s. surîrîtu [ana muhhi maial marsi îli mu]rus-su âr-his ezzib-sü 


46 s. surîrîtu [ .] ana mar? \ Ubba-sü itâb 

47 s. sur[îrîtu . ana mar ]si Ubba-sü là itâb 


.] U 

] x x x x x isbatû-sû 


La 24eme tablette de la série J. âln se rapporte toute entière aux scorpions. 
Cf Notscher, Or. 39-40, pp. 164-165 (CT 40, z 7 , 4 = notre ligne 33). 

18) On serait tenté de rapprocher notre ligne de KAR 144 + K. 3464 + AO 
3554 (ZA 32, 164 sqq.), 1 . 75: „Si tm homme a brisé, perdu ou laissé tomber son 


TABLETTE 2 (SÉRIE l) 


II 


29 Si un serpent se love à son chevet: (le malade) a commis un sacri¬ 
lège à h égard de son dieu ou du dieu de sa ville. 

30 Si un serpent se love dans son giron: (le malade) mourra. --- Si 
un serpent le mord : il mourra. 

31 Si un scorpion 17 ) tombe sur un malade: il mourra le loème jour. 

32 Si, à plusieurs reprises, un scorpion tombe sur un malade: sa 
maladie sera longue. 

33 Si un scorpion se tient sans cesse au chevet d’un malade : sa maladie 
le laissera rapidement. 

34 Si un scorpion se tient sur le mur, en face du malade : sa maladie 
le laissera. 

35 Si un scorpion pénètre dans le giron d’un malade : ce malade guérira. 

36 Si, dans la maison d’un malade, soit un serpent, soit un scorpion est 
aperçu: [le malade] guérira. 

37 Si, dans la maison d’un malade, soit un chat, soit un [. . . . est 

aperçu( ?) : le malade.], puis mourra. 

38 Si, dans la maison d’un malade, soit un chat, soit un [.] : il 

guérira. 

39 Si, dans la maison d’un malade x x x x [.] : il guérira. 

40 Si le malade, durant sa maladie, [...: il mourra. 

41 Si un homme, alors qu’il est malade, [.]. 

42 Si un homme, alors qu’il est malade, x x x x l’ont saisi. 

43 Si le sceau d’un [malade est emporté( ?) par un l<ézard(?)] 18 ) : ce 
[malade] mourra. 

44 Si un lézard [tombe sur le lit d’un malade: ce malade, le] jour 
même, guérira. 

45 Si un lézard [grimpe sur le lit d’un malade:] sa maladie le laissera 


rapidement. 

46 Si un lézard [.]; s’il s’agit d’un malade, son moral 

sera bon. 

47 Si un lézard [.]j s’il s’agit d’un malade, son moral 


ne sera pas bon. 


sceau dans la rivière”. Mais, comme le paragraphe entier est consacré aux lézards, 
nous préférons proposer une autre restitution. Les lézards fournissent les présages de 
la 25 ème(?) tablette de s. âlu } dont deux sentences (CT 38, 39 sqq., 21, et KAR 
382 -f 393, rev, 33) permettent de compléter nos lignes 44 et 45. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


48 s. piza[lluru 19 ) ana muhhi maictl marsi imqut marsu su ma] ka- 
sa-a-ti imât 

49 l ana muh[hi maial marsi îli ina] u 4 ~mi su-a-ti murus-su ezzib-sü 

50 s. ina ut[ii (?) marsi îrub(l)] murus-su irrik-ma iballut 


51 1 as-qu-la-lu ana muhhi marsi f .] marsu su iballut 

52 s. ina i<ï-[. .mi.. | ana marsi ina-taî 21 ) 

53 £ nnitti-su(?) ... ana marsi lib ] ba-sû la itâb 

54 l ina i-\t 1 i( ?) sttmâli-su( ?) . ana marsi tibba\-sû itab 

55 4 ina .. ana marsi ina-fa! 

56 s. ina i-na [.*. ana mar]si libba-sû itâb 


57 s. marsu an[duhallaîu{ ?) ......, É ] 

58 s. ha-ma-si[-ru .. . . 

59 s. ha-ma-si-[ru ... 

60 s. ina bit (amîl)mar[si .. mar su jw] itebbi u i\bal- 

/«/(?)] 


1 

] 


61 s. ha-mi-tu sâ kîma kakkabi sa[rhu( ?) . mar]su s[û iba]llut 

62 s. ha-mi-tu [.] marsu sû iballut 


63 j. x x x [istu imitti amîli ana sumêl amîli isruh(uh ) . ana 

marsi ] imât 


19) Ecrit mus-d[îm-gurin-na], Le sens du mot a fait l’objet de nombreuses dis¬ 
cussions: lézard, gecko, caméléon (Landsberger, F aima, 115 ; Ebeling MAOG x 
2, 59) ;; chenille (Thompson, AJSL, 53, 34-35; Bab. :i 4 , 142, n. 1). Le p'izaJIuru et lé 
sakkahrru (fouine (?), Fauna, 117) se partagent la majorité des présages contenus 
dans le 3ième tablette de s. âlu. 

f°) 9 d ® b l lt de la % ne est restitué par K. 4021, 51. Le mot asquhlu fait d’ailleurs 
n a te - Même en laissant de côté le nom de la plante asqulalu (?) (Thompson, 

> 2 39 ) Qui n a que faire dans notre contexte, les références réunies par J. Nou- 
gayrol (RA, XLIV, p. u) ne permettent guère de préciser le sens du terme. Dans 
notre contexte, toutefois, il semble que ce soit le nom d’un animal. 

21) La transcription et la traduction de ces deux signes demeurent hypothétiques. 


-TT 


49 

5 ° 


TABLETTE 2 (SÉRIE i) I 3 

Si une che[nille(?) tombe sur le lit d’un malade: ce malade mourra 
à la] fraîcheur (du soir). 

Si [elle grimpe] sur le [lit du malade: le] jour même, sa maladie le 
laissera. 

Si [elle pénètre] dans le gi[ron du malade] : sa maladie sera longue, 
mais il guérira. 


51 Si un asqulalu 20 ) au dessus d'un malade [.]: ce malade 

guérira. 

52 Si dans x [.] : s’il s’agit d’un malade, il restera alité( ?). 

53 Si au cô[té droit du malade( ?).] : son moral ne sera pas bon. 

54 Si au cô[té gauche(?).] : son [moral] sera bon. 

55 Si dans(?) x [.: cet homme] jouira de [.]; s’il s’agit 

d’un malade: il restera alité( ?) 

56 Si dans x x [.] ; s’il s’agit d’un malade, son moral 

sera bon. 


5 7 

Si, un malade, un aga[me le .. 

. 1 . 


58 

59 

Si une souris [.....■ . 

Si une souris [.** . 

.]• 

. 1 . 


60 

Si, dans la maison d’un malade, [... 
[guéri]. 

. : ce malade] se lèvera et sera 

6l 

Si une luciole 22 ) qui scint[ille] comme une étoile [ . 

maflade gué] rira 


62 

Si une luciole [ . 

. ] : ce malade 

guérira 

63 

Si un x x x 23 ) [, de la droite à 
cet homme . ; s’il s’agit d’un 

la gauche d’un homme, 
malade] : il mourra. 

scintille : 


Dans les textes de présages, ina-tal (<[ natâlu „regarder, observer”) est assez fré¬ 
quent, mais il 11e saurait convenir ici. L’opposition ina-tal I itebbi, H. 80-81, nous incite 
à le rapporter à un verbe * natâlu } qui pourrait avoir été forme secondairement sur 
# na'âlu. 

22) Pour l'insecte nommé bannit 1 , Landsberger a proposé le sens de guêpe de sable 
(P'anna, 133}. Si notre restitution, fondée sur K. 4021, 5, est exacte ($[ur — 
sarâlju; cL CT 23, iü, rS; ti-if-ru-ul) kîma kakkabi) elle suggérerait plutôt de voir 
dans tjaimtu un insecte phosphorescent (luciole, chrysis, etc.). 

23) Les traces de signes qui subsistent au début de la ligne ne permettent pas 
d'identifier l'insecte ou le phénomène, dont le scintille meut fait l'objet des pronostics 

t énumérés dans ce paragraphe. 
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64 LS *"* almUi “« Mii -«» *>««»}).« 

65 s. pa » am[Ui kasâd{â 4 ) siUH ana ,„ i; 

66 LLt: rssrf 

67 ««Lrsr 7i “ *• **«■<« *-[«*. «(?„ 

[. anaLa™ï\ iMlut^ V™K«*) 

69 ÎSL;L“’f i *» ™» a -* «« »»«; ,. 


a»a mom] imât U " TW wun^uh) [. 

70 s, ina imita amîli ina pân amîli isruh(uh) r i 

• J 1 ~ n . J an a marsi iballut 

7 1 x ma sumêl amîli ina pân amîli isruh(uh) [. i ana ma ■ ■ . 

wV ^ ' l .j ana marst %mat 


72 mni:rZ7Znl° ra " K im< ‘“ mX 

73 LS'sr ^ ~ «« '>“««'■) [sw, « [„„„ 

74 («s 2i"iâz° riü im imii “ anm “jw» ;* 

74 S aZ'°Sr7ZalCr°" ti *"* ®W» « itâb 

16 * «r*. «, imtM 

77 J. i«fl sumêl amîli ib-ria kaïâà dhs,+- 

q msad fwuti ana marsi imât 


78 i. ua/w a^a imitti amîli wah-hr,+ * ' — — 

marsi imât ~ ^ U $ a ~ am ~ ma ~ r u ikassad(âd) [j-a] 

79 J. ana sumêl amîli vnh , 

marsi iballut w J ° u ~^-am~ma-ru lâ ikassad(âd) [ana] 

80 i »»-»• «W fiw darnn U Marsi ina-tal 


* ,™« r „ 

e »lu. La 9 4 eme est presque entièrement 
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64 S’il [scintille] de la gauche [à la droite d’un homme: .; s’il 

s'agit d’un malade :] il guérira. 


65 Si, au devant d un homme, il scintille: réalisation d’un désir; s’il 
s’agit d’un malade : il mourra. 

66 Si, a sa rencontre, au devant d’un homme, il scintille, puis passe : non 
réalisation d’un désir; [s’il s’agit d’un malade] : il guérira. 

67 Si, d’au dessus d’un homme jusque devant lui, il scintille: (cet 
homme [connaîtra la puissance; s’il s’agit d’un malade: il mourra. 

68 Si, deirière un homme, il scintille de sa droite à sa gauche: [cet 
homme ... ; s’il s’agit d’un malade] : il guérira. 

69 Si, deiriere un homme, il scintille de sa gauche à sa droite: [cet 
homme ... ; s’il s’agit d’un malade:] il mourra. 

70 S’il scintille à la droite d’un homme, devant lui[ : cet homme ... ;] s’il 
s’agit d’un malade : il guérira. 

71 S’il scintille à la gauche d’un homme, devant lui: [cet homme ...] ; 
s’il s’agit d’un malade: il mourra. 

72 Si une lueur 24 ), durant la veille du soir, scintille à la droite d’un 
homme: [mélan]colie; [s’il s’agit] d’un malade: il guérira. 

73 durant la veille du soir, elle scintille a la gauche d’un homme : 
allégresse; [s’il s’agit d’un] malade: il mourra. 

74 Si, durant la veille de 1 aube, elle scintille à la droite d’un homme : 
son coeur sera content; [s’il s’agit d’un] malade: il guérira. 

75 Si, durant la veille de l’aube, elle scintille à la gauche d’un homme: 
son coeur sera mécontent; s’il s’agit d’un malade: il guérira. 

76 Si un éclair fulgure à la droite d’un homme : non réalisation de désir ; 
[s’il s’agit d’un malade] : il guérira. 

77 Si (un éclair) fulgure à la gauche d’un homme: réalisation de désir; 
s’il s’agit d’un malade : il mourra. 


78 Si un feu flamboie a la droite d’un homme : il réalisera ce qu’il 
désire; [s’il s’agit] d’un malade: il mourra. 

79 S il flamboie a la gauche d’un homme : il ne réalisera pas ce qu’il 
désire; [s’il s’agit] d’un malade: il guérira. 

80 Si la lueur d’un feu passe sur sa droite: c’est favorable; dans le cas 
d’un malade : il restera alité. 


composée de pronostics médicaux. Le sens du mot birsu est encore mal assuré (cf 
J. Nougayrol, RA xliv, 15 „bulle(?)”), 
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TRAITÉ AKKADIEN 


81 l min ina sumêli-sü êtetiq(ig) a hi sa marsi itebbi(bi) 


82 s. ubân imitti-sü innakis(is) ana marsi libba-sû itâb 

83 [l ubân sumêli-sü ( ?) min(?)] Ubba-sü itâb ana marsi ina-td 


84 A: 89 MU-SITA-BI dub[- 2 -kâm e-nu-ma ana bit marsi asipu illiku] 


85 s ana marsi ina tehê-ka adi sipta ana ramâni-[ka taddû(ü) ana 
bulluti-su la tetehhi(hi )] 

86 kîtna labiri-sü [satir]-ma qa-at [.] 

85 B. [s. ana marsi ma tehe-ka adi sipta ] ana ramâni-ka taddû(ü) 
ana bul[luti-su] la tetehhi(hi) 

O/T f 

1 ..] gabari bâr-sipM khna hbiri-sû 

7 \™(' l W>t-ku-sur-sü apU-sû sa m(iQ Ml-en^-ba apil m hn-sa-bi 

| (amd)bappir (t/)itabu ] sa-ah-ri a-na H-tas-si-sA 

88 [isriur-ma ib-ri pa-lih (il)bêl u (ïl)nabû ina sar-tü] là inlassû- 
J Jw « >ua me-res-tû là i-kal-lu 

89 [iti-x mu-x-kâm mâr-tak-3at]-su sar ma-ta-a-ta 

üfxu" "W< S: “ "«• * a 0™», dans 

’ 3 43 * rour W-av-rh ci. les variantes banda (CT 12, 3), tur (CT 12, 


TABLETTE 2 (SERIE i) *7 

81 Si ditto passe sur sa gauche: c’est néfaste; dans le cas d’un malade: 
il se lèvera. 

82 S’il a une coupure à un doigt de sa (main) droite: s il s agit dun 
malade, il aura bon moral. 

83 [Si ditto à un doigt de sa (main) gauche(?)]: il aura bon moral; 
s’il s’agit d’un malade : il restera alite. 

84 A : 89 lignes. — [2ème] tablette de (la série) [Lorsque l’exorciste 

se rend à la maison d’un malade .] 

85 Lorsque tu vas t’approcher d’un malade, jusqu’à ce que [tu aies 
jeté] l’incantation sur [toi]-mérne, [tu ne tapprocheras pas pour 
le guérir]. 

86 [Ecrit] conformément à l’original; main de [.] 

85 B: [Lorsque tu vas t’approcher d’un malade, jusqu’à ce que] tu aies 

jeté [l’incantation] sur toi-même, tu ne t’approcheras pas pour 
le guérir. 

86 [.] prototype de Borsippa; conformément à l’origi¬ 

nal, [Nabû-kusur-su, fils de Bêl-eriba, fils de Husa'bi, 1 apprenti 
brasseur de Nabû], pour que l’on puisse la lire, [a écrit (cette 
tablette) (et) l’a revue. Que ceux qui craignent Bel et Nabû, par 
fraude], ne n’enlèvent pas et n’en empêchent pas l’usage. 

89 [Mois de ..., xème année d’Artaxer]xès, roi des pays 25 ). 
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DEUXIÈME SOUS-SÉRIE (B) 

TABLETTE N° 3 
(n° 1 de la sous-série B) 26) 


1 [ fl "° ™ ar ' 1 im tehe-ka adi sipta ana ramâni-ka taddû ( û ) ana 
bulluti-sû là tetehhi ] 

2 [. 

3 [. ]- ta - w~as Htna Ji£ ana muhhi-sû [ .] 

4 [. it - ] ta - na ^ às - si^sû J.. j 

5 f;. b ] i~tu nîs Ubbi irassi ( si ) qâ[t .] 

6 [j. muhha-su . ]hi hi en appi-sü i - ras - si-sü sârat ( ?) [.] 

7 [■;••] x x [.] lu k \- ma mûsi issanabat-su u iqdanalutmef Pi 

q.at x [...] w 

8 s . muhhi muhhi iltanasi ( si ) qât ( il )[ .] 

9 l ina m [ uh ] hi-sû mahis ( is ) qât ( il ) p a psukkal kimin qât [(;/)...] 

10 s . ma muhhi-sû mahis-ma uznâ^-sû la semâ ( a ) qât ( ilat)istar 

n j. ma muhhi-sû mahis-ma km - sa - a(\)-sü rop(?)-fomes u Ubba-sû 
subbut-su sibiî ( it ) f.] 

12 s . ma muhhi-sû mahis-ma libbêmes-sü nuppuhû ( hu ) sibit ( it )[ .] 

13 qabal mu bki-sû lapit - su-ma su - ru-’-sû pûta-sü pân-sü usukka - 

su kisad-su irat-su [.] 


Stmrces : A) MJX & ^ _ 

C) VAT 14553 (LKU 91) = " 

D) W. ,7360 k (TDP [1, p l LXVII) =: " JJJJ 

E) VAT 14552 (LKU 89) = ” 7 


/ T?' 1X>,ld ’ *“! ™ à Ta "première 

maiadies - ° u •«“««-«*.*, * h «?.! il Tri. } 

dVvL A 10 ”, aUX nt T, l’rophyl lac tiques que devait accomplir l'exorciste afin 
dêV ' tCr ,a C0,,UE1011 raa,éfl ^ ««I-fc L’incantation dont il est ici Son 5 


TITRE II 

CHAPITRE III 
(Chapitre I du Titre II) 


1 


2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 
9 

10 

11 

12 

!3 


[Lorsque tu vas t’approcher d’un malade, jusqu’à ce que tu aies jeté 
sur toi-même l’incantation, tu ne t’approcheras pas pour le gué¬ 
rir.] 27 ) 

[.. 

|.]... (et) comme (quelqu’un) qui à son crâne [.] 

[.] ne cesse en lui de se soulever et [.] 

[.] x, s’il a (cependant) de la force sexuelle: „main” de 

[•••]■ 

| Si son crâne .] ... de sa bouche lui devient rouge( ?) 2S ), si les 

cheveux [.] 

[.] xx [.] x x le saisit continuellement pendant la nuit et 

s’il ne cesse de frissonner (d’effroi): „main” de [.]. 

S’il crie sans cesse „mon crâne, mon crâne!”: „main” du dieu [x]. 
S’il est „frappé” au crâne: „main” de Papsukkal; ditto: „main” de 

[ . ]• 

Si, étant ,,frappé” au crâne, ses oreilles n’entendent pas: „main” 
d’Istar; [.]. 

Si, étant ,,frappé” au crâne, ses jambes sont enflées( ?) et si son 
ventre est pris: ,,prise” de [.]. 

Si, étant „frappé” au crâne, ses entrailles sont très enflammées : 
„prise” de [.]. 

S’il est „touché” depuis le milieu du crâne, et que son ..., son front, 
sa face, sa joue, sa nuque, sa poitrine, [.], ses jambes (et) ses 


vraisemblablement celle que nous connaissons par KAR 31 (Ebeling, ZDMG, 69, 
89sqq. ; Br. Meissner, ZDMG, 69, 412 sqq.). Elle se termine par le bref rituel sui¬ 
vant: Tu pileras de l'euphorbe mâle et femelle; tu la mélangeras avec du miel et 
de la graisse fine . Lorsque tu voudras f approcher d 7 un malade, tu fen frotteras . 
Approche-toi alors du malade, rien de mauvais ne pourra f approcher. 

28) Ligne difficile, dont plusieurs éléments se retrouvent à la 1. 24. KA peut 
être soit le nez ( appu ), soit la bouche ( pû ) ; foi-fai-en pourrait être une partie du 
visage voisine du nez ou de la bouche (cf. bibên appi), ou se décomposer en HI-HI 
(— suppuru „gratter”(?)) et EN ( adi .Jusqu’à). Quant au verbe irassî{-su ), on peut 
hésiter à le rapporter à rasa „avoir”, ou rasû „être rouge” (cf. J RA S, 1937, 419, n. 5). 
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14 

15 

16 

i7- 

18 

19. 

20. 

21 

22 

23 

24 

25 

26 


27 

28 

29 

30 

3 1 

32 


km $a-a( \)-sü ki sal-la-sü istênis(nis) ikkalâ^-sü u inet pan 
masmassi la patir etemmu isbat-su-ma x [...] 

s. si-bit qaqqadi-sû patrat(ât) [.] 

£ si-bit qaqqadi-sü tur-ru-rat — pat-rat [.] 

1 si-bit qaqqadi-su sal-mat [iballut (?)] 

s. ü-ru-uh qaqqadi-sû bê-e-er 31 [.] 

i. ü-ru-uh -su bê-e-er qât (i[l) .] 

s. u-ru-uh -su bê-e-er si-bit [.] 

s. u-ru-uh -su bê-e-er [ .] 

u-ru-uh -su sâ-lim iballut — s. sinnistu ü-ru-u[h-sa .] 


1 kal-li qaqqadi-sü sa-hir — is-sah-har imât — s. bi-rit qaqqadi-sû 
sa mi [.] 


s. qaqqad-su istênis(is) unâs(as) 33 ) hi hi en appi-sü i-ras-si-sum - 


ma si( ?) tu ub(?) e[n(?) i\mitti-sû maria itt[adi(1) .] 

s. qaqqad-su i-sa-ad u kïn-sa-a(\)-sü ka-sa-a qât (il) [.] 


s ‘ qaqqad su i-da-mu sêp-sü sâ imitti û-kan-na-an-ma la itarras 
ü-sap-saq-ma [iballut( ?) ] 

s. qaqqad-su i-da-mu sêp-sü sa sumêli ü-kan-na-an-ma la itarras 
q[ât...} 

s • Ç a QQ^d-su i-K-x qaqqad-su i-sag-gûm uzna^-sü isaggumâ^ie 
pân-sü ü-[ .] 

s. qaqqad-su ana suk( t l)-lul(?)-ti-sü ser’âna uk-tal-lim [ .] 

s. qaqqad-su ana suk(?)-l[id](?)-ti-sû ser*âna la isu [.] 

s. qaqqad-su ti-ik-ka-su u sa-sal-la-sti istênis(nis) ikkalâ^-sû 
sa-[gig(?)] 

s. qaqqad-su ittanasbat-su kisad-su ittanalpat-su irat-su ittanakalmes- 
sü(\) libba-sü ittenehpîra^-sû x [.] 


29) Littei alement. ,,le mangent . Dans les textes médicaux akkadiens, le verbe 
akatu lf manger” est fréquemment employé pour désigner l’effet d’une douleur violente 
et torturante. 

30) Lecture incertaine du deuxième signe. 

31) Sur le sens de bêru, cf. W. von Soden, Or NS 16, 442 s. Il s'agit naturelle¬ 
ment du cas où les cheveux du malade blanchissent brusquement. 

32) Le sens le plus clair de kalhi est celui de ,,carapace 1 ' (cf. s. qaqqad-su kîrna 
kal-li raqqi. „si sa tête est comme une carapace de tortue”, AfO, Beiheft 3, 11 0 4a, 
rev. 6'). Appliqué au crâne de l’homme, cf. AM T 98, 1, 6. 


TABLETTE 3 (SÉRIE 2 ) 


21 


chevilles lui fassent mal 29 ) en même temps, et que (le mal) ne cède 

pas devant l’exorciste: (c’est) un spectre (qui) l’a saisi et [.] 

!5 Si la 30 ) de sa ttête est relâchée: [.]. 

16 Si la ... de sa tête est branlante — est relâchée: [.] 

X7 Si la ... de sa tête est en bon état: [il guérira(?)]. 

18 Si la chevelure de sa tête devient blanche: [.]. 

19 Si sa chevelure devient blanche: „main” de [.]. 

20 Si sa chevelure devient blanche: „prise” de [.]. 

21 Si sa chevelure devient blanche: [.] 

22 Si sa chevelure est en bon état: il guérira. — Si, une femme, [sa] 

chevelure [.]. 

23 Si la calote( ?) 32 ) de sa tête est déformée( ?) — se déforme( ?) : il 

mourra. — Si le milieu(?) de sa tête ... [.]. 

24 Si sa tête toute entière branle, si.de son nez lui devient rouge ( ?) 

et que . son œil droit (?) excrète(?) de la bile(?) [.]. 

25 Si sa tête se convulsionne et si ses jambes sont froides : „main” du 

dieu [.]• 

26 Si sa tête . 34 ), s’il a le pied droit contracté 35 ), sans pouvoir 

le détendre: après avoir enduré de pénibles souffrances, [il gué¬ 
rira (?)]. 

27 Si sa tête .. s’il a le pied gauche contracté, sans pouvoir le dé¬ 
tendre : ,,main” [de.]. 

28 Si sa tête ., si sa tête bourdonne, si ses oreilles bourdonnent 

(aussi), si sa face [.]. 

29 Si sa tête, à son plein développement( ?) 36 ), laisse voir du 

muscle (?) [.] 

30 Si sa tête, à son plein développement^), n’a pas de muscle (?) 

[.] 

31 Si sa tête, sa nuque et le haut de son dos lui font mal en même 
temps: [affection] musculaire. 

32 Si constamment sa tête est prise, sa nuque ,,touchée”, si sa poitrine 
lui fait mal constamment et si son ventre a d’incessantes coliques 

33) Ecrit TUXU 4 -as, cf. D. 515, 7. 

34) Le verbe damÛ (i-da-mu, i-da-me, etc.) est fréquemment employé dans les 
textes de pronostics; Son sens reste douteux ; car la traduction n être arrosé de 
larmes” que propose v. Soden (ZA, 47, 266, n. 2) pour dffjnit, dénoniinatif de 
dim(t)u f ne saurait convenir à tous les passages, et notamment à XIL 8. 

35) Sur le verbe kjqanânu, cf. Kraus, MVAG, 40, 2, 94 sqq. 

36) Lecture et traduction problématiques (sur le mot sukhdtu , cf. AMT, 48) 4 > b). 
L'ensemble de la phrase est lui-même obscur, en raison des sens multiples que peut 
avoir sedânu (muscle, nerf, tendon, veine, etc.). 
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33 ikk[al] u i[sat]ti lâ itâr-ma ikkal u isatti (ilat)istar mu bit (?) t > 

W f( ? ) irtenedîme-sü sâ-nis ana sinnisti(?) mu a kil u sa ma 
l l l .] x mu di u um( ?) si u da (?) wî 

34 j. qaqqad-su ittanasbat-su u ummu imtanaqut-su qât [( ilat)]istar 

35 -y’ qaqqad-su ittanasbat-su u ummu lâ isu qât [(ïlat)]istar 

36 s. qaqqad-su* ittanasbat-su u ummu istênis ? -su murus-su ezzib- 
sum-ma sldânup) irassUsu[m-ma digil( ?) ênê(?)] 2 -sü matî-sû 

37 tcm-su ittahir-sum-ma ina lâ idû(ü) û-rap-pad kîma sibit(it ) etemmi 

(>lat)/a»taslu ana mu\h!ji( T)-su . ]te x 

38 s qaqqad-su istênis ittanasbat-su qât [ mukîl] rês lemutti [.] 

39 J- qaqqad-su i-tar-ru-ur kisâd-su u esensêra-sü ka-bi-ib pâ-sü 

40 pî :* Ü „ ru ’ âtume -™ WakÛmes qâtâ 2 -sü kin-sa-a-sû u sêpâ 2 -sü 

tstems(nis) i-tar-ru-ra ina alâki-sü ana pâni-sü imaqqut [.1 

iballut . J 

41 S qaqqad-su qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü i-tar-ru-ra pâ-sü ana a-ma-ti 

da-a-an i-na [ .] isbat-su 

42 J. qaqqad-su qâtâ 2 -sü u sêp,â 2 -sü istênis (nis) i-tar-ru-ra ina pî-sü 

ât(1)-mu-sû(l) it-te-ni-ip-r[ik(?)-ku .] x 

43 l qaqqad-su qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü i-ra-’-û-ba pâ-sü ana at-me-e il-la- 

a-tü [.] 

44 S. qaqqad-su qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sû istênis (nis ) i-ra-’-û-ba libba-sü 

ana are i-te-ni-il-la-a-ma [ .] 

45 S. qaqqad-su qâtâ 2 -sü u sêp,â 2 -sû i-rat-tu-ta pâ-sü ana dabâbi da-an 

it-te-ni-ip- xx [.] 

46 s. qaqqad-su umma ha-has 39 ) ud-i-kâm ezzib-sum-ma ud-2-kâm 

ukabbat-su i-re-hi [.] 

47 mesrêti-su istênis {nis) ikkalâmc-M u me ana satê erres qât [.] 

48 l qaqqad-su umma ha-has( !) ud-i-kâm ezzib-sum-ma ud-2-kâm 

ukabbat-su i-re-eh-hi-sum-ma sibit{i\t) .] 


# aSe Pjsfew» difficultés : a) nous avons transcrit nîg-nigin 

par fuhnu bien que cette équivalence soit connue pour le seul nicin; b) la restitution 

S'ÎkÏpT' " f0 ’ UiC T KM ' ' iÛ ' §: « (cf. aussi 

u. ,M, 49, KAk ko, rev. 33, etc.) ; sur i'équivalence LAL = mafû, cf. par exemple 

irtcttl possibles f**? * AMT * a = — paient 

possrWes. suivant le sens que l’on donne à l'idéogramme LAL; c) pour rapâdu 
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[. ] } s’il mange et boit, mais sans vouloir recommencer à manger 

ni à boire: (c'est) Istar . (qui) le persécute; autre 

(diagnostic) : pour une femme . 

24 Si, sans répit, sa tête est prise, et la fièvre l’accable : „main” d'Istar. 

25 Si, sans répit, sa tête est prise, (même) s’il n’a pas de fièvre: „main” 
d'Istar. 

26 Si constamment sa tête est prise et si la fièvre d’un seul coup le 

.. si, lorsque la maladie le laisse, il a des convulsions( ?) [et que 

sa vue] en soit diminuée, si sa raison s’altère et qu’il divague sans 
s’en rendre compte : comme la „prise” d'un spectre, (c’est) la La- 
mastu (qui) [surlui(?) .] xx 37 ). 

28 Si sa tête constamment se prend d'un seul coup: „main” du (dé¬ 
mon) Suppôt-du-mal. 

29 Si sa tête tremble, s'il est tordu de la nuque et de la colonne verté¬ 
brale, si sa bouche [.], si sa salive lui coule de la bouche, si ses 

mains, ses jambes et ses pieds tremblent en même temps, si, lorsque 
il marche, il tombe en avant: [.], il guérira. 

41 Si sa tête, ses mains et ses pieds tremblent, si sa bouche se force 38 ) 

pour parler, dans [.] l'a saisi. 

42 Si sa tête, ses mains et ses pieds tremblent en même temps, si dans 

sa bouche ses paroles s'embarrassent( ?) [.] x. 

43 Si sa tête, ses mains et ses pieds vacillent, si sa bouche, en parlant, 

[laisse couler] des filets de salive [.]. 

44 Si sa tête, ses mains et ses pieds vacillent en même temps, si son 

ventre, pour déféquer, fait de fréquents efforts, mais [.]. 

45 Si sa tête, ses mains et ses pieds sont agités, si sa bouche se force 

pour parler, si, constamment, il . [.]. 

46 Si sa tête est . de fièvre, si, le quittant un jour, elle l’accable 

le jour d’après, s’il éjacule( ?) [.], si ses membres, en 

même temps, lui font mal, et s’il demande de l’eau pour boire : 
„main” [de.]. 

48 Si sa tête est . de fièvre, si, le quittant un jour, elle l'accable 

le jour d'après, si, lorsque'elle l'envahit, (c'est) une „prise” de 


„courir çà et là”, nous, avons admis la même évolution sémantique que dans le 
français divaguer. 

38) Ou bien: si sa bouche a la force de parler. 

39) Cette expression apparaît plusieurs fois dans nos textes. Sa lecture est assurée 

par les variantes orthographiques (NE la ha-ah-fyas, NE la : iv 56, S8, 

54 ; NE la ha-ùlj-ba-as; XL 10, 101 ; etc.), mais son sens demeure obscur. 
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49 AN{ ?)-su qata 2 -sü u sêp.â 2 -sü emmâ(ma) u su tu kasîtu( ?) imtana- 

qut-su kîma sibit(it) etemmi ( il)Iabasu u^ne-sü ir[rikû-mU 
[ imât (?)] J 

50 ^ qaqqad-su umma ha-has ser’ânmz nakkaptê 2 -sù tebû mes 

(un) 40 ) u ip a ssa qât (il)[ .] 

51 l qaqqad-su ) rês appi-sü qâta 2 -sû u sêpâ 2 -sü kasâ li’bi 

sadi 4 i) isbat-su kimin kis-pi isbatûmtl-[sû .] 

52 J. qaqqad-su ) ser’ân nakkaptê 2 -sü qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü 

istems(nis) tcbwws sêpâ 2 -sü adi kin-si-sü kasâ pânû[-sü (?) ] 

53 res appi-sü salim Sêrê(l)mes-sü* 2 ) urqa itta dû{ü) m ên p_ H , ,) 
urqaupusa îttadû kappi ênê 2 -sû 2-ta-àm sabtâ x x [....] 

54 na-pi-is-su ina appi-sü sabit-ma ina pî-sü napsa us-ti-si mu-tim ana 

napisti-sû ü-sel-la-a 4 ^) [.] 

55 J- qaqqad-su ser’ân nakkaptê 2 -sü qâtê 2 -sû u sêpê 2 -sü 

istênis(is) tebûme s s âm u i(?)-mim qât [ili iballut] 

56 ^ qaqqad-su : u libba-sû ) ser’ân nakkaptê 2 -sü qâtê 2 -sü u 

sêpê 2 -sû istênis(nis) [.] qâ[t .] 

57 s- qaqqad-su u hbba-sü imim(im) ser’ân nakkaptê 2 -su qâtê 2 -sû u 


[sêpê-sü...] 

58 rês libbi-sû na-si imes-su da-an ika[ssa .] 

59 s. qaqqad-su imhn(im) (hi-pi) ha-has [.] 


60 qaqqad-su imim(im) saptêmzï-sû ( hi-ip pî-sü ) pisâ mes [.] 

61 )• qaqqad-su nuppuh(ûh) 44) pânêmvs-sâ sa [mû 

62 s. qaqqad-su nuppuh (lî/t) p/iucmci-sü sâmû u [.1 

63 a qaqqad-su pagar-U rês appi-sü umahhas( ?}-su sapte mes-fM 

unassak ,— 

64 U itanasasmes i na ni-su-ti-sû etemmu sa ina su-um-m[a-mi imûtu 
isbat-su] 

i-ndiïfur^r, z *? Si rendu * akkadien soit p ar « (cf. 

"* 1>ar ,C P “ if êm (Gf - CT 37, 35, 

ni (? = mil) ‘ KUR ont bien Ia valeur que nous leur 
1&UOnS Cf - Ub ‘ KUB SS + S 9 + 167 c, 60; ZA, 45 ( 1939 ), 200 sqq. 
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[.], si son .ses mains et ses pieds sont chauds, et si une 

sueur glacée Tabat : semblable à la ,,prise” d’un spectre, (c’est le 
démon) Labasu; ses jours seront (encore) longs, mais [il mour- 
ra(?)]- 

50 Si sa tête est . de fièvre, si les muscles de ses tempes l’élancent, 

s’il a chaud et froid: ,,main” du dieu [x]. 

51 S’il a chaud à la tête, si le bout de son nez, ses mains et ses pieds 
sont froids : (c’est) une fièvre de la montagne (qui) l’a saisi ; ditto : 
(ce sont) des sortilèges (qui) l’ont saisi. 

52 S’il a chaud à la tête, si les muscles de ses tempes, de ses mains et 
de ses pieds l’élancent en même temps, si ses pieds jusqu’à la partie 
inférieure de ses jambes sont froids, [si sa] face( ?)....], si le 
bout de son nez est noir, si ses chairs(?) se marquent de jaune, si 
l’intérieur de ses yeux excrète du jaune et du blanc, si ses paupières, 

toutes deux, sont prises [.], si, dans son nez, son souffle 

est pris, de sorte qu’il doive faire sortir le souffle par sa bouche: 
on a fait monter( ?) la mort( ?) à sa gorge[.]. 

55 S’il a chaud à la tête, si les muscles de ses tempes, de ses mains 
et de ses pieds l’élancent en même temps, s’il est rouge et brû¬ 
lant ( ?) : ,,main” [du dieu; il guérira]. 

56 S’il a chaud à la tête et au ventre, si les muscles de ses tempes, de 

ses mains et de ses pieds, en même temps, [.] : ,,ma[in” 

de .]. 

57 S’il a chaud à la tête et au ventre, si les muscles de ses tempes, de 

ses mains et [de ses pieds .], si son bas-ventre est 

fort( ?), s’il a froid [.]. 

59 S’il a chaud à la tête (cassé), est . [.]. 

60 S’il a chaud à la tête, si ses lèvres (les commissures ( ?) de sa 

bouche) sont blanches [.]. 

61 S’il a la tête très enflammée, si son visage est rouge [.]. 

62 S’il a la tête très enflammée, si son visage est rouge et [.]. 

63 S’il se contusionne ( ?) la tete, le corps et l’extrémité de son nez, 

s’il [se mord(?)] les lèvres [.] : dans sa parenté, le spectre 

d’un (homme) qui [est mort] de soif [l’a saisi]. 


4 2) On pourrait également lire : se ubânâti mes-L'h cf. xi, rev. 54. 

43) Cf. x, 32. 

44) Le groupe NE UH est fréquent clans nos textes. La transcription nuppufy(ûh) 
reste problématique, car elle paraît difficile à admettre dans xxxvi, 8. Nous serions 
tenté de lire idéographiquement umma sarih (cf. KAR 211, 4); auquel cas nous 
transcririons xxxvi, 8: umma sarfaa irassi), mais Ûh = sarâhu n’est pas attesté. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


65 LaSak(î) U Pa9 } r ' SÜ aPPl ' SÜ Uma - kas(?) - su Sa P tême Hsü 

66 ma m-su-h-sû » tau-ma sâ ina su-ma-mi-ti imûtu isbat-s[u | 

67 l mm» pogar-m nu PP uh(ûh) « i-ta-na-ht^) qât ÜlWmnê 

ibaUuf summa(ma ).,* f.] 

68 Iqaqqad-su nuppu/j(Jnth?) ina ummi-Mtf) iqdawlutw qât 

yl)mw îbatlut Sutnma(ma) ina subti-sü martu isamir u marin 
i-ta-[ .] 

69 s. qaqqad-su nuppuh(ûh) ina ûm masil ezzib-sum-ma mê ana 

ramaki(?) magal iteneresme sibit (il)[ .] 

70 S ina qaqqadi-sû nu PP uij(ûk) ud-i-kâm ezzib-sum-ma ud-2-kâm 

ukabbat-su i-re-eh-hi-smn-ma sibit ( i[t ).] 

71 A ?MV SÜ qAm " iû u emmâ(ma) kîma sibit(it ) etemmi 

(' u)ahhasu i-sa-dir-\ma imât ] 

7 2 $■ ina qaqqadi-sû mahis(is) qât (il)[ .] 

73 ma qaqqadi-sû sa iniitti mahis(is) qât (il)adad 

74 -î. ina qaqqadi-sû sâ sumêli mahisÇis) qât (il)samas imât 

75 s. ina qaqqadi-sü mahis{is)-ma ênâ 2 -su ur-ru-pa qât (il)n\inl- 

gîr-su 7 L 1 

76 s. ma qaqqadi-sû mahis(is)-ma mesréti-sü istênis(nis) ikkalâme-M 
q.at (ilat)istar ana napsuri ü gis(?) ti 46 ) ni-si 

77 s. ma qaqqadi-sû mahis(is)-ma n i-da-mu pu-qud-de-e (ilat)istar 
ana (il)tu’amê 

78 s. ma qaqqadi-sü mahis(is)-ma u damu da’mu ittada(a) qât (il)- 
tu’amê imât 

79 s. ma qaqqadi-sû mahis(is)-ma u damu i-ha-hu qât (il)tu’amê imât 

80 S. ina qaqqadi-sü mahis(is)-ma ha-si-si-sü x x -ta-at x x x x x x x 
ilu sag-gas-sü na-kut imât 

81 ^ ma qaqqadi-sû mahis(is)-ma ser’ân pûti-sû qâ[tê 2 ]-sû u s[êpê] 2 - 
sü istênis(nis) tebû mes s â[m] u i-mi[m q]ât ili iballut 


17!%a6)? (BURUS ” déféq " er ” : cf - xxln - 26 >. °u de *.as,î „être affecté” (PRSM, 
46) Peut-être à lire: (sam)su P ala (RIM(!)) ileqqe „il prendra de la manne”. 
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65 S’il se contusionne( ?) la tête, le corps et l’extrémité de son nez, 

s’il [se mord( ?) les lèvres [.]: dans sa parenté, quelqu’un 

qui est mort de soif Ta saisi , .]. 

67 S’il a la tête (et) le corps très enflammés, et ne cesse d’aller à la 

selle( ?) : „inain” des Gémeaux; il guérira; si [.]. 

68 S’il a la tête très enflammée, si du fait de sa fièvre ( ?) il frissonne 

continuellement: „main” du même dieu; il guérira; si de la bile 
jaillit de son fondement et si la bile [.]. 

69 S’il a la tête très enflammée, si (cela) le laisse l’après-midi et qu’il 
11e cesse (alors) de demander de l’eau pour se laver( ?) : „prise” du 
dieu [x]. 

70 S’il a la tête très enflammée, si (cela) le laisse un jour et l’accable 

le jour d’après, si lorsque (cela) l’envahit, „prise” [de .], si 

son., ses mains et ses pieds sont chauds: semblable à la „prise” 

d’un spectre, (c’est le démon) Ahhâzu ; cela lui durera jusqu’à ce 
qu’il meure. 

72 S’il est „frappé” à la tête: „main” du dieu [x]. 

73 S’il est „frappé” à la tête, du côté droit: „main” d’Adad. 

74 S’il est ,,frappé” à la tête, du côté gauche: „main” de Samas; il 

en mourra. 

75 S’il est ,,frappé” à la tête et que ses yeux soient obscurcis : ,,main” 
de Ningirsu. 

76 S’il est „frappé” à la tête et que ses membres, en même temps, lui 

fassent mal: „main” d’Istar; pour en être délivré(?) .: 

guérison. 

77 S’il est „frappé” à la tête et que, en outre, il .: délégation 47 ) 

d’Istar aux Gémeaux, 

78 S’il est ,,frappé” à la tête et que, en outre, il rejette un sang 
noir 48 ): „main” des Gémeaux; il mourra. 

79 S’il est „frappé” à la tête et que, en outre, il vomisse du sang : ,,main” 
des Gémeaux ; il mourra. 

80 S’il es ! t „frappé” à la tête et que son entendement soit. 

tin dieu meurtrier ; anxiété ; il mourra. 

81 S’il est ,,frappé” à la tête et que les muscles de son front, de ses 
mains et de ses pieds, en même temps, l’élancent, s’il est rouge et 
brûlant: „main” du dieu; il guérira. 


47) Sur le sens de puqitddûj cf. v. Soden, ZA, 43, 240, 153. 

48) Littéralement: un sang sombre (mud = adru, da’nm). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


Sir s. ma qaqqadi-.m makis (is)-ma h urbain{ ?) «) i, H lam q u t -su u 
pâmmc^sû fâmû h ar[qû kï]ma [fipSt-sn nnqntu-sû 

83 ■f’’ hU '‘Wr-him-ma i-da-mu sibit (ilal)lamasti u.-ma-sû mi- 
Æ«m[ç-m]a imaf 

84 l ina qaqqadi-sü u qabli-sü mahis(is ) qât (ilat)istar ana x x 
iballut 

85 Vf/*" adi suk-lul{l)-ti-sü ser’ânêmes-sü i-nu-us-su 

ul iballut 

86 s. is[tu qaq ] qadi-sû adi qabli-sü imim istu qabli-sü adi sê[pê]2-sü 
ik[assa ] pût-su umahhas-su 

^ ^. sa 9 (?) me(?) is( ?) si( ?) ka(?) sim x ka-a-ri isbat-su 

x -ma iballut 

88 [j. istu qaqqadi]-sü adi qabli-sü aruq istu [qabl]i-sû adi sêp[ê*-s]ü 

[.^ qâtfê-sû emmâ(ma) ustapasaq-ma iballut 

89 [s. istu qaqqa]di-sü adi qabli-sü maris istu qabli-sü adi sêpê^-sü 
balit arha maris murus-su irrik-ma iballut 

90 [s. istu qaqqa]di-sü adi qabli-sü balit ( !) i[st]u qabli-sü adi Sêpêü-Sü 
maris e-reb mursi murus-su irrik-ma iballut 

9 1 [l istu qaqqa]di-sü adi Sêpê*-sû bubu’ta sâmta mali u zumur-sü 
pisi itti sinnisti ina maiali kasid qât sin si) 

92 [l istu qaqqa]di-sü adi sêpê^iü bubu’ta sâmta mali u zumur-sü 
sahm KIMIN KIMIN 

93 [J. istu] qaqqadi-sü adi sêpê^sü [kimi]n u zumur-sü aruq kimin 
qat (ilat)istar 

94 [s. istu] qaqqadi-sü adi [sêpê*-sü] bubu’ta pisîta mali u zumur-sü 
sahm KiMiN qât (il)samas 

95 [s- istu qa]qqadi-sû a[di sêpê^-sü] kimin salimta mali u zumur-sü 

sam ICIMIN KIMIN 

96 [s. istu qaqqadi-s]ü( ?) [ad]i(?) mes-li(?)-sü ser’ânê^l-sü baltù- 
ma la illakûme s sâ(?)-pu-la-sü(?) ka(?)-sa-a 

linons tfeït^n-vî a'îiflef'^' m*^** Wéograplnqae, à ma connaissance du 

a ’ , 1 a „ testee ' M T’ T 8 senlc,lce ,,araît **«•*« exactement à 

p 11 ' 7 ~ g : eIIe , ,,e [ ,ei!l représenter que \h\nr-ba-iu de ce texte. 

dan" le texte * * * * S rin 0b r l ' rC ' * P ™ 1 V5. r sigl,e est bien qu'il paraît être 

Toulefois le Jt,e ’T pert t , W n ^ er malade du (début? du) mois. 

S S ;. 1 f c "T 1 C0 ? C ' " :lr le scrii *; «tiqnd cas, o» songerait à 
. q ..maladie lombaire , ou a une expression idéographique dont le sens 
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82 S’il est „frappé” à la tête, que des frissons glacés l'accablent et que 
son visage soit rouge et jaune, si, lorsque l’accès lui survient, sa 

raison s’altère et qu’il.: ,,prise” de la Lamastu; ses jours seront 

(encore) longs, mais il en mourra. 

84 S’il est „frappé” à la tête et à la taille: „main” d’Istar; à ., il 

guérira. 

85 Si, de la tête à l’ensemble de son corps(?), ses muscles trépident: 
il ne guérira pas. 

86 Si, de la tê'te à la taille, il a chaud, (mais) froid de la taille aux pieds, 

si son front le ,,bat” [.] . l’a saisi; ., 

mais il guérira. 

88 [Si, de la tê’te] à la taille, il est jaune, (mais) [.] de la taille aux 

pieds, si ses mains sont brûlantes: il endurera de pénibles souffran¬ 
ces, mais il guérira. 

89 [Si, de la tête] à la taille, il est malade, (mais) ne souffre pas de la 

taille aux pieds : (c’est) le début du mois 50 ) (qui) l’a rendu malade, 

sa maladie sera longue, mais il guérira. 

90 [Si, de la tê'te] à la taille, il ne souffre pas, (mais) est malade de la 

taille aux pieds: entrée de la maladie; sa maladie sera longue, mais 

il guérira. 

91 [Si, de la tête] aux pieds il est couvert de boutons rouges et si son 
corps est 'blanc : il a été atteint (de ce mal) (alors qu’il était) au lit 
avec une femme : „main” de Sin. 

92 [Si, de la tête] aux pieds, il est couvert de boutons rouges, et si son 
corps est noir : ditto ; ditto. 

93 [Si de] la tête aux pieds, ditto, et si son corps est jaune: ditto; 
,,main” d’Istar. 

94 [Si, de] la tête aux [pieds], il est couvert de boutons blancs, et si 
son corps est noir : ditto ; „main” de Samas. 

95 [Si, de] la tête aux [pieds], il est couvert de ditto noirs, et si son 
corps est rouge : ditto ; ditto. 

96 [Si, de la tê'te (?) au] milieu(?) de son (corps), ses muscles, tout 
en étant en bon état, ne fonctionnent pas, si ses parties basses sont 

Serait semblable (ou opposé) à celui de ereb mursi de la ligne suivante. 

51) Sur htdm'tu (U^BU-BU-UL), et R. C Thomson, JSOR. 15, 52-59* Ciui. 
dans cette élude, n réuni les textes thérapeutiques relatifs aux éruptions cutanées et 
aux ulcères (il convient toutefois d'en écarter À MT ^4, 4 (u* 219), dont le contenu 
est tout autre, et, en revanche, d'y ajouter A MT So t 3, qu'il a arbitrai renient inclus 
dans le groupe concernant les affections pulmonaires (RA, 31, i sqq., n ido). 
Cf. notamment AMT 78, 7, 1-2. 
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97 [u*nâ>( ?)-sü b altâ( ?)hma lâ i-sem-ma-a annlu sû gallû isbat-su 5») 

98 [S ser’àni ?) mgedi{ ?) ]_* ?) ï aknû(?)me ,_ ma 

Stjabum m mutu{ >) a mppi ene 2 - 

99 \rstn bit. ana bîii] timakkar{})~hvm-m.a iballut bs) 

fj ' A ' n/( ' } 0-~-/a-’ fa. tapit (0) na-’-it 54) 

101 ji. *»*(?) ga&JgÜ^i zuqi \)-qû-pat kimin 

102 [j. p mt { ?) kimin 

103 P irit V) qaqq]adi-sû i-sal-li-ik kimin 

104 \l Mm qaqqa]di-M i-sah-har ma sêri lapit(it) na-’-it 

W5 tir"' mqa]ii - U *** [■'-”]* - * »« m . fat 

106 j. sârat qaqqadi-sü is-si-ni-ip-pi ina sêri lapit(it) na-’-it 

107 Sarat ^oqq^di-sû is-sa-la-’ ina sêri lapit(it) kimin 
j. sârat [qaqqa]di-su zuq-qû-pat ina sêri lapit(it) imât 

109 [ “ mi(rhni “«<’*“) ”"**« «« 

no [i. sârat qaqqadi-sü .]ZI( ?)-at( ?) ; w & 

in J. sarat qaqqadi-sü kîm[a na-ba-as-si( ?) jor(?)-]^ 0 # [.] 

112 [^- sârat qaqqadi-sü ,,,, 1 _ x ** , 

mihis(is) [.) . at ^ a ^ adl ~ su sâmat 

[s. sârat qaqqadi-sü .. ] x x [ J 


Afesftsris sssitf sti* * «- 

««£( !)-.sa~a „som coupées, fendillées” ( ?) ^tt-sa-a, on pourrait egalement lire 

53) Transcription et traduction très'conjecturales; cf. iv rev «-, 6 

A b ^tea£r 

ligne ,04, nous devons supposer en“S e f™/ T îf f ^ Ûe *&. « d'autre de la 
féminins), mais de sens très voisins L u n ^ ^ î ÏÎOtS ^érents (tous deux 

analogues. Etant donné que l’un d’eux est certain ^ ^ ° l>serval ‘ 0Ils souvent 

J Ü6UX eSt certainement sartu (poils), nous avons cru 
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(comme) liées; [si ses oreilles (?), quoique étant en bon état( ?)], 
n’entendent pas: cet homme, (c’est) le Malin (qui) l’a saisi 
98 [Si les muscles (?) de] sa [tête] sont comme paralysés ( ?) et si ses 
paupières sont prises: lui (et) la mort(?) sont aux prises(?); tu 
le changeras (?) de maison ( ?), il guérira. 

100 [Si la chevelure de] sa tête est constamment en mauvais état: il a 
été „touché” dans le dos; il sera anxieux. 

101 [Si la chevelure de] sa tête est hérissée: ditto. 

102 [Si la chevelure de] sa tête est nouée( ?) 55 ) : ditto. 

103 [Si la chevelure] de sa tête .: ditto. 

104 [Si les poils] de sa tête se rdbroussent( ?) : il a été „touché” dans le 
dos ; il sera anxieux. 

105 [Si les poils de] sa tête sont emmélés(?) : il mourra. — Si les poils 
de sa tête sont noués( ?) : il mourra. 

106 Si les poils de sa tê'te sont constamment noués( ?) : il a été ^touché” 
dans le dos ; il sera anxieux. 

107 [Si les poils de] sa tête sont en mauvais état: il a été ^touché” dans 
le dos ; ditto. 

108 Si les poils de sa [tête] sont hérissés: il a été „touché” dans le dos; 
il mourra. 

109 [Si les poils de] sa [tete et de son corps] sont hérissés en même 
temps : il a été ,,touché” dans le dos ; il mourra. 

110 [Si les poils de sa tête sont x [.] : il mourra. 

ni Si les poils de sa tête sont [colorés] comme [de la laine rouge] : 

[ . ]• 

112 [Si les poils de sa tête sont .]. — Si les poils de sa tête sont 

rouges: ,,coup” de ...[.]. 

113 [Si les poils de sa tête sont .] xx [.]. 


pouvoir restituer piriu (chevelure) ; 011 pourrait également songer à siqnu (barbe). 
Une deuxième difficulté réside — apparemment — dans la lecture du verbe : en 
réalité, d’après la photographie du texte, le premier signe est certainement is. Notre 
traduction de sêru suppose un jeu orthographique sur l’idéogramme edin. Enfin 
nous prenons na-’-it pour une graphie de na-hi-it. 

En ce qui concerne les observations relatives a la saycit qaqqadi, on pourra com¬ 
parer celles de la tablette physiognomonique MVAG, 40, 76 sqq. 

55) Sur le sens de sapû, sepu „lier”, cf. ZA, 45, 215. 
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TABLETTE n° 4 

( 1 2 de la sous-série B) sq^ 

f iw * ' «* *'-» *« 

7 lnakk mv-u ^tl!!!^ t ^:^ ibakkâ ( a ) imât 

gat etemnii sl ( Si ) damû ina pî-su illakû(ku) 

s - nakkapta-sü sabtat-su- ma Klum v 

^ qaqqadi-sû patir qât etem^Zât"" ^ ^ ***** 

9 s. nakkapta-sü sabtat-su- ma Kivt . 

IO l e '\f^t U ^bUl m ât " m PÛt ^ ü m “Sal tebü»* 

sâ-ni-a KhU libhi6 °) dtanasi(si) qât etem ■ 

rmut - qat efemmi urmk ma ^ qui etem ni 

" f' ™* ka Pta-Sü sabtat-su-ma kimin 

61 ) qât etemni imât W ™(ru) u ma iala là 


SÔ) S ° ln ' CeS; ^ ^. 2 +3Bis + 

(face: AMT ,o6,, + ^ ~ h ^ es face i-revers 6o. 

O 

§) VAT <45 50 (LKU ; g) » Jace i- 45) revcrs ^ 

zs^sssrs^ ^ 41^1 S ) „* t : 

Mu,e «8» deux sentences 'courtes"' 0 ""''/ 0 "" P 1Si Sre'ïfaif varia,llcs 
5?) Tome cette tablette eu ' **"* ^ ont l’objet de deux Parfois sur une 

*• rigkm frontale L’JtfcL- ^«acrée au sac-ki I, 1 -' ,gl ™ es A. 

différentes parties de cet^ "!? J,r&is > distingue par defT' e " sui “ rien - toute 
*K>ms akkadiens avant , nsertb!e - Les l c ™, (es lm ,u, } cnnes Particuliers i es 
maticales nous obligent à'im" 1 ". 1 ^® ràmme Sac-ki. Mais" des . moin ® de douze 
pûtn ,,front” M r retenir pour noire tc \le m. r P^rtrculgrités gnuii- 

* *• *■ su o,r zz:i 4 «* - mJZüziïs? -Sè 

lor-snue, ai, contraire t! pPonom suffixe présente f f SriU ' ,me <:st »ffceti 

aw “ 1llÉe * n °t«s traduirons 
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CHAPITRE IV 
(Chapitre II du Titre II) 

1 S’il a les tempes serrées 5 ?), s’il a chaud — s’il a froid: „main” 
de Kubû. 

2 S’il a les tempes serrées, si ses entrailles fonctionnent : „main” de 
Kubû. 

3 S’il a les tempes serrées, si ses entrailles demeurent obstruées : 
,,main” de Kubû. 

4 S’il a les tempes serrées, si ses oreilles n’entendent pas : les 
mains(?) de son dieu sont posées sur lui; il mourra. 

5 Si sa tempe est en bon état : il guérira. — Si sa tempe est affaissée : 
il mourra. 

6 Si sa tempe est affaissée et que ses yeux pleurent: il mourra. 

7 Si sa tempe est affaissée, qu’il ne cesse de crier et que le sang lui 
coule de la bouche : ,,main” d’un spectre. 

8 S’il a la tempe prise au point que ditto, si les muscles de son front 
l’élancent grandement, si le dessus de sa tête est ,,dénoué” : „maîn” 
d’un spectre ; il mourra. 

9 S’il a la tempe prise au point que ditto, si les muscles de son front 

l’élancent grandement, si le dessus de sa tête est. 59 ) : il mourra. 

10 S’il a la tempe prise et qu’il crie sans cesse „mon ventre, mon 
ventre!”: „main” d’un spectre, ou ,,main” d’Istar; il mourra — (Si 
c’est) „main” d’un spectre, il durera (un certain temps), puis mourra. 

11 S’il a la tempe prise et que ditto, s’il a une forte diarrhée et ne peut 
supporter le lit: „main” d’un spectre; il mourra. 


obligatoirement l’idéogramme par pûtu ( pût-su ). Cf. F. R. Kraus, AfO, Beih. 3, 
P- 30 , n. 33. 

Le sens du verbe fyesû est encore mal assuré : I durchstossen, II durch ein Sieb 
drücken (zur Gewinnung des Saftes), d'après Kraus, MVAG, 4 °» 2 » 9b; v. Soden, 
ZA, 44, 304. Le sujet de hesi (masculin) est naturellement le malade, nakkapta-sû 
étant accusatif de relation. 

58) Ecrit AL-GIN. 

59 ) Cf. s. mu-ûfa-fya-su faa-bi-is, AfO, Beih. 3, 2a 16 (Kraus, MVAG, 40, 96: 
zerbrechen, durcheinanderbringen). 

60) Le mot ïibbu désigne toute partie interne du corps. Ici, littéralement, „mon 
intérieur, mon intérieur!”. 

61) Cf. CT 23, 48, 19 ( = AMT 19, 1, 31). s . ma-gal iarru maiala lâ i-na-as-si 

imât, parallélisme qui donne la lecture de Pl-PI-rw = iarru ) et de il (— inassi). 
Au lieu de la traduction que nous proposons pour inassi , on pourrait songer à l’emploi 
intransitif qu’a le verbe dans les lettres de Mari (Dossin, ARMT i, p. 224, I03, 
12-13;): „il ne va pas au lit” („il ne veut pas se coucher”). 

Labat, Traité akkadien I 
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12 JF nakkapia-M sabtat-su-ma istu eréb * 

rtti ur-rak - 82 ) imât ' ^ ma ^arti nama- 

13 & Jtakkapfa-M sablai-su-ma istu v 

itU-M-aippaiar^etJZ " U <«*«» 

M X mktapta-sü »(«*» ». ÿî-M **4 çS( <(mm; 

eUmmt P,a ™ !< ‘ bta, ' lu - ma *'■’«* kisàdi-SÙ iHaMmAdU qât 

■6 f. «,■& <(mm . 

17 »dr.t »*'»- « *■*. - w 

18 **** «“”—<*) « 

19 . 

20 *-* ««-« *»** «. * * 

“ “ 4 ‘“ Sraf “-?«■» u**H* ,a «*,, un j; 

44 I ;„i„i **«*) a w/; «(„.„) ^ ^ 

43 J. nakkupta-sü si imitti i-rad-ma si sumêli immat. ,t\ KV 

MUSEN .^(«j) i baUut emmet^e et) kibis sag- 

44 « *»« aw* , UD . 5 . KiM (1Ï) 

46 î * “* làt (il)satms [... , 

47 i' !!«“! “"“ •“ ’“ æ ««' (««OÜ<ar [.... ] 

27 S. nakkapta-su sa imitti ikkal-sü u ên-sû U ;«,■«• 


Cmtogm, p. ss/wnL Swfiïiîii»»** 't' 4 ° - ^ A ' 4,1 ** L - Oppenheim, 

schlafcn gdicn” ne ltle ])a ; t ^KoInme^T* <Iîc Nacht eintr eten, 

- - % 

fl* elemm. 3, *“« *■»,„ 

c ^ 5 ) Analogue vraisemblablement à CT 2^1 a7 TT / — 

subsistent que: [il sag-kt F j’ 11 AMT 19 1 23) où ne 

L ,J bAG KI U- W-fa-nun-du [.. 1 T P vpr u- 1 . ÔJ ’ ne 

t i* e verbe $adu } qui s applique 
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12 S’il a la tempe prise et que (cela) dure du coucher du soleil à la 
veille de l'aube t — s’il ne dort pas : il mourra. 

13 S'il a la tempe prise et qu'elle lui fasse mal du lever au coucher du 
soleil — s’il n’a pas de soulagement: „main" d'un spectre 63 ), 

14 S’il a la tempe prise et que du sang lui coule de la bouche: „main” 
d'un spectre. 

15 S'il a la (tempe prise et que les muscles de son cou lui fassent mal: 
„main” d'un spectre. 

16 S'il a la tempe prise et que les muscles de ses yeux lui fassent mal: 
„main'' d'un spectre. 

17 S'il a la tempe prise, s'il a chaud, s'il a froid, et si ses yeux sont très 
enflammés : „main” d'un spectre. 

18 S'il a la tempe prise et que son visage se convulsionne, s'il se lève 
et retombe: „main" d'un spectre 6 5 ). 

19 S'il a la tempe prise et que son corps ait de la paralysie, ét s’il n'a 
pas de sueur: „main" d’un spectre. 

20 Si sa tempe, son épigastre et le „sceau" de sa nuque 66) son t pris, 

s'il n'est pas . de fièvre et n’a pas de sueur, si, au milieu du 

jour, les poils de ses parties basses tombent 67 ) : „main” de l'Ardat- 
lilî; fièvre. 

22 Si sa tempe droite est froide, et sa gauche, chaude : „main’' d’un 
spectre. 

23 Si sa tempe droite tremble, et que celle de gauche soit chaude: il 
a foulé les traces d'un sagmmen; il guérira. 

24 Si sa tempe gauche lui fait mal, et qu'il . 67a ) : le 5ème 

jour, (c'est la) „main" de Sin ; [.]. 

25 Si sa tempe droite lui fait mal : „main" de Samas. 

26 Si sa tempe gauche lui fait mal: „main" d'IStar. 

27 Si sa tempe droite lui fait mal et si son œil droit est couvert d'une 
ombre: dit-il une prière au dieu de sa ville, il sera soulagé et [gué¬ 
rira] . 

notamment à la quête vive et désordonnée du chien de chasse et au mouvement rapide 
et tourbillonnant de l’ouragan, évoque ici les spasmes nerveux (du visage). Le dérivé 
fîdânu est traduit par Landsberger (LSS, NF, 95, n. 9) „danse de Saint-Guy” 
(cf. ci-dessus III 36). 

66) Le ,,sceau de la nuque” doit désigner la septième vertèbre cervicale, dite pro¬ 
éminente, dont l’épine fait saillie à la racine de la nuque. 

f> 7 ) Le sens général du verbe safoâÿt f paraît être „perdre de sa consistance” ; d’où 
les sens particuliers: ,.tomber, disparaître 1 * (en parlant des cheveux), „devenir 
flasque” (en par huit des chairs), „se dissoudre” (en parlant d’un calcul). 

67 a ) ~ iqqUpûipû) ? Cf. note sous XXIII, 19. 


























traité akkadien 


36 

28 

29 

30 


s nakkapta-sû sâ sumêli ikkal-sû u ên-sü sa sumêli silla armai qàt 
(il)sul-pa-e-a ip\pas\ar-m[a iballut ] 

f u sumêli ikkalâ-sü ênâ*-sü sa imitti u 

sumeli plia u 

armâ(a) amîlu sû il-sû u il âli-sü iz-zur ik-[ .] 


31 s. nakkapti imitti-sû ikkal-sü-ma ên imitti-sü nap-hat u dimta 
%naqq%{qi) qât[etemmi sâ-ni (ilat)istar] 

32 s. nakkapti sumêli-sü ikkal-sü-ma en sumêli-sü nap-hat u dimta 

maqqi(qi) qàt [ .] 

33 J- n[akkapta]-su sa imitti u sumêli ikkalâ-sü-ma umma-sü mit-hur 

34 s. [nakka\pta-sü sa imitti u sumeli ikkalâ-sü-ma umma-sü là mit-hur 

35 [ nakkap]ta-su ikkalâ-sü ü-mah-ha-sa-sü ser’ân ênê^-sû ü-\zaa- 

qa-ta-sü ] * 

36 ^ ser’ân kisâdi-sü ikkalûmes-[sü qàt etemmi] 

37 s. ina nakkapti-sü mahis(is ) qàt (il)kù-bi 

38 s. ina nakkapti-sü sa imitti mahis(is) [.] 

39 ina nakkapti-su sa sumêli mahis(is) qàt ili-sü 

40 J. ina nakkapti-sü sa sumêli mahis(is) u ênâ 2 - [ su- . ] 

41 J. ma nakkapti-sü sa sumêli mahis(is ) u ênâ 2 -sü mahhâ mes- 

(^) 69 )[ . ] 

42 s. ina nakkapti-sü sa imitti mahis(is) u i-da-mu [. ] 

43 ma nakkapti-sü sâ sumêli mahis(is) u i-da-mu [.] 

44 ina nakkapti-sü rês libbi-sü u sêli-sü mahis(is) [.] 

45 s- ma nakkapti-sü mahis(is)-ma libbêmts-sü it-te-[nin-bi-tu(?) 


46 s. ma nakkapti-sü mahis(is)-ma ser’ân pûti-sü qâtê 2 -sü u sêtfê 2 - 

sü .] 

47 s- ma nakkapti-sü mahis(is)-ma ser’ân pûti-sü qâtê 2 -sü [.] 


48 .v. ina nakkapti-sü qabli-s[ü mahis(is)-]ma [.| 

49 ma nakkapti-sü [. ]-sü qê mes ar[qûti(?) mali (?) 70) .] 


o,', 68 "* k" 6 , meme „ P r ° nostlc se retrouve vraisemblablement dans AMT 10 1 g-i 0 

Si cettetden Ît' T llU im ~ lblt etemmi [ . ] hr>ân ü-ea[q- q ata-sû. 

d ntification est exacte, elle permet les restitutions uzaqqatâ et qàt etemmi. 
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28 Si sa tempe gauche lui fait mal et si son œil gauche est couvert d'une 
ombre: „main” de Sulpaèa; il peut être sou[lagé(?) et guérira]. 

29 Si ses tempes, droite et gauche, lui font mal, si ses yeux, droit et 

gauche, sont couverts d'une ombre : cet homme a blasphémé son dieu 
ou le dieu de sa ville; [.]. 

31 Si sa tempe droite lui fait mal, que son œil droit soit enflammé et 
verse des larmes: „main” [d'un spectre, ou bien („main”) d’Istar], 

32 Si sa tempe gauche lui fait mal, que son œil gauche soit enflammé 

et verse des larmes: „main” de [.]. 

33 Si ses tempes, droite et gauche, lui font mal et que la chaleur qu’ili en 

ressent soit égale (?) [.]. 

34 Si ses tempes, droite et gauche, lui font mal et que la chaleur qu'il 

en ressent ne soit pas égale (?) [.]. 

35 Si ses tempes lui font mal, lui battent, si les muscles de ses yeux 

[le piquent], si les muscles de sa nuque lui font mal: [„main” d'un 

spectre] 68 ). 

37 S'il est „frappé" à la tempe: „main" de Kubû. 

38 S'il est „frappé” à la tempe droite: [„main" de .]. 

39 S'il est „frappé" à la tempe gauche: „main" de son dieu. 

40 S'il est „frappé” à la tempe gauche et si [ses] yeux [.]. 

41 S'il est „frappé” à la tempe gauche et si ses yeux sont brouillés 

de larmes [.. ]. 

42 S'il est „frappé” à la tempe droite et s'il .[.]. 

43 S'il est ,,frappé” à la tempe gauche et s'il .[.]. 

44 S'il est ,,frappé” à la tempe, à l'épigastre et aux côtes [.]. 

45 Si, ,,frappé” à la tempe, ses entrailles demeurent entr[avées( ?)... 

.]• 

46 Si, „frappé” à la tempe, les muscles de son front, de ses mains 

et de ses pieds [.]. 

47 Si, ,,frappé” à la tempe, les muscles de son front, de ses mains 


48 Si, ,,frappé” à la tempe et aux hypocondres, [.]. 

49 Si, à la tempe et à [., il est couvert] de filaments jau[nes(?) 

.]. 


6g) Ecrit dir-mes -ha. Cf. D. 123, 117: [dir] = ma-ha-fyu sa êni; KAR 211, 13: 
s. ... ênê 2 -sîï im-ta-na-afa-fia-ali. 

7o) On pourrait également lire, ainsi qu'à la ligne suivante: ... qû-mes ar[uq...] 
„il est jaune comme du cuivre 
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50 s. ina nakkapti-sü appi-sü libbi-sü qê mes ar[qûti(?) mali(?) 

51 s . ina nakkapti-su u pu-ti-su qate 2 -sü [k sêpê 2 -sü . 

52 s. nakkaptâ 2 -sü emmâmes-ma uznâ 2 -sû kasâ [.| 

53 à* nakkaptâ 2 -su kasâ^^-ma uznâ 2 -sü emmâ mes [.J 


54 s. nakkaptê 2 -sü ummu la ha-ah-ha-sü uznâ 2 -[sü . tll ] 

55 murus-su q&t [ .] 

56 s. nakkaptê 2 -sü uznê 2 -sü ummu la ha-ah-has [.| 

5 7 lu qàt (il)sin [.] 

58 s. nakkaptê 2 -sü uznê 2 -sü ummu la ha-ah-has lu [.,. 

59 s, nakkaptâ 2 -sü uznâ 2 -sü mit-ha-ris em-ma qât .] 

60 s. nakkaptâ 2 -sü uznâ 2 -sü ikkalâmes-sü u pagar-sü êm [ .] 

61 S. nakkaptâ 2 -sü qablê™&-sü ikkalâmtl-sü u pagar-sü êm [ _ 

62 s. nakkaptâ 2 -sü ikkalâtnzs-sü u kasâ mes [.] 

63 s. nakkaptâ 2 -sü qablêmes-sü ikkalâmes-sü-ma kasâ 


64 s. nakkaptâ 2 -sü ki-ma 71 ) uznê 2 -sü kasâme s lu [.j 

65 s. nakkaptâ 2 -sü istênis(nis) ittanalakâ mes u zu’t-su it-ta-nag-r[a- 

ar .] 

66 s. nakkaptâ 2 -sü ki-lat-tan istênis(nis) i-rad-da-sü [.] 

67 u zu’t-su it-ta-nag-ra-âr [.] 

68 \s nakka]ptâ 2 -sü ma-aq-tà ênê 2 -sü ü-tar-ra-as [...] 

69 [s.] nakkap[ti-sü i]d imitti ser’ânêmes [ . 

70 | s. nakkapti-sü ] sa sumêli ser’ânên ies [.] 

7 1 f.] itteningirâ m es [.] 


Revers 


1 [s. ser’ân nakkaptê 2 -sü] tab-ku [.] 

2 [j. ser’ân nakkapti-sü sa imitti ] tarik [.] 


3 [s. ser’ân nakkapti-sü sâ]sumêli tarik mur[us-su _ MJ ] 


Ji) ^AMT 107, 3, 64 porte ki-ma, alors que LKU 77 » 22 donne la leçon di -ma 
(salma(ma) ,,sont en bon état”). L’une des deux paraît être fautive. 
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Si, à la tempe, au nez et au ventre, il est couvert de filaments 
jau[nes(?).]■ 

Si, à la tempe et au front, aux mains [et aux pieds, .] 

52 Si ses tempes sont chaudes, alors que ses oreilles sont froides 

[.]• 

53 Si ses tempes sont froides, alors que ses oreilles sont chaudes 

[.]• 

54 Si ses tempes de fièvre ne sont pas.. si ses oreilles [.] : 

34 sa maladie est „main” de [.]. 

55 Si ses tempes (et) ses oreilles de fièvre ne sont pas.[ : .] 

36 ou bien „main” de Sin [.]. 

58 Si ses tempes (et) ses oreilles de fièvre ne sont pas . ou 

■■.[.]■ . 

39 Si ses tempes* (et) ses oreilles sont egalement brûlantes. ,,main 
de [.] • 

60 Si ses tempes (et) ses oreilles lui font mal, et si son corps est 

chaud [.] - 

61 Si ses tempes (et) ses hypocondres lui font mal, et si son corps 

est chaud [.]. 

62 Si ses tempes lui font mal et sont froides [.]■ 

63 Si ses tempes (et) ses hypocondres lui font mal et sont froids 

64 Si ses tempes comme ses oreilles sont froides, soit [.]• 

65 Si ses tempes, ensemble, remuent continuellement et si sa sueur 

ruisselle sans cesse [.]■ 

66 Si ses tempes, toutes les deux, tremblent en même temps [.L 

67 et si sa sueur ruisselle sans cesse [.]• 

68 Si ses tempes sont affaissées et s’il tient ses yeux fixes [.]• 

69 Si sa tempe droite (e!t) les muscles de [.]■ 

70 Si sa tempe gauche (et) les muscles de [.L 

71 [.] sont entortillés [.]■ 


Revers 

1 [Si les muscles de ses tempes] retombent 72 ) [.] 

2 [Si le muscle de sa tempe droite] palpite [.] 

3 [Si le muscle de sa tempe] gauche palpite: [sa] mala[die .] 


72) La longueur des débuts de lignes disparus oblige à supposer, en tete de ligne, 
un mot, précédant nakkaptê. Nous supposons quil s agit de ser’ânu. 
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4 t^* ser’ân nakkaptê 2 -]su tarkû mes [.j 

5 [>. seran nakkapti\-sû sâ [imitti illakû-m]a sâ sumêli saknû(nu') 

mehra makis (is) [.] v ' 

6 [$. ser’an nakkapti]-sû sa sumêli [illakû-ma] sa imitti saknû(nu\ 

mehra makis(is) [.] v ' 

7 [l ser’an nakkapti)-sû sâ imitti [Ulakû(k]u)-ma sâ sumêli ne\- e - 

hu .] L 

8 [s.ser’ân nakkapti]-sû sa sumêli râp-dW? 3) suhhutûmes u § E 

ubâmtimes [.] 

9 [ i]p-te-ru-nim [.] 

10 [ ] sub-t[um .]. 

11 [s. nakkaptâ] 2 -sü [...] il-ku [ .] 

12 [s. nakkaptâ] 2 -sü [...]-sû-nu [.,.] 

13 [^- wakkaptâ] 2 -sû [.. .]-ma ser’ânêmes [.J 

14 [-?•] nakkaptâ 2 -sû u ênâ 2 ~sû [ .] 

!S [ s -] nakkaptâ 2 -sû x u x istênis(nis) [ .] 


16 [jf. nakk]aptâ 2 -su sa imitti u sumêli saknâ(n[aÇl)') . J 

17 [•S 1 * uakka] pta 2 -su sa imitti u sumêli te[&d(?) . j 

18 [^. nakkap]tâ 2 -su sa imitti u sumêli t7[i-(?) . j 

19 [^- nakkaptâ 2 -su sa imitti ] u sumêli [. j 

20 [i. nakkaptâ 2 -sû sa imitti] u sumêli [.] 


21 [s. nakka]ptâ 2 -sü sa imitti u sumêli ina alâki(ki) im-tah-ru mi- 

his(is) [.] iballut 

22 [s. nakk]aptâ 2 -sü sâ imitti u sumêli ittanalakâ^-ma pûta-sû ü-sa- 
hu-su 74 ) imât 

23 [s. nakka]ptâ 2 -sû sa imitti u sumêli ittanalakâ^-ma u ênê' 2 -sû 
ü-rat-ta imât 

24 [s. na]kkaptâ 2 -su sa imitti u sumêli ittanalakâme-ma libba-sü sabit- 
su imât 

25 [s. na\kkaptâ 2 -sû sa imitti u sumêli ittanalakâ^-ma iktatam u 
ittablakat imât 

26 [j. na\kkaptâ 2 -su sâ imitti u sumêli istênis(nis) ittanalakâme-ma 
u rês 

27 . hbbi-sü ittanasbat-su mikis(is ) râbisi [âsi]pût-su teppus-ma 7 5) 
iballut 

73 ) Cf. CT 37, 39, 20. rap-dis ttîanasi. Le signe ur a bien une valeur Us, mais 

a valeur correspondante dis (**&?) n'est pas attestée. Faut-il admettre une pronon- 

nation rapUs, ou doit-on lire différemment (gal-tis)? 

74 ) Le verbe sefyû, dans son acception concrète, décrit une agitation désordonnée, 
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4 [Si les muscles de] ses [tempes] palpitent [.] 


5 [Si les muscles] de sa [itempe droite remuent, alors] que ceux de 
sa tempe gauche sont immobiles: [il a été „frappé” par] devant. 

6 [Si les muscles] de sa [tempe] gauche [remuent, alors que] ceux 

de sa tempe droite sont immobiles: il a été „frappé” par devant 

[.]■ 

7 [Si les muscles] de sa [tempe] droite [remu]ent, alors que ceux 

de sa tempe gauche sont infertes .]. 

8 [Si les muscles] de sa [tempe] gauche tressaillent fébrilement et 

si les se(?) de [ses] doigts [.], 

9 .. 

10 ... 

11 [Si] ses [tempe]s . [.] 

12 [Si] ses [tempe]s, leurs . [.....] 

13 [Si] ses [tempe]s [.] et que les muscles de [.] 

14 [Si] ses tempes et ses yeux [.] 

15 [Si] ses tempes ... et... ensemble [.] 

16 [Si] ses tempes, droite et gauche, sont immobiles [.] 

17 [Si] ses tempes, droite et gauche, Télan[cent( ?) .] 

18 [Si] ses tempes, droite et gauche, [.] 

19 [Si ses tempes, droite] et gauche, [......] 

20 [Si ses tempes, droite] et gauche, [.] 

21 [Si] ses tempes, droite et gauche, dans (leur) mouvement se cor¬ 
respondent : „coup” de [.] ; il guérira. 

22 [Si] ses tempes, droite et gauche, remuent continuellement au 
point de perturber (?) son front: il mourra. 

23 [Si] ses tempes, droite et gauche, remuent continuellement et si, 
en outre, il tient les yeux fixes : il mourra. 

24 [Si] ses tempes, droite et gauche, remuent continuellement et s'il 
a le ventre pris : il mourra. 

25 [Si] ses tempes, droite et gauche, remuent continuellement, qu'il se 
couvre et se renverse (dans son lit) : il mourra. 

26 [Si] ses tempes, droite et gauche, ne cessent de remuer en même 
temps et si, en outre, son épigastre reste pris : „coup ' du (démon) 
râbisu ; lorsque tu auras fait le traitement magique approprie, il 
guérira. 

bouleversant un ordre préétabli; cf. par exemple: Surpu II, 80; KAR 7 b rev * 7 * 

Sur l’étymologie du mot, cf. Holma, ZA, 42, 43. 

75 ) Restitué d’après xxvi, 68: a-si-pu~us-su te P pus (us}-ma iballut', cf. aussi ix, 2. 

Mot à mot : „tu feras la (partie de la) science de l'exorciste (qui) lui (convient) . 
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28 [s.na]kkaptâ 2 -sü sâ imitti u sumêli istênis(nis) ittanalakâme-tna 
u su-u ittablakat tnihis (is') râbisi imât 

29 [i. n]akkaptâ 2 -sû qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü it-ta-ku imât 

30 s. ser’ân nakkaptê 2 -sû qâtê 2 -sû u sêpê 2 -sü illakû(ku)-ma sâ imitti 
saknû(nu) qât il âli-sû — qât (il) samas 

31 I ser’ân nakkaptê2-sü qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü sâ imitti u U sumêli 
it-ta-na-as-gag-gu u ittanablakatmes 

32 X X û-saq-qa-ma pagar-sû igi-bar-mes qât (il) samas mu assat amîli 

33 s. ser’an nakkaptê 2 -sû qâtê 2 -sû sêpê 2 sü kisâdi-su u rês libbi-sü 
illak «mes UD-7-KÂM dannata im[mar-ma iba]llut (?) 

34 l ser’ân nakkaptê»-sû qâtê 2 -sü sêpê 2 -sû kisâdi-sü pa-pan libbi-sü 
illakumts u zumur-sü ikassa za-mar igi-du 8 DUL-ma ni-s[i] 

35 s, ser ân nakkaptê 2 -sü qâtê 2 -sû ri-mes saknûmes-ma kappi ênê 2 -sû 
sabtû(tu.) su-u u mûtu(1)tisbutûm(tum) istu bîti tunakkar(\?)-sû- 
tna tballut 

37 I ser’ân nakkaptê 2 -sû 77 ) tal-lu la ip-rik lit-su ra-mu-û sipta tanad- 
dî-sum-ma iballut 

38 s. tîb sag-ki irassi(si)-ma u zumur-sü ikkal-sü qât etemmi 

39 tâb sa g-ici irassi(si)-ma qâtâ 2 -su u sêpâ^-sü i-sam-ma-ma~sü 
qât etemmi 

40 s. tîb sag-ki sim-ma-tû u ri-mu-tü irtanasi(si) qât etemmi 


76) Traduction conjecturale. 

77 ) Hormis la substitution de mkkaptê à qaqqadi, même texte que nr 08-90. 
Iranscnptjou et traduction en sont très conjecturâtes* Au lieu de ri-mes, on pour¬ 
rait entendre taUêtntë {cf. i a iîg ne .suivante) h Le signe que nous transcrivons tunak* 

* ,J est neUcme,lt Kliït dans m ça présente ici un clou vertical insolite 
( sera it-ce k a d (esebu) P ). 

7H) Sur fallu, cl Ofpknheîm, JNES, VI, 127; Nougàyrol. RA* XLIV, 4, 3, 
Peu satisfaisantes toutefois sont les traductions prônées jusqu'ici: dividing line, 
d lai noter (NmcÉBAVER, MOT 4B) ; Türpfosteu... (Weidhaas, ZA ( 45, 130)' Trag- 
™ (1ÎAUER - ZA - W ^ 7 ; AB ( NF U, 43) ; overhead canopy, coverïug (Smith, 
7 21 ‘ 78f * Io) î bar CMekk, JAOS, 30, 174 ; 43, 3553 Thuheau-Damcik, 
KA, 20, 109, 11. 5; Weidker, AOB, I, 94, n. 6 ), Cl encore le fallu d'or de Thueeau- 
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28 [Si] ses tempes, droite et gauche, ne cessent de remuer en même 
temps, et si, en outre, de lui-même, il se renverse (dans son lit) : 
„coup” du (démon) râbisu ; il mourra. 

29 [Si] ses tempes, ses mains et ses pieds sont sans forces: il mourra. 

30 Si les muscles de ses tempes, de ses mains et de ses pieds remuent, 
alors que ceux de droite restent immobiles : ,,main” du dieu de sa 
ville — ,,main” de Samas. 

31 Si les muscles de ses tempes, de ses mains et de ses pieds, ceux de 
droite comme ceux de gauche, sont tout tuméfiés, et s’il se renverse 

sans cesse (dans son lit), s'il élève. et que son corps, sans 

cesse .: „main” de Samas; diagnostic: femme mariée. 

33 Si les muscles de ses tempes, de ses mains, de ses pieds, de sa nuque 
et de son épigastre remuent: pendant 7 jours, il connaîtra une 
période critique, mais il guérira. 

34 Si les muscles de ses tempes, de ses mains, de ses pieds, de sa 
nuque et de son nombril remuent, et si son corps est froid, si 
aussitôt qu’il ouvre les yeux( ?) il (les) (re) ferme 76 ) ( ?), guérison. 

35 Si les muscles de ses tempes sont comme paralysés( ?) et si ses 
paupières sont prises: lui et la mort(?) sont aux prises(?) : tu le 
changeras(?) de maison(?) et il guérira. 

37 Si le muscle de ses tempes est marqué transversalement d’un 
tallu(?) 78 ), si sa joue est inerte(?) : lorsque tu auras jeté sur lui 
rincantion : il guérira. 

38 S’il a des élancements aux tempes et que, en outre, son corps lui 
fasse mal: „main” d’un spectre 79 ). 

39 S’il a des élancements aux tempes, et que ses mains et ses pieds 
soient paralysés : ,,main” d’un spectre. 

40 S’il a des élancements aux tempes, paralysie et perclusion : ,,main” 
d’un spectre. 


Dangin, Rit. Acc. 95, n. 1, etc. Peut-être existe-t-il deux mots fallu distincts, quoique 
de sens voisin : le premier désignerait une sécante, le second une sécante et l'elément 
qu'elle recoupe (forme du signe DAL archaïque?). 

79 Mêmes symptômes — sans diagnostic — dans KAR 188, rev. 12. Le même 
texte ( 1 . 16) assure la lecture de zn (sag-ki), grâce au complément phonétique (ib). 
En revanche il est difficile de trancher s’il faut transcrire tib nakkapti ou tib puti. 
Pour les 2 ligues suivantes, cf., plus ou moins fidèlement, CT 23, 40, 15; EvAR 18S, 
rev. J4, CT 23, 40, 4 et 6 . Sur le sens de saniâmu, s-mmiatu: être paralyse, paralysie, 
cf, Ebeling, MAO G. Xj2, 22, n. 32. Quant au verbe ramû, il s’applique notamment 
aux bras qui retombent inertes par faiblesse, douleur ou émotion ; médicalement 
rimûtu désigne une sorte d'inertie musculaire. 
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41 l u-ru-uh nakkapti-sü sâ imitti bê-e-er ser’ânêmes-sü sâ sumêli 

te bûmes 

42 ^ sibit(it) libbi irassi u rês libbi-sü i-ru-ur mihis(is) râbisi imât 

43 ^ pût-su umma û-kal iballut 

44 s- pût-su zu’ta û-kal iballut 

45 pût-su ka-sa-at iballut 

46 s. pût-su pisât lisân-sü pisât murus-su irrik-ma iballut 

47 s. put-su pisat u i-res-tü libbi irassi(si) ina u 4 -me-sü-ma bi-bil libbi 

erris(is) 

48 l pût-su u pa-nu-sü pisû ina u 4 -me-sü-ma tâbâti erris(is) 

49 s. pût-su arqat(at) ina u 4 -me-sü-ma (is)nurmâ erris(is) 

50 s . pût-su sâmat u arqat ina u 4 -me-sü-ma nûna erris(is) 

51 s. put-su sâmat ina u 4 -me-sû-ma sihlê erris(is ) 

52 1 pût-su salmat u sâmat ina u 4 -me-sü-ma sera u sihlê erris(is) 

53 pût-su salmat ina u 4 -me-sü-ma (is)karâna u sihlê erris(is) 

54 s. pût-su par-sat 81 ) ina u 4 -me-sü-ma (is)karâm erris(is) 

55 pût-su rak-sat ina u 4 -me-sü-ma (is)kürâna erris(is) 

56 s . pût-su kîma si-ka-a-t[i 82 ) .] suluppa erris^is) 

57 l pût-su kîm a si-ka-a-t[i . ênê^-sü ip-rik imât 

58 s. marsu ên imitti-sü ikkal{ \)-sû qât (il) [ . 

59 dub-2-kâm ana (amîl)marsi ina tehê-ka 

60 dub-4-kam-ma enûma(ma) [ana bit marsi âsipu üliku(k]u) II 
US 16 

61 mu-sita-bi gaba[ri . satir-ma ] barî 

TABLETTE N° 5 
(n° 3 de la sous-série B) 83 ) 

Col. I 

A s. marsu ên imitti-sü ikkal-su qât . 


80) L écriture idéographique et les sens divers de erêsu permettent plusieurs 
ra uctions entre lesquelles il est difficile de choisir, ici et dans les lignes suivantes : 
evves désirera, il aura envie de; il aura besoin! de; eris : il a eu une envie de; etc. 
«L Le sens de parsat (que l'on pourrait lire: mas-sat, mas-lat, etc.) fait diffi- 
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41 Si les cheveux de sa tempe droite ont blanchi(?), si les muscles de 
sa (tempe) gauche l’élancent, si son cœur est pris et son épigastre 
(le) brûle: „coup” du (démon) râbisu; il mourra. 

43 Si son front est chaud: il guérira. 

44 Si son front transpire : il guérira. 

45 Si son front est froid: il guérira. 

46 Si son front est blanc (et) blanche (aussi) sa langue: sa maladie 

sera longue, mais il guérira. 

47 Si son front est blanc et s’il éprouve une appétence instinctive: 
ce jour même il aura une envie. 

48 Si son front et son visage sont blancs: ce jour meme il récla¬ 
mera 80 ) du vinaigre. 

49 Si son front est jaune: ce jour même, il réclamera des grenades. 

50 Si son front est rouge et jaune: ce jour même, il réclamera du 

poisson. 

51 Si son front est rouge: ce jour même, il réclamera du cresson. 

52 Si son front est noir et rouge: ce jour meme, il réclamera de la 

viande et du cresson. 

53 Si son front est noir : ce jour même, il réclamera des raisins et 
du cresson. 

54 Si son front est séparé(?) : ce jour même, il réclamera des raisins. 

55 Si son front est noué(?) : ce jour même, il réclamera des raisins. 

56 Si son front, comme des .[.] : ce jour même, il réclamera 

des dattes. 

57 Si son front, comme des .[.], s’il clôt ses ye ux: il mourra. 

58 Si le malade, son œil droit lui fait mal : „màin” du dieu [.-]* 

59 2ème tablétte de (la série) Lorsque tu vas f approcher du malade ; 

60 4ème tablette de (la série) Lorsque Vexorciste se rend à la maison 
d y un malade. 

61 136 lignes; prototype de [.; écrit et] 'revu. 

CHAPITRE V 
Chapitre III du Titre II 

Colonne I 

A Si, le malade, son œil droit lui fait mal: „main” du dieu [.]. 


culte, de même que, à la ligne 55, raksat. pour lequel une lecture sal-mat „est en 
bon état „est également possible. 

82) Ou: kîma qarni ka-a-t [... „çomme une corne...”. 

83) Sources: La tablette concernant les yeux ne nous est parvenue que par 
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4 6 
B I 

1 [£] ênâ 2 -[sü .] 

2 amîlu s[û .] 


3 [^* e\n imitti-su pa-\p-sa-at-ma 84 ) .. j 

4 [A en] sumêli-su pa-[ f -sa-at-ma . , j 

5 ê]nâ 2 -su pa-~[sa~ma . j 

6 [j.] ên imitti-su pa-’-sa-a[t-ma . j 

7 s. en sumêli-sü pa-’-sa-at-m[a . ] 

8 s. éncfi-sû pa-’-sa-ma qadût[a malâ( ?) . 

9 s- ên imitti-su kalâ 85 ) nadât(ât) [. 

10 s. ên sumêli-sü kalâ nadât(ât) [. 

11 s. ênâ 2 -sü kalâ nadâmes [. j 

12 s. ên imitti-sü tar-kàt [.] 

13 s. ên - sumêli-sü tar-kàt urrak-ma [. 

14 s. ênâ 2 -su tar-ka urrak-ma [ lfÉ .. j 

15 s. ên imitti-sü tar-kàt-ma la ipette qu-[ . j 

16 [.?. en sumêli-su tar]-kàî-ma lâ ipette [.. | 

1 7 [s- im&-H tar-ka-ma l]â ipette [. ""j" 


c I 1) imat 2) ...] irnat 3) ... murus-]su irrik 4) ...] i m fo 
5 ) ... murus]-su kabit-ma imât 6) ... murus]-su irrik-ma na-hi( !)- 
1 7 ) • • ■ J ~ma iballut 8) ... ] imât 9) ... ] imât 

DI 1) qât (üat)]istar 2 ) ... qât (ilat)]istar 3) ... qât (ü]at)istar 

4 ) ... ana uwJ-kam imât S ) ...] kabit(l) imât 6) ...] imât 
7 ) * * * J x si vmat 8) .,. ] murus x 



Sr/its'de “S” d ' '» *« *. 

A) ligne d’amorce de la tablette précédente 

B) K. 6629 A MT 75, 2). 

C) K. 6737 CT 37, 50) 

E) k: ;S (TDp'n "pl'S) + W - s <TDP "• * LXVI > 

S fÆ 9350 <AMT “ 5 ’ 2) 

H) K. 6756 (AMT ioi, ï). 
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B 

1 [Si ses] yeux [.]: 

2 cet homme [.]. 


3 Si son œil droit est meu[rtri(?), et qu'il .]. 

4 Si son œil gauche est meurtri (?), et qu'il .]. 

5 Si ses yeux sont meur[tris et que .]. 

6 Si son œil droit est meurtr[i(?) et qu'il .]. 

7 Si son œili gauche est meurtri (?) et qu’[il .]. 

8 Sises yeux sont meurtris (?) et qu'ils [soient pleins] de chassie 

[•.]- 

9 Si son œil droit excrète un pus jaune [.]. 

10 Si son œil gauche excrète un pus jaune [.]. 

11 Si ses yeux excrètent un pus jaune [.]. 

12 Si son œil droit palpite(?) [ 86 ) .]. 

13 Si son œil gauche palpite(?): il durera (un certain temps), puis 

[.]• 

14 Si ses yeux palpitent( ?) : il durera (un certain temps), puis 

[.]■ 

15 Si son œil droit palpite (?) et qu'il ne puisse l'ouvrir ...[.]. 

16 [Si son œil gauche pal]pite(?) et qu’il ne puisse l’ouvrir [.]. 

17 [Si ses yeux palpitent(?) et qu’il ne puisse les ouvrir [.]. 


C 1) .] : il mourra. 2) .] : il mourra. 3) .] sa [maladie] 

sera longue. 4) .] il mourra. 5) .] sa [maladie] sera péni¬ 
ble et il mourra. 6) .] sa [maladie] sera longue et il sera 

anxieux. 7) .] et il guérira. 8) .] : il mourra. 9) .] : 

il mourra. 

D 1) .„main''] d'Istar. 2) . ,,main"] d'Istar. 3) . „main”] 

d'Istar. 4) . le xème jour] il mourra. 5) .] sera pénible( ?), 

il mourra. 6) .] : il mourra. 7) .]... il mourra. 8) .] 

maladie de x. 


84) Thompson (PRSM, XIX, 53) propose le sens de: „flow” (i.e. stream with 
water), or “bruise”, less likely. 

85) kalü (im-mà-li) est l’ocre jaune (Thompson, PRSM, 1926, 53; DACG, 
31, XX, 30). Par analogie, désigne une sécrétion de même couleur: le pus (DACG 
30-32), et aussi la coloration normale du visage, le teint (VR 27, 12; Z A, XVI, 
Ï70, 8). 

86) J. Nougayrol (RA, XL, 72-73) a bien mis en lumière le double sens du 
verbe tarâku : a) palpiter, b) être enfoncé, être en creux, être sombre, être ecchymose. 
Nous pourrions ici comprendre : si son œil est ecchymosé (au point qu’il ne puisse 
l’ouvrir, 1. 15). 
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E 1 . 3 ) -...] la uzni( ?) kabit(>) zumur-U la Â \ 1 

T, ™ S) .j -ht m us sa qâi nn 6) .i 

» kap-sa-at fin-ns-ut 7) *_» ' ,, ? • w * û) -]- 

s \ . 1 f *»«* « *»( ?) 9) .. , x fB y .r! ■ 

IO ) .] ru't-su ma nadêf e) n i t . J * V la tle ( e ) 

I2 )., 3) là snUnM a>U> a>l ' a1 ' maÙl - ( ^ 

Sü sa 0 3 . ' r ~ Sag ~' )Um J 4) .]- 


Col. II 

C II . 

2 s. ênâ 2 -sû qad[ûtaS7 ) maiâ 

3 s. ênâ 2 -su qadû [ ta malâ 

4 s. ênâ 2 -sü qadûta m[alâ 

5 marsu sû iballut [. 

6 s. ên.â 2 -sû dama malâ [. 

7 s. ênâ 2 -su dama imtanalâmes £ . 

8 s. êna 2 -su dama imtanalâmcs [... , 

9 s. ênâ 2 -sü dama imtanalâm[es . 

10 rusumtu{ ?) 88) [. j 

11 s. ênâ 2 -sû [. j 


D II 

1 s. [ ena 2 -sü . 2 ) s. ênâ 2 -[sü . 3) $ ênâ 2 -sû \ 

4 s. ên.â 2 -sü ibakkâ(a) mi [ . â) 1 

5 s. ênâ 2 -sü ibakkâ(a) bir-du [. 

6 s. ênâ 2 -sû dimta ibassâ x [. 

7 1 ênâ 2 -sü dimta ittadâ [. 


E II 

1 s enal*-i W ...... 2) J. ênâ 2 -sû [ . 3 ) murus . s[u . 

4 s. en.a 2 -su bal -1 sa-a-ma .] 1 

5 s. ênâ 2 -sü bal-[sa-a-ma ( ?) . 

6 s. ênâ 2 -sii na-bal- f ku-ta .] 

7 s. ênâ 2 -sü na-bal-[ku-ta .j 

8 s. ênâ 2 -sû nadâ{T) ud [. ] 


•] 

•] 

•J 

■] 

] 


87) Ecrit im-gü; littéralement ,.dépôt, sédiment”. 

8) Ecnt a-ri-a ; rusumtu „marais”, comme terme médical, signifie „suppura¬ 
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E . 3 ) .]. de l*breille( ?) est tourd(?), si son corps ne . 

4) .j sa maladie sera pénible, mais il guérira. 5) . 

„main" de Sin 6) . si] sa t.] écrasée, si son front, 

7) . et (?}] sa lèrre(?) à droite se tordcnt(?) 8) .] de 

droite . 9) .1 s’il ne peut pas [.] 10) .1, lorsqu’il 

crache sa salive, il).] : il a été „ frappé” dans le dos. 12) .1 

son l. 1 son ., 13) . 1 de gauche bourdonne, 14) . 1 

son [.] droit [.] . 

Colonne II 
C II .. 

2 Si ses yeux [sont pleins de] chassie [.]■ 

3 Si ses yeux [sont pleins de] chassie [. 1 - 

4 Si ses yeux [sont pleins de] chassie [.I* 

5 ce malade guérira [.]• 

6 Si ses yeux sont pleins de sang [.]■ 

7 Si ses yeux sont toujours pleins de sang [. ■*-*] 

8 Si ses yeux sont toujours pleins de sang [..]■ 

9 Si ses yeux sont toujours pleins de sang [.-. 1 * 


10 la suppuration( ?) [.]■ 

11 Si ses yeux [.]* 


DU , r 

i Si [ses yeux. 2) Si [ses] yeux [. 3) Si ses yeux [. 

4 Si ses yeux pleurent x [.] 

5 Si ses yeux pleurent, birdu 89 ) [ .]* 

6 Si ses yeux sont larmoyants [.]■ 

7 Si ses yeux versent des larmes [.***■]* 


E n 

1 Si [ses] yeux [. 2) Si ses yeux [ . 3) sa maladie [sera 

4 Si ses yeux cli[gnotent(?) .]• 

5 Si ses yeux cli[gnotent( ?) .■ ]■ 

6 Si ses yeux sont révul[sés .■**]■ 

7 Si ses yeux sont révulfsés .. ■*■*■]■ 

8 Si ses yeux sont abattus(?) [.*,*-*«♦*]* 


tion” („gangrêne?">, cf. KAR 192 II 35 - Même analogie sémantique dans le fran¬ 
çais bourbierjbourbillon. 

89) Sur birdu, cf. ci-après IX, 50. 


Labat, Traité akkadien I 
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9-13 s. ênâ 2 -su nadâ(?)-ma [.] 


Col. III 

F III 

1 [l] ên[â 2 -su .2) s. ênâ 2 -sü [.3) ta-[ .4) apsu(?) [ . 

5 s. [ênâ 2 -s]ü it-te[-ni-ip-rik-ka-a( ?) ..] 

6 s t ênâ 2 -[sü i]t-te-n[i-ip-rik-ka-a-ma( ?) ...] 


7 s. ênâ 2 -sü .] 

8 s. ênâ 2 -sû is-sa-nun-d[a .] 

9 u bînâti-sü ittana[lakâ (?) .,.] 

10 s. ênâ 2 -sü is-sa-nun-da u [.] 

11 s. ênâ 2 -sü is-sa ka ni [. 

12 s. ênê 2 -sü u-yi-ma-as [___ Ulâtu-sû] 

13 ina pî-sü illakû [ . 

14 s. ênâ 2 -sû bé-e-[ ..] 

15 s. ênâ 2 -sû kabtâ-ma [.... 

16 s. ênâ 2 -su eli [ ...] 

17 s. ênâ 2 -sû tar-[ 90 )..,] 

18 s. ênâ 2 -sü t[ar- .] 


Col. IV 

G ... 

3 [s. pûs ênê] 2 -sü bal~tam~[ma .] 

4 [s. pûs ênê] 2 -sü bal-tam-ma élis u [saplis . . . .] 

5 s. pûs ênê 2 -sü bal-tam-ma sep à 2 -su kas[â . 

6 s. pûs ênê 2 -sû bal-tam-ma sêpâ 2 -sü zi [...,] 

7 salam ênê 2 -sü bal-tam-[ma .] 

8 s. salam ênê 2 -su bal-tam-ma ên t â 2 -sü ana Rb [..] 

9 s. ser’ân ênê 2 -sû kîma ubâni kub-bu-[ur . . . 4 ,] 


90) On pourrait restituer: tar-[ka, malâ, kut[-tuma, etc. 

91) La pupille de l'œil. 

92) On serait tente de traduire ici (et lignes suivantes) ser’ânu par ^vaisseau 
sanguin" ^artériole’ 1 ', mais la comparaison avec la grosseur du doigt nous ramène 
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9-13 Si ses yeux, étant abattus( ?), [.]. 


Colonne III 

F III 

1 [Si ses] yeux [... 2) Si ses yeux [... 3) x[... 4) l’abime( ?) [... 

5 Si ses [yeux] sont constamment c[los( ?) .]• 

6 Si [ses.] yeux sont constamment c[los( ?) et si .]■ 

7 Si ses yeux sont constamment .]• 

8 Si ses yeux tressaillent convulsivement [.]. 

9 et si ses membres remuent sans [cesse.]■ 

10 Si ses yeux tressaillent convulsivement et [si .]• 

11 Si ses yeux sont . [.]• 

12 S’il cligne( ?) des yeux, . si sa salive] 

13 lui coule de la bouche [.]■ 

14 Si ses yeux. [.]■ 

15 Si ses yeux sont lourds et si [.]• 

16 Si ses yeux sur [.]. 

17 Si ses yeux sont ... [.....]. 

18 Si ses yeux sont [.]■ 


Colonne IV 


3 [Si le „blanc” de] ses [yeux] étant en bon état, [.]• 

4 [Si le ,yblanc” de] ses [yeux] étant en bon état, en haut et [en bas 

5 Si le „blanc” de ses yeux étant en bon état, ses pieds sont froids 

[.]• 

6 Si le „blanc” de ses yeux étant en bon état, ses pieds sont 

[.]■ , • . 

7 Si le ,,noir” 91 ) de ses yeux étant en bon état, [.J- 

8 Si le „noir” de ses yeux étant en bon état, ses yeux vers l’intérieur 

[ . ]■ . r 

9 Si le „muscle” 92 ) de ses yeux est épais comme un doigt [.J : 


au sens de „muscle”, étant bien entendu qu’il ne s’agit pas des muscles oculomo- 
teurs, invisibles dans la profondeur de l'orbite, mais de la masse charnue proc e 
de l’œil. 
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10 na-kid [ .] 

11 s. ser’ân ênê 2 -sü kîma si-te-e 93 ) [.] 

12 qât ili-sü lu qât ( ilat)is[tari-sü {?) .] 

13 s. ser’ân ênê 2 -sü ittanalakmes-ma sa nakkapâtiuic-[sü saknû (?) 

. ] 


H 


14 

15 

16 

18 

19 

20 s. 

21 s. 

22 s. 

23 

24 s. 

25 

26 

27 


ser’ân kak-kul-ti en imitti-sû salmu^e s [. 

ser’ân kak-kul-ti en sumêli-sü salmûmc s [. 

kak-kul-ti ênê 2 -su salmûmt s [. 

ser’ân kak-kul-ti en imitti-sû tar-ku [.*»**•***. 

ser’ân kak-kul-ti en sumêli-sü tar-ku [.. 

ser’ân kak-kul-ti en imitti-sû [... 

ser’ân kak-kul-ti en sumêli-sü [... 

ser’ân kak-kul-ti ênê 2 -sû [ ..,.*,■..*«*.**. 

kibri ênê 2 -sû nuppuhû m[es (hu) libnat sêpê 2 -sü] 
nuppuhûmes(hu) [qât mâmîti imât] 

kappi ênê 2 -sü 94 ) s[abit(?)-s]u [ .,...] 

] kappi ênê 2 -sü sa im[itti .] 

qât (il)[ .] 


ênê[ 2 -sü. 


•] 


\es dar sumêli sa [, 


■ ! 


3 [s. lu kappi] lu a-tar 95 ) en imitti-sû dama [ .). 

4 [s. lu] kappi lu a-tar en sumêli-sü da[ma ..]. 

5 [s. lu] kappi lu a-tar en imitti-sû dama [.)* 

6 [s. lu] kappi lu a-tar en sumêli-sü dama [.**«,,]. 


[s. lu] kappi lu a-tar ênê 2 -sû ü-[. 


•]. 


8 [s. lu kappi] lu a-tar en im[itti-sü{\) 


...] 


FIV .. 

2 [s. marsu appa-sû pisi] iballut 96 ) 


93) si-te-e [fea^î(?)] (c£. KAR 207, 15; 208, 3). 

94) Ecrit : pa-igi 2 , mot-à-mot de roeil”. 

95) Si telle est la lecture de ces deux signes (plusieurs autres sont possibles), 
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10 il sera anxieux [.]• 

u Si le „muscle” de ses yeux, comme . [.] : 

l2 „main” de son dieu, ou „main” de sa dé[esse(?) .]. 

j3 si les „muscles” de ses yeux remuent constamment, alors que 
ceux de ses tempes [restent immobiles (?) .]. 


14 Si les artérioles de l’iris de son œil droit sont noires [.]• 

!5 Si les artérioles de l’iris de son œil gauche sont noires [.]. 

16 Si les artérioles de l’iris de ses (deux) yeux sont noires [.]. 

17 Si les artérioles de l’iris de son œil droit battent (?) [.]• 

18 Si les artérioles de l’iris de son œil gauche battent(?) [.]« 

19 Si les artérioles de l’iris de son œil droit [.]• 

20 Si les artérioles de l’iris de son œil gauche [.]■ 

21 Si les artérioles de l’iris de ses (deux) yeux [.]■ 

22 Si les bords de ses yeux sont enflammés, [si la plante de ses pieds] 

23 est (également) enflammée [i ,,main” de Mâmît; il mourra]. 

24 Si les paupières de ses yeux [sont prises(?) .] 

25 Si la paupière de son oeil droit [.] 

26 „main” du dieu [.] 

27 [Si le .] de ses yeux [.] 


H . 

2 [.] .gauche de [ 


3 [Si soit la paupière], soit „l’excroissance( ?)” de son œil droit [est 

gonflée(?)] de sang [.] 

4 [Si soit] la paupière, soit ,,1’excroissance” de son œil gauche [est 

gonflée(?)] de sang [.] 

5 [Si soit] la paupière, soit ,,1’excroissance” de son œil droit, de 

sang, [est.] 

6 [Si soit] la paupière, soit ,,1’excroissance” de son œil gauche, de 

sang, [est .] 

7 [Si soit] la paupière, soit ,,1’excroissance” de ses yeux [.] 

8 [Si soit la paupière], soit ,,1’excroissance” de son œil dr[oit .] 

F IV ... 

2 [Si, le malade, son nez est blanc:] il guérira. 


le mot a-tar doit dériver du verbe ( w)atâru ,,être en excédent . Peut-être le teime 
désigne-t-il ici la partie renflée entre l’arcade sourcilière et la paupière. 

96) Ligne d’amorce de la tablette suivante. 
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3 [. gabari ( mât)]ak-ka-di-e 

4 [. ma ûmê( ?) ma-Y~du-ü-ti(?) 

5 [.] sortir is-sa-niq b [a]-ri 

6 [.] ( amîl)rab asêvat s 

7 [.] assurai 


TABLETTE N° 6 
(N° 4 de la sous-série B) 97 ) 

1 [s. marsu appa-sü pisi ] iballut — s. appa-sü salim imât 

2 [s. appa-sü .] — s. appa-sü du-’-um imât 

3 [s. appa-su êm] iballut — s. appa-sü kasi imât 


4 [s. appa sü .] — s. appa-sü itteniskir(ir) imât 

5 [s. appa-sü .] — s. appa-sü ur-ru-up imât 


6 [s. appa-sü sâ imitti( ?)] it-te-ni-ik-dar 98 ) imât 

7 [s. appa-sü sa sum\eli(?) it-te-ni-ik-dar imât 

8 [l appa-M ud-a(?) samâti{ ?)]mes 99 ) ^ iballut 

9 [s. appa-sü ud-a( ?) £kali( ?)]mes ma li iballut 
io [s. appa-sü ud-a(?) salmâtiÇ ?)]mes mali imât 


11 [j. appa su .] ü-âd-da na-kut lâ itehhî-sü 

12 [jf. appa-su . ]-sü bu--ra imât 

13 [s. appa-sü .] ü-sa-an-dar 100) i m dt 

14 [s. appa-sü . a\mîlu sû ana UD-25-KÂM imât — ikrib 

/ *7 \ v V 1. v ^ 


(il)samas eli-sü isû(ü') 

15 [i. ina appi-sü mahis(is)-ma ] u ü-rap-pad imât 


97 ) Sources: 

A) K. 2243 + RM 248 + 481 
(TDP II, pi. X-XI) 

B) KK. 12897 + 'I2539 (KMI 35) 

C) VAT 14557 (LKU 95) 

D ) K. 13959 (CT 28, 18) 

E) K. 11858 (TDP II, pl. XI) 


— lignes face 1-34, revers 32'-50' 

~ „ face 15-31, revers 31'-50' 

— „ face 19-32 

— „ face 35’-revers 4 

— „ revers io'-i7' 
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2 .prototype] ^Akkad. 

4 \, t __ pour obtenir (?) des jours(?)] nombreux(?), 

^ [. . .] a écrit, collationné, revu. 

6 [ trM .} chef des médecins, 

y [,.] d'Assyrie. 


CHAPITRE VI 
(Chapitre IV du Titre II) 

1 [Si, le malade, son nez est blanc:] il guérira. — Si son nez est 
noir : il mourra. 

2 [Si son nez est .]. — Si son nez est de couleur sombre: il 

mourra. 

3 [Si son nez est chaud:] il guérira. — Si son nez est froid: il 
mourra. 

4 [Si son nez est .]. — Si son nez est constamment fermé: 

il mourra. 

5 [Si son nez est .]. —■ Si son nez est assombri(?): il 

mourra. 

6 [Si son nez, du côté droit(?),] est constamment bloqué : il mourra. 

7 [Si son nez, du côté gauche(?)], est constamment bloqué: il 

mourra. 

8 [Si son nez] est couvert [d'une éruption (?) rouge (?)] : il guérira. 

9 [Si son nez] est couvert [d'une éruption( ?) blanche(?)] : il guérira. 

10 [Si son nez] est couvert [d’une éruption(?) noire(?)] : il mourra. 

11 [Si son nez . ].: l’anxiété ne s'approchera pas de 

lui. 

12 [Si son nez, son .], son [.] sont .: il mourra. 

13 [Si son nez est .], s’il exorbite(?) [ses yeux(?)] : il mourra. 

14 [Si son nez .] : cet homme mourra sous 25 jours: il est 

redevable de prières à Samas. 

15 [Si, „frappé" au nez,] en outre, il divague: il mourra. 


F) K. 4977 (TDP II, pl. X) = „ revers iÿ-29' 

G) K. 10343 (TDP II, pl. XI) = „ revers 35 '- 47 ' 

98) IV/3 de kadâru ; cf. i-ka-dar — i-ka-$ar (il noue) = i-ka-si (il attache), AfO, 
Beih. 3, 3b II 46. 

99) Cf. ci-après 11 . 26-30 ; IX 43 sqq. 

100) Cf. KAR 267, rev. 8 (sa ênê 2 -ia& ü-sa-an~da-ru) ; cf. aussi Holma, Qut, 82-83. 
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16 ma a PP'-™ .. ü-]kal-lu-ü qât (il)uras mu assat amîli 

1 7 ma a PP 1 '™ .] sahar-par-sig 7 im-ta-lu-û imât 

18 ma a PP*~™ .] -âs-qa x uznê^-sû pisât(at ) u sêptf- 


su nu-up-pu-ha imât 

19 j. ma appt-sü damû illakû{ku)[ .] istênis(nis) illakû(ku) 

s[u...q]a me me i su itti(?)-sû nit-ta-at imât 

20 s. ma appt-sü ênê^sü uznê[*-sû emmû(mu) u rês appi-sü na-si 
imât 

21 i. ina appi-sü me illakû(ku) (. sâmûtimes illakû(ku) imât 

22 j. res appt-sü na-ru-ub imim(im) u ikassa qât ili-sû iballut 

23 s. rês appi-sü êm(im ) u kasi (is)hattu sâ ili-sû 

24 j. res appi-sü ku-us ba-lil ina u^-me-sü-ma arki âsipi isalla’-ma 
iballut 

25 s. rês appi-sü aruq imât —- j. rês appi-sü ma-qit( ?) imât 

26 s. ma res appt-sü ud-a 102) sâmâtimes it-tab-su-ü mihsu lâ istt 

27 s. ina rês appi-sü ud-a pisâtime s it-tab-su-ü iballut 

28 •?. ina rês appi-sü ud-a sâmâti u pisâti mihsu la isu 

29 s. ma rês appi-sü ud-a salmâtimes it-tab-su-ü ana UD-3-KÂM imât 

30 s. ina res appi-sü ud-a salmâtmes it-tab-su-ü u ênâ^-sü dama malâ 

imât 

31 J. ma rês appi-sü mahis(is) qât ili-sû — i. ina surus appi-sü 

mahis(i[s) .] 

32 s. sâr(?) appi-sü ina pî-sü ussa(a) ana ud[-^-kam. ] 

33 sav appi-su [ s]am-ru( ?) murus x . . 


34 [s-] s[âr appi-sü . 

35' s. sâr [appi-su ...] 

36' s . sâr [appi-su . i#ii# ] 

37 ' s. serran [appi-sü . f .„] 


1 ’exorcisTc aura^p'éré. ^ ^ Satisfaisailt étendrait: après que 

AÛsÏnoSf^T^”^ d ’, or ? nair e employé avec l’acception abâlu „être sec”. 
Aussi pourrait-on traduire : s il a le bout du nez sec (et) si des rougeurs se produisent. 
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16 [Si à son nez .] contiennent: «main” d'Uraâ; diagnostic: 

femme mariée. 

17 [Si a son nez .] sont pleins de matière verte( ?) : il mourra. 

18 [Si à son nez .] ... de ses oreilles est blanche et si ses 

pieds sont très enflammés : il mourra. 

19 Si de son nez du sang coule [.] en meme temps coule. 

avec lui.: il mourra. 

20 Si à son nez, à ses yeux, à ses oreilles il (?) a chaud et si le bout de 
son nez est soulevé (?) : il mourra. 

21 Si de son nez une humeur coule (. rouges coulent) : il mourra. 

22 Si le bout de son nez est humide, s'il a chaud et froid: „main” de 

son dieu; il guérira. 

23 Si le bout de son nez est chaud et froid : „sceptre" de son dieu. 

24 Si le bout de son nez est froid .: ce jour même, après l'exor¬ 

ciste, il sera malade toi), puis guérira. 

25 Si le bout de son nez est jaune : il mourra. — Si le bout de son 
nez s’affaisse( ?) : il mourra. 

26 Si sur le 'bout de son nez apparaît une éruption( ?) rouge: il n'y 
a pas de ,,coup”. 

27 Si sur le bout de son nez apparaît une éruption (?) blanche: il 
guérira. 

28 Si sur le bout de son nez, éruption(?) rouge et blanche: il n'y a 
pas de ,,coup”. 

29 Si sur le bout de son nez apparaît une éruption (?) noire: il 
mourra sous 3 jours. 

30 Si sur le bout de son nez apparaît une éruption ( ?) noire, et si 
ses yeux sont pleins de sang: il mourra. 

31 S'il est „frappé” au bout du nez: „main" de son dieu. — S'il est 

„ frappé" à la racine de son nez [.]. 

32 Si le souffle( ?) 103 ) de son nez sort par sa bouche; sous [x] 
jours [,il mourra(?)]. 

33 Si le souffle de son nez est violent(?): maladie de [.] 

34 Si le sou [f fie de son nez .] 

35' Si le souffle [de son nez .] 

36' Si le souffle [de son nez .] 

37* Si le muscle [de son nez .] 


Mais, dans IX 43-46, il semble préférable de considérer ud-a comme parallèle à 
babu’tu des lignes suivantes. 

103) Ecrit im (littéralement „le vent”), cf. III, 54. 
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38' 

s. bi-ri-[it(?) appi-sû 

.] 


39' 

s. na-hir-sû [. 

.] 


40' 

s. na-hi-ra-sû [ . 

.] 


4 i' 

s. na-hi-ra-sû [. 

.] 


Rev. 

1 

s. na-hi-ra-sû ittasbatû(tu) [ . 


2 

s. na-hi-ra-sû [ . 



3 

s. na-[hi-ra-sû (?) . 



10' 

104 ) 

[s. saptêmes-sû ... 



ii' 

[s. saptêmes-sû ... 


.] 

12' 

[ s . saptêmes-sû . 

.] sibit(?) râbisi a-[ . 


13' 

[s. saptêmes-sû . 


.] 

14 ' 

[s. saptèmes-sû . 

...liq(?)] pî-sû imim qât (il)[ . 

. J 

15 ' 

[s. saptêmes-sû . 


.1 

16' 

[s. saptêmes-sû ... . 


. I 


[s. saptêmes-sû . 

. ]x-bu-ü [.] 


19' 

[s. saptêmes-sû . 



20' 

[s. saptêmes-sû . 

... ud]-37-kâm qât [.] 


2 I f 

[s. saptêmes-sû . 



22 ' 

[jf. saptêmes-sû ♦ _ 


.] 

2 3 ' 

[s. saptêmes-sû ... 



24 ' 

[s. saptêmes-sû .. 

... qât( ?) ] ili-sû mi-sir ( ?) [isbat-su 

(?)] 

25 ' 

[s. saptêmes-sû . 


....1 

26' 

[s. saptêmes-sû .. 


.1 

2 / 

[s. saptêmes-sû ..... 


. i 

28' 

[s. saptêmes-sû .. 


. ! 

29 ' 

[s. saptêmes-sû .. 



104) La disposition respective 

des deux fragments suivants est tout 

arbitraire, 


de même que leur numérotation et l’appréciation des lignes perdues. Il n'est pas 
impossible que les premières lignes du fragment final (31' sqq.) ne s'imbriquent dans 
les dernières lignes de l'un ou de l'autre des fragments précédents. Il va sans dire 
que saptê-sû peut être sujet ou complément des verbes disparus. 
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38' Si le m[ilieu( ?) de son nez . 

39’ Si sa narine [.] 

40' Si ses narines [. 

41* Si ses narines [.] 


Rev. 

1 Si ses narines sont prises [*,„.. 

2 Si ses narines [....J, 

3 Si [ses] nafrines .. 4 * 


10' [Si ses lèvres 
il' | Si ses lèvres 
12' [Si ses lèvres 
13' [Si ses lèvres 
14' [Si ses lèvres 

[.- 4 . 

15’ [Si ses lèvres 
16' [Si ses lèvres 
17’ [Si ses lèvres 


19' [Si ses lèvres.*... 

20' [Si ses lèvres .*.4 : le 37ème [jour], „main” [de .]. 

21’ [Si ses lèvres ., si] son palais est ch[aud( ?) .]. 

22' ] Si ses lèvres ............... rejJettent une matière verte( ?) .]. 

23' [Si ses lèvres .] renferment: „main” du dieu [.]. 

24' [Si ses lèvres .: „main” de(?)] son dieu; un envoûte¬ 

ment ?) [Ta saisi]. 

25' [Si ses lèvres . 4 X J d a eu des relations avec sa mère 

[.]■ 

26' [S'il. ses lèvres] - s'il (les) fronce [.]. 

27' [Si ses lèvres .]. — Si ses lèvres, comme x [...*..]. 

28' [Si ses lèvres .]. — Si ses lèvres [.]. 

29' [Si ses lèvres.] xx [.]. 


...] il a [.: ilmourra(?)] su[bitement( ?)]. 

.. 4 et que sa raison ne soit pas prise : [.]. 

...] : „prise'' (?) du (démon) râbiswx [ .]. 

....]: il mourra. — Si ses lèvres [.]. 

, si son pa]lais(?) est chaud: „main" du dieu 

....]: il guérira. — Si ses lèvres [. 4 > 

, T ..] : il mourra. — Si ses lèvres [.. 1 * 

.] xxx [.]. 



-105) Sur le sens de hanâsu , cf. MAO G, XI/i, 3 7 ; AfO, XI, 227-228. Cf. ci-après 
n. 156. Peut-être avions-nous dans cette ligne (avec deux verbes en variante) l'ob¬ 
servation citée dans l’extrait cassite UP II/2, n° 104 4 : s. sap-H-su a-na e-Ie-nu 
û-ha-an-na-as imât. 
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31' s. sa[ptêmes-sü . 

32' s. saptêmes-[su ..] 

33' s. saptêmes-su [.....] 

34' s. saptêmcs-sü si-i- [...._] 

35 / ^ sinna-su ikkal-sû u ru’t-su ittadi(di) ..] 

36 s. sinnêmes-su 106 ) nam[-x ] iballut — s. sinnêmes-sü j 

37 sinnêmcs-su i-ri-[ .] murus-su irrik — s. sinnêmes-sü [. j 

38 s. sinnemes-su tar-ka murus-su irrik — s. sinnêmes-su [. j 

imât 

39' s. sinnêmes-sü pu-uh-ra imât — s. sinnêmcs-Sü [. bî]t-su 

issapah(ah) 

40 smnêmts-su ikazzaz( ?) 107 ) murus-su irrik — s. sinnênies-sü 

i\kazzaz (?) ra^mân-sû(M) ma-S ki[min] 

41' s, sinnênie$-su ikazzaz(l) su-û-ra-sü patrâtnes pànè^-sü su-^r^a 
[...] 2 -sû tar-ra imât 


42 s. sinnêmes-sû ikazzaz(?) qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü tarkâ [sibit(it) ?] 
etemmi imât 

43 ' J- sinnêmes-sü ikazzaz(?) qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü ü-n[a . qât] 

(il)sin imât 

44' & siunêmts-sû ikazzaz{ ?) qaqqad-su innadi(di) qât (ilat)istar 

45' l sinnêmtLsu ikazzaz( ?) qât-sa mnadi(di) qât (i/at)istar 

46 s . iküzzüz{ ?) u [ru’t ( -su itîadi(di) imât [? -—] 

qât (ilat)istar mu U pie (te) 

37 s. sinnê[mék-sû'] ik-ta-na-za-az pâ[nême(?)-sû] kasâ mursu isbat-su 
qât (ilat)istar gas(?)-sâ-sü 1 ° 8 ) 

48' s. marsu [lisân-sü] sâmat(ât) iballut 

49' dub-iv-kam [ana marsi ina tehê-ka ] 

[dub-vi-kâm] e-nu-ma ana bit (amîl)marsi âsipu illiku(ku) 


TABLETTE N° 7 
(N° 5 de la sous-série B) 109 ) 
1 s. marsu [lisân-sü] sâmat(ât) iballut 


106) ^ Etant donnée l’économie générale de la tablette KAmes signifie ici sinnê 
„dents” et non «trous du nez" (Kraus, AfO, XI, 222 sqq. ; PUM 4501, 37-38: 
MAOG, 40, 2, 35. 

107) Ecrit ka-lum. On songerait à une lecture tiaggum(güm), mais qui ne 
parait pas convenir. Comme LUM (= guz) = kazâzu, ka-guz, quoique non attesté, 
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31' Si [ses] lè[vres.]. 

32' Si [ses] lèvres [.]. 

33' Si ses lèvres [.]. 

34' Si ses lèvres x x [.]., 

35' S'il a mal à une dent et que sa salive coule [.]. 

36' Si ses dents sont bril[lantes( ?) ] : il guérira. — Si ses dents [.]. 

37' Si ses dents x x [.] : sa maladie sera longue. — Si ses dents 

[ ; . ]• 

38' Si ses dents sont enfoncées(?) : sa maladie sera longue. — Si ses 
dents [sont.] : il mourra. 

39' Si ses dents sont .: il mourra. — Si ses dents [tombent(?)] : 

sa maison s’écroulera. 

40’ S’il grince( ?) des dents : sa maladie sera longue. — S’il [grince( ?)] 
des dents, et s’il perd conscience( ?) de soi-[même( ?) ] : ditto . 

41' S’il grince(?) des dents, si ses . sont dénoués, si son visage, ses 

. sont .: il mourra. 

42' S’il grince(?) des dents, si ses mains et ses pieds sont mâchurés : 
[,,prise”] d’un spectre: il mourra. 

43' S’il grince( ?) des dents, si ses mains et ses pieds trem[blent( ?)] : 
„main” de Sin ; il mourra. 

44’ S’il grince( ?) des dents, si sa tête retombe: „main” d’Istar. 

45' S’il grince (?) des dents, si sa main retombe: ,,tnain” d’Istar. 

46' S’il grince( ?) des dents, et si sa [salive] coule : il mourra [—(?)] 
„main” d’Istar ; diagnostic : „touches”. 

47’ S’il grince (?) des dents continuellement, si [son visage(?)] est 
glacé : la maladie l’a saisi ; ,,main” d’Istar . 

48' Si, le malade, [sa langue] est rouge: il guérira. 

49’ 4ème tablette de (la série) [Lorsque tu vas fapprocher d’un malade) 
6ème tablette de (la série)] Lorsque Vexorciste se rend à la maison 
d’un malade . 

CHAPITRE VII 
(Chapitre V du Titre II) 

1 Si, le malade, [sa langue] est rouge: il guérira. 

pourrait signifier kazâzu ( sa sinni). La ligne 47 semble corroborer cette interprétation. 

108) Ou qât ( ilat)istari-su sakin-sü „la „main" de sa déesse est sur lui"? 

109) Sources: A) K. 2949 (KMI 41; CT 37, 37 ) = lignes 1-32, 7 ô'- 94 ' 

B) KK. 2952 + 3678 (CT 37, 40) = „ 4 o’- 73 ' 
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2 s. lisân-[sû .] 

3 s, lisân-s[ü .] 

4 i. lisân-sû [.] 

5 s. lisân-sû [.] 


6 s. lisân-su uzn[â 2 -sü(?) .*. 

7 s. lisân-sû ir-te-d[i .,1 

8 s. lisân-sû ü-na-at-ta-[ap 110 ) .] 

9 s. lisân-sû ü-na-ât-ta P 11 ) .] 

10 s. lisân-sû ud-a salmâtimc s [m]alât x [..] 

11 s. lisân-sû u pâ-sû titta malâ [ .] 

12 s. lisân-sû i-ta-nab-bal [ .] 

13 s. lisân-sû u liq pî-sü [itanablû (?) . 

14 s. lisân-sû ina qâtê 2 -sû ü-mar-[rat ..] 

13 s. lisân-sû û-qar-ra-as a[sak(?) ili-sû îkul (?)] 

16 s. lisân-sû ü-na-as-sak [ . 

17 s, lisân-sû ina sinnêmes-sû na-sik muhha mahis[(is) .«.♦,] 

18 s. lisân-sû ik-ka-sir [. 

19 s. lis.ân-sû ik-ka-sir-ma dabâba l[â ile*(e ). 

20 — enti ili-sû is-siq [.] 

21 s. lisân-sû i-pe-lâ murus-su ezzib-sum-ma [ ...| 

22 lisân-sû i-pe-lâ u têm-sû lâ sabit [.] 

23 s. lisân-sû salmat(at ) ina pî-sû mahis[(is) ..] 

24 s. lisân-sû la û-tar-ra ina [.] 

25 s. lisân-sû ikkal-sû u ru’t-s[u ittadi **.„* T .] 

26 s. <.ina> lisâni-sû mahis(is) qât (il)adad . 

27 s. pâ-sû sâm iballut — s. pâ[-sû aruq(?) imât(?)] 

28 s. pâ-sû salim imât — s. pâ-sû [.*.| 

29 s. pâ-sû êm iballut — s. pâ-sû [kasi ..] 

30 [s, pâ-sû .,,..]-a& 113 ) iballut — s. pâ-sû [.] 

31 [s, pâ-sû . ]imât — s. pâ-sû [. 


110) Cf. TCL VI, p], 65, III, 21; KAR 71, rev. 3-5; AfO, VI, 226 a; arabe 
natafa, syr. ntap „arracher, tirer’*. 

in) Cf. XI, 36; ou ü-na-âf-ta-â[s( ?) ^s^il laisse pendre sa langue”, cf. XIII, II 
33 (hébreu nâtas ). 
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2 Si [sa] langue [.]. 

3 Si [sa] langue [. ]. 

4 Si sa langue [.]. 

3 Si sa langue [.]. 

6 Si sa langues, [ses] orei[lles(?) .]■ 

7 S'il fait sortir sa langue [.]• 

8 S'il tire violemment sa langue [.]■ 

9 S'il.sa langue [.]• 

10 Si sa langue est couverte d'une éruption noire [.*••■]■ 

11 Si sa langue et sa bouche sont pleines de saburre 112 ) .]* 

12 Si sa langue est toujours sèche [.]■ 

13 Si sa langue et son palais [sont toujours secs( ?) .]■ 

14 S’il frotte sa langue avec ses mains [...]■ 

13 S'il écorche sa langue: [il a commis] un sacri[lège envers son 
dieu( ?) ]. 

16 S'il mord sa langue [.]. 

17 S'il mord sa langue entre ses dents: il a été „frappé” au crâne 

[.]■ 

18 Si sa langue se noue [.]. 

19 Si sa langue se noue, de sorte qu’il ne [puisse] parler [.***■<] - 

20 il a embrassé la grande-prêtresse de son dieu; [.-0* 

21 Si sa langue est pourpre, sa maladie le quittant, [.]. 

22 Si sa langue est pourpre et si sa raison n'est pas prise [....]* 

23 Si sa langue est noire: il a été „frappé” a la bouche; [.■•"*•]■ 

24 S'il ne peut rentrer sa langue: dans [.]• 

25 Si sa langue lui fait mal et [s'il laisse couler] sa salive [.*.]■ 

26 S'il est „frappé” à la langue: „main" d’Adad; [.]- 

27 Si sa bouche est rouge : il guérira: — Si sa bouche [est jaune( ?) : 
il mourra (?)]. 

28 Si sa bouche est noire: il mourra. — Si sa bouche [est .]• 

29 Si sa bouche est chaude: il guérira. — Si sa bouche [est froide 

30 [Si sa bouche est ...] x: il guérira. — Si sa bouche [.]■ 

31 [Si sa bouche .] x x: il mourra. Si sa bouche [.]• 


1 12 ) M. à. m. „de boue” ; fittu, dans nos textes, désigne toute espèce de dépôt orga¬ 
nique : par ex. cérumen (AMT 105. 1. 7, 10), etc. 

113) Peut-être peut-on restituer ICftî) sa bouche (n )est (pas) bonne , 

ce qui ferait allusion, affirmativement ou négativement, à la fétidité de l’haleine 
( bûsânu ). 
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32 [i. ^ iw. ne ri u [ . j 


40 ' . 

41' J. ma pî-sü subbut-ma !) la i-lim H4) q â t (il)[ . j 

Ty f IZa/*-' f Wm0&Èla ib-ba-lum ana «[.1 

43 ; \ ma j P l ~ AU ljubu ta u il-la-lu-m us) [illakû 1 

44 , s. \j>]a-$û ikkal-sû u ni’t-su iHadi(di) [ 

45 ' s. [ina p]M M-mudi it-te-ne-et-pu-û^)' qa ' qq ad-su x [.] 

46' ^ [ a]mîlu sû ana mas-la q-ti » 7 ) ru-’-a-ti [ 1 

47 s. ma pî-sü i-tar-rak u adamatu innada(a) \ .ï 

4 « J. ma pî-sü saman libbi-M i-[sam-a .j. 

49 ' J'- ma pî-sü maria salimta i-s[am-a .. î 

50' & ma pl-sà maria sâmta i-sam-[a . i 

51' l ma pî-sü maria arvqta i-sam-\a .1 

52 J ina 0 -m maria pisita i-Sam-a ana ud- S (?H- k âm i 

53 ; | % 0 M imini(im) u rês libbi-sü zajr\ '"i"" 1 

M «*> aiïbdtü si (il)lsin(l) 

55 hq pi-su i-ta-nab-bal libbêmes-sü ittanpahûme[s .] 

56' i. min .j 

57 ' SJM, #î-« ■u Kbblmà-U iUa,\p,hù«:Hhu) , ma-gal 

58 ' L!n iH,Mn mitu ^ub-sum^ma am v D - 3 -[ kAk 

59 ; b. [dabâb-iû] ns, imkir{ir) am ud . 3 . [k , m . 

?' a Su ^.J u ra ~pa-du su-ud kisâdi-sü ana ud-3-[kâm.] 

" î “if! iU 4 ür p r '> “J »'•««<•“ u Mm* „ qûmi 

ana ud-3~[kam îmat] * 

114) Sur lâmu, cf. i-lim, Küch. XI, 38; I-ft-im, KA R i S9 8 

ASCÆ, ^ ^ ^ (faUSSe interprétati ™ ^schlecHt. 

”7) «Li V °«a/S f Jat l 6 ^Li n,tner W *fÆ r - " atls 8 «breitet" wterden*’. 

19 , 56, n. 8; KAR 70, S; AMT J 1 “TT (cf ' PRSM . 

générale, car, dans AMT 22 2 10' « 2 , <0 . it av ; olr une acception assez 

22, 2 , I0 , a « n mas-laq-U-M bul-lu-li „pour guérir sa 
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32 [Si sa bouche.] xxx[.]. 


40' . 

4i 7 S’il est „pris” à la bouche au point qu’il ne puisse rien absorber: 
„main” de [.]. 

42' S’il est „pris” à la bouche et que.au dieu f.]. 

43' S’il a la bouche pleine déboutons et si sa salive [coule(?) .]. 

44' Si sa bouche lui fait mal et qu’il laisse couler sa salive [.]. 

45' Si, dans sa bouche, les paroles „s’étalent”( ?) continuellement (et) 
si sa tête [.] : 

46' cet homme à une maladie de salivation( ?) [.]. 

47' Si, de sa bouche, il claque et si du sang noir en coule [.]. 

48' Si par la bouche il [vomit] des matières grasses de son intérieur 

[ . ]■ 

49' Si par la bouche il [vomit] de la bile noire [.]. 

50' Si par la bouche il vo[mit] de la bile rouge [.]. 

51' Si par la bouche il vomit de la bile verte [.]. 

52' Si par la bouche il vomit de la bile blanche: le 3ème jour [.]. 

53' Si son palais est brûlant et son épigastre saillant [.]. 

54' Si son palais est desséché (et) s’il rejette( ?) des matières ver- 
tes( ?) : le „sceptre” de [Sin(?) est sur lui]. 

55' Si son palais est toujours desséché, ses entrailles toujours en¬ 
flammées, [.] 

56' Si ditto, si ses entrailles sont constamment enflammées et entra¬ 
vées, et [.]. 

57' Si [son palais et ses entrailles sont constamment] enflammés, et 

s’il ne cesse de dormir profondément [.]. 

58' Si son palais s’incurve: la mort entre en lui et, le 3ème jour, [il 
mourra]. 

59' Si, le malade, [son élocution] est altérée: le 3ème jour [.] 

60' sa bouche [.] (maladie) rapâdu ; coup (mortel(?) a 

sa nuque : le 3ème jour [.]. 

61' Si son élocution est altérée et s’il vomit des matières vertes, si, en 
outre, ses chairs sont jaunes: le 3ème jour [.]. 

mastaqtu” reprend, en la condensant, une longue énumération de maladies très 
diverses. 

118) Ecrit ka -sü } que Ton songerait, de prime abord, à transcrire: (i.) pâ-sû 
( ittakir ) ,,si sa bouche se déforme’ 1 . Mais Ü est peu vraisemblable que 1 auteur revienne 
à la bouche dont il a parlé précédemment, avant le palais ; dabâhu, au contraire, est 
ici bien à sa place, avant rigmu (L 86sqq). Cf. du-bab-sâ ittakir * LKU 92 + 
K. 6422, 7. 
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:T <ir) w “ m "“ »***** « 

63 ' L i tmu iUaM { {i,) “ »twwo h*m - 

* i2?2i ss* r""“ “ —• 

65 ' ,l"‘“ ®» aiunni-u ana „o- 3 - 

6 : ~ ** « »**-*-« 

7 al T “ “ M '“ '"«“““H») « 

68 ' * w»™»» 

69 S ... d °] abSU “ Si< *™ iteneresmâ(is) ana ud-io-[kâm 

70 4 ™“ iW “” ei( “ ) ““ 

7I ' ■»«) „„ [ud . io( T). 

72' 2 . dabâb-sû f itlaür(ir) ] „ ; mbi(bi) ÿ,a msi(sl) j j 

73 ' 3. dalbâb-si ittakir(ir) .] , u qi , ( il)nimrta ( . 


7& J j. dabâb]-sû i[ttakir(ir) . i 

77 ' & dabâb-sû Utakir(ir) uitâr [ . 1 

78' s. dabâb-sû \ttakw (ir) « sârat(?) da- f. 

79 i dabâb-sû iftakir(ir) u ü-*am-b[a-ah(?) 12Ï) 


80 i\ dabâb-sû [ ittakir(ir ) w ... 

81 [j. dabâb-sü ittakir(ir ) w 
82' j. dabâb-sû [ ittakir(i]r) [u . 

83' j. dabâb-sû ittakir(ir ) [. 

84' i. dabâb-sü ittakir(ir) x [.... 

85 J. dabâb-sû ittakir(ir ) w /w [ 

86 7 . marsu ri-gim-sü [. 


] 

] 


] 


] 


1 


] 

■] 


i2oi S, Cnt ; U4 ; DUG4 ‘ CA : ” au J' 0u r dit (pour lui)”. 
ij£ü J Mir lamamu, cf RAWE TT A ^. rT 

121) Restitution hypothétique'd'aur^’Am 41 ’ 3I ’ 28 { - la ~ ma - mu = a-ka-lu), etc. 

ypomeüque, d apres ABL 403, 7; sur nabâbu „aboyer”, cf. encore 


62' Si son élocution est altérée, si la fièvre le tient continuellement et 
s il divague: le 3ème jour f..'.] 

63' Si son élocution est altérée, [s’il a chaud( ?)] et s’il a froidf?) • 
le 3eme jour [.] v • j ■•• • 

64' Si son élocution est altérée et si la douleur l’accable sans répit • en 
son temps, le 3ème jour [. 

65' Si son élocution est altérée et s’il pleure sans cesse: en son temps 
le 3eme jour [.]. y ? 

66' Si son élocution est altérée, si du sang lui coule de la bouche et 
si ses entrailles se soulèvent: le loème jour, ] 

6/ Si son élocution est ait[ 4 * 4 ], si des vents' sortent de ’ son fonde- 
ment, et s il vomit: le loème jour, [. J 

68' Si son élocution est a [Itérée] et si la fièvre l’accable continuelle¬ 
ment: „main” de Ninurta ; le ioème jour [ ] 

69' Si son élocution est [altérée] et s’il 'ne cesse'de "réclamer de la 
biere : le ioeme jour, [.] 

70' Si son élocution est [altérée] et s’il ne cesse de réclamer du vin • 
a son temps, [le ioème jour, .], 

n ' él0CUti ° n t est altérée ] et "[s’ïl]' mâchonne: le [ I0 ème(?) 

72' Si son élocution [est altérée .] et s’il ne cesse de crier 

7,Aie, mon ventre!” [.] t 

7Z ’ nurtiT 1 ^ . ] soit ” main ” de Ni- 


76' 

77 ' 

78' 

79' 

80' 

81' 

82' 

83' 

84' 

85' 

86 ' 


[Si] son [élocution] est altérée [.] 

Si son élocution est altérée, puis redevient [normale 
Si son élocution est altérée et 


si les poils de [ 

Si son élocution est altérée et s’il 




...]• 

Si son élocution [est altérée et . 

[Si son élocution est altérée et 

Si son élocution [est altérée et. 

Si son élocution est altérée [.., 

Si son élocution est altérée x |. 

Si son élocution est altérée, et soit [ 
rnalade, ses plaintes [. 


pousse des cris rauques (?) 
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87' s. ri-gim marsi tas-me-max [ .*_| 

88' s. ri-gim marsi tas-me-m[a .| 

89' s. ri-gim marsi tas-[me-ma ..*] 

90' s. ri-gim marsi [.] 

91' s . ri-gim marsi [ .] 

92' s. ri-gim marsi [.] 

93' s. marsu uzun im[itti-sü .] 

94' dub-s-k[âm ana marsi ina tehê-ka ] 

TABLETTE N° 8 
(N° 6 de la sous-série B) 122 ) 

1 s . marsu uzun imitti-sü tar-kàt murus-su kabit-ma iballut 

2 [jf.] uzun sumêli-sü tar-kàt na-kut 

3 s. uznâ 2 -sü tar-ka imât 

4 s . uzun imitti-sü twr-ru-pat murus-su irrik-ma iballut 

5 s. uzun sumêli-sü tur-ru-pat na-kut 

6 s. uznâ 2 -sü tur-ru-pa imât — s. uzun imitti-sü patrat(ât) iballut 

7 s. uzun sumêli-sü patrat(ât) murus-su irrik — jf. uznâ 2 -sü patrâ{ra) 
imât 

8 s. uzun imitti-sü iltanasi(si) iballut — s. uzun sumêli-sü iltanasi(si) 
murus-su irrik 

9 s . uznâ 2 -sü iltanasâme s 124) murus-su kabit 

10 s. amîlu uzun imitti-sü iltanasi(si) me-sir is[bat]-su — s. uzun 
sumêli-sü iltanasi(si) nimêlam immar 

11 s. uznâ 2 -sü iltanasâmes ina-an-ziq — s. uzun imitti-sü sa-ki-ik 
marsu sû iballut 


122) Sources: KK. 4080 + 9254 + 11774 + Ü4S51 + Sm 552 (TDP II, pl. XII). 
Avant que ces différents fragments n'aient été „joints", K. 4080 et Sm 552(!) 

avaient été publiés dans CT 37, 34, et K. 14851, dans AM T 69, 6. 

Dans les traités thérapeutiques, les troubles de Tome faisaient l'objet de plusieurs 
tablettes dont la plupart étaient groupées en une série particulière (cf. R. C. 
Thompson, JRAS 1931, 1-25). 

123) On pourrait songer pour turrupu à l'arabe tarrafa „amollir, énerver". Mais 
ce sens ne paraît pas convenir dans le texte physiognomique AfO, Beih. 3, n° 50, 
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87' Si, lorsque tu entends les plaintes du malade, [...],. 

88' Si, lorsque tu entends les plaintes du malade, [. . .]. 

89' Si, [lorsque tu en]tends les plaintes du malade, [.. 

90' Si les plaintes du malade [. 

91' Si les plaintes du malade [.]. 

92' Si les plaintes du malade [.]. 

93' Si, le malade, son oreille droi[te .]. 

94' 5eme tablette [de (la série) Lorsque tu vas fapprocher d*un malade.] 

CHAPITRE VIII 
(Chapitre VI du Titre II) 

1 Si, le malade, son oreille droite palpite : sa maladie sera grave, mais 
il guérira. 

2 Si son oreille gauche palpite: anxiété. 

3 Si ses (deux) oreilles palpitent: il mourra. 

4 Si son oreille droite est tachetée( ?) 123) : sa ma ladie sera longue, 
mais il guérira. 

5 Si son oreille gauche est tachetée(?): anxiété. 

6 Si ses (deux) oreilles sont tachetées: il mourra. — Si son oreille 
droite est décollée : il guérira. 

7 Si son oreille gauche est décollée : sa maladie sera longue. — Si 
ses (deux) oreilles sont décollées : il mourra. 

8 Si son oreille droite siffle constamment : il guérira. — Si son oreille 
gauche siffle constamment: sa maladie sera longue. 

9 Si ses (deux) oreilles sifflent constamment: sa maladie sera grave. 

10 Si, un homme, son oreille droite siffle constamment: un envoûte¬ 
ment Ta [saisi] 125 ). — Si son oreille gauche siffle constamment: 
il connaîtra un gain. 

11 Si ses (deux) oreilles sifflent constamment: il sera dans la détresse. 
— S'il est sourd de l'oreille droite : ce malade guérira, 

rcv, 32-35 : L am pâni-sû e-ri-mu pi$tï / arqu / I sâmu tnr-ru-np „si f à son 

visage, il est ...... de marques blanches I jaunes / noires / rouges"* 

124) Cf. K A R 202 IV 25: .r. uimlii uznû 2 -hi is-ta-msa-a. Pour désigner les 
bruissements internes de l’oreille, l'akkadien a recours à deux verbes: sus il „crier” 
(— notre rr siffîer”> et Sagâmu (L 13) ..mugir” (— notre ^bourdonner”), 

125) Ces trois sentences, empruntées aux présages communs, ont été arbitraire¬ 

ment ajoutées par le scribe. On retrouve d'ailleurs les deux premières dans AMT 35, 
1. 8 et to: .î. amîlu tmm imitU-M {snmvli-sû ihünasi(si) wc-u-vu f nùnte- 

hua immar . 
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12 s. uzun sumêli-sü sa-ki-ik murus-su kabit — s. uznâ 2 -sü sak-ka bit- 
su issapah(ah) 

13 s. uznâ 2 -sû i-sag-gu-mu u muhha-sü î-sam-ma-am-ma-su qât ( Hat) 
istar 

14 s . uznâ 2 -sû kab-ta-sü tèm-sü ittakir-sü u atmû-sü it-te-ni-ip-rik-ku 
imât 

15 s. uznâ 2 -sü u libnat sêpê 2 -sü istênis(nis) kas.âmes etemmu su-ru- 
bat sêri isbat-su 

16 s. uznâ 2 -sû kîma uzun urisi sehri sa-al-ha qât etemmi UD-3-KÂM 
ni-kit-tu — sili’tu iras si 

17 s. uznâ 2 -sû it-ta-na-az-qa-pa qât etemmi — s. uznâ 2 -sü i-az-za-za 
qât etem[mi] 

18 s. uznâ 2 -sü gir-ra-sû u kisir ammâtm^-sü istu murus-su ezzibunsü 

19 istênis(nis\) ikkalûmes-sü ki-m[a x] x ma[ris-m]a(?) ana bîtâ- 
nutnes itâr-sü-ma imarras 

20 dannata immar-ma iballut [ .] ana qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü ana 

[ . ] 

21 murus-su uqtatû-ma bîtânumes [.] 

22 s. is-sa-a-sü he-sa-a-m[a uznâ 2 -sü .] 

23 s. uznâ 2 -sû kis[âd-su (?) .] 

24 [s. in]a uzni-sü [makis (is) .] 

25 [s. in]a uzni-sü [makis(is) .] 


Revers 


[.^.] x [.. 

dub- 6 -kâm ana (amîl)marsi [ina tehê-ka] 


TABLETTE N° 9 
(N° 7 de la sous-série B) 127 ) 

1 [s. marsu pânûme]$-sü zu f ta ü-kal u iktatam(tam) 

2 [qât (il)tu’amê âsipût-s]u teppus u tukappar-sü-ma 12S ) iballut 

126) C.-à-d. „s’il éprouve des lourdeurs dans les oreilles (cf. AMT 34, 1, 11, 
20, 29; 35, 2, 9; 39, 8 5; 35, 2, 2, 6). — Dans la même ligne, itteniprikkû signifie 
littéralement „se mettent constamment en travers les unes des autres". 

127) Sources: A) AO 6681 TDP II, pl. XIII-XIV) ■= lignes 1-81. 

B) K. 261 (TDP II, pl. XV-XVII) = „ 1-45, 46-81. 
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12 S'il est sourd de foreilk gauche: sa maladie sera grave. — Si ses 
deux oreilles sont sourdes : sa maison s'écroulera. 

13 Si ses oreilles bourdonnent et si son crâne est( !) paralysé: „main” 
d'Istar. 

14 Si ses oreilles lui sont lourdes 126 ), sa raison, altérée, et si ses 
paroles s'embarrassent : il mourra. 

15 Si ses oreilles et la plante de ses pieds sont froides en même temps : 
(c'est) un spectre, terreur du désert, (qui) l’a saisi. 

16 Si ses oreilles sont moites (?) comme les oreilles d’un tout jeune 
chevreau: ,,main" d'un spectre; le 3ème jour, il aura de l'angois¬ 
se ( ?) — une atteinte maligne. 

17 Si ses oreilles sont constamment dressées : ,,main" d’un spectre. — 
Si ses oreilles bruissent: ,,main" d'un spfectre]. 

18 Si ses oreilles, sa gorge et ses coudes, depuis qu'une maladie l’a 

quitté, lui font mal en même temps, com[me .] étant malade, 

vers l'intérieur la maladie l'affectera de nouveau; il connaîtra une 
période critique, mais guérira; [si, au contraire( ?),] à ses mains 


et à ses pieds, à [.], sa maladie finissant, (de?) l'intérieur 

[vers l'extérieur( ?).]. 


22 Si, du fait que ses joues sont „serrées'', [ses oreilles.]. 

23 Si ses oreilles, [sa] nu[que(?) .]. 

24 S'il [est „frappé”] à l'oreille [.]. 

25 S'il [est „frappé”] à l'oreille [.]. 


Revers 


1 [..]x[...]. 

2 6ème tablette de (la série) [Lorsque tu vas t'approcher d'un ma¬ 
lade ]. 

CHAPITRE IX 
(Chapitre VII du Titre II) 

1 [Si, le malade,] son [visage] présente de la sueur et s’il se couvre: 
„main'' des Gémeaux; lorsque tu auras fait le traitement magique 
approprié, et l'auras purifié, il guérira. 

C) VAT 14561 (LKU 99) = „ 30-49 

Les sources A et B présentent entre elles quelques variantes le plus souvent gra¬ 
phiques ou typographiques. Nous ne mentionnerons que les variantes de vocabulaire. 
128) Ecrit: su-GUR-GuR-wa. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


3 

4 

5 

6 

7 

8 


10 

11 

12 
*3 

i 4 

16 


17 

18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 


[1 «yawiî imât 

[£. pânûmes-sü sâ]mû mes ^ i-sap-pu-û 129 ) 

i. pânûmes-sü sâmûmes u arqû itebbî-ma itâr-ma imarras 

s. pânûmes-su sâmumes u salmû iqtatî-ma arki-sû usannî-ma imât 

s. pânûmes-sü pisû mes iballut 

s. pânûmes-sü pusâ u urqa ittadû(ü) 13 °) pâ-sü u saptâme-sü si-si-tu 
<malâ> ên-sü sa sumêli i-sap-par imât 


s. pânûmes-sü pusâ sulma sûma u urqa ittadû — ü-kal-lu murus-su 
irrik-ma iballut 

s. pânûmes-sü arqû mes (ilat)lamastu isbat-su 
s. pânûmes-sü arqû mes u ênâ 2 -sü sap-la imât 

s. pânûmes-sü arqû mes J\b ênê 2 -sü arqâ mes isid lisâni salim ah-ha-zu 


s. pânûmes-sü arqû mes u salmûmes imât 

s. pânûmes-sü arqûmes murus-su irrik-ma imât 

s. pânûmes-sü salmûmes lisân-sü sâmat murus-su irrik-ma imât 


s. pânûmes-sü salmû mes u pisûme s imât 
s. pânûmes-sü salmû mes Ubbêmes-sü nap-hu imât 
s. pânûmes-sü salmû mes akala erres-ma ikkal imât 


s. pânûmes-sü salmûmes-ma dama i-ha-hu( !) 132 ) mehra mahis(is) 
imât 

s. pânûmes-sü salmûmes-ma kîma sâ-lam-ti ib-su-ü 
pânûmes-sü i-te-eb-tü saptâme-sü ma-dis ik-tab-ra 
pânûmes-sü is-ta-na-an-nu-ü 133 ) mu-du-sü ûl marsâku-ma 
i-qab-bi nu-ug-ga-ti imât arkat-su na--da-at bît-su issapah(ah) 


s. pânûmes-sü da f mû arhis(is) 134 ) imât 
s. pânûmes-sü da } mû suluppa erres-ma ikkal imât 

s. pânûmes-sü se-bu-ü — te-bu-ü iballut — imât 


129) Cf. 1. 28. — De sapâ J % plutôt que de sapâpu („est ag.ité(?)”)• 

130) Cf. ci-dessous XV, rev. 20: ur-qâ it-ta-du-mi. On pourrait entendre „ex- 
crètent du jaune (une humeur jaune)”. 

11 3 1 ) 'On pourrait supposer ici une construction en hendiadys : s’il désiré manger 
de la nourriture. Elle me paraît toutefois peu probable (cf. aussi 1. 26). 
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3 [Si] son visage est rouge: il mourra. 

4 [Si] son [visage] est rouge et s’épaissit( ?) : il mourra. 

5 Si son visage est rouge et jaune : s’il se lève, il retombera malade. 

6 Si son visage est rouge et noir: lorsque (cela) cessera, par la 

suite, il récidivera et mourra. 

7 Si son visage est blanc: il guérira. 

8 Si son visage se marque de blanc ou de jaune, si sa bouche et 

ses lèvres <sont pleines> de papules, s'il roule son oeil gauche: 
il mourra. 

10 Si son visage se marque de (— présente du —) blanc, de noir, 
de rouge ou de jaune : sa maladie sera longue, mais il guérira. 

11 Si son visage est jaune: (c'est) la Lamastu (qui) l'a saisi. 

12 Si son visage est jaune, et ses yeux enfoncés : il mourra. 

13 Si son visage est jaune, l'intérieur de ses yeux, jaune, et la racine 

de sa langue, noire: (c’est) le démon Ahhâzu. 

14 Si son visage est jaune et noir: il mourra. 

15 Si son visage est noir: sa maladie sera longue, puis il mourra. 

16 Si son visage est noir, et sa langue, rouge: sa maladie sera longue, 
puis il mourra. 

17 Si son visage est noir, puis blanc: il mourra. 

18 Si son visage est noir, et ses entrailles, enflammées: il mourra. 

19 Si son visage est noir, s'il réclame de la nourriture, et mange (ef¬ 

fectivement) 131 ) : il mourra. 

20 Si son visage est noir et s'il vomit du sang: il a été ,,frappé" par 
devant; il mourra. 

21 Si son visage est noir et est comme (celui) d'un cadavre, si son 
visage est figé, ses lèvres, fortement gonflées, si son visage est tout 
tuméfié(?), si, ayant sa connaissance, il dit: „je ne suis pas malade!": 
(c'est) la maladie nuggati ; il mourra; sa postérité sera honorée, 
(mais) sa maison s'écroulera. 

25 Si son visage est de couleur sombre : il mourra subitement. 

26 Si son visage est de couleur sombre, s'il réclame des dattes et (les) 

mange : il mourra. 

27 Si son visage est bouffi — soulevé —: il guérira — il mourra. 


132) Au lieu de i-faa-hu(\ ), écrit fautivement i-faa-ri, K. 261 porte i-par-ri . 

(I 33) De sanû (sanâfyu) ; cf. s . ênâ 2 -sû dama su-nu-ufa-a / su-nu-^a / su-un-nu J a : 
KAR 43, rev. 8; 63, rev. 5, 10; AMT 8, i, 26; cf., en outre, ZDMG, 69, 93; 
MAOG, 5, 3, 17; AfO, XI, 222 sqq, 73 et note. 

134) Ecrit gir -is. 
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28 

29 


30 

3 1 

32 

33 

34 

35 

36 

37 

38 

39 

40 

41 

42 

43 

44 

45 

46 

47 

48 

49 


j. pânûmes-sü sar-pu u i-sâ-ap-pu-û qât ( il)adad imât 

s. pânûmes-sü kalâ ittadû(ü) saptâme-U si-si-tu malâme ênâ^-sû 
urqa ittud(liji) u en-su sa imitti i-sap-par imât 

s. pânûmes-sü ittakirû(ru) imât 

s. panumes-sü ittakirû(ru) lisân-sü arqat — zumur-sü aruq takâlta 

maris ana UD-3-KÂM imât 

s. pânûmes-sü marta em-ru — ma-lu-û iballut 

s. pânûmes-sü zu’ta û-kal-lu iballut 

s. pânûmes-sü umma û-kal-lu iballut 

l pânûmes-sü emmû mes ênâ^-sü um-mu-ra 136 ) i na ü-kul-ti — ina 
qü-ul-ti mahis(is) imât 
s. pânûmes-sü kasû mes imât 
s. pânûmes-sü ma-aq-tu imât 

i. pânûmes-sü ma-aq-tu-ma su-qat-su sab-ta-at u tem-sü lâ sabit 
imât 

s. pânûmes-sü sal-mu iballut 

s, pânûmes-sü sal-mu lisân-sü sâmat murus-su irrik-ma iballut(ut) 

s. pânûmes-sü at-ru iballut 

s. pânûmes-sü kîma samni usêsû(ü) iballut 

s. pânûmes-sü ud-a sâmâtimes malû mes murus-su irrik-ma iballut 

s. pânûmes-sü ud-a pisâtimes malûme s iballut 
s. pânûmes-sü ud-a arqâtimes malû mes qât (il)bêl iballut 

s. pânûmes-sü ud-a salmâtimes malû mes imât 
s. pânûmes-sü bubu’ta sâmta malû mes qât (il)sin iballut 

s. panûmes-su bubuta pisîta malûme s qât (il)samas iballut 

s. pânûmes-sü bubufta salimta malûme s qât (ilat)istar imât 


135) Il est difficile de trancher si ces mots font partie des symptômes ou con¬ 
stituent le diagnostic. 

136) Cf. hébr. iwwër, syr. <*. wîrâ ,.aveugle" ; arabe Wwaru ..borgne"; Holma, 
Qut. 56 — bmnmuru( ?). c f. Kraus, MVAG, 40, 2, p. 8, n. 1 et AfO, Beih. 3, 
P- 33, note 48 (..Kôrperlich verkummern”). On pourrait également songer’ à l’hypo- 


TABLETTE g (SÉRIE II) 


75 

28 Si son visage est haut en couleurs et sepaissit(P) : „main’’ d’Adad; 
il mourra. 

2g Si son visage a une teinte docre jaune, si ses lèvres sont pleines 
de papules, si ses yeux secrétent du jaune, et s'il roule son œil 
droit : il mourra. 

30 Si son visage se déforme: il mourra. 

31 Si son visage se déforme, si sa langue est jaune — si son corps 

est jaune , s il souffre de l'estomac 13 5 ) : le 3ème jour, il mourra. 

32 Si son visage est plein de — est rempli de — bile: il guérira. 

33 Si son visage présente de la sueur : il guérira. 

34 Si son visage présente de la chaleur : il guérira. 

35 Si son visage est chaud, si ses yeux sont frappés de cécité( ?) : il 
a été „frappé” pendant l'obscurité 137 ) — au crépuscule; il mourra. 

36 Si son visage est glacé: il mourra. 

37 Si son visage est abattu: il mourra. 

38 Si son visage est abattu et que son menton soit pris, même si sa 

raison n'est pas prise : il mourra. 

39 Si son visage est en bon état: il guérira. 

40 Si son visage est en bon état, si sa langue est rouge: sa maladie 

peut être longue, il guérira. 

41 Si son visage est enflé : il guérira. 

42 Si son visage laisse exsuder une (humeur) semblable à de l'huile : 
il guérira. 

43 Si son visage est couvert d’une éruption (?) rouge: sa maladie sera 
longue, mais il guérira. 

44 Si son visage est couvert d'une éruption(?) blanche: il guérira. 

45 Si son visage est couvert d'une éruption (?) jaune: „main" de Bel; 

il guérira. 

46 Si son visage est couvert d'une éruption (?) noire: il mourra. 

47 Si son visage est couvert de boutons rouges: „main" de Sin; il 

guérira. 

48 Si son visage est couvert de boutons blancs : „main" de Samas ; il 
guérira. 

49 Si son visage est couvert de boutons noirs: „main" d'Istar; il 
mourra. 

thèse de Ch. -F. Jean, RA, 28, 148, n. 2: bamâru = arabe ,,s’enflammer de 

colère”, à la forme IX ,,devenir rouge”. 

137) ukultu paraît être une forme dérivée de uklu „obscurité” (< ekêlu ), en regard 
de laquelle se comprendrait bien la variante qûltu (cf. BAWb, I, 65; KAR 38, 
rev. 19, 22). 
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50 s. pânûmes-sû bir-di malûme qât ili-sü iballut kimin himit sêti qât 
il abi-sü 

51 s. pânûmes-sû ziq-ii malûme qât ( il)marduk iballut kimin qât 
(il)adad 

52 s. pânûmes-su re-su-tu malûme iballut — s. pânûmes-sû i-si~tû 
malûmes iballut 

53 s. pânûmes-sü issanundûme ina rês mûsi lapit(it) 

54 s. pânûmes-sû issanundûme u û-sam-sâ qât il âli-su 1 142 ) mûtu 
sakin-sü 

55 s. pânûmes-sû issanundûme u ênê 2 -sü ur-ru-up qât il abi-sü 

56 s. pânûmes-sü issanundûme u su-qat-su patrat(ât ) ina mursi suâti 
imât 

5 7 panumes-su issanundûme qaqqad-su qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû i-tay- 
ru-ra 

58 qât (il)lugal-gïr-ra u (il)mes-lam-ta-è-a 

59 s. pânûmes-sü issanundûme qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû i-ra-’-ü-ba UD-59- 
kâm qât (il)dâpinu 143 ) 

60 s. pânûmes-sû issanundûme uznâ 2 -sü isaggumâme bînâti-sû tabkâ 
( ka) qât etemmi 

61 s . pânûmes-sü issanundûme uznâ 2 -sü i-sag-gu-ma nakkaptâ 2 -sü ü- 
mah-ha-sa-sû u i-rad-da-sû qât etemmi 

62 s. pânûmes-sü issanundûme napsâtime-sü iktarâ me napista~sû kîma 
sa me za( \)-mu-u i~te-ner-ru-ub qât etemmi mur-tap-pi-du ina sêri 
isbat-su 

63 s. pânûmes-sü issanundûme ina maiali-sü itebbî-ma imaqqut(ut ) qât 
etemmi 

64 s. pânumes-su issanundûme bmati-sû i-tar-ru-ya u i-da-ma-a 

65 qât (il)lugal-giy-ya u (il)mes-lam-ta-è-a — (il)lugal-bàn-da 

66 s. pânûmes-sü nap-hu u ênâ 2 -sû ittanpahâme imât — s. pânûmes-sû 
nap-hu u lïbbême-sü ittanpahû imât 


138) Le sens du mot m'est inconnu. En se fondant sur KÀR 195, rev. 28: l sin - 
tiisïu iidlîd-tjut £jintur-${t bir-di nutli ,,si lorsqu'une femme a accouché, sou corps 
est couvert de birdu” ou pourrait supposer qu'il s'agit de marques longitudinales 
comparables dans leur aspect aux vergetures des femmes enceintes. Mais cette 
assimilation reste très problématique. CL ci-dessus V, D II, 5. 

* 39 ) Lit terni ement ^piqûres” (MÀGG X], 1/2, 30). C'est également îe nom d'une 
maladie : A MT 30* * 2, îq: si+iq-tum 11 : zi-iq-tti snm-sn „(cette maladie) 

son nom est siqtiï\ Cf. aussi LT B A, l n° 88. T, 76. 
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50 Si son visage est couvert de birdu 1 ^)'. de son dieu; il 

guérira; ditto : fièvre de sécheresse: „main” du dieu de son père. 

51 Si son visage est couvert d’acné 139 ): „main” de Marduk; il 
guérira ; ditto : „main” d'Adad. 

52 Si son visage est couvert de resûtu 14 °) : il guérira. — Si son 
visage est couvert de isitu 141 ) : il guérira. 

53 Si son visage se convulsionne : il a été „touché” au début de la nuit. 

54 Si son visage se convulsionne et qu'il passe la nuit sans dormir : 
„main” du dieu de sa ville; la mort est sur lui. 

55 Si son visage se convulsionne et s’il a un nuage devant les yeux : 
„main” du dieu de son père. 

56 Si son visage se convulsionne et si son menton est ^relâché” : au 
cours de cette maladie, il mourra. 

57 Si son visage se convulsionne, si sa tête, ses mains et ses pieds 
tremblent : „main” de Lugalgirra et de Meslamtaèa. 

59 Si son visage se convulsionne, si ses mains et ses pieds trépident : 
le 59ème jour, „main” de Dâpinu. 

60 Si son visage se convulsionne, si ses oreilles bourdonnent, si ses 
membres sont ballants : „main” d'un spectre. 

61 Si son visage se convulsionne, si ses oreilles bourdonnent, si ses 
tempes lui battent et tremblent : „main” d’un spectre. 

62 Si son visage se convulsionne, si sa gorge est contractée, si son 
gosier, comme celui d'un homme qui est privé d’eau, est toujours ... : 
la „main” d’un spectre vagabond dans ,1e désert l’a saisi. 

63 Si son visage se convulsionne, si, dans son lit, il se lève et retombe : 
„main” d’un spectre. 

64 Si son visage se convulsionne, si ses membres tremblent et sont ... : 
„main” de Lugalgirra et de Meslamtaèa — de Lugalbanda. 

66 Si son visage est enflammé, et enflammés (aussi) ses yeux: il 
mourra. — Si son visage est enflammé et si ses entrailles sont 
(aussi) enflammées : il mourra. 


140) Sur resûtu, cf. Thompson, PR SM, 17, 2, n. 5 ; Falkenstein, LS S, NF I, 94 
note 12; CT 19, 49, 6; AMT 1, 2, 8; 26, il, 17; KAR 202 II, 3. D’après CT 4, 3, 12, 
l’idéogramme de resûtu est sa-dubbin-sas-sab „qui fait se gratter les muscles avec 
les ongles”. Une traduction „prurigo” serait trop particulière. 

141) Autre sorte d’éruption, cf. CT 23, 23, 2; KAR 202, 2. 

142) Le clou vertical qui précède mûtu semble jouer le même rôle que mü, devant 
certains diagnostics. Cf. encore X, 17, etc. 

J43) Ecrit DINGIR-UD-AL-TAR, D. 298, 15 c. 
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S - pânûmes-sü u libbêmes-sü ittanpahûme(h u ) takâlta maris ana mu- 

3 -KÂM ! 44 ) i m ât 

68 l pânûmes-sü libbêmes-sü qâtcP-M u sêpâ^-sü ittanpahÛme na p- 
sar(?)-tii 45 ) maris ( ?) qât (il)samas 

6 g s. pânûmes-sü u ênâ^-sû ittanpahûmes kibri ênê^-sû sâmû napis 
appi-sü êm — sa-bit 

jo . sînâti( ?)mes-sü ta-ba-ka la ile’(e) mehra mahis(is) qât (il) 
ninurta 

71 l panûmes-sé sep-ru ta-lam-ma-sü bur-nt-ur 146 ) q ^- S u sa sumelî 
na-sa-a lâ Ue’(e) sêpê 2 -sü i-mas-sar imât 

72 s., pânûme$-su sap-ru ta-lam-ma-sü bur-ru-ur qât-su sa sumêl- 
H( ?) 147 )-iw ittadî-ma lâ inassi(si) 

73 sêpê 2 -su i-mas-sar qât mi-sit-tû u^-me-sü irrikûme lâ issir 148 ^ 

74 s. pânûmes-sü kîma hi-in-qi immeri ibsû(ü) ü-sam-sâ u dama i-ha- 
hu imât 

75 s* pânêmes-su u-mas-sad etemmu sa ina me imûtu isbat-su 

76 s. pânêmes-sû umahhas(as) u iltanasi(si) etem qâ-li-i isbat-su 

77 s. ma rês pânêmes-sû ud-a sâmâtimes ittasûme i m ât 

78 s. ina rês pânêmeï-sü ud-a salmâtimel ittasûme imât 

79 s. a-sag 149 ) issahip(ip) ina sêri lapit(il) imât 


80 s. marsu kisâd-su ana imitti issanahurme dub-7-kâm s. ana marsî 
ina tehê-ka 

81 dub-9-kâm e-nu-ma ana bit (amîl)marsi (amîl)âsipu illiku(ku) 


'44> Dans K. 261 , v;ir.. ana uu-3-kXm. 

* 45 > La lecture de ce diagnostic est incertaine. On peut lire en effet nap-sar-li f 
tiap-lfar-h j « ap-Hr-ii G IG. Il existe deux parties du corps, distinctes, niais toutes 
tieux indéterminées, nommées napsânr, mipMrUi pourrait en cire la forme féminine: 
", esl nlalad ® <ie ,fl napiârm". L’hypothèse toutefois me paraît peu probable, de 
meme que la lecture napîirti mur fi ..délivrance de la maladie". 
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67 Si son visage et ses entrailles sont enflammés: il souffre de l’esto¬ 
mac ; il mourra d’ici trois ans. 

68 Si son visage, ses entrailles, ses mains et ses pieds sont enflammés : 
il souffre de napsartu( ?) ; „main” de Samas. 

69 Si son visage et ses yeux sont enflammés, si le bord de ses yeux est 
rouge, si le souffle de son nez est chaud — est pris —, s’il ne peut 
émettre d’urine: il a été „frappé” par devant; „main” de Ninurta. 

71 Si son visage est boursouflé, si le pourtour en est luisant( ?), s’il 
ne peut soulever sa main gauche (et) laisse retomber ses pieds : il 
mourra. 

72 Si son visage est boursouflé, si le pourtour (en) est luisant( ?), s'il 
laisse pendre sa main gauche, sans la pouvoir soulever, s'il laisse 
retomber ses pieds: „main” de la perclusion; ses jours pourront 
être longs, (mais) il n'y aura pas d'amélioration. 

74 Si son visage est comme (la face) d'un mouton égorgé, s’il reste 
sans dormir, et s'il vomit du sang: il mourra. 

75 S'il contusionne son visage: le spectre d'un noyé l'a saisi. 

76 S'il frappe violemment son visage et ne cesse de crier: le spectre 
d'un (homme) brûlé vif l'a saisi. 

77 Si, au haut( ?) de son visage, sort une éruption rouge: il mourra. 

78 Si, au haut(?) de son visage, sort une éruption noire: il mourra. 

79 S'il tombe à terre, la tête en avant( ?) : il a été „touché” dans le 
dos ; il mourra. 

80 Si, le malade, sa nuque se tourne sans cesse vers la droite — 7ème 
tablette de (la série) Lorsque tu vas t’approcher d’un malade. 

9ème tablette de (la série) Lorsque l’exorciste se rend à la maison 
d’un malade. 


146) Ou pur-ru-ur (AMT 75, 1, IV, 17 (AGM XIV, 26); B RM IV n° 23 
(PO, p. 56), rev. 1. 

147) Ecrit su -su sa mG-Gic-ti-sû ; nig-gig-ga = sumêlu , D. 597, 365, 

148) Les deux mots sont omis dans K. 261. 

149) A-SAG (= ugù) — Muhfyu, D. 579, 199. 
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TABLETTE N° io 
(N° 8 de la sous-série B) iso) 

1 s. marsu kisâd-su ana imitti issanahurmt qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû am- 
sa 151 ) ênâ 2 -sü katmâ(ma) nabalkutâ-ma 

2 ina pî-sü ru*tu ülak(ak) i-har-ru-ur antasubbû 

3 sum-ma e-nu-ma issabatu-sû e-er kênu(nu) sum-ma e-nu-ma issa- 
batu-sû ramân-sü lâ ide(e) la kênu 

4 s. kisâd-su ana sumeli issanahurme qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü tar-sa ênâ 2 - 
sü ana pân samê(e) na-pal-ka-a 

5 ina pi-su ru’tu illak(ak) i-har-ru-ur ramân-sü lâ idi ina taq-ti-it 
[sibti( ?)] 

6 ih-ta-nid-da-âs-sü 154 ) antasubbû qât (il)sin 

7 s. kisâd-su ikkal-sû qât ili-sü — qât (il)samas ana ikrib qê-bêt 
pi-su iballut 

8 s. kisâd-su ikkal-sû-ma [me iteneres]m&(is) qât (ilat)istar ina 
kisâdi-sü mahis(is) imât 

9 s. kisâd-su u qablêmes-sü istênis(nis) ikkalûmes-sü qât (il)adad 

10 s. kisâd-su qablêmzs-sü qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû ina-da sa-dugud 

11 s. kisâd-su i-zur-ma ên-sü gal-ta-ât pi-qam lâ pi-qam 155 ) igdana- 
lut(ut) SA-DUGUD 

12 s . kisâd-su i-tar-rak qaqqad-su imtanaqut(ut) qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü 
it-ta-na-as-ga-gu 

13 u ana qaq-qa-ru ü-ha-an-na-as ardat lilî isbat-su 


150) Sources : A) AO 6679 (TDP II, pl. XIX-XX — lignes face 1-54, rev. 15-20 

B) KK. 3687 + 6389 + Sm 951 = „ face 1-3 1, rev. 1-20 

(AMT 106, 2 ; 107, 2) 

C) LKU 86 = „ face 23-41 

D) VAT 14544 (LKU 75) = „ face 42-54 

(Pour B, nouvelle copie de S. Smith dans TDP II, pl. XXI-XXIII). 

■151) Pour amsUj B. Landsberger a proposé le sens de „chaud” (JNES 8, 285, *20). 
Mais l’expression qâtâ 2 / sêpâ?-sû am-sâ-ma ta-ra-$a lâ üê (XI 20; KIMIN, 18, 
Ï 9 , 64) : „si ses mains / ses pieds sont amsâ de sorte qu’il ne peut les étendre" semble 
plaider en faveur de notre traduction. Pour des constructions analogues, cf. par 
exemple XII, III 33, 34. 

152) Il semble que, à côté de fyârâru ,,creuser”, il faille admettre, en akkadien/une 
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TABLETTE 10 (série II) 

CHAPITRE X 

(Chapitre VIII du Titre II) 

1 Si, le malade, sa nuque se tourne sans cesse vers la droite, si ses 
mains et ses pieds sont crispés( ?), si ses yeux sont fermés et 
révulsés, si la bave lui coule de la bouche, s’il ronfle 152 ) : c’est une 
crise de haut mal ; 

3 si, lorsque la crise le prend, sa conscience reste lucide : c’est sûr ; si 
(au contraire), lorsque la crise le prend, il perd connaissance: ce 
n’est pas sûr 153 ). 

4 Si sa nuque se tourne sans cesse vers la gauche, si ses mains et 

ses pieds sont tendus, si ses yeux, face au ciel, sont largement 
ouverts, si la bave lui coule de la bouche, s’il ronfle, s’il perd con¬ 
naissance, si, à la fin [de la crise], .( ?) : c’est une crise de 

haut mal ; „main” de Sin. 

7 Si sa nuque lui fait mal : „main” de son dieu — ,,main” de Samas ; 
à la prière que prononcera( ?) sa bouche, il guérira. 

8 Si sa nuque lui fait mal et qu’il [réclame constamment de l’eau( ?)] : 
„main” d’Istar; il a été „frappé” à la nuque; il mourra. 

9 Si sa nuque et ses hypocondres lui font mal en même temps : „main” 
d’Adad. 

10 Si sa nuque, ses hypocondres, ses mains et ses pieds sont inertes : 
(maladie) „muscles-lourds”. 

11 S’il fléchit la nuque et que son œil soit effrayé, si, tantôt et tantôt 
non, il s’effraie: (maladie) „muscles-lourds”. 

12 Si sa nuque palpite, si, sans cesse, sa tête retombe, si ses mains 
et ses pieds sont constamment tuméfiés, si, à même le sol, il s’as¬ 
souvi^?) 156 ) : (c’est) l’Ardat-lilî (qui) l’a saisi. 


autre racine harâru „ronfler” (cf. arabe barra } syr. har „raucedine laboravit”, 
burfyârâ „ronchus (hominis)", 

îSô) On traduit d’habitude an-ta-sub-ba ( antasubbû, miqtu) par ,,épilepsie”. Or 
il semble que notre texte confonde l'épilepsie et l’hystérie, ce qu’il appelle antasubbû 
„certain” étant l’hystérie, et antasubbû „non certain”, l’épilepsie. 

154) La forme ib-ta-nid-da-âs-sû ne paraît pouvoir dériver que du verbe fyaiafu 
(I/3 : „s’il examine attentivement (de tous les côtés)”). Mais à quoi se rapporte le 
pronom suffixe complément - su ? A ru'tu ,,la bave”? 

155) Cf. AMT 31, i, 4; 107, 2, 9; CT 23, 13, 18; pi-qa lâ pi-qa \ BE 31, 26, 36; 
ina pi-qi ina [lâ pi-qi] : KAR 200 II 12; etc. W. von Soden {Or. NS 18, 387) „von 
Zeit zu Zeit, immer wieder einmal”. 

156) Sur le sens du verbe fyanâsu, cf. Meissner, MAOG XI/ i, 37; Meier, AfO 
XI, 227-228 : „eine Art der geschlechtlichen Befriedigung ohne Koïtus, vielleicht 
„reiben, wetzen, hin-und-herwischen, schleifen”. 


Labat, Traité akkadien I 
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14 s. kisâd-su imittam u sumêlam ut-ta-pah imât — s. kisâd-su imittam 
u sumêlam ittanadi(di) imât 

15 s. kisad-su imittam u sumêlam imtanaqut(ut) imât — s . kisâd-su 
istu imitti ana sumêli sah-hir-ma imaqqu>t(ut) imât 

16 s . ina kisâdi-sû makis (is) qât (il)adad 

17 s. ina kisâdi-sû makis (is) u irat-su ikkal-sû qât (ilat)istar I erim- 

mâtimes 157 ) 

18 s. ina kisâdi-sû makis(is)-ma u du-us-su ekmet(et) qât (Hat) 
istar imât 

19 s. ina kisâdi-su makis(is)-ma libbêmes-sû it-te-nin-bi-tu u sêpâ 2 -sû 
na-sâ-a sibit etemmi 

20 s. ina kisâdi-sû makis(is)-ma sêpâ 2 -su i-ra--ü-ba libbêmel-sû it-te- 
nin-bi-tu sibit etemmi 

21 s. ina kisâdi-su makis (is)-ma e-lat ênê 2 -sû 158 ) ikkalâ^-sû damu 
ina pi-su ittada(a) qâtâ 2 -sû u sêp.â 2 -sû es-la amîlu sû gallû isbat-su 

22 s. kunuk kisâdi-su patir imât — s. kunuk kisâdi-sû patir na-hi-ra - 
sû sabtâ imât 

23 s. kunuk kisâdi-sû patir ser’ânêmzi-sû saknû(nu) u na-ki-ra-sû 
sabtâ imât 

24 s. kunuk kisâdi-sû patir s er } âne mes- su saknû(nu) u napis-su ina 
appi-sû sabit marsu sû là iballut 

25 s. kunuk kisâdi-sû patir ser’ânêmes-sû saknû(nu) pâ-sû sa-pir 
(hi-pi) 

26 s. pur-qt-dam nadî-ma sapik(ik) kisâd-su imittam u sumêlam itta- 
nadi(di) imât 

27 s. ultu labâni-sû adi sîl-mud-Jtw ser’ânênut-sû sag-gu su-'-ra-sû 
kas-ra issâ-sû hé-sa 5 sa-dugud 


T 57 ) Ecrit za-nunuz-mes ; désigne communément les colliers, notamment ceux 
d’Istar dans la descente aux Enfers. Ce doit être ici le nom d’une dermatose, que 
nous devons nous représenter comme des cercles plus ou moins réguliers dont les 
bords rappelleraient l’image d’un collier soit par la couleur, soit par un aspect 
granuleux. Mais le contexte ne permet guère de choisir entre les diverses dermatoses 
circinées. 

1 58) Cf. Holma, NKT 16, et n. 2. Peut-être la paupière supérieure. 

159 ) Sur le ,,sceau” de la nuque, cf. ci-dessus, n. 66. 

160) Cette ligne présente plusieurs difficultés : la partie du corps désignée par 
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14 Si sa nuque, à droite et à gauche, est fort enflammée: il mourra. 

— Si sa nuque se déjette sans cesse à droite et à gauche: il mourra. 

15 Si sa nuque retombe sans cesse à droite et à gauche: il mourra. 

— Si sa nuque, se tournant de droite à gauche, retombe : il mourra. 

16 S’il est „frappé” à la nuque: ^main” d’Adad. 

17 S’il est „frappé” à la nuque et si sa poitrine lui fait mal: „main” 
d’Istar ; „colliers”. 

18 S’il est ,,frappé” à la nuque et que, de plus, sa virilité lui est ravie : 
„main” d’Istar ; il mourra. 

19 S’il est ,,frappé” à la nuque, si ses entrailles sont entravées et si 
ses pieds se soulèvent : „prise” d’un spectre. 

20 S’il est „frappé” à la nuque, que ses pieds trépident et ses en¬ 
trailles soient entravées: „prise” d’un spectre. 

21 S’il est ,,frappé” à la nuque, que la partie supérieure de ses yeux 
lui fasse mal, que, par la bouche, il rejette du sang, et que ses 
mains et ses pieds soient paralysés : cet homme, (le démon) gallû 
l’a saisi. 

22 Si le ,,sceau” de sa nuque ^ 9 ) est relâché: il mourra. — Si le 
„sceau” de sa nuque est relâché, si ses narines sont pincées : il 
mourra. 

23 Si le ,,sceau” de sa nuque est relâché, si ses muscles sont immobiles 
et si ses narines sont pincées : il mourra. 

24 Si le ,,sceau” de sa nuque est relâché, si ses muscles sont immobiles, 
et le souffle, pris, dans son nez: ce malade ne guérira pas. 

25 Si le ,,sceau” de sa nuque est relâché, si ses muscles sont immo¬ 
biles, et sa bouche boursouflée (cassé). 

26 Si, tombé à la renverse, il demeure étendu (sur le sol), si sa nuque 
se déjette à droite et à gauche: il mourra. 

27 Si, depuis le ligamept cervical jusqu’à l’omoplate( ?), ses muscles 
sont tuméfiés, ses surâ noués, ses joues serrées : (maladie) „muscles- 
lourds” 16 °). 


1 idéogramme sil-mud n est pas identifiée; mud (lippu) apparaît en liaison avec ahu 
,,bras et birku „genou” ; il semble alors signifier ,,clef (du bras)” (clavicule), 
«clef (du genou)” (rotule?). Notons toutefois que dans RA 14, 87-89, 11. 3-4, mud 
est employé seul et que son équivalent akkadien paraît devoir se terminer par une 
dentale ou une sifflante; cf. encore AMT -17, 8, 9; 91, 3, 8. Quant à sîl on le 
trouve en composition avec bar, dans bar-sîl (naglabu „hanche’ a ). 

M’est également inconnu le sens de su 3 râ. Faut-il le rapprocher de subru „thénar” 
(cf. ci-après, n. 178), ou le mettre en rapport avec hûüru „chevelu” (ZA 41, 231)? 

Quant à la lecture elle paraît, à cause du parallèle VIII, 22, préférable à 

bê-dir („est engourdi”, cf arabe b^dxra). 
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28 s. ur’ud-su 161 ) ha-nîq asak ili-sü îkul — us-te-zib 

29 s. u/ud-su i-har-ru-ur imât 

30 s. napista-sü iltanahatme u libbê^^-sü it-te-nin-bi-tu imât 

31 s. napista-sü iltanahat me u ser f ânêmes-sü sap-ku imât — s. napista- 

sü i-tar-rak-ma qit-ru-bat [.] 

32 s. napista-sü ü-sel-li la iballut — s. napista-sü kîma sa istu me 

itella(a) iktanarame s qât ( ilat)ma[h(?)\ 

33 — qât (il)nin-giz-zi-da — qât etemmi sa ina me [ isbatu-sû] 

34 s. ina napisti-sû ur^ud-su i-har-ru-ur imât — s. ni-ip-ku-sü qit-ru-bu 

u têm-sû là sabit [.] 

35 s. zi-ha-za 164 ) sag-us DiB-DiB-^w nukurti ilânimes-ma [ . ] 

36 S. ZI-HA-ZA SAG-US DIB-DIB-^ U AN [.] 

37 s. zi-ha-za sag-us dib-dib-^w u igdanalut (ut') qât (ilat)istar 
[imât] 

38 s. zi-ha-za sag-us dib-dib-^w u ibakki imât-ma arki-sü aba-sü 
[imât] 

39 s. zi-ha-za sag-us dib-dib-^w- u i-da-mu imât-ma arki-sü umma- 
sü [tamât] 

40 s. zi-ha-za sag-us dib-dib-j^ u irtanagummz imât-ma arki-sü aha- 
sü [imât] 

41 s. gir-ri imitti-sü sâmat iballut — s. gir-ri sumêli-sü sâmat kabit-ma 
iballut 

42 s . gir-ra-sü sâmâme iballut — s . gir-ri imitti-sü arqat murus-su 
irrik — jf. gir-ri sumêli-sü arqat imât 

43 s. gir-ra-sü arqâ mes urrak-ma [imât( ?) ] — s. gir-ri imitti-sü salmat 
murus-su isanni(ni) 


161) Ecrit gü-hur; c£. ; J. Nougayrol RA XLIV, p. 2 , n. 3. 

162) Littéralement n versés'\ 

163) Parties non identifiées de la gorge: les amygdales? 

164) Ce paragraphe paraît être une digression, empruntée à un autre recueil. Les 
idéogrammes qui commencent chaque ligne peuvent se transcrire : s. mukîl (ha-za) 
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28 Si son larynx est étranglé : il a commis un sacrilège envers son 
dieu — il en réchappera. 

29 Si son larynx ronfle: il mourra. 

30 Si sa gorge tressaille continuellement et si ses entrailles sont en¬ 
travées : il mourra. 

31 Si sa gorge tressaille continuellement et si ses muscles sont ra¬ 
mollis 162 ) : il mourra. — Si sa gorge palpite et est resserrée:. [.]. 

32 S'il fait „remonter"( ?) sa gorge: il ne guérira pas. — Si sa gorge, 
comme (celle) d’un (homme) qui est tiré de l'eau, reste contractée : 
„main" de M[ah(?)] — „main" de Ningizzida — „main" d'un 


spectre qui dans l'eau [l’a saisi]. 

34 Si, dans sa gorge, son larynx ronfle : il mourra. — Si ses 
nipku 16 3 ) sont rapprochés, et si sa raison n'est pas prise : [.]. 


35 Si le ,,teneur de gorge"(?), continuellement, le tient: hostilité des 
dieux; [il en mourra?] 

36 Si le „teneur de gorge" (?), continuellement, le tient, et si [.]. 

37 Si le ,/teneur de gorge"(?), continuellement, le tient, et s'il tremble 
d'effroi: ,,main" d'Istar; [il mourra.] 

38 Si le „teneur de gorge"(?), continuellement, le tient, et s'il pleure: 
il mourra; et, après lui, son père [mourra]. 

39 Si le „teneur de gorge" (?), continuellement, le tient, et s’il .; 

il mourra et, après lui, sa mère [mourra]. 

40 Si le ,,teneur de gorge"(?), continuellement, le tient, et s'il ne 
cesse de se plaindre: il mourra; et, après lui, son frère m[ourra], 

41 Si son gosier, du côté droit, est rouge : il guérira. — Si son gosier, 
du côté gauche, est rouge : ce lui sera pénible, mais il guérira. 

42 Si les deux côtés de son gosier sont rouges : il guérira. — Si son 
gosier, du côté droit, est jaune : sa maladie sera longue. — Si son 
gosier, du côté gauche, est jaune: il mourra. 

43 Si les deux côtés de son gosier sont jaunes : il durera (un certain 
temps), mais [mourra?]. — Si son gosier, du côté droit, est noir: 
sa maladie changera. 

napisti (zi) kaiana (sag-us) ijsanabat (DiB-piB)-m C’est sur cette transcription que 
se fonde notre traduction. J’ignore ce qu’est le mukîl-napisti, mais nous connaissons 
des créatures démoniaques appelées nmkîl-rêsi, mukîl-rês-lemutti. Peut-être s'agit-il 
ici du démon qui provoque l’angine, ou la diphtérie, sinon de ces maladies elles-mêmes. 
Noter que les lignes 38-40 semblent indiquer un danger de contagion. 


1 




























86 


TRAITÉ AKKADIEN 


44 s. gir-ri sumêli-sû salmat murus-su irrik — s. gir-ra-sû salmân ies 
imât 

45 s. gir-ri imitti-sû tar-kât murus-su û-sa-an-na-ah 165 ) — [s.] gir-ri 
sumêli-sû tar-kât imât 

46 s. gir-ra-sû iar-ka imât — s. gir-ri imitti-sû nap-hat iballut — 
s. gir-ri sumêli-sû nap-hat imât 

47 s. gir-ra-a-sû nap-ha û-sâ-an-na-ah-ma imât — s. gir-ri im[itti-sû 

itt]anpahme murus-su [ .] kimin im[ât] 

48 s. gir-ri sumêli-sû ittanpahme murus-su kabit — s. gir-ra-sû ittan- 
pahâmt imât 

49 s. gir-ri imitti-sû su-uh-hu^ta-at 166 ) û-sâ-an-na-ah-ma iballut 

50 s . gir-ri sumêli-sû su-uh-hu-ta-at imât — s. gir-ra-sû su-uh-hu-ta 
imât 

51 s. gir-ra-sû su-uh-hu-ta u sêrême-sû sal-mu iballut — na-kid 

52 s. gir-ra-a-sû su-uh-hu-ta u sêrême-sû maqtû(tu) u si-rip-tu itta- 
dâ(a) imât( ?) 

53 s. gir-ra-a-sû ma-aq-ta sêpâ 2 -sû na-sâ-a [û-]sam-sâ qât il âli-sû I 
mûtu sakin-sü 

54 s. gir-ra-a-su maqtâmes-ma ikkalâ^-sû qât etemmi — s. ina gir- 
ri-sû makis(is) qât ( il)tu*a[mê ] 


Revers . 

[s. ida-sû sa imitti tarkat(ât) lisân-sû kas-rat .] 167 ) 

1 s, ida-sû sa sumêli [tarkat(ât) u i-da-mu] imât 

2 s . idê 2 -sû tur-ra la ile’(e) u [ina pî-sû(?)] damu isarrur imât 

3 s. idê 2 -sü tur-ra là ile’(e) u dama i-te-es-si arkatu(tû) mahis(is) 
imât 

4 s. idê 2 -sû tur-ra lâ ile’(e) u dama iarru qât (ilat)istar urrak-ma 
imât 


165) De sanâfyu, ou de cmâbu ? Le verbe sanâhulsanâ'Uj outre le sens indiqué ci- 
dessus n. 133, paraît avoir celui de „tousser, expectorer”, cf. sâ-na-u = sa-a-lu, 
LTBA II, II, II, 3. 
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44 Si son gosier, du côté gauche, est noir : sa maladie sera longue. — 
Si les deux côtés de son gosier sont noirs : il mourra. 

45 Si son gosier, du côté droit, palpite: il expectorera( ?) sa maladie. 
— [Si] son gosier, du côté gauche, palpite: il mourra. 

46 Si les deux côtés de son gosier palpitent: il mourra. — Si son 
gosier, du côté droit, est enflammé : il guérira. — Si son gosier, du 
côté gauche, est enflammé: il mourra. 

47 Si les deux côtés de son gosier sont enflammés : il expectorera et 

mourra. — Si son gosier, du côté droit, est tout enflammé : sa 
maladie [.] ; ditto: il mourra. 

48 Si son gosier, du côté gauche, est tout enflammé : sa maladie sera 
pénible. — Si les deux côtés de son gosier sont tout enflammés : 
il mourra. 

49 Si son gosier, du côté droit, est enflé( ?) : il expectorera( ?) et 
mourra. 

50 Si son gosier, du côté gauche, est enflé( ?) ; il mourra. — Si les 
deux côtés de son gosier sont enflés : il mourra. 

51 Si les deux côtés de son gosier sont enflés, mais si ses chairs sont 
saines : il guérira — il sera anxieux. 

52 Si les deux côtés de son gosier sont enflés et si ses chairs sont 
affaissées et se marquent d'érythèmes (?) : il mourra(?). 

53 Si les deux côtés de son gosier sont affaissés, ses pieds soulevés, 
s'il reste sans dormir : „main" du dieu de sa ville ; la mort est 
sur lui. 

54 Si les deux côtés de son gosier sont affaissés et le font souffrir: 
„main” d'un spectre. — S’il est ,,frappé" au gosier: „main" des 
Gémeaux. 


Revers . 

[Si son bras droit est mâchuré(?), sa langue nouée, ..] 

1 Si son bras gauche [est mâchuré( ?) et s'il .] : il mourra. 


2 S’il ne peut tourner ses bras et [si, de sa bouche(?)] du sang 
jaillit : il mourra. 

3 S'il ne peut tourner ses bras et s'il émet du sang dans ses selles : 
il a été „frappé" dans le dos ; il mourra. 

4 S'il ne peut tourner ses bras et s'il vomit du sang: ,,main" d'Istar; 
il durera (un certain temps), puis mourra. 


166) De safiâtu II: monter sur, faire saillie. 

167) Cette ligne et les deux lignes suivantes se retrouvent dans kimin 9*11. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


5 s. idê 2 -sü iGi-BARmes kussu imtanaqut-su qât (ilat)istar mu liptê 
(te) u erimmâtimes 

6 s. idê 2 -sü ü-na-as-sak ina sag-gas-ti amîla ü-sah-niq-ma âr-da-na- 
an mîti isbat-su 

7 s, idâ 2 -sü ik-ta-na-sa-a qât (il) tu’amê 

8 s. idâ 2 -sü bir-ka-sü i-ta-na-na-ha ina pi-qam libba-sü igdanalut(ut) 

9 ina ma[iali-s]û il-la-tu-sü illak(ak) pi-qam la pi-qam in-ni-sil 
umma libba-sü irtanasime s 

10 amîlu su kispu(l) isbat-su icimin etemmu isbat-su 

11 s. ina idi-sü mahis(is) qât ( il)tu } amê 

12 s. ina idi-sü u kisir ammâtmes-sü makis(is) qât (ilat)istar 

13 s. uppi ahi-sü sa imitti ü-za-qat-su qât (ilat)istar 

14 s . ultu uppi ahi-sü adi qabli-sü imim ultu qabli-sü adi sêpê 2 -sü ikassa 
ustapasaqme-ma 168 ) etir-ma iballut[(ut( ?) ] 


15 s» ammâtimes-su ana zumri-sü là utahhi(Jn) qât samas mu asak 
asirti 169 ) 

16 s. ammâtmes-sü kin-si-sü u sêpâ 2 -sü ikkalûmes-sü qât (U) samas 

17 s. ammâtimes-su qabal-sü u sêpâ 2 -sü istênis(nis) ikkalûmes-sü qât 
(ilat)istar mu liptê (te) 

18 s. ki-sir ammâtimes-su ana rêsi-sü iltanakan(an) illâtime-sü i-s[al-l]u 
murus na-kam-ti 17 °) qât asirti iballut 

19 s . marsu rit-ta-sü sa imitti ikkal-sü qât(il)samas ana ik-rib qé-bét 
pî-sü iballut 

20 dub-8-kâm ana (amîl)marsi ina tehê-ka dub-io-kâm e-nu-ma ana 
bit (amîl)marsi âsipu illiku(ku) 

TABLETTE N° 11 
(N° 9 de la sous-série B) 171 ) 

1 [s. marsu] rit-ta[-sü sa imitti ikkal-sü qât (il)samas ana ik-rib 

qé-bét pî-sü iballut] 

Ecrit Moins satisfaisante me paraît être une transcription 

pusqtt (pab-Hal) tûsup lorsque le mal aura été exorcisé’*; cf. XI.TI, flï r& 

169} Ecrit kü-jïadhar ivvc-GAR-RA ; confusion entre les deux idéogrammes kù-ân 
(A^AC) et RÙ-BABBAR (cf. CAB, 70-7.J, 9). Sur asabku, cf. LANDSBGItSERp ZÂ 41, 218, 

J existait dans le temple des endroits et des objets qu'il était interdit, sous peine de 
sacrilège, de fouler, de toucher, on de voir, Ceat vraisemblablement à l'un de ces 
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5 Si ses bras .. si le froid l’accable : „main” d’Isltar; diagnostic: 

„touches” et ,,colliers”. 

6 S’il mord ses bras : parce que, dans un assassinat, il a étranglé un 
homme, le double du mort Ta saisi. 

7 Si ses bras sont constamment froids : „main” des Gémeaux. 

8 Si ses bras (et) ses genoux sont constamment exténués, si, tout 
à coup, il tremble (d’effroi), si, dans son lit, sa salive coule, si, 
tantôt et tantôt non, il est paralysé, si une inflammation constante 
saisit son ventre : cet homme, un sortilège l’a saisi ; ditto : un spectre 
la saisi. 

11 S’il est „frappé” au bras: „main” des Gémeaux. 

12 S’il est „frappé” au bras et aux coudes : „main” d’Istar. 

13 Si sa clavicule droite le pique: „main” d’Istar. 

14 Si,de la clavicule à la taille, il a chaud, (mais) froid de la taille aux 
pieds : il endurera de pénibles souffrances, mais en réchappera et 
guérira. 

15 S’il ne peut rapprocher ses avant-bras de son corps: „main” de 
Samas ; diagnostic : sacrilège d’un sanctuaire. 

16 Si ses avant-bras, ses jambes et ses pieds lui font mal : „main” 
de Samas. 

17 Si ses avant-bras, ses hypocondres et ses pieds, ensemble, lui font 
mal : ,,main” d’Istar ; diagnostic : ,,touches”. 

18 S’il porte sans cesse ses avant-bras en direction de sa tête, si sa 
salive coule : maladie nakamtu ; „main” du sanctuaire ; il guérira. 

19 Si, le malade, sa paume droite lui fait mal: ,,main” de Samas); à 
la prière que prononcera sa bouche, il guérira. 

20 Sème tablette de (la série) Lorsque tu vas t'approcher d'un malade ; 
ioème tablette de (la série) Lorsque Vexorciste se rend à la maison 
d'un malade . 

CHAPITRE XI 
(Chapitre IX du Titre II) 

1 [Si, le malade,] sa paume [droite lui fait mal: „main” de Samas; 
à la prière que prononcera sa bouche, il guérira]. 

interdits qu’il est fait allusion 1. 15 et 1. 18, interdit que le patient avait, volontaire¬ 
ment ou non, transgressé. Cf. toutefois AMT 34, rev. 5, 9; 4, 7, 3; 37, 2, 8 et 
Thompson, JRAS >1931, 13, n. 2. 

170) Identique à nakimtu ? Cf. Ebeling, Quellen II, n° 2, 50: li-se-si nak-ma à 
na-kim-ti sa zumri-ia. 

171) Source: BM 65698 (TDP II, pi. XXIV-XXVIII). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


2 s. rit-ta-sü [sa sumêli ikkal-sü . j 

3 s. rit-ta-a-sü ikka[lâme-sü .] 

4 s. pân rittêmzs-sû ana UD-5-KÂM .| 

5 s. qât-su sa imitti ikkal-sû [ .] 

6 s. qât-su sa sumêli ikkal-su [.] 

7 s. qât-su sa imitti ana pi-su tur-ra la ile’(e) [ 

8 s. qât-su sa sumêli ana pi-su tur-ra là ile*(e) [.] 

9 s. qât-su ina abunnati-sû saknat(at)-ma qâtâ 2 -sü [u sêpâ 2 -sû kasâ 
ina lâ idû(û) urappad itebbi(bi) u uttasab(ab) ina abunnati-su mahis 
qât (ilat)dilbat imât) 172 ) 

10 s. qâtâ 2 -sü sâmâ mes u sêrêmeî-sü sar-pu [ ..] 

11 s. qât â 2 -su arqâ mes u sêrêmzs-sü arquée s [. 

12 s. qâtâ 2 -sü arqâ mes u sêrêmes-sü pu-sa itta[dû ...,,] 

13 s. qâtâ 2 -sü salmâ mes [...] 

14 s. qâtâ 2 -sû salmâtnes-ma pagar-sü ma-si [....***.*.] 

15 s. qâtâ 2 -su salmâmes-ma pagar-sü êm(im) [.] 

16 s. qâtâ 2 -sü salmâmes-ma u sêrêmes-sü arqûmâs [.J 

17 s. qâtâ 2 -sü i-ra--ü-ba [.] 

18 s. qâtâ 2 -sü it-te-nin-si-la-sü u ma-dâm istu satê(?) .J 

19 s. qâtâ 2 -su mûdû( ?)-sü 174 ) /d itehhâ(a) [.] 

20 s. qât a 2 -su am-sâ-ma ta-ra-sa lâ ile\e) u têm-sü [lâ sabit qât (il) 
sarnas imât] 

21 s. qâtâ 2 -sû ina p.ânêmâk-sü lâ patron s [.] 

22 s. qâtâ 2 -sû ina muhhi-sü lâ patrâ m es [.j 

23 s. qâtâ 2 -sü ina qaqqadi-sû lâ patrames-ni [ .] 

24 s. qâtâ 2 -sü ina qaqqadi-sû saknâ(na)-ma lâ ur-ra-da-ni [ .} 

25 s. qâtâ 2 -sü ina qaqqadi-sû saknâ(na)-ma lâ ur-ra-da-ni libbême-sü 
[nasû(ü) nuppuh(üh) ina rês libbi-sü mahis imât ] 175 ) 



172) Restitué d après la ligne 13 de la tablette kimin (dont, en outre, les lignes 
14-29 reproduisent plusieurs sentences de cette tablette relative aux mains). Au lieu 

de ma [lâ idû .], on pourrait aussi supposer une restitution: ina [maiati-sü] „dans 

son lit”. 
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2 Si sa paume [gauche lui fait mal .], 

3 Si ses deux paumes lui font [mal .1 1 

4 Si la surface de ses paumes, le 5ème jour, se [.. 

5 Si sa main droite lui fait mal [.]. 

6 Si sa main gauche lui fait mal [.]. 

7 S'il est incapable de ramener sa main droite jusqu'à sa bouche 

[.-.]■ 

8 S’il est incapable de ramener sa main gauche jusqu'à sa bouche 

[ . 

9 Si, sa main étant posée sur son nombril, ses mains [et ses pieds 
sont froids, si, sans s’en rendre compte, il divague, se lève et 
s'assied : il a été „frappé” au nombril : „main" de Dilbat ; il mourra]. 

10 Si ses mains sont rouges et ses chairs colorées [.]. 

11 Si ses mains sont jaunes, et jaunes (aussi) ses chairs [.]. 

12 Si ses mains sont jaunes et si ses chairs se marquent de blanc 

[■. 

13 Si ses mains sont noires [....'.]. 

14 Si ses mains sont noires et s'il n'a pas conscience 17s ) de son 

corps (?) [.]. 

15 Si ses mains sont noires et si son corps est brûlant [. 

16 Si ses mains sont noires et si, en outre, ses chairs sont jaunes 

[•. 

17 Si ses mains tremblent [.]. 

18 Si ses mains lui sont constamment paralysées et s'il [répand] 

beaucoup de ce qu'il boit( ?) [.]. 

19 Si ses mains, à son escient(?), ne se peuvent rapprocher [.]. 

20 Si ses mains sont crispées au point qu'il ne les puisse étendre, 

même si sa raison [n’est pas prise: „main" de Samas; il mourra]. 

21 Si ses mains ne se détachent pas de son visage [.]. 

22 Si ses mains de se détachent pas de son crâne [.]. 

23 Si ses mains ne se détachent pas de sa tête [.]. 

24 Si ses mains, posées sur sa tête, ne peuvent s’abaisser [.]. 

25 Si ses mains, posées sur sa tête, ne peuvent s'abaisser, si ses en¬ 

trailles [se soulèvent, s'il est brûlant: il a été ,,frappé" à l'épigastre; 
il mourra]. 

173) Littéralement ,,s’il oublie” (cf. VI, 40'). Traduction conjecturale, car le mot 
peut être incomplet. 

174) Cf. IX ï 3 . 

1 75 ) Complété d'après kimin 15. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


26 s. qâtâ 2 -su ina pi-su saknâ(na)-ma ta-tab-bal-ma ana pî-[sû utâr 
imât] 

27 s. qât ê 2 -su ina pî-sü {saknâ(na)} ü-man-zaq nuppuh(üh) libbême- 

sü na[sû .] 

28 [s. ] qâtê 2 -sü ina pi-su û-hab( \)-bat subat-su it-ta-na-s[uk lu--a-tu 

qât . imât] 176) 

29 [s.] qâtâ 2 -sü pagar-sû ulappatûmzs [ina mursi-sü urrak-ma imât] 

30 [s. qâtâ 2 -su pa]gar-sü dannis ulappatû mes kîma ulappatûmts lâ idi 

3 1 [^* qâtâ 2 -s]u qaqqad-su dannis ulappatûmes [ .] 

32 [1 qât]â 2 -sü ka-ma-ma sêpâ 2 -sü kur x( ?) tar( ?) na-an [.] 

33 qâtâ 2 -sû] it-ta-na-as-gag-ga [ .] 

34 [ l qâtâ 2 -sû i ] t-ta-na-as-gag-g [ a ... ] x-sü nu-up-pu- [ uh( ? ) .] 

35 qât a 2 -su i]t-ta-sa-la — ut-ta-[..,]-sa ut-tap-pa-[ha (?) .] 

36 [s. qâtâ 2 -sû ü-x-a]m-ma-as lisân-sû [ü(?)]-na-ât-ta ru’t[-su ittadi 

. ] 

37 [l qâtê 2 -sü igi-bar( ?) ]mes u us-ta-n[a]b-lak-kât [.] 

38 [i. qâtê 2 -su IGI-]BARtnes ustanablakkat i[tebb]i(bi ) u ikammis ina 

res [ 177 ) .] 

39 [s. qâtâ 2 -sû u sê]pâ 2 -sü salmâme s us-ta-nab-lak-kât itebbi(bi) 

u l .] 

40 [jf, qâtê 2 -su ü]-na-as-sak ina sag-gas-[ti amîla usahniq-ma ardânân 
mîti isbat-su] 

41 [s. qâtê 2 -sû ü]-n[a-as-s]ak [ .] 

42 [l qâtâ 2 -sü] emmâ(ma) [sêpâ] 2 -sü us-su-la [ .] 

43 [•*■ qâtâ 2 -sü] emmâ(ma) sêpâ 2 -su kasâ me [.] 

44 qâtâ 2 -sü] kasâ me sepâ 2 -sü emmâ(ma) [.] 

45 [^* qâtâ] 2 -su u sêpâ 2 -sû kasâ murus-su ittakir-sum-ma eli [ .] 

46 [s. qâtâ 2 ]-sü u zu-har sêpê 2 -sü kasâw [.j 

■176) Complété et corrigé grâce à kimin 16 (lu'âtu peut signifier ^faiblesse" ou 
„impureté (contact impur, cf. XXXVI, 16). Pour la ligne suivante, cf. kimin 17. 

177 ) lusieurs restitutions sont possibles: ina rês [libbi-sû mafyis], ina rês [mûsi 
tapit J, etc. 

' ternie f u ~bar sêpê (mfyru, sufyrUj subru) a pour équivalent sumérien 

ur-gir „base du pied , ' ) ce qui nous invite à le placer à la plante du pied, et, plus 
précisément peut-être, à l’extrémité du pied, dans la région des orteils, car il est 
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26 Si, ses mains étant posées sur sa bouche, lorsque tu (les lui) en¬ 
lèves, [il les ramène à sa] bouche: [il mourra]. 

27 Si, ses mains {placées} dans sa bouche, il (les) suce, s'il est brû¬ 
lant, si ses entrailles se soulèvent .]. 

28 Si, dans sa bouche, il endommage( ?) ses mains, s’il jette constam¬ 

ment à terre ses vêtements: [(maladie) de langueur (?) ; „main” 
de.; il mourra]. 

29 [Si] ses mains frappent violemment son corps [ : dans sa maladie, 
il durera (un certain temps), puis mourra]. 

30 [Si ses mains] frappent violemment son corps, s’il ne se rend 

pas compte quelle frappent.]. 

31 [Si] ses [mains] frappent violemment sa tête [...], 

32 [Si] ses [main]s sont paralysées( ?) et si ses pieds [.,.]. 

33 [Si ses mains] sont toutes couvertes de meurtrissures [.]. 

34 [Si ses mains sont] toutes couvertes de meurtrissures, si son 

[.] est enflammé [.]. 

35 [Si ses mains] sont paralysées — sont [.], sont enflammées 

[••.]• 

36 S’il . [ses mains], s’il . sa langue, si sa salive [coule 

..]• 

37 [Si ses mains .] et s’il se renverse [.]. 

38 [Si ses mains .], s’il se renverse, se lève et retombe à 

genoux : au début [.]. 

39 [Si ses mains et] ses pieds sont noirs, s’il se renverse, se lève et 

[•;.]• 

40 S’il mord [ses mains] : parce que dans un assassinat [il a étranglé 
un homme, le double du mort l’a saisi]. 

41 [S’il] mor[d ses mains .]. 

42 [Si ses mains] sont chaudes et ses pieds contractés [.]. 

43 [Si ses mains] sont chaudes et ses pieds froids [.]. 

44 [Si ses mains] sont froides et ses pieds chauds [.]. 

45 [Si] ses [main]s et ses pieds sont froids: sa maladie changera, de 

sorte que sur [.]. 

46 [Si] ses [mains] et le thénar de ses pieds 178 ) sont froids [.]. 

dit plus loin qu’il „remue fortement”. Les anatomistes modernes réservent l'appellation 
„éminence thénar” pour la région palmaire externe. Mais Hippocrate désigne la 
plante des pieds par le mot 0 évap, et Ambroise Paré devait connaître un thénar du 
pied, puisqu'il parle du „ténar de la main”. Nous appellerons donc thénar la région 
plantaire interne. Il est d’hilleurs possible que l’akkadien sufiru comprenne aussi la 
région plantaire externe. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


47 [s. qâtâ 2 ]-sû kasâme(a) [.] 

48 [s. qâtâ 2 ]-sü i-nap-pa-sa u sêpâ 2 -su emmâ(ma) [. 


•J 


49 [s. qâtâ 2 -su u sêp]â 2 -sü i-nap-pa-sa u sêpâ 2 -sû am-[sâ .J 

50 [s. qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü i-\nap-pa-sa u zu-har sêpê 2 -sü [.] 

51 [jf. qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -su i-]nap-pa-sa u zumur-sü kasi [ .] 

52 [s. qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû(?) . ]mes-su [.] 

53 qàtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü(?) ittanpahâ]tnes(hâ) [ .] 

54 [s. qâtâ 2 -sü u sêpê 2 -sü(?) ittanpahâm]es(ha) u umma la ha-[ah- 

has .] 

55 [1 qât,â 2 -sü u sêpâ 2 -sü(?) it-te-n]in-si-la [.] 

56 [s. qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sû(?) .] u ma [ .] 

Revers. 

2 [s . qâtê 2 -sû u-\za-âr ru’tu ina pî-sü [illak(l) .] 

3 . qâtê 2 -sû] iq-tap-pa — s. i[m(?) ... qâtê 2 -sû . 

4 [s . qâtê 2 -sü ] i-kas-sa-sa nin(?) [.] 

5 [ s . lu qât-su(?) lu s]êp-sû a-ku-tam illak(ak) [ .] 

6 [s. ser’ân(?) qâtê 2 -sü ] sâmûmes [.] 

7 [s. ser’ân(?) qâtê 2 -sû ] arqû^s [.] 

8 [s. ser’ân(?) q.âtê 2 ]-sû dama il-te-qu-û [ .] 

9 [s. ser’ânCl) qât]ê 2 -sü subbutû ^s [.] 

10 [s. ser’ân qâ]tê 2 -sü elânu illakûtnes-ma saplânu [saknû(?) *..] 

11 [s. ser’ân qâ]tê 2 -sû saplânu illakûmes-ma elânu [saknu(?) .«] 

12 [s. ser’ân qât]ê 2 -su elânu u saplânu illakû [.] 

13 [s. ser’ân qâ]tê 2 -sü tab-ku sa sepê 2 -su tebi £mes ênâ 2 ~[sü .] 


14 [s. ser’ân qâtê] 2 -su sa imitti tab-ku-ma — illakû(ku)-ma ù 

[ . ] 


179) Le verbe napâçu paraît avoir une double série de sens, dérivant peut-être d'une 
acception primitive ,,mettre en morceaux" : a) démolir, abattre (cf. RA 19, 145, 5) r 
renverser (TU, n° 9, rev. 14, VS VIII, n° 4, 22-24) ; b) maltraiter, lacérer, déchi¬ 
queter (LKU, 33, 31 ; CT 17, 31, 10)* etc. Cf. aussi DACG 73. — Il apparaît aussi 
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47 [Si] ses [mains] sont froides [.]. 

48 [Si] ses [mains] sont déchiquetées (?) 179 ) et si ses pieds sont 

chauds [.]. 

49 [Si ses mains et] ses [pieds] sont déchiquetés( ?), et si ses pieds 

sont crispés (?) [.]. 

50 [Si ses mains et ses pieds sont] déchiquetés( ?), et si le thénar de 

ses pieds [.]. 

51 [Si ses mains et ses pieds sont] déchiquetés(?), et si son corps 

est froid [.]. 

52 [Si ses mains et ses pieds sont .] [.]. 

53 [Si ses mains et ses pieds sont] enflammés [.]. 

54 [Si ses mains et ses pieds sont] enflammés, et si de fièvre il n’est 

pas ... [.]. 

55 [Si ses mains et ses pieds sont toujours] paralysés [.]. 

56 [Si ses mains et ses pieds sont .] et x [.]. 

Revers 

2 [S’]il tord(?) [les . de ses mains], si la salive [coule] de sa 

bouche [.]. 

3 [Si ... de ses mains] .— Si le [... de ses mains.]. 

4 [Si .] rongent [ses mains (?) x [.]. 

5 [Si soit sa main, soit] son pied devient de plus en plus faible 


.L 

6 [Si les muscles de ses mains] sont rouges [.]. 

7 [Si les muscles de ses mains] sont jaunes [.]. 

8 [Si les muscles de] ses [mains] se prennent de sang [.]. 

9 [Si les muscles de] ses [mains] sont pris [.]. 


10 [Si les muscles de] ses [mains], en haut, remuent, mais, en bas, 

[restent immobiles .], 

11 [Si les muscles de] ses [mains], en bas, remuent, mais, en haut, 

[restent immobiles .]. 

12 [Si les muscles de] ses [mains], en haut et en bas, remuent 

[••;.]■ 

13 [Si les muscles de] ses [mains] sont affaissés, ceux de ses pieds, 

soulevés, si ses yeux [.]. 

14 [Si les muscles de] ses [mains], à droite, sont affaissés — re¬ 
muent, et si, en outre ...[.]. 


dans l'expression idiomatique qâta napâju „ frapper la main, toper, (pour marquer un 
accord)”. Ce qui, dans notre contexte, pourrait signifier „s’entre frappent”, i-nap-pa-$a 
peut être une graphie défective pour innapaçâ (cf. ina-da-a, pour innadâ, XV, 52'). 
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TRAITÉ AKKADIEN 

[1 ser’ân qâtê] 2 -sü sâ imitti illakû(ku)-ma rês libbi-sû ik[kal-sü 

.. ] 

[1 ser’ân qâtê] 2 -sû illakûmes-ma sa sêpê 2 -sü ne-[e~hu{ ?) .] 

[i. ser’ân qâtê] 2 -sû illakû^s-ma sa sêpê 2 -sü saknû(nu) [.] 


18 [s. ser’ân qâtê 2 ]~sü illakûmes-ma sa pûti-sü saknû(nu) — sa 

m[uhhi( ?)~sü .] 

19 [s. ser’ân qâtê 2 ]-sû u sêpê 2 -sû sa imitti illakû^^-ma sa sumêli 

s[aknû .] 

20 [s. ser’ân qâtê 2 ]-sü u sêpê 2 -sü elânu illakûmes-ma sapîânu n[e(?)~ 

e-hu .] 

21 [s. ser’ân qâtê 2 ]-su u sêpê 2 -sû elânu u saplânu illakû^ suprê( ?)- 

me[ -su .] 

22 [s. ser’ân qâtê 2 -s]û u sêpê 2 -sû istênis(nis) illakûmes [.] 

23 [s. ser’ân qâtê 2 -sü] u sêpê 2 -sü istênis(nis) illakûtnes nuppuh(ûh) 

u rês [ .] 

24 [s. ser’ân qâtê 2 ]-sü u sêpë 2 -sü istênis(nis) illakû mes nuppuh(üh) 

ina zumri-sü [ .] 

25 [s. ser’ân qâ]tê 2 -sü u sêpê 2 -sü istênis(nis) illakû mes nuppuh(üh) 

u rês [ .] 

26 [s. ser’ân qâtê 2 -s]ü u sêpê 2 -sü istênis(nis) illakû mes nuppuh(üh) 

ina zumri-sü [.] 

27 [s, ser’ân qât]ê 2 -sû u sêpê 2 -sü istênis(nis) illakû^tl nuppuh(üh) 

ina zumri-sü [.] 

28 [s. ser’ân qât]ê 2 -sü u sêpê 2 -sü istênis(nis) illakûvnes-ma saplân 

sêpê 2 -sü [.] 

29 [s. ser’ân ] qâtê 2 -su u sepê 2 -sü tebûuiQs-ma ênâ 2 -sü kabtâ-sü qaq- 

qad[-su .] 

30 [s. ser’ân(?)] qâtê 2 -sü urqa ittadi(di) u ubânâtimes-sü ud 

Hu(?)înes [.] 

3 1 .] qâtê 2 -sû urqa ittadi(di) u qâtâ 2 -sü putturâ(r[a ) .] 


32 [s. ubânât ]mes qâtê 2 -sû pa-âs-ta [.] 

33 [s.'ubânâtme s qâ]tê 2 -sü salmâme s [.] 

34 s. ubânâtmes qâtê 2 -sü salmâ^i[-ma .] 

35 s. ubânâtmes qâtê 2 -sü it-te-nin-si-la-sü [.] 


36 s. ubânâtme s qâtê 2 -sü ina pi-sû ü-man-zaq nuppuh(üh) libba-sû[ 
napih u urappad ina kisâdi-sü makis qât (Hat) baba imât\ 

180) Complété d’apres kimin 26 (De même, pour la ligne 50, cf. kimin 27). 
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15 [Si les muscles de] ses [mains], à droite, remuent, et que son épi¬ 
gastre [lui] fasse mal [.]. 

16 [Si. les muscles de] ses [mâins] remuent, alors que ceux de ses 

pieds restent [inertes .]. 

17 [Si les muscles de] ses [mains] remuent, alors que ceux de ses 

pieds sont immobiles [.]. 

18 [Si les muscles de] ses [mains] remuent, alors que ceux de son 

front sont immobiles — ceux de [son] cr[âne(?) .]. 

19 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds, à droite, remuent, 

mais, à gauche, restent [immobiles .]. 

20 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds, en haut, re¬ 
muent, mais, en bas, restent in[ertes .]. ] 

21 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds, en haut et en 

.bas, remuent, si [ses] ongles [.]. 

22 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds remuent en même 

temps [.]. 

23 [Si les muscles de ses mains] et de ses pieds remuent en même 


temps, s'il est brûlant, et si [sa] tête [.]. 

24 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds remuent en même 

temps, s'il est brûlant, si dans son corps [.]. 

25 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds remuent en même 

temps, s'il est brûlant, et si [sa] tête [.]. 

26 [Si les muscles de] ses [mains] et de ses pieds remuent en même 

temps, s'il est brûlant, si dans son corps [.]. 

27 [Si les muscles de] ses m[ains] et de ses pieds remuent en même 

■temps, s'il est brûlant, si dans son corps [.]. 

28 [Si les muscles de] ses mai [ns] et de ses pieds remuent en même 

temps, et que le dessous de ses pieds [.]. 

29 [Si les muscles de] ses ma [ins] et de ses pieds sont soulevés et 

que ses yeux lui semblent lourds, si [sa] tête [.]. 


30 [Si le .] de ses mains se marque en jaune, si ses doigts 

sont xx [.]. 

31 [Si le .] de ses mains se marque en jaune, et si ses mains 


sont relâchées (?) [.]. 

32 [Si] les [doigts] de ses mains sont „effacés''( ?) [.]. 

33 [Si les doigts] de ses mains sont noirs [.]. 

34 Si les doigts de ses mains sont noirs [et si .]. 

35 Si les doigts de ses mains demeurent paralysés [.]. 

36 Si, dans sa bouche, il suce les doigts de ses mains, s'il est brûlant, 
si son intérieur [est enflammé et s'il divague: il a été „frappé" à 
la nuque; „main" de Baba; il mourra]. 
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9 ^ TRAITÉ AKKADIEN 

37 s. ubânâtmt s qâtê 2 -sû sâ imitti dama malâmeï-ma ikkalâmes-sû 

[.^ 

38 s. ubânâtmes qâtê 2 -sû sa sumêli dama malâmes-ma ikkalâmes-sû 

{ .^ 

39 s. ubânâtmes qâtê 2 -sû sâ imitti u sumêli dama malâmes-ma ikka- 

lâmcs-sü [.] 

40 s. ubânâtmes qâtê 2 -sû u sêpê 2 -sû sâ imitti u sumêli dama malâmes-ma 

ikkalâmes-sû [.] 

4 1 S. ubânâtmes qâtê 2 -su sa imitti maria malâ-ma ikkalâmes-sû [.] 

42 s. ubânâtmes qâte 2 -sû sâ sumêli maria malâ-ma ikkalâ{ !)mes-jfw 

43 w&Æwft/mes qâte 2 ~sü u sêpê^sû ikkalâ [[ | 

44 s. ubânâtmes qâfê%-stï u se fie 2 -su nuppuhâme s (ha') |_ _ _] 

45 I ubânâtmes qâtê 2 -M u sêfie 2 -sû it-te^m-sî-la'su . 

46 s, ubânâtmes qâte 2 -$ü u sêpê 2 -sû x x rapsâtimes-sû u [.. _ | 

47 s. ubânâtmes qâtê 2 -sû u sêpê 2 -sû urqa ittadâ(a) u rapsâtimes[-sü 

48 s. ubânâtimes-sû urqa ittadâme qât (ilat)is-ha-ra lâ iballut ~ 

[ . 

49 'S- ubânatimes-su salmames iratme s ubânâtimes-sû patrâm[es 

50 s. ubânâtimes-sû ina pi-su saknâ(na)-ma ta-tab-bal-ma a[na- pi-su 
utâr imât ] 

51 s. ubanatimes-su u-%a-ar ênâ 2 -sû it-ta-na-az-\ga-2a(^'?') .] 

52 l ubânâtimes-sû i-h-am-ma-am u saptê ramâni-sé ikkal [„.,,] 

53 s, afi-pai ubânâU-sû sâmâ mes imât — [__ 

54 'ï- se im-fciq-iu u salmit imât — s, se ubâ[tiâtitneî^ 

sû ...] 

55 s. kar-si ubânâtimes-sû arqâme s imât — [.] 

56 s. kar-si ubânâtimes-su suinta tur-ru-pa imât ■— [.] 

57 s. kar-si ubânâtimes-sû sâmâme s [. . .] 

58 s. kar-si ubânâtimes-sû sa-am-ta im- . 

59 s. kar-si ubânâtimes-sû sa-am-ta i[m- .....] 


181) Je ne sais ce que représente l’expression se ubânâti. Outre se’u „grain” l’idéo¬ 
gramme se peut être transcrit par kippatu „courbure” (articulation?), marû\,g ras”. 
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37 Si les doigts de sa main droite sont pleins de sang et qu'ils lui 

fassent mal [.]. 

38 Si les doigts de sa main gauche sont pleins de sang et qu'ils lui 

fassent mal [.]. 

39 Si les doigts de ses mains sont pleins de sang et qu'ils lui fassent 

mal [.]. 

40 Si les doigts de ses mains et de ses pieds, droits et gauches, sont 

pleins de sang et qu’ils lui fassent mal [.]. 

41 Si les doigts de sa main droite sont pleins de bile et qu'ils lui 

fassent mal [.]■ 

42 Si les doigts de sa main gauche sont pleins de bile et qu'ils lui 

fassent mal( ?) [.]. 

43 Si les doigts de ses mains et de ses pieds lui font mal [.]. 

44 Si les doigts de ses mains et de ses pieds sont enflammés [.]. 

45 Si les doigts de ses mains et de ses pieds sont tout paralysés [.]. 

46 Si les doigts de ses mains et de ses pieds ., ses épaules et 

[ . ]• 

47 Si les doigts de ses mains et de ses pieds se marquent de jaune, 

si ses épaules et [.J. 

48 Si ses doigts se marquent de jaune: „main" d'Iâhara; il ne guérira 

pas. — [.]■ 

49 Si ses doigts sont noirs, si les „poitrines" de ses doigts sont sépa- 

rées(?) [. ]. 

50 Si, ses doigts étant placés dans sa bouche, lorsque tu (les lui) en¬ 
lèves, [il les remet dans sa bouche: il mourra.] 

51 S'il tord( ?) ses doigts, si ses yeux demeurent obstinément fi[xes( ?) 

.]■ 

52 S'il ronge ses doigts et s'il se mange les lèvres [.]. 

53 Si les extrémités de ses doigts sont rouges : il mourra. — [. 

54 Si les se 181 ) de ses doigts sont affaissés et noirs: il mourra. — 

Si les se de [ses] doigts [sont. 

55 Si les „ventres" 182 ) de ses doigts sont jaunes: il mourra. — [. 

56 Si les „ventres" de ses doigts sont tachetés (?) de noir: il mourra. 

- [. 

57 Si les „ventres” de ses doigts sont rouges [. 

58 Si les „ ventres” de ses doigts d'une rougeur(?) sont [. 

59 Si les „ventres” de ses doigts d’une rougeur(?) sont [. 


182) Les .phalanges? ou, plus exactement, la partie postérieure des phalanges, irât 
ubânâti (1. 49) en étant la partie antérieure? 
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TRAITÉ AKKADIEN 


60 s. is-qa-sû ana sûn marsi te-eh-[ ...J 

61 s. marsu irat-su ikkal-sû [...] 

6 2 2 US 17 ÀM M[U-BI-IM ..J 


TABLETTE N° 12 
N° 10 de la sous-série B) 183 ) 

Col. I 

1 s. marsu irat-su ikkal-su qât ili-sü ana( ?) gwr sim x [.] 

2 s. irat-su putturatmes(ét) nakkapta-sü imaqqut(ut) damû ina px-sû 
pi-qam la p[i-qa]m illakâ(ka) 

3 libba-sû pi-qam la pi-qam igallut(ut) qât (il)marduk a-dir-ma 
imât 

4 s. ina irti-sû makis(is)-ma damu û-<tab>-ba-ka u û-rap-pad qât 
(il)nergal mehri makis (is) imât 

5 s. ina irti-sû me i-sal-lu u appa-sû ilabbin qât (il)samas mu asak 
asirti 

6 s. ser*ân irti-sû urqa il-te-qu-û lâ iballut 



saknû(nu) imât 

8 s. sârat irti-sû i-da-mu me (is)pilakki nâri isti 


9 s, tuli imitti-sû sâm iballut — s . tuli sumêli-sû sâm imât 

10 s. tulêmes-sü sâmû miksu lâ isu — s. tuli imitti-sû aruq murus-su 
isanni(ni) 

11 s. tuli sumêli-sû aruq murus-su kabit — s. tulêmes-sû arqûme s 
na-hi-it 

12 s. tuli imitti-sû salim na-hi-it — s. tuli sumêli-sû salim urrak-ma 
imât 


183) Sources : A) Sm 232 (TDP II, pi. X) = lignes 

B) A 3442 (TDP II, pl. XXXI) = „ 

C) BE 35828 (TDP II, pl. XXX)= „ 

D) VAT 14598 (LKU 83) = „ 


I h8 

I 4 i'- 47 '; Il 52'-[58'] ; 
III 1-43; IV 1-28 

II 58-III 1-45; IV 1-28 
II 56-58-III 1-3; III 
4-25; IV 1-23 
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60 Si les isqâ du giron du malade sont rappro[chés( ?) ...,,**]* 

61 Si, le malade, sa poitrine lui fait mal [... 

62 137 lignes [. 


CHAPITRE XII 
(Chapitre X du Titre II) 

Colonne I 

1 Si, le malade, sa poitrine lui fait mal: „main” de son dieu; . 

[.]• 

2 Si sa poitrine est très „déliée”, si sa tempe s’affaisse, si, tantôt et 
tantôt non, le sang lui coule de la bouche, si, tantôt et tantôt non, 
son cœur bat de frayeur: „main” de Marduk; il sera sombre, et 
mourra. 

4 S’il est „frappé” à la poitrine, s’il a une hémorragie, et divague: 
„main” de Nergal; il a été „frappé” par devant; il mourra. 

5 S’il se jette de l’eau sur la poitrine et se prosterne: „main” de 
Samas; diagnostic: sacrilège envers un sanctuaire. 

6 Si les muscles de sa poitrine se prennent de jaune : il ne guérira pas. 

7 Si les muscles du haut de sa gorge, à droite et à gauche, remuent, 
alors que ceux de son front restent immobiles : il mourra. 

8 Si les poils de sa poitrine .: il a 'bu l’eau du pilakku 

de la rivière 184 ). 


9 Si son sein droit est rouge : il guérira. — Si son sein gauche est 
rouge : il mourra. 

10 Si ses seins sont rouges : il n’y a pas de „coup”. — Si son sein 
droit est jaune: sa maladie changera. 

11 Si son sein gauche est jaune: sa maladie sera pénible. — Si ses 
seins sont jaunes : il sera anxieux. 

12 Si son sein droit est noir : il sera anxieux. — Si son sein gauche 
est noir: il durera (un certain temps), puis mourra. 


E) VAT 14537 (LKU BS) = » IV 25-32 

184) Le pilakku est d’ordinaire le „fuseau’\ S’agit-il ici d’un appareil, ou partie 
d’appareil, utilisé pour l’entretien des canaux et rivières (une vanne, un épi, etc.), 
ou au contraire d’une plante aquatique, nous ne saurions le décider. 
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13 s. titlemes-su salmu ar his imat — tuli imitti-sü ta-rik murus-su 
isanni(ni) 

14 s. tuli sumêli-sü ta-rik ü-zab-bal-ma irnât — l tulê mes-jtf tar-ka 
imât 

15 s. tuli imitti-sü du--uni murus-su ü-zab-bal — s. tuli sumêli-sû 
du--um murus-su isanni(ni) 

16 s. tulêmes-M du-'-ü-mu na-hi-[it — 1 tuli imitti-sü na-pi-i]h murus- 
su isanni{nï) 

17 s. tuli sumêli-sû na-pi-ih [.— s. tulêmes-sü nap-hu .] 

18 s, tu[li imitti-sü .] 

41' iballut 42') .] na-hi-it 43') . 14( ,] imât 

44 ') .. murus-su] kabit 45') .] na-hi-it 46') . 

imat 47') .] murus-su isanni(ni) 

Col. II (presque entièrement disparue) 


52' s. kalâte[mes-sü salmâ .] 186) 

S3 / kalît imitti[-sü tar-kat .] 


54' kalît sumêli[-sü tar-kat .] 

55' s. kalâtemes[-sü tar-ka .] 

56' s. kalît imitti-[sü du--mat] mur[us-su .J 

57' [s. kalît] sumêli-[sü du-’-mat] x [.„,] 

58' [s. kalâte]mes-sü du- } -ü-m[a] na-[hi-if\ 

Col. III 

1 s. kalît imitti-sü nap-hat murus-su [ .] 

2 s. kalît sumêli-sü nap-hat murus-su [.] 

3 s. kalâtemes-sü nap-ha na-hi-[it ] 

4 s. kalît imitti-sü muq-qü-ta-ât [.] 

5 s. kalît sumêli-sü muq-qü-ta-ât murus-su [ .] 

6 s. kalâtemes-sü muq-qü-tà mihsu la [isu] 

7 s. kalît imitti-sü hê-sa^-ât 187 ) munis-su is[anni(niy\_ 

8 s. kalît sumêli-sü hê-sa^-ât na-hi-i[t] 

9 s. kalâtemes-sü hé-sa 5 imât 


Ï85) Ou bien: , t çsi nmchuré^ (cf. également les deux sentences suivantes). 
,^ l86 ^. I ?? ns le f précédentes, on pourrait aisément restituer s. kalît imitti-sü 

(sumêli-sü)jkalâte : sâmat/sâmâ ; arqatjarqâ ; $almat. 
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13 Si ses seins sont noirs: il mourra subitement. — Si son sein droit 
palpite 185 ): sa maladie changera. 

14 Si son sein gauche palpite : il traînera, puis mourra. — Si ses seins 
palpitent: il mourra. 

15 Si son sein droit est sombre: il traînera sa maladie. — Si son sein 
gauche est sombre : sa maladie changera. 

16 Si ses seins sont sombres: il sera anxieux. — [Si son sein droit 
est enflammé: sa maladie changera]. 

17 Si son sein gauche es.t enflammé [ : . — Si ses seins sont en¬ 
flammés: .]. 

18 Si [son] sein [droit est.]. 

41' .] : il guérira. 42') .] : il sera anxieux. 43') : il mourra. 

44') . sa maladie] sera pénible. 45') .]: il sera anxieux. 

46' .] : il mourra. 47') .] : sa maladie changera. 

Colonne II 


52' Si ses reins [sont noirs: ___]. 

53' Si son rein droit [est mâchuré: .]. 

54' Si son rein gauche [est mâchuré: .]. 

55' Si ses reins [sont mâchurés : .]. 

56' Si son rein droit [est sombre] : sa maladie [...<]• 

57' [Si son rein] gauche [est sombre] x [. 

58' [Si ses reins sont] sombres; il sera anxieux. 

Colonne III 

1 Si son rein droit est enflammé: sa maladie [.]. 

2 Si son rein gauche est enflammé: sa maladie [.], 

3 Si ses reins sont enflammés: il sera anxieux. 

4 Si son rein droit est affaissé [:.]. 

5 Si son rein gauche est affaissé: sa maladie [.]. 

6 Si ses reins sont affaissés: il n’y a pas de „coup'\ 

7 Si son rein droit le point : sa maladie changera. 

8 Si son rein gauche le point : il sera anxieux. 

9 Si ses reins le poignent: il mourra. 


ii 87) Mieux, semble-t-il, que umsâte malât/malâ ; pour la graphie, cf. X, 127 en 
regard de VIII, 22, et note 160, fin. 
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10 s. kalît imitti-sü ikkal-sü na-kid — lipit qât ( il)ner[gal ] 

11 s . kalît sumêli-sü ikkal-sü iballut — ( il)tu f amê 

12 s. kalâteniGs-sü ikkalâmz-sü na-hi-it 

13 kalît imitti-su ikkal-su-ma ina muhhi-sâ inâl(al) qât (il) Usante 
iballut 

14 s. kalît sumêli-sü ikkal-sü-ma ina muhhi-sâ inâl(al) urrak-ma 
iballut 

15 l kalâtemes-sü ikkalâme-sü-ma ina muhhi-si-na inâl(al) iballut 
mihsu la isu 

16 s, kalît imitti-su ikkal-su-ma ina muhhi-sâ la inâl(al') ina UD-7-KÂM 
imât 

1 7 kalît sumêli-sü ikkal-su-ma ina muhhi-sâ la inâl(al) iballut 

imât 

18 s. kalâtemes-su ikkalâme-sü-ma ina muhhi-si-na inâlÇal ) UD-15- 
kâm imât 

19 s. ina kalîti-sü mahis(is) qât (il)adad — qât (il)kù-bi 

20 s. ina kalîti-sü imitti mahis(is) UD-14-KÀM qât (il)samas 

2 1 s. ina kalîti-sü sâ imitti mahis-ma têm-sü lâ sabit ina lâ idû ü-rap- 
pad qât (il)tu'amê imât 

22 s. ina kalîti-sü sâ sumêli mahis-ma têm-sü lâ sabit dama iarru qât 
(il)sibi(bi) imât 

23 s.ina sa-sal-li-su sa imitti mahis^is^ u ü-Tap-pad qât il âli-su ina 
massarti namârîti [mahis(is) imât] 

24 s t ina sa-sal-li-su sa sumêli mahis(is ) ü-rap-pad qât ili-sû ina mas¬ 
sarti qablîti [mahis(is) imât ] 

25 s . esensêra-sü sâm [ .] 

26 s. esensêra-sü aruq murus-su irrik 

27 s, esensêra-sü salim imât 

28 s. esensêra-sü ta-rik na-kid 

29 s. esensêra-sü du-’-um murus-su irrik 

30 s. esensêra-sü su-uh-hu-ut imât 

31 s. esensêra-sü sâ-lim iballut 

32 s. esensêra-sü qa-nin na-hi-it 


188) Sur ces deux lignes, cf. kimin 44 et 45; sasallu est plus spécialement le „haut 
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10 Si son rein droit lui fait mal : il sera anxieux — ^touche” de la 
„main JÎ de Nergal. 

11 Si son rein gauche lui fait mal: il guérira. — Gémeaux. 

12 Si ses reins lui font mal: il sera anxieux. 

13 Si son rein droit lui fait mal, mais qu'il puisse se coucher sur lui : 
„main” des Gémeaux; il guérira, 

14 Si son rein gauche lui fait mal, mais qu'il puisse se coucher sur 
lui : après un certain temps, il guérira. 

15 Si ses reins lui font mal, mais qu’il puisse se coucher sur eux: 
il guérira; il n'y a pas de „coup”. 

16 Si son rein droit lui fait mal, au point qu'il ne puisse se coucher 
sur lui: il mourra le 7eme jour. 

17 Si son rein gauche lui fait mal, au point qu'il ne puisse se coucher 
sur lui : il guérira — il mourra. 

18 Si ses reins lui font mal, au point qu'il ne puisse se coucher sur 
eux: il mourra le I5ème jour. 

19 S'il est „frappé” au rein; „main'' d’Adad — „main" de Kubû. 

20 S'il est „frappé" à son rein droit: le I4ème jour, „main” de Samas. 

21 Si, alors qu'il est „frappé" au rein droit, bien que(?) sa raison ne 
soit pas prise, sans s'en rendre compte, il divague: „main" des 
Gémeaux; il mourra. 

22 Si, alors qu'il est „frappé" au rein gauche, (même) si sa raison 
n’est pas prise, s'il évacue du sang : „main” des dieux-sept ; il mourra. 


23 S'il est „frappé'” au haut du dos, du côté droit, et s'il divague: 
„main" du dieu de sa ville; [il a été „frappé''] à la veille de l'aube; 
[il mourra] 188 ). 

24 S'il est „frappé" au haut du dos, du côté gauche, s'il divague : „main'' 
de son dieu; [il a été ,,frappé"] à la veille médiane; [il mourra]. 

25 Si sa colonne vertébrale est rouge: [.]. 

26 Si sa colonne vertébrale est jaune : sa maladie sera longue. 

27 Si sa colonne vertébrale est noire : il mourra. 

28 Si sa colonne vertébrale est mâchurée : il sera anxieux. 

29 Si sa colonne vertébrale est sombre : sa maladie sera longue. 

30 Si sa colonne vertébrale est saillante : il mourra. 

31 Si sa colonne vertébrale est en bon état: il guérira. 

32 Si sa colonne vertébrale est courbée : il sera anxieux. 


du dos” ; cf. J. Nougayrol, RA XLIV, 4, n. 5. 
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V 

33 s. esensêra-sü qanin-ma tarâsa lâ ïle\e) urrak-ma imât 

34 s. esensêra-sü qanin-ma tarâsa îâ 'ite'(e) têm-sü îâ sabit urrak-ma 
imât 

35 s. ina esensêri-sü mahis{is)-ma ilabbir-ma manzazi-sü lâ ussa(a) 
qât etemmi sag-ga-si [imât] 


36 s. qablême-sû ikkalûmz-sü qât (il)samas ippasar-ma [ iballut ] 

* t* 

37 qablême-sü ikkalûme-sü-ma umma-sü mit-hur qât il âli-[sü...] 

38 s. qablême-sü-ma umma-sü lâ mit-hur [.] 

39 s. qablêmt-sü ikkalûmz-sü-ma u sêpâ[ * 1 2 3 4 5 -sü .] 

40 s. qablêmt-sü innadû(?) [.] 

41 s, qablême-sü na[sûmes-sü kîma i-te-né-ep-pu-su lâ idi imât] 19 °) 

42 s. qablême-sü [ .] 

43 s. ina qablêmz-sü [ . ]-sü u ki-sir ammâtimzs-sü mahis(is) 

[ . ]qât (ilat)istar 

44 [s. ina qablême-sü idê{l)]^-sü u ki-sir ammâtimes-sü mahis(is) qât 
(ilat)istar 

45 [s. ina qablême-sü u k]i-sir ammâtimes-sü mahis(is) [ . ]e tir- 

de-e-ti 191 ) 

Col. IV 

\ 

1 [s. qablêtne-sü] maris-ma itebbi(bi) u ikammis rit-ta-sü lâ ü-kal 

2 [u pâ-sü(?) ana] atmi da-an imât 

3 [s. qa]blême-sü libba-sü maris-ma itebbi(bi) ikammis akala lâ ikkal 

4 sikara lâ isatti ênâ 2 -sü pâr-da imât 

5 s. ultu qablême-sü adi qaqqadi-sü maris ana sêpê 2 -sü balit liptu( ?) 
murus-su irrik-ma iballut 


189) Littéralement: la tendre. Cf. kimin 47 et sa ligne précédente (= 1 . 35). 

190) Complété grâce à kimin 48. 
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33 Si sa colonne vertébrale est courbée sans qu’il la puisse redresser : 
au bout d’un certain temps, il mourra. 

34 Si sa colonne vertébrale est courbée sans qu’il la puisse redres¬ 
ser 189 ), (meme) si sa raison n’est pas prise: au bout d’un certain 
temps, il mourra. 

35 Si, „frappé” à la colonne vertébrale, il reste longtemps sans pouvoir 
quitter le lieu où il se trouve: „main” du spectre d’un assassin; 
[il en mourra]. 

36 Si ses hypocondres lui font mal : „main” de Samas ; après en avoir 
été délivré, il [guérira]. 

37 Si ses hypocondres lui font mal et que la chaleur qu’il en ressent 

soit égale: [.]. 

38 Si ses hypocondres lui font mal et que la chaleur qu’il en ressent 

ne soit pas égale: [.]. 

39 Si ses hypocondres lui font mal, et que, en outre, [ses] pieds 

[ . ]• 

40 Si ses hypocondres sont déjetés (?) [.]. 

41 Si ses hypocondres sont sou [levés et qu’il n’ait pas conscience de 
quelque action qu’il fasse : il mourra]. 

42 Si ses hypocondres [sont .]. 

43 S’il est „frappé” aux hypocondres, aux [.] et aux coudes: 

,,main” d’Iâtar. 

44 S’il est ,,frappé” [aux hypocondres, aux bras (?)] et aux coudes: 
„main” d’Istar. 

45 S’il est „frappé” [aux hypocondres et aux] coudes [.] . 

Colonne IV 

I S’il souffre [des hypocondres], s’il se lève et retombe à genoux, 
s’il; ne peut tenir ses paumes (fermées?), et si [sa bouche] fait 
effort(?) pour parler: il mourra. 

3 S’il souffre des hypocondres et du ventre, s’il se lève et retombe 
à genoux, s’il ne mange pas de nourriture, ne boit pas de bière, si 
ses yeux sont effrayés : il mourra. 

5 Si, des hypocondres à la tête, il souffre, mais, jusqu’à ses pieds, ne 
souffre pas: „touche”(?); sa maladie sera longue, mais il guérira. 


191) Peut-être de terdîtu (W. von Soden, Or. NS 18, 401: ,,Hinzufügung”). 
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6 s. uliu qablême-sû adi qaqqadi-sû balit ana sêpê 2 -sû maris liptu (?) 
murus-su irrik-ma iballut 

7 [l ü]R-KUN-,m 192 ) sâmat(ât) iballut 

8 [ s . ü]r-kun-jï2 arqat(ât) murus-su isanni(ni) 

9 [s. ü]r-kun-Jw salmat(ât) imât 

10 [s. üJr-kun-Jtw tar-kât na-ki-ii 

11 [s. ü]R-KUN-iw du--û-mat murus-su isanni(ni) 

12 [s. ür-]kun-^w nap-hat murus-su kabit 

13 [s. ur] -KUN-iw muq-qü-ta-ât mihsu lâ isu • 

14 s. ür-kun-j?w su-uk-ku-ta-ât na-kid 

15 s. ÜR-KUN-iw pu-ut-tu-rat imât 

16 s. ür-kun-^k ikkal-sû qât (Hat)gu-la ana( ?) ni-ri issû-ma nigin- 
SÛ 193) 

17 [ s . ina ür-Jkun-^w makis qât (il)su-lak ana akati-sû ithi(hi) ur- 
rak-ma imât 

18 [s. idtu ur] -KUN-iw adi sêpê 2 -sû ser’ânimes-sü ikkalû^i&s-sû sa- 

GIG 


19 [s. kur]ra( ?)-sû 194 ) sa imitti ikkal-sû u u-rap-pad mehri mahis(is) 
imât 

20 [Jf. kur]ra( ?)-sû sa sumêli ikkal-su umma lâ isu âr-da-na-an mîü 
isbat-su imât 

21 [s. kur]ra(l)-sû sa imitti ikkal-sû u ênâ 2 -sû ur-ru-pa qât (ilat)- 
lamasti 

22 [j. kur\ra(?)-sû sa sumêli ikkal-sû u ênâ 2 -sû ur-rurpa qât (U)- 
sul-pa-è-a 

23 [s. ina kurri-sû sa imitti] mahis(is) ramân-sû ma-si qât (il)sul- 
paèa( ?) imât 

24 [Jf. ina kurri-sû sa sumêli] mahis(is) sêp-sû lâ inassah(ah) 

25 ina sît samsi makis (is) qât (ilat)istar imât 


192) L’equivalent akkadien de cet idéogramme est inconnu. Son analyse semble 
donner le sens de ,,cuisse + queue”. On songerait au coccyx. Mais les observations 
décrites 11e peuvent lui convenir. Aussi adoptons-nous, conjecturalement, la 
traduction „périnée”. [„Le périnée (ou plancher pelvien) est l’ensemble des parties 
molles qui ferment en bas l’excavation pelvienne. Il a pour limite en arrière 
le coccyx ... l ” Rouvière, Anatomie I, p. 1062.] Le terme apparaît dans l’anatomie 
animale : CT 23, 4, 6 etiq ur-kun pu-ha Mm . 

193) Expression obscure; cf. toutefois Maqlû IX, 62; KAR 195, rev. 17. 
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6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

1 7 


18 


19 

20 

21 

22 

23 

24 


Si, des hypocondres à la tête, il ne souffre pas, mais souffre jus¬ 
qu'aux pieds: „touche"(?) ; sa maladie sera longue, mais il guérira. 


Si son périnée (?) 
Si son périnée( ?) 
Si son périnée (?) 
Si son périnée(?) 
Si son périnée (?) 
Si son périnée( ?) 
Si son périnée (?) 
Si son périnée (?) 
Si son périnée(?) 
Si son périnée (?) 


est rouge: il guérira. 

est jaune: sa maladie changera. 

est noir : il mourra. 

est mâchuré : il sera anxieux. 

est sombre : sa maladie changera. 

est enflammé: sa maladie sera pénible. 

est affaissé: il ny a pas de „coup”. 

est saillant( ?) : il sera anxieux. 

est relâché( ?) : il mourra. 

lui fait mal : „main” de Gula ; . 


S'il est „frappé” à son périnée(?) : „main” de Sulak; il a eu des 
relations (coupables) avec sa sœur; au bout d'un certain temps, il 
mourra. 

Si, du périnée aux pieds, ses muscles lui font mal: maladie muscu¬ 
laire. 

[Si] son . droit lui fait mal et s’il divague: il a été „frappé” 

par devant : il mourra. 

[Si] son . gauche lui fait mal, s'il n'a pas de fièvre: le double 

d'un mort Ta saisi ; il mourra. 

[Si] son.droit lui fait mal et si ses yeux sont obscurcis : „main” 

de la Lamastu. 

[Si] son . gauche lui fait mal et si ses yeux sont obscurcis: 

„main'' de Sulpaèa. 

[S']il est „frappé” [à son . droit], s’il fait de l'amnésie 195 ): 

„main” de 5 ulpaèa(?); il mourra. 

[S']il est ,,frappé” [à son . gauche], s’il ne peut arracher son 

pied (du sol) : il a été „frappé” au lever du soleil: „main” d’Istar; 
il mourra. 


194) Tout le paragraphe est consacré à une partie du corps, dont l’idéogramme, 
composé, est en partie mutilé ({...s[u( ?)-gam). Je n’ai pas pu l’identifier. Toute¬ 
fois, comme les deux dernières lignes correspondent exactement à kimin 49 et 50, 
il est probable que nous avons la lecture akkadienne de l’idéogramme dans ina kur - 
ri-su. Mais kilffU lui-même île me paraît pas avoir été identifié. Il faut vraisem¬ 
blablement le rechercher dans la région du bassin, entre les hypocondres et les 
fesses (cf. kimin). 

195) Littéralement : il s’oublie soi-même. 
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26 

27 


]-su-sü sâ-bu-la qât (il)tu’amê 
...]-sü ta ku (var. - ka ) imât 


28 [s. marsu rês] libbi-sü sam iballut (2 us 43 -àm mu-sita-bi-im/mu- 

as-as) dub-io-kam ana marsi ina tehê-ka dub-12-kâm-ma e-nu-ma 
ana bit (amîl)marsi âsipu üliku(ku) (sa-gig) 

B: 34) [.] kalû (il)marduk ( arah)tebêtu UD-17-KÂM 

35) [mu . . kâm m(U)marduk]-apal-iddina(na) sar babiliki 
C: [. ]~K-(il)marduk satti (il)samas-sum-ukîn 


TABLETTE N° 13) 

(N° 11 de la sous-série B) 196 ) 

Col. I 

1 [ s . marsu rês ] libbi-sü sâm iballut 

5' [s. rês libbi-sü ikkal-sü] ina si-li-’-ti-sû kisâd-su 

6' [maqit-su . imi]tti u sumêli kasâ qât irsiti iballut — qât 

kinûni imât 

7' [s. rês libbi-sü ikkal-sü] nakkapti sumêli-sû laptat-su in-da-na-ag- 
ga-ag 

8' [miqit pi sabit-su imim u] si-hat sêrê irassi amîlu sû murus na-ki 
maris 

9' [s. rês libbi-sü] i-ha-am-mat-su u imim akala ïkkal-ma eli-sü la 
illak(ak ) 

10' [me isattî-ma] eli-sü lâ damiq u zumur-sü aruq amîlu sû murus 
na-ki maris 

il' [s, rês lib]bi-sü sabit-su sibit etemmi 

12' [£ rês] libbi-sü sabit-su u lisân-sü he-em-ret ana asar marsu imât 


196) Sources : A) A. 3506 (TDP II, 

pl. XXXII-XXXV) = lignes I s'-H 5 $; HI (traces) 
B) K. 3743 (CT 37, 41) = » I ^~ 49 r \ (rev.) IV 

io'-3o' 


C) KK. 3693 + 6290 + Rm 102 = „ 

(CT 37, 38-39) 

D) VAT 14551 (LKU 88 ) = „ 

E) VAT .14564 (LKU 102) = „ 

197) Quatre lignes manquent au début de la tablette, 


I 59'-II 53 ; (rev.) III 
8-30' 

III 1-9 
III 33-49 

dont les observations de- 
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26 [Si] ses .] sont desséchés: „main” des Gémeaux. 

27 | Si] ses |.....] sont .: il mourra. 

28 [Si, le malade,] son [épi]gastre est rouge: il guérira. — 163 lignes, 
ioème tablette de (la série) Lorsque tu veux fapprocher d’un 
malade ; I2ème tablette de (la série) Lorsque l’exorciste se rend 
à la maison d’un malade —- (muscles malades). 

B: [.] chantre de Marduk; le 17 Tebêt [de la ... année de 

Marduk]apaliddin, roi de Babylone. • 

C: [.]-Marduk, année de Samassumukîn. 

CHAPITRE XIII 
(Chapitre XI du Titre II) 

Colonne I 

1 [Si, le malade, son épijgastre est rouge: il guérira. 

.197) 

5' [Si son épigastre lui fait mal], si, du fait de sa maladie, sa nuque 

[fléchit, si ses .], droite et gauche, sont froids: „main” de 

la „terre” — ,,main” du „foumeau” 198 ) ; il mourra. 

7' [Si son épigastre lui fait mal], si sa tempe gauche est „touchée”, 
s'il est constamment épuisé, [si le mutisme le saisit, s'il a chaud,] 
si ses chairs sont flasques : cet homme souffre d'une maladie véné¬ 
rienne 199 ). 

9 / [Si son épigastre] le brûle et s’il a chaud, s'il n'éprouve aucun plaisir 
à manger de la nourriture et nul attrait [à boire de l'eau], si, en 
outre, son corps est jaune: cet homme souffre d'une maladie véné¬ 
rienne. 

11' [Si] son [épigas]tre est pris: „prise'' d'un spectre. 

12' [Si] son [épi]gastre est pris et si sa langue est d'un rouge 
ardent( ?) : à l'endroit où il est tombé malade 20 °), il mourra. 

vaient probablement se référer à la couleur de l’épigastre. La première ligne est 
restituée d’après la ligne d’amorce de la tablette précédente. 

198) Ecrit ki-ne: transcription et traduction conjecturales. Pour la restitution 
[maqit-su] cf. ci-dessous XIII, III 37. 

199) Cette observation et la suivante sont complétées grâce à XXIII 10-11, 12-13. 
Pour ce qui est du diagnostic, na-ki (var. na-a-ki ) ne nous paraît pouvoir venir que 
de nâku : littéralement „maladie de coït”(; si-frai est une graphie défective pour 
sifrfrat (de safrâfru). 

200) Traduction conjecturale, car le parallèle kimin 33 porte ana si-rit(?) murçi 
(cf. note 403). 
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1 3 ' 

14 '- 

15 ' 

16 ' 

17' 

18 ' 

19' 

20' 

21' 
22' 

23 ' 

24' 


[s. rês] libbi-sû sabh-su libbcmei-!/, , , , 

. <* , “ r'f±"“ <w —«** *** 

f; r «** . 

*»f* «**-«* çit SM nTsi «Wf « 

‘ t ^ ” (?) fe<?> ra, * (?) - S «M* 

1 nu PP u b™* sibit etemmi 

za- qir u hbbê «lei-üi nuppuhû^Çhu) murus-su irrik 


im!T" ü ^ ~ (?) ^ 

* Æ* ZTJr^Jr ”“ (?) *-« 

Mak urrak-ma mît nu PP^bû^h u) ina ênê2 ^ 

'«Z**"™ ’ W “ ,* ZAcm« 


£ w libbi-sü nasî-ma imis- r« . . 

mbi) da - an nmm « ik^ssa ana enti ili-sû 


26' i Îêî Mb-*™™ ipp “ sar - ma üaUut 

" SU naSt ~ ma lmîS ~ SU nurru b{ub) qât ZAG „ GALme . 

^ *«* *. ud . J7 . kA „ zio „ citoei 
^y-^‘^^, ir . ra . irqSlziauaM 

, rabî (p u fehri ( ?n^vij~ Wm “ 0>)^»w & M 

*" “ ^ nwppuhûmes (hu) sibit etemmi 

"“**'** «*** - »,** 

3 2 *?■ Tes libbi-sü nasi imis-çu fin -l 

là iballut an l P°^ a u imim(im) qât il-ti(?) 

u CALmeâ (ziAGme GAL me5 , , . 

* <- ^PSSn^S mm “ ni ' e,üral “ : ** -*«» *. » „ (f) h . 
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i3 / [Si] son [épijgastre est pris (et) ses entrailles enflammées: sa 
maladie sera longue; il guérira ; le 3ième jour, „main” de. 201 ). 

15' Si son épigastre est pris, si ses entrailles, ses avant-bras, ses jambes 
et ses pieds lui font mal: „main” de son dieu; guérison. 

16' Si son épigastre est saisi ( ?), si le haut du dos lui fait constamment 
mal: „main” d'un spectre. 

17' Si son épigastre ., si son épigastre est enflammé: il sera 

anxieux. 

18' Si son épigastre est très enflammé: „prise” d’un spectre. 

19' Si son épigastre est proéminent, et ses entrailles, très enflammées : 
sa maladie sera longue. 

2<Ÿ Si son épigastre est proéminent, s’il n’y a pas d’inflammation, si 
sa raison est altérée : attaque( ?) d’hydropisie ; si elle le remplit( ?), le 
jour où quelques gouttes d’eau tomberont du ciel(?) 202 ), il mourra. 

22' Si son épigastre est soulevé et son visage très enflammé, si des 
larmes lui coulent des yeux: au bout d’un certain temps, il mourra. 

2 f) Si son épigastre est soulevé et son bas-ventre fort ; le 2yeme jour, 
maladie 203 ) de la „main” de . 

24Î Si son épigastre est soulevé et son bas-ventre fort, s’il a chaud et 
froid: il a eu des relations (coupables) avec la grande-pretresse de 
son dieu; le 3ième jour, il sera soulagé et guérira. 

26' Si son épigastre est soulevé et son bas-ventre étiré(?) : „main’ de 

27* Si son épigastre est relâché, son bas-ventre fort : le 27ème jour, 
„main” de . 

28' Si son épigastre est relâché et qu’il arde (de fièvre( ?) 204 ) : ,,main’ 
de. 

29' Si son épigastre est étiré(?), s’il a chaud et froid: „sceptre” de son 
dieu; pour le grand(?) et le petit( ?), c’est la même chose(?). 

30' Si son épigastre est chaud et ses entrailles enflammées : ,,prise de 
spectre. 

31' Si son épigastre est chaud et que les muscles de ses tempes, de ses 
mains et de ses pieds l’élancent, si ses yeux lui semblent lourds 206 ). 

32' Si son épigastre est soulevé, son bas-ventre, fort, s il a froid et 
chaud: ,,main” de la déesse(?) ; il ne guérira pas. 

203) Ou : „s’il est malade 27 jours : „main” de .Cf. toutefois 1 . 27. 

204) Cf. kîma isâti i-âr-ra-ru, TuL 121, rev. 15; ou „tremble”(?), cf. CT 17, 5 » 

34; ZA 43, 96, 14, MAOG XII/2, VI, 14; îtc. 

205) Cette observation, inexpliquablement, ne comporte que 1 énoncé des symp¬ 
tômes. Même particularité, 11 . 45\ 5^’, 5 ^* H se P eu t toutefois que le pronostic ait 

disparu sur la tranche. 
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33 ' 

34 ' 

35 ' 

36 ' 

37 ' 

38 ' 

39 ' 

40' 

4i' 

42' 

43 ' 

44 ' 

45 ' 

46' 

47 ' 


I réi libbi-sû umma û(?)-kal têm-sû ittakir-sû me (is)pilakki nâri 
isti ana x x x-sum-ma imât 

l rês libbi-sû maris ittebi(bi) u ittasab(ab) etem ahi u ahati 
isbat-su 

s. rês libbi-sû ana im-si-sü illak(ak) u pagar-sü kasi imât 

s. ina rês libbi-sû mahis(is ) qât ( il)adad {?) — pu-qud-de-e (il) 
samas ana ( il)tu } amê 

s. ma res libbi-sû mahis(is) qâtâ^-sü u sêpâ^-sû am-sâ qât (Hat) 
mârat (il)a-nim 

s. ma res libbi-su u su-ha-ti-sû mahis(is) assat amîli it-ta-na-a-a-ak 

s. ma res libbi-sû pûti-sû u seli-sû mahis(is) qât ( ilat)eres-ki-qal 
imât 

S. ma rês libbi-sû (is)hattu saknat-su-ma u damu da’mu ittada(a) 
imât J 

s. ma res libbi-sû (is)hattu saknat-su-ma damu da’mu i-’a-ha u 
nakkapta-sû he-sa-ât imât 

l ina rês libbi-sû di-ik-sû u (is)hattu saknû{nu)-sum-ma damu 
i-te-zi imât 

s. ma res libbi-sû di-ik-sû u (is)hattu saknû(nu)-sum-ma damu 
i-ha-hu ana ud- 2 -kâm ana UD-3-KÂM imât 

s. ina res libbi-sû di-i[k-s]û [u (is)hattu saknû(nu)]-sum-ma e-sil 
imât 

s. ma res hbbi-su d[i-ik-sû . ana] UD-31-KÂM qât (il)adad 

imât 

s. ma res libbi-sû [.] u \ r -qâ ittadâ(a) qâf 1 (il)marduk 

— qât (ilat)istar imât 

s. ina rês l[ibbi-sû .] qât (il)marrati iballut — imât 


; rK 'rr" “va E Ï enCOre °. ,)SCUI '- D ’ a[,rès les *>ft il apparaît 

( 1 -iA 17, 20, rcv. TI 10; KAR 307, 7 (TuL I, 32); TuL I, 47, i 5; AfO Beih. 3 

n 62 rev. M«q.; KUB 29, 58, 11 ; etc.), il se révèle comme une partie du corps 
couverte de pods, qui peut être rasée (BRM ÏV u" 32, ï6). 0„ a proposé (M^i 
P 45 , 200-201) d y voir la Jevrc supérieure”. Mais la mention des ïârat suhâti 
entre les tarai sapai, poils des parties basses” et les sârat irti ,.poils de la poitrine" 
307 7) 1SJ ’ ,10m lnClle H propos - r la traduction ci-dessus (en dépit de KAR 

' /m *' ZA l6 ’ 294 ; Langdon - J AOS 27, 101 ; Thureau- 
Dangin RA 21), 62-63: 3 °, 188, note 3; TMB 216; Thompson RA 26, 67, note 2- 
etc. Le terme est fréquemment employé dans les textes médicaux. Quant au mot 
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03' Si son épigastre présente de la chaleur, si sa raison est altérée : il 

3 a bu l’eau du pilakku de la rivière ; .; puis, il mourra. 

34' S’il souffre de l’épigastre, s’il se lève et s’assied: le spectre d’un 
frère ou d’une sœur l’a saisi. 

35' Si son épigastre „va” vers son bas-ventre et si son corps est froid: 
il mourra. 

36' S’il est „frappé” à l’épigastre: „main” d’Adad( ?) — délégation(?) 
de Samas aux Gémeaux. 

37' S'il est ,,frappé" à l'épigastre, si ses mains et ses pieds sont crispés : 
„main" de la fille dAnu. 

38' S’il est „frappé" à l'épigastre et au pubis( ?) 206 ) : il a eu de fré¬ 
quents rapports sexuels avec une femme mariée. 

39 * s’il est ,,frappé” à l'épigastre, au front et aux côtes: „main’ y 
d'Eres|kigal ; il mourra. 

40' Si, à l’épigastre, il a une „barre" et que, en outre, il rejette un 
sang noir : il mourra. 

41' Si, à l’épigastre, il a une „.barre", et qu’il vomisse un sang noir, 
si, en outre, sa tempe est serrée: il mourra. 

42' Si à l’épigastre, il a une enflure et une „barre” 207 ), et qu’il émette 
du sang (dans ses selles) : il mourra. 

43' Si, à l’épigastre, il a une enflure et une „barre" et qu’il crache du 
sang: le 2ème jour (ou) le 3ème jour, il mourra. 

44' Si, à l’épigastre, il a une enflure et une „barre", et qu’il soit con¬ 
stipé 208 ) : il mourra. 

45' Si, à l’épigastre, [il a une] enflure [.:1e] 3ème jour, „main” 

d’Adad ; il mourra. 

46' Si, à l’épigastre, [.] se marquent de jaune: „main” de 

Marduk — „main’’ d’Istar ; il mourra. 

47' Si à l’épigastre [.] : „main’’ de l’arc-en-ciel; il guérira 

— il mourra. 


que nous tisons ^oHh, il est écrit idéographiquement gis-oar-uaii, bien que cette 
équivalence ne soit pas attestée. L'idéogramme se retrouve, en composition, P°ur 
désigner la cheville du timon d\me charrue (CL Cun , 272, 1685), et la clavette d une 
cage (ib. 272, 1686). Nous supposons, qu'il s’agit tl’uii renflement interne dur et 
allongé, qui, au loucher ou a l'observation, rappelait la forme et la consistance 
d'une cheville de bois. 

208) Cf. Thompson, RA 26, 54, n. „is constricted, constipated’\ Mais faut-il lire 
esil ou ejil} Dans AMT 7, J, 11, on Ht e-si-[il\, variante de e-sil ( ib. 56, 1, 12) ; 
e-si-il, AMT 43, 5, 7 et e-sil , ib. 43 , 5 , 5 , 13- On trouve, en revanche, it-te-nin-si-la, 
KAR igi } 7; et passim. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


48' s. libba-sû [imitta na-pi-ih(?) murus-]su isanni(ni) 

49' s. libba-sû sumêla na-pi-ih murus-[su\ kabit 

50 s. libba-[sû .] qàt (il)kù-bi marusta immar-ma iballut 

51' s. libba-[sû . qa\t (ilat)is-tar 

S 2 ' s. libba-[sü . qât] (il)da-mu 

53 ' ^ libba-su [ikkal-sü . murus-su] isanni 

54 ' libba-su [ikkal-sü ......] nasê(e) 

55 J- libba-su [ikkal-su ■ *,.] ina kisâdi-sü sakin-ma nigin 

56 s. libba-[sû ikkal-su uznâ 2 -sü kasâme s 

57' s. libba-[sü ikkal-sü ...]mes urrak-ma imât 

58 s. libba-su [ikkal-sü .•**..,,]mes ruq-qi uznê 2 -sû emmû mes 

59 ' s. hbba-sû na-si ah-sû [ . ina pi-sü illakûmz s ni-si 

60' [s. libba-sû] êm [ .] 

61 / [s. libba-sû] êm [ .] 

Colonne II 

1 s. libba-sû êm u rês libbi-sû za-qir iballut 

2 s, libba-su nuppuh(uh) ubânatme s sêpê 2 -sü kasâ ina UD-3-KÂM — 
UD-4-KÂM 

3 i-la-az-za-az-ma iballut — imât 

4 s. libba-su em zu tu kima lu-ba-ti imtanaqut-su u itanasas m ^s imât 

5 s. libba-sü êm zu f tu kima lu-ba-ti imtanaqut-su u itanasasmes qât 

(il)samas 

6 âsipût-su teppus (us) u tùkappar-sü-ma iballut 

7 s. libba-su em-ma zw’tu kima lu-ba-ti imtanaqut-su u itanasasme s 
(as?) libba(?)-sû 

8 nuppuh (üh) ubânâtmes sêpê 2 -sü kasâ mes UD-3-KÂM ilazzaz-ma 
iballut 


209) Ou [qât] s amas. 

210) Sur ruqqu „ membrane", cf. J. Nougayrol, RA XLIV, 19. 


tablette 13 (série 11) 


I V 

48' Si son ventre, [du côté droit (?) est enflammé( ?) : sa maladie] 
changera. 

49' Si son ventre, du côté gauche, est enflammé: [sa] maladie sera 
pénible. 

5 o' Si son ventre [.] : «main” de Kubû; il connaîtra des 

moments douloureux, mais guérira. 

51' Si son ventre [.] : „main” d’Istar. 

32' Si son ventre [. : „main”] de Damu. 

53' Si son ventre [lui fait mal .: sa maladie] changera 200). 

54' Si son ventre [lui fait mal .] à porter(?). 

55' Si son ventre [lui fait mal .] est placé sur sa nuque 

et il aura des convulsions ( ?). 

56' Si [son] ventre [lui fait mal .. si] ses oreilles sont 

froides. 

57' Si [son] ventre [lui fait mal .] : au bout d’un certain 

temps, il mourra. 

58' Si [son] ventre [lui fait mal .] les membranes de ses 

oreilles 210 ) sont chaudes. 

59' Si son ventre se soulève, si son bras [.] coulent de sa 


bouche: guérison. 

60' [Si son ventre] est -chaud [.]• 

61' [Si son ventre] est chaud [.]■ 

Colonne II 


1 Si son ventre est chaud et son épigastre proéminent: il guérira. 

2 Si son ventre est très enflammé, si ses orteils sont froids : deux 

— trois jours, (cela) persistera, puis il guérira il mourra. 

4 Si son ventre est chaud, si la sueur, comme (dans) la maladie 

lubâtu 211 ), l'accable et s'il souffre continuellement: il mourra. 

5 Si son ventre est chaud, si la sueur, comme (dans) la maladie 
lubâtu , l’accable et s’il souffre continuellement: „main” de Samas. 
Lorsque tu lui auras fait le traitement magique approprié, et 1 auras 
purifié, il guérira. 

7 Si, son ventre étant chaud, la sueur, comme (dans) la maladie 
lubâtu , l’accable et s’il souffre continuellement, si son intérieur(?) 
est très enflammé, si ses orteils sont froids: (cela) persistera pen¬ 
dant trois jours, puis il guérira. 

211) Sur la maladie lubâtu , cf. RA XL, 117, et 114» L 011 e H e semble être mise 
en rapport avec des affections d’origfine hépatique. 























































TRAITÉ AKKADIEN 


118 

9 s. libba-sû êm-ma su’tu kîma lu-ba-ti imtanaqut-su u ikassa UD-31- 
kâm qât samas. 

10 s. libba-sû êm su’tu imtanaqut-su lu qât ( il)samas lu qât (il)su- 
lak(^) mehri (?) mahis(is) 

11 s. libba-sû êm(im) u ikassa me dannis erres-ma isatti qât (Hat) 
lamas ti 

12 s. libba-sû êm(im) u ikassa mê ana ramâki dannis iteneresmes qât 
(ilat)lamasti iballut 

13 s. libba-sû morrub(ub) mê dannis erres(es) umma-su mit-hur istu 
tas-ri-ti 

14 . adi rês mûsi murus-su id-dal-lip mihis râbisi — etemmi mahis(is) 
imât 

15 libba-su igdalut(ut) rês libbi-sû suhhutme s ênê 2 -su 

16 ana e-tü-ti itatarras(as) qât etemmi 

17 s. ma libbi-sû mahis(is) ud-ç-kâm qât (il)tu’amê s. sanî(i) qât 
(il)adad 

18 j. sal-sü qât (il)é-a s. rebû qât (ilat)mah s. hamsu qât (il)papsukkal 

19 s. ina libbi-sû mahis(is) e-mir 218) u e . s u imât __ S ina i ibbi . M 
mahis-ma u itanasasmes qât (il)tu’amê imât 

20 s. ina libbi-sû mahis-ma damu da’mu ittada(a) sibit(it ) (il)tu’amê 
imât 

21 s. ina libbi-sû u ri-bit sumêli-sü mahis(is)-ma u damu i-ha-hu 
UD-31-KÂM qât (il)nergal imât 

22 s. ina libbi-su idi imitti-su di-ik-su saknu(nu)-ma u itanarrieae .s qât 
(ilat)istar imât 

23 s. ina libbi-sû idi sumêli-sü di-ik-su saknû(nu)-ma u lâ itanarrmel 
qât (ilat)istar imât 

24 l ma libbi-sû idi imitti-sü (is)hattu saknat-su-ma u iarru qât 
(ilat)istar imât 

25 s., ina libbi-sû idi sumêli-sü (is)hattu saknat-su-ma u iarru qât 
(ilat)istar imât 

212 ) C'est-à-dire : le lendewaiü d» <jème jour, ei ainsi de suite. Celle explication 
tne pput préférable à: deuxième (possibilité) ; troisième, etc. 

213) Deamâm „ètre plein” ; ef. em-m, A MT 95, 3l r, 17; Küch, VTU, 20; etc.: 

em-rat, KAR 195, rev. 25, ÎH-nim-me-er, AMT 48, 3, R; tn-uhn-me-ru, AMT 48 
i J' 10 ’ ’ 2 ' C ‘ C ' : AMT 76, t, 4 (traduit à tort „bums", par 

I iompson (RA, 2b, 79, n. 1, ou sur lequel il fonde sa démonstration 

doit être lu dib-me-nu). 


TABLETTE 13 (SÉRIE II) 


XI9 

y Si, son ventre étant chaud, la sueur, comme (dans) la maladie 
lubâtu, l'accable, et s'il a froid: le 3ième jour, „main” de Samas. 

10 Si son ventre est chaud (et) si la sueur l'accable: soit „main” de 
Samas, soit „main” de Sulak(?) ; il a été „frappé" par devant(?). 

11 Si son ventre est chaud et froid, s'il réclame instamment de l’eau 
et la boit: ,,main” de la Lamastu. 

12 Si son ventre est chaud et froid, s’il ne cesse de réclamer instam¬ 
ment de l'eau pour se baigner: ,,main” de la Lamastu; il guérira. 

13 Si son ventre est étiré (?), s'il réclame instamment de l’eau, si sa 
fièvre est égale, si depuis le commencement jusqu'au point culmi¬ 
nant ?) de la nuit, sa maladie (le) maintient éveillé : il a été „frappé” 
d'un „coup" de râbisu ou de spectre; il mourra. 

15 Si son cœur bat de frayeur, si son épigastre est très saillant, s'il 
tend constamment ses yeux vers l'obscurité : „main" d'un spectre. 

17 S'il est ,,frappé" au ventre: le 9ème jour, „main" des Gémeaux; 
(ensuite) le second (jour) 2 i 2 ), „main" d’Adad; le troisième, 
,,main" d’Ea; le quatrième, ,,main" de Mah; le cinquième, ,,main" 
de Papsukkal. 

19 S'il est ,,frappé" au ventre, s'il est plein et constipé: il mourra. — 
S'il est „frappé" au ventre et que, en outre, il souffre constam¬ 
ment: „main" des Gémeaux; il mourra. 

20 Si, „frappé" au ventre, il rejette un sang noir: „prise" des Géme¬ 
aux; il mourra. 

21 Si, „frappé" au ventre et à la ribîtu 214: ) gauche, il vomit aussi du 
sang: le 3ième jour, „main" de Nergal; il mourra. 

22 Si, à son ventre, du côté droit, il a une enflure, et que, en outre, 
il aille fréquemment à la selle : ,,main" d'Istar ; il mourra. 

23 Si, à son ventre, du côté gauche, il a une enflure, et que, en 
outre, il n'aille pas fréquemment à la selle: ,,main” d’Istar; il 
mourra. 

24 Si, à son ventre, du côté droit, il a une ,,barre", et qu'il aille à la 
selle: „main" d'Istar; il mourra. 

25 Si, à son ventre, du côté gauche, il a une ,,barre", et qu'il aille a 
la selle : ,,main" d'Istar ; il mourra. 

214) Sur ribitu, cf. Boissier, RA VIII, 38; Thureau-Dangin, Syllab. 152 (où 
il lit re-e) jHchema, OT, préf. f (,,organs of respiration") ; Festsch. E. N. Setald } 42; 
Kraus, AfO Beih. 3, p. 2() et 11. 32. Cette partie du corps n'est certainement pas un 
organe interne („ pou mous 11 ), car, dans les textes pliysiognoiniques, on observe à sa 
surface des taches congénitales. Afü Beih. 3 * rev. 3 sqq. la cite entre les 

côtes ($îlu) et le gland (appt isâri). 'Notre tablette kimïn 52-53 la mentionne entre 
les fesses ( qinnâti ) et la cuisse ( sûnu ). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


26 s. ina libbi su idi imitti su (is)hattu saknat-su-ma u damu iarru 
qât (ilat)istar imât 

27 s. ina libbi-sü idi sumêli-sü (is)hattu saknat-su-ma u damu i-ha-hu 
qât (ilat)istar imât 

28 s. ina libbi-sü idi sumêli-sü (is)hattu saknat-su-ma u damu isarrur 
imât 

29 s. ina libbi-sü idi sumêli-sü (is)hattu saknat-su-ma ênâ 2 -sü qê mes 
arqûtimes malâmes 

3 ° qât (ilat)istar imât 

31 s. ma libbi-sü idi sumêli-sü MiN-ma saptâmes-sü si-ga ittadâ(a) 
qât (il)sin lu qât (ilat)istar imât 

32 j. ma libbi-sü idi imitti-sü u sumêli-sü di-ik-sü u (is)hattu saknû 
( nu)-sum-ma damu da’mu ittada(a) imât 

33 ma libbi-sü kimin -ma lisân-sü ü-na-ât-ta-âs gir ad ku iksud(?)- 
su ustapasaqme-ma imât 

34 s. ina libbi-sü si-qu ina lïb ênê 2 -sü qêmes arqûti mes ip-ri-ku imât 

35 libbêmes-sü sâmû mes iballut 

36 s. libbêmes-sü arqû mes na-kid 

37 Ubbêmes-sü salmû mes imât 

38 s. libbêmes-sü salmûmes-ma ser’ân libbi-sü su-ud-du-du 

39 pî-sü titta i-gis-sü ana UD-3-KÂM imât 

40 s. Hbbêmes-sü tar-ku na-’-it 

41 s, libbemes-su du-’-um-mu muTus-su irrik 

42 i. lib bemes-su raq-qu mihsu la isu 

43 J- Ubbêmes-sü i-tab-lu imât 

44 s . libbêmes-sü suk-ku-ru qât (il)da-m[i] 

45 Hbbêmes-sü nap-hu murus-su irrik — na--it 

46 s. libbêmes-M nap-hu-ma ser’ân libbi-sü su-ud-du-du qât ( il)[ .] 

47 s. libbêmes-sü nap-hu-ma ser’ân libbi-sü su-ud-du-du urqa ittadûÇü ) 

48 ana dir xx [.] 

49 s. libbêmes-sü nap-hu-ma ser’ân libbi-sü urqa ittadû(ü) ana UD-31- 
KÂM 

50 qât [(il) .] 


215) Au lieu de si-ga } on pourrait songer à une lecture burbummat sizbi , ( mousse de 
lait mais a la ligne 34, la variante si-qu, en regard de si-ga, interdit cette inter¬ 
prétation. Sur le sens (très conjectural) de sîqu, cf. DAB 118, n. 1. 


TABLETTE 13 (SÉRIE II) 


X2I 


26 Si, à son ventre, du côté droit, il a une „barre% et qu'il évacue 
du sang: „main” d'Istar; il mourra. 

27 Si, à son ventre, du côté gauche, il a une „barre”, et qu’il vomisse 
du sang: ,,main” d’Istar; il mourra. 

28 Si, à son ventre, du côté gauche, il a une „barre” et que du sang 
jaillisse: il mourra. 

29 Si, à son ventre, du côté gauche, il a une ,,barre” et que ses yeux 
soient pleins de stries jaunes: „main” d’IStar; il mourra. 

31 Si, à son ventre, du côté gauche, ditto et que ses lèvres rejettent de 
l’acidité( ?) 215 ) : „main” de Sin, ou ,,main” d’Istar; il mourra- 

32 Si, à son ventre, du côté droit et (du côté) gauche, il a une enflure 
et une „barre”, et qu'il rejette du sang noir: il mourra. 

33 Si, à son ventre, ditto, et qu’il laisse pendre sa langue : . 

l’a atteint( ?) ; après de pénibles souffrances, il mourra. 

34 S’il a des aigreurs d’estomac( ?), si, à l’intérieur de ses yeux, des 
stries jaunes s’allongent 'transversalement: il mourra. 

35 Si ses entrailles sont rouges: il guérira 216 ). 

36 Si ses entrailles sont jaunes : il sera anxieux. 

37 Si ses entrailles sont noires : il mourra. 

38 Si ses entrailles sont noires, si les muscles de son ventre sont tirés, 
si, de sa bouche, il crache de la saburre: le 3ème jour, il mourra. 

40 Si ses entrailles sont mâchurées( ?) : il sera anxieux(?). 

41 Si ses entrailles sont de couleur sombre : sa maladie sera longue. 

42 Si ses entrailles sont vides : il n’y a pas de ,,coup”. 

43 Si ses entrailles sont desséchées (?) : il mourra. 

44 Si ses entrailles sont obstruées : „main” de Damu. 

45 Si ses entrailles sont enflammées : sa maladie sera longue — il 
sera anxieux. 

46 Si, ses entrailles étant enflammées, les muscles de son ventre sont 

tirés : ,,main” de [.]. 

47 Si, ses entrailles étant enflammées, les muscles de son ventre sont 


tirés et se marquent de jaune: à ... [.]. 

49 Si, ses entrailles étant enflammées, les muscles de son ventre se 
marquent de jaune: le 3ième jour, „main” [de .]. 


216) C’est vraisemblablement de la teinte de la peau que l’observateur déduit la 
couleur présumée des „entrailles”. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


5 r 

s. libbêmes-sü 

nap-hu^ma ser f ân libbi[-sü ...... 


52 

s. libbêmes-sü 
ênê 2 -s[ü . 

nap-hu-ma er’ân libbi-sû 

.] 

nap-h]u( ?) 

53 

[. 

.] 


54 

s. libbêm[es-sü . ] 


55 

[. 

.] 



56-58 s. [libbêmes-sü .] 


[ . ] 

kappi 


Col. III 

2 [i. libbêmes-sü na]p-hu-ma sâra maîû si x [.] 

3 [sy libbêm]es-sû nap-hu-ma (\) min lu qât ili-sü l[u qât (il) ..] 

4 — qât (il) [.] 

5 [v.] libbêmes-sü nap-hu-ma min umma-sû lâ mi[t-hur .] 

6 [£] libbêmes-sü nap-hu-ma nag-la-bu-su [..] 

7 [s.] libbêmes-sü nuppuhû(hu) qât(il)kù-bi — [,...] 

8 [s.] libbêmes-sü min u ibtanakkimes qât (il)kù-bi — qât (il) [ .] 

9 [s.] libbêmes-sü min u ênâ 2 -sü kabtâ-sü qât (il)kù-bi — qât 

m .....] 

12 [s. libbêmes-]sü min ênâ 2 -sü kabtâ-sü [.] 

11 [s. libbêmes-sü] min idâ 2 -sü tab-ka [.] 

12 [s. libbêmes-]sû min ênâ 2 -sü kabtâ-sü [.] 

13 [s. lib]bêmes-sü nir-bu-ma mê dannis iteneresmes-ma isatti .] 

14 [s.] libbêmes-sü min -ma mê dannis iteneresme s ummu mit-hur istu 

rês mûsi adi [massarti namârîti(?) .] 

15 s, hbbêmes-sü mi N-ma mê ana satê dannis iteneresme s ummu mit- 

hur istu tas-rit mûsi adi ma[ssarti(?) .] 

16 s. libbêmes-sü qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü it-te-nin-bi-tu UD-32-KÂM lu 

zikaru l[u sinnistu(l) .] 

17 libbêmes-su qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü dannis iltanapat(at) si-gu-ü 
is[asî-ma iballut] 


217) Cf. le syriaque nareb „farsit”(?). 


tablette 13 (série II) 


123 


51 Si, ses entrailles étant enflammées, les muscles de son ventre se 

marquent de [.]. 

52 Si, ses entrailles étant enflammées, les [muscles de son ventre sont 

enflam] més( ?), si ses paupières [sont .]: [.]. 


54 Si [ses] entrailles [...]. 

55 [.i; 

56-58 Si [ses entrailles .. 


Colonne III 

2 [Si ses entrailles sont] enflammées et pleines de vent ... [.]. 

3 [Si] ses [entrailles] sont enflammées, et ditto : soit ,,main” de 

son dieu, soit [^nanC de .] — „main” de [.]. 

5 [Si], ses entrailles étant enflammées, et ditto , si la chaleur qu'il 

en ressent n'est pas ég[ale.]. 

6 [Si], ses entrailles étant enflammées, ses hanches [.]. 

7 [Si], ses entrailles sont très enflammées: „ma’in” de Kubû. — 

[.!• 

8 [Si] ses entrailles ditto, et s'il ne cesse de pleurer: „main" de 

Kubû — ,,main" de [.]. 

9 [Si] ses entrailles ditto, et si ses yeux lui semblent lourds: ,,main" 

de Kubû— „main" de [.]. 

10 [Si ses entrailles sont] constamment entravées, s'il ne mange 

rien [...]. 

11 [Si ses entrailles] ditto, si ses bras sont ballants [.]. 

12 [Si] ses [entrailles] ditto , si ses yeux lui semblent lourds [.]. 

13 [Si], ses [entr]ailles étant bourrées 217 ), il ne cesse de réclamer 

instamment de l'eau, et la boit [.]. 

14 [Si], ses entrailles ditto, il ne cesse de réclamer instamment de 

l’eau, si la fièvre est égale, si, depuis le commencement de la nuit 
jusqu'à la veille [de l'aube(?), il reste éveillé(?) .]. 

15 Si, ses entrailles ditto, il ne cesse de demander instamment de l’eau 

pour boire, si la fièvre est égale, depuis le début de la nuit jusqu'au 
[matin(?), s'il reste éveillé( ?) .]. 

16 Si ses entrailles, ses mains et ses pieds restent entravés: le 32eme 

jour, que ce soit un homme ou [une femme, .]. 

17 S’il ne cesse de frapper violemment ses entrailles, ses mains et ses 
pieds : lorsque [il aura dit] son acte de contrition 218 ), [il sera guéri]. 


218) Sur le sîgû, cf. HMA pp. 45-46. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


18 s. libbêmes-sü qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü min u rik-su-sü ir-mu-ü ustapa- 
saqme-m[a iballut(l)] 

19 s. libbêmes-sü kîma ubânâtimcs-sü it-te-nin-si-la ana UD-31-KÂM 

20 l Ubbêmes-su is-sa-na-pu( \)-ü sînâtimes-sü ta-ba-ka la ile’(e) qât 

m ..] 

21 s. libbi libbi isasi(si) mihis (£[/) ...] 

22 s. libbi libbi min ikkib ili-sü marsu îkul ana zikari u sinnisti qât-su 

ü-bil qât [ (il) .] 

23 s. libbi libbi isasi(si) u sârat-su ü-baq-qa-an ina ban-ti-sû [mahis 
imât] 

24 s. libbi libbi isasi(si) u gi-lid-su ikkal-sü qât [(il) .] 

25 s. libbi libbi isasi(si) qablêmc-sü nasû me igi-lal -su lal -sü ana(?) 
LAL-iw lal -sü par(?)-di-is idabbub(ub) qât [ardat lilî] 

26 s. libbi libbi isasi(si) it-bi-ma il-su-um etemmu âr-da-na-an mîti 
[isbat-su] 

27 s. libbi libbi rab-bîs — rap-dis isasi(si) qât etemmi sag-ga-si imât 


.-.] libbi libbi isasi(si) ma-mit (il)samas isbat-su 

29 l s - ..]-kâm isasi(si) ikkib ili-sü marsu îkul 

3 ° ...] ana UD-5-KÂM imât 

3 1 ....]-i£(?) la kabit 

3 2 [.-... isbat]-su imât 

33 [s. ....... .... ana ] UD-30-KÂM imât 

34 [s ... libbi l]ibbi isasi(si) qât etemmi 

35 ... li]bbi libbi isasi(si) qât etemmi 

36 imât 


2l< ) J-e te^tc publié par Duugherty. Coucher Collège Cuir hiscr> f 2 t n fl 406, 8 
est un fragment de commentaires oraux tirés, en partie, semble-t-il, de notre pas¬ 
sage: 7) rikrXurH ir-mu-û — ri-ik-sH-hi — ser-a-whiA notre ligne 18) 
8) gi-lid-su — giè-sâ-a-H ( — i. 24) 0) igi-gal-M — ba-a-a-at-tn (" 1, 25?)* — 
Sur gifid-sn, cL Khaus, AfO, Beih. 3, p. 27, m 28; sur fatatte, cf. note sous XVIII, 
3 ( 2 92 ). 

220) Dans le texte, 011 lit is-sa-na-se ma û } qui ne donne pas de sens. INous prenons 
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18 Si ditto ses entrailles, ses mains et ses pieds, et que ses tendons soient 
relâchés 219 ) : après de pénibles souffrances, [il guérira(?)]. 

19 Si ses entrailles, comme ses doigts, sont tout paralysées: le 3ième 

jour [.] • 

20 Si ses entrailles se purgent continuellement 220 ), mais s’il ne peut 

émettre d’urine: „main” de [.]. 

21 S’il crie 221 ) : „mon ventre, mon ventre !” : „coup” de [.] 

22 Si ditto : „mon ventre, mon ventre!”: le malade a commis un sacri¬ 

lège envers son dieu; il a porté la main sur un homme ou sur une 
femme; „main” de [.]. 

23 S’il crie: ,,mon ventre, mon ventre!” et arrache ses poils: [il a été 
„frappé”] à l’abdomen; [il mourra]. 

24 S’il crie: ,,mon ventre, mon ventre!” et si le haut de ses cuisses lui 

fait mal: ,,main” de [.]. 

25 S’il crie : ,,mon ventre, mon ventre !”, si ses hypocondres sont sou¬ 
levés ; . 222 ), s’il parle avec égarement: „main” de 

[l’Ardat-lilî]. 

26 S’il crie: „mon ventre, mon ventre !”, s’il se lève et se met à courir : 
un spectre, double d’un mort, l’a saisi]. 

27 S’il crie subitement — avec volubilité 223 ): „tnon ventre, mon 
ventre!”: „main” du spectre d’un assassin; il mourra. 

28 [Si .] il crie: ,,mon ventre, mon ventre!”: l’anathème 

par Samas l’a saisi. 

29 [Si . pendant x jours] il crie: „[mon ventre, mon ventre!”] 

le malade a commis un sacrilège envers son dieu; [.] ; 

sous 5 jours, il mourra. 

31 [Si .] n’est pas pénible, [.] l’[a saisi] ; 

il mourra. 

33 [Si .: sous] 30 jours, il mourra. 

34 [Si .] il crie: „mon ventre, mon ventre!”: „main” 

d’un spectre. 

35 [Si .] il crie: ,,mon ventre, mon ventre!”: ,,main” 

d’un spectre; il mourra. 


se ina comme les deux éléments abusivement dissocies du signe pu. Sur $üpu (syriaque 
purgavit ), cf. Thompson, RA 1929, 87, 5 - 

221) Au lieu de isetsi ,,il crie M , on pourrait entendre iltatiasi ,,il ne cesse de crier 
(de même, lignes 23-29, 34-35)* 

222) Ce membre de phrase me demeure obscur. Cf. toutefois ci-dessus, n. 219 
(igi-lal = igi-gal(?). 

223) Cf. ci-dessus, note 73. 
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37 fï.] es-mu-sû kabit ina sili’ti kisâd-su maqit-su 

38 r . ■.] sa sumêli ikassa qât etemmi imât 

39 U.. rês ] libbi-sû za-qir imât 

4 ° [■*..*•-] dûr libbi-sû ana hasî-sü is-niq imât 

4 1 [t . ] nîs libbi-sû sa-bit qât (ilat)istar ana ki [.] 


42 

43 

44 

45 

46 


47 


N 

[A 

[... 

a 

[s. 

t- 

[S. 


[S- 


. '.]-ka nîs libbi-sû o(?) tab-ku qât [ .] 

. b]u-us-sa hîp libbi irtanasimt s qât (ilat)istar — qât 

.] pa-pan libbi-sû illak(ak) qât [.] 

. ser’ân(ï)] libbi-sû sûma u urqa ittadû(ü) qât 

.] me s -su sâ imitti u sumêli ana pi-rik libbi-sû su-ut- 


mâmît isb[at-su) 

] 2 -sû ikkalâmes-sü u us-ta-kal [.] 


Col. IV 


11' s. i-me-es-su u rês libb[i-sü .] 

12' j. ina im-si-sü mahisiis) qât ( il)tu[’amê ..] 

13' s. ina im-si-sü mahis(is)-ma du-u[s-su ekmet .] 

14' .y. ina im-si-sü mahis(is)-ma u sêpâ 2 -su f. 


15' s. e-mir u e-sil [.] 

16' s. e-mir u e-sil libbêmes-sü [ .] 

1/ s. e-mir u e-sil libbêmes-sû eb-[tû .] 

18' .s. e-mir u du-us-su [ekmet .] 

19' s. e-mir u tu( ?)mes-iw ikkalûmes-sü qât [.] 


224) Le dûr libbi paraît ici, je croîs, pour la première fois. A l'appui de la 
traduction proposée ci-dessus, on peut citer l’arabe hajar bain as sadr m al bln al 
hajâb al pâjis. — A la 1 . 46, apparaît une autre locution inconnue Je verrou du 
ventre qui désigne peut-être le nombril, ou, moins vraisemblablement Je sphincter 
de 1 anus”. 
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27 [Si .,] si son entendement est pénible, si du fait de 

sa maladie ,sa nuque fléchit [, si son .] gauche est froid: 

^ain” d’un spectre, il mourra. 

29 [Si ., et si] son épigastre est proéminent: il mourra. 

40 [Si . ; et si] son diaphragme(?) 224 ) presse ses poumons: 

il mourra. 

[Si ., et si] sa virilité 225 ) est prise: „main” d’Istar; à ... 

[.]• 

42 [Si ., et si]... sa virilité .: „main” de [.]. 

42 [Si ., et] s’il a souvent une colique déchirante: „main” 

d’Istar — „main” de [.]. 

44 [Si ., et] si son om'bilic remue: ^main” de [.]. 

45 [Si ., et si les muscles(?)] de son ventre se marquent de 

rouge ou de jaune: „main” de [.]. 

46 [Si ., et si] ses [.], droit et gauche, vers le „verrou” 

de son ventre sont ...[.] : (c’est) mâmît (qui) l’a saisi. 


47 [Si] ses [.] lui font mal, et s’il .|. 


Colonne IV 

. (manquent environ io lignes ) 

il' Si son bas-ventre et son épigastre [.]. 

12' S’il est „frappé” au bas-ventre: ,,main” des Gém[eaux .]. 

13' S’il est ,,frappé” au bas-ventre, si sa virilité [lui est enlevée .]. 

14' S’il est ,,frappé” au bas-ventre, et que, en outre, ses pieds [soient 

.]■ _______ 

15' S’il souffre de replétion et de constipation: [.]. 

16' S’il souffre de replétion et de constipation, si ses entrailles 

[ . ]• 

17' S’il souffre de replétion et de constipation, si ses entrailles sont 
obstru[ées.]. 

18' S’il souffre de replétion, et si sa virilité [lui est enlevée .]. 

19' S’il souffre de replétion, et si ses . lui font mal: „main” de 

[ . . ]• 

225) Sur le sens de nîs libbi, cf. Ebeling, MAOG I, 1, 24: etc. A la ligne suivante, 
les mots qui suivent nis libbi s’expliquent difficilement. On songerait à mû tabku 
„de l’eau est versée” ; mais on ne voit pas comment insérer cette indication dans le 
contexte. 
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20 s. dannis it-te-nin-sil re-du-ut ir[ri irassi .] 

21' s ir-ru-sü i-har-ru-ruu i[dâ*-sü tab-ka(?) .............. 1 

22 ^ f 4 . . 1 ‘ 1 7 V / r- 


22' j. ir-ru-sü i-har-ru-ru u libba-sû [.] 

2 3 £ ir-ru-sü i-har-ru-ru [ . J 

24' s. ir-ru-sü i-har-ru-ru [. j 


25' s. ir-ru-sü it-ta-na--ra [.] 

26' s. ir-ru-su pat-ru na-kid [—. j 

27' s. ir-ru-sü ustêserû u it-[ .] 

28 s . ir-ru-su ustêserû u libbêmes-sü . j 

29' [s. ir-]ru-sü ni-[ir-bu(?) . j 

30' [S. ina ir-ri-]sü [mahis(?) .] 


TABLETTE N° 14 
(N° 12 de la sous-série B) 228) 

1 [s. marsu gi-l]is imitti-sü sâmat [.] 

2 [s. gi-Us sumê]li-sü sâmat murus-su ü-zab-bal 

3 [s. gilsêm]es~sü sâmâ mihsu là isu 

4 [■?• gi~]Us imitti-sü arqat [murus-]su isanni(ni) 

5 Uj gi-]lis sumêli-sü arqat [murus-]su kabit(it) 

6 [s. gilsê]mes-sü arqâ na-hi-it 

7 [^- gi-Us imitti-su salmat murus-]su kabit 

8 [i. gi-Us sumêli-sü salmat n]a-hi-it 

9 gilsêmes-sü salmâ] imât 

10 [i. gi-Us imitti-sü tar-kat mu]rus-su isanni(ni) 

11 [s. gi-Us sumêli-sü tar-kat murus-]su kabit 


226) Cf. Thompson (RA 26, 80, n. 2) „fall of the bowels”; AMT 78 3 o* KAR 
i 95 , rev. 33; 199, 10. ' * ^ 

à lT hViW, ' j XtraU Ca f' t , e V- P k II/2 ’ n ° I04, S: 1 ir ~ ru ~ hl i-ba-ar-ru-ru imât, qui, 
ui ^ 6 I d ° nne ? eut - etre l’observation disparue dans la deuxième moitié de notre 
hgne 26 : j. ir-ru-su pat-ru-ma UD-3/4/5-KÂM là i-sa-lal (?) imât si ses entrailles 
sont relâchées et qu’il n’en dorme(?) pas de 2, 3 ou 4 jours: il mourra'’ 

228) Sources : 

A) KK. 2006 + 3795 + 4014 + 4083 + 4094a = lignes I 1-41 ; II 7-21 25- 
+ 11294 (TDP II, pl. XXXV-XXXVI) S o ; ln 7 35 ' 1 6 J. 

RI T TVTT - 1 ^ 36 - 68 . 


B) LKU 73 

C) VAT 303 + 404 + 579 + 589 (SBH 148) = 

JJ) LKU 74 _ 


I * 1 1-13. 

I 35-65 ; II18-III2. 
I 52-63. 
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20' S’il est toujours fortement constipé, s’il [a] une ptose intesti¬ 
nale 226 ) [.]• 

2I ' Si ses intestins ronflent et si [ses] bras [sont ballants(?) .]. 

22' Si ses intestins ronflent et si son ventre [.]• 

23' Si ses intestins ronflent [.]. 

24' Si ses intestins ronflent [.]• 

25' Si ses intestins se déchargent continuellement [.]■ 

26' Si ses intestins sont relâchés: il sera anxieux [.]• 

2/ Si ses intestins se purgent et [sont .]• 

28' Si ses intestins se purgent et si ses entrailles [.]• 

29' [Si ses intestins sont [bourrés(?) .]■ 

30' [S’il est ,,frappé”(?) à] ses [intestins . 


CHAPITRE XIV 


(Chapitre XII du Titre II) 


1 [Si, le malade, sa gilsu 22ÿ ) droite est rouge: [.]• 

2 [Si sa gilsu gau]che est rouge: il traînera sa maladie. 

3 [Si] ses [gilsu] sont rouges: il n’y a pas de „coup”. 

4 [Si] sa gilsu droite est jaune: sa maladie changera. 

5 [Si] sa gilsu gauche est jaune: sa maladie sera pénible. 

6 [Si] ses [gilsu] sont jaunes: il sera anxieux. 

7 [Si sa gilsu droite est noire:] sa [maladie] sera pénible. 

8 [Si sa gilsu gauche est noire: il] sera anxieux. 

9 [ Si ses gilsu sont noires : ] il mourra. 

10 [Si sa gilsu droite est mâchurée 23ü ) :] sa maladie changera. 

11 [Si sa gilsu gauche est mâchurée:] sa [maladie] sera pénible. 


E) K. 3826 (CT 37, 44 + TDP II. 
pl. XXXVI) 

G) LKU 70 

G) LKU 70 

H) LKU 71 

I) LKU 82 

J) LKU 84 

K) LKU 65 . - —■ ■ , ....... -, 

229) Ainsi que Kraus l’a reconnu (AfO, Beih, 3, p. 27, u- ») f??.- 

donne la lecture de l'idéogramme nagaii T xa-tenu (il. 24 27, etc J, u. 561 {a ai e 
tuhul). 11 est vraisemblable que gilsu désigne l'extrémité supérieure de la cuisse 
(Kkaus: lt 0bcrschenker J ), peut-être, plus exactement, l'extrémité supérieure du 
grand trochanter. 

230) Ou „palpite”. 


= lignes I 53 - 73 : II 5 I- 73 I UI i- 3 ; 
IV 

= „ II 13-21- , „ 

= „ 71-73-III .1-22; IV 11-26 . 

= „ III 4-19. 

= „ III 39 '- 53 '- 

= „ III S 7 '- 64 '. 

= „ IV 54 '- 6 gf. 


Labat, Traité akkadien I 
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12 [ s . gilsêmes-sü tar-ka n]a-hi-it 

13 s- imitti-sû du-’-mat murus-su] û-zab-bal 

14 [ gi-lis sumêli-sü du-’-mat murus-su] isanni(ni) 

15 du-’-ü-ma murus-s]u kabit 

16 i. [#i-/iJf imitti-sû nap-hat murus-]su isanni(ni) 

17 sumêli-sû nap-hat murus-]su kabit 

18 [Jf. nu-up-pu-ha murus]-su isanni(ni) 

19 [Jf. imitti-sû muq-qu-ta-at] iballut 

20 x [^i-ffif sumêli-sü muq-qu-ta-at murus-s]u isanniinï) 

21 jf. muq-qu-ta n]a-hi-it 

22 s. gi-[lis imitti-sû suhhutat murus-]su kabit 

23 s- 9i-Uis sumêli-sü suhhutat n[a-hi-i[t] 

24 s. gilsêmc[s-sû suhhutâ ...] X [...] 


2 5 s. gi-lis im[itti-sü in- . muru]s-s[u 

26 s . gi-lis sumêli-sû [in- .] 

27 s. gilsêmts-sü in-[ .] 


28 s. sinnistu gilsê^^-sâ it-te-ni-[ .] 

29 s. gilsêmes~sü sal-[ma iballut ] 

30 s. ultu gilsêmes-sû adi ubânâtmei sêpê 2 -sü ser’ânêmts-s[ 
ki-is-sat 


32 s. qinnat imitti-sû sâmat(ât) [.] 

33 s. qinnat sumêli-sû sâmat(ât) murus-su ü-[zab-bal] 

34 s. qinnâtimes-sû sâmâme s mihsu( !) [la isu] 

35 s. qinnat imitti-sû arqat(ât) murus-su isanni(ni) 

36 s. qinnat sumêli-sû arqat(ât) murus-su kabit 

37 s. qinnâtimes~sü arqâmc s na-hi-it 

38 s. qinnat imitti-sû salmat(ât) murus-su kabit 

39 s, qinnat sumêli-sû salmat(ât) na-hi-it 

40 s. qinnâtimes-sü ^a/wames x x x 

41 [s. qin]nat imitti-sû t[ar-]kat û-zab-bal-ma imât 


42 [s. qinnat sumêli-sü tar-kat .] 

43 [s. qinn]âtimes-sû tar-ku imât 

44 [s. qinnat imitti-sû du-’-ü-mat .] 


45 [s. qin]nat sumêli-sû du-’-ü-mat murus-su isanni(ni) 

46 [s. qinnâtitncs-sû du-’-ü-ma .] 

4 7 [£] qinnat imitti-sû nap-hat murus-su isanni(ni) 

48 [s. qinnat sumêli-sû nap-hat .] 

49 [^-] qinnâtimzs-sû nu-up-pu-hu murus-su isanni(nï) 


231) GCCI, n° 406, ay : sa-gig = ki-is-sa-tum. 
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12 [Si ses gilsu sont mâchurées : il] sera anxieux. 

13 Si [sa gilsu droite est sombre:] il traînera [sa maladie]. 

14 Si [sa gilsu gauche est sombre: sa maladie] changera. 

15 Si [ses gilsu sont sombres: sa maladie] sera pénible. 

16 Si [sa gilsu droite est enflammée:] sa [maladie] changera. 

17 Si [sa gilsu gauche est enflammée:] sa [maladie] sera pénible. 

18 [Si ses gilsu sont enflammées:] sa [maladie] changera. 

19 [Si sa gilsu droite est affaissée:] il guérira. 

20 Si [sa gilsu gauche est affaissée:] sa [maladie] changera. 

21 Si [ses gilsu sont affaissées: il] sera anxieux. 

22 Si [sa] gi[lsu droite est saillante:] sa [maladie] sera pénible. 

23 Si [sa] gi[lsu gauche est saillante: il] sera anxieux. 

24 Si [ses] gilsu [sont saillantes: ...]. 

25 Si sa gilsu droite [est .: s]a m[aladie .]. 

26 Si sa gilsu gauche [est .]. 

27 Si ses gilsu sont [.]. 

28 Si, une femme, ses gilsu sont constamment [.]. 

29 Si ses gilsu sont en bon [état: il guérira]. 

30 Si, depuis ses gilsu jusqu'à ses orteils, ses muscles [.]: 

31 (c'est) une maladie des muscles 231 ). 

32 Si sa fesse droite est rouge: [.]. 

33 Si sa fesse gauche est rouge: il [traînera] sa maladie. 

34 Si ses fesses sont rouges:[il n'y a pas de] „coup". 

35 Si sa fesse droite est jaune : sa maladie changera. 

36 Si sa fesse gauche est jaune: sa maladie sera pénible. 

37 Si ses fesses sont jaunes: il sera anxieux. 

38 Si sa fesse droite est noire : sa maladie sera pénible. 

39 Si sa fesse gauche est noire : il sera anxieux. 

40 Si ses fesses sont noires : x x x. 

41 [Si sa fes]se droite est mâchurée: il traînera, puis mourra. 

42 [Si sa fesse gauche est mâchurée: .]. 

43 [Si] ses [fes]ses sont mâchurées: il mourra. 

44 [Si sa fesse droite est sombre: .]. 

45 [Si] sa [fes]se gauche est sombre: sa maladie changera. 

46 [Si ses fesses sont sombres: .]. 

47 [Si] sa fesse droite est enflammée: sa maladie changera. 

48 [Si sa fesse gauche est enflammée: .]. 

49 [Si] ses fesses sont enflammées: sa maladie changera. 
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50 [jf. qinnat imitti-sü muq-qü-ta-ât .] 

51 [s. qinnat sumêli-sü muq-qü-ta-ât murus-su irrik 

52 [jf. qinnâtimes-sü muq-qü-ta na-hi-]it 

53 [£] qinnat imitti-sü su-uh-hu-ta-ât murus-su isanni(ni) 

54 [jf. qinnat sumêli-sü su-uh-hu-ta-ât murus-su ] kabit 

55 s. qinnâtimGs-sü su-uh-hu-ta na-hi-it 

56 s. qinnat imitti-sü patrat(ât) murus-su isanni(ni) 

57 s. qinnat sumêli-sü patrat(ât) murus-su na-hi-it 

58 s. qinnâtimes-sü patrâ^e s imât 

59 s. qinnâtimes-sü sal-ma iballut 

60 s. qinnâtimes-sü tarkâmes-ma manzaz-su la ussa(a) u mê la ü-se-rid 
arkata mains (is) imât 


61 [s. ina gils]i{1)-sü u qinnati-sà mahis(is) qât (ilat)istar 

62 [I. ina nag-la(?)]-bi-sü u kin-si-sü mahis(is) qât (ilat)istar 


63 [jf.• . naba]lkutû(tü) murus-su isanni(nï) 

64 ... nabalku]tû(tü) u ku(?) luh ittakir-sû qât (il)sa- 

mas iballut 

65 \l .] xja(?) du -ma lapit imât 

66 [jf.— ] x lu x ina lâ idû ü-rap-pad imât 

67 [s. ....... da]bâba lâ ile } {e) imât 

68 \s .] ana ud-2-kâm imât 

69 l s. , * .... â] r-his imât 


7°-73 [* .] imât 

Colonne II 

1-6 . 232 ) 


y-10 s. ina musarî-sü [ ...] 

u Jf. ina musarî-sü damu ittadî(?)-ma x [.] 

12 jf. ina musarî-sü dama i-te-es-si [ .] 

13 jf. ina musarî-sü dama da’ma i-te-es-si q[ât . 

14 jf. ina musarî-sü dama u sarka i-te-es-si qât ( i[l ) .] 


232) Ce premier paragraphe est consacré au ku, idéogramme qui recouvre en 
réalité deux termes différents. Les observations se référant à l’un et à l'autre sont 
séparées par un trait dans SBH 148, avant la 1 . 15. Le premier ku (^l’anus”) a pour 
équivalent akkadien musarû (Langdon, RA 28, 14) ; on pourrait également le lire 
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50 [Si sa fesse droite est affaissée: .]. 

51 [Si] sa fesse gauche est affaissée: sa maladie sera longue. 

52 [Si ses fesses sont affaissées: il sera anx]ieux. 

53 [Si] sa fesse droite est saillante: sa maladie changera. 

54 [Si sa fesse gauche est saillante: sa maladie] sera pénible. 

55 Si ses fesses sont saillantes: il sera anxieux. 

56 Si sa fesse droite est relâchée: sa maladie changera. 

57 Si sa fesse gauche est relâchée : sa maladie sera source d’an- 
xiété( ?). 

58 Si ses fesses sont relâchées : il mourra. 

59 Si ses fesses sont en bon état: il guérira. 

60 Si ses fesses sont mâchurées au point qu’il ne puisse quitter l’en¬ 
droit où il se trouve, ni émettre d’eau : il a été ,,'frappé” par derrière ; 
il mourra. 

61 S’il est „frappé” [à la gils]u( ?) et à la fesse : „main” d’Isitar. 

62 S’il est ,,frappé” [à l’ame(?)] et à la jambe: „main” d’Istar. 


63 [Si ses . sont] renversés: sa maladie changera. 

64 [Si ses . sont ren]versés, et . change en lui: ,,main” 

de Samas ; il guérira. 

65 [Si .] où il se trouve( ?) il a été „touché” : il mourra. 

66 [Si .]..., si, sans s’en rendre compte, il divague: il mourra. 

67 [Si . et s’]il ne peut parler : il mourra. 

68 [Si .] : sous deux jours; il mourra. 

69 [Si .] : il mourra subitement. 


70-73 [Si ...] : il mourra. 


Colonne II 
1-6 . 

7-10 Si, par l’anus, [.]. 

11 Si, par l’anus, il rejette du sang et que [.]. 

12 Si, par l’anus, il évacue du sang [.]. 

13 Si, par l’anus, il évacue un sang noir: „ma[in” de . 

14 Si, par l’anus, il évacue du sang et du pus: ,,main” de [.]. 


subtu „ fondement". Le second, qui se présente sous la forme ku-m dans SBH 148, 
et qui est un pluriel, 11e peut se lire que sû (ou qû-ü) „excréments”. A la ligne 22 
toutefois, si notre restitution est exacte, il faut supposer une reprise de musarû . 
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15 s. zû-sü is- x [.] imât 

16 s. zû-sü sâmûmes iballut 

17 s. zû-sü argwfrnes.] 

18 s. zû-sü [salmû] mes imât 

19 s. zû-sü du J -ü-[mu .] 

20 s. zu-su [.] murus-su irrik 

21 s. zû-sü lïb [.] 

22 [s. musarâ-su( ?) i-te-n\ik-ki-ik ur 5 -gig [maris] 233 )) 


23 [i. musar-su sâmat( ?) murus-su] irrik-ma iballut 

24 s. musar-sü arqat(dt) mur[us-su .] 

25 [ s . musar-sü salmat(ât) imât 

26 s. musar-sü tar-hat 235 ) na-[hi-it] 

27 [s. musar-su du-’-ü-mat] murus-su ü-sa-an-na-ah 

28 s. musar-sü nap-hat na-hi-it 

29 [s. musar-sü muq-qü-t]a-at iballut 

30 s. musar-sü su-uh-hu-t[a-at x ] x imât 

31 [s. musar-sü sal-mat(?)] iballut 

32 s. musâr-sü is-si-kir imât 

33 j. musar-sü [ .] imât 

34 [s. musar-su u rêS libbi-su emmû s]ar-hu ü-kal sapulU libbi-sü 
ikkal-sü libba-sü ma-hu 

35 ide 2 -su sêpe 2 -su u libba-su imim amîlu sû na-ki maris 

36 qât ili-sü — qât (Uat)istari-sü 

37 i na mu-sar-ri-sû damu isarrur qât (il)samas mu ki-nu-gi 

38 s. mu-sar-su u iskâ 2 -su nap-hu qât (ilat)dil-bat ina maiali-sû 
iksud-su 

39 S. sînâtimes-sü sâmâ mes qât mu ili-sü iballut 


233) (akk. hasû paraît désigner d J unc façon générale un viscère : l'estomac 
{ta-kul-tu = lia-ht-û: Z A 43, 19, I, 31), les polimom (au pluriel), et le foie! 

234) L'équivalent akkadien le plus fréquent de cis est birkn „ pénis” (masculin)* 
Comme» dans notre passage, les formes verbales sont féminines, il y faut admettre 
un autre équivalent féminin, dont la lecture nous gsl d'ailleurs donnée à la 1 38- 

Tu*? ( “ y B ° 1 111 20 (MAOG r 52 - 28); CT 27, 33, 4; KUB IV 48/17', 

il 28; MVAG 4o P 2, 25, n. 1; etc,). Sur les maladies des parties génitales, cf, 
Thompson, Bah, XIV (1934), 57-151. 

235 ) Graphie spiranlîsée pour tarkaL 

236) Complété daprès XXIII, 14-15, qui reprend textuellement la meme obser¬ 
vation. 
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15 Si ses fèces x [.]: il mourra. 

16 Si ses fèces sont rouges: il guérira. 

17 Si ses fèces sont jaunes: [.] 

18 Si ses fèces sont [noires] : il mourra. 

19 Si ses fèces sont sombres [ : .]. 

20 Si ses fèces [sont .] : sa maladie sera longue. 

21 Si ses fèces dans( ?) [.]. 

22 S’il [se gratjte constamment [l’anus(?)] : il souffre d’une maladie 
de foie. 

23 [Si son pénis 234 ) est rouge(?): sa maladie] sera longue, mais il 
guérira. 

24 Si son pénis est jaune: [sa] ma[ladie .]. 

25 [Si son pénis est noir] : il mourra. 

26 Si son pénis est mâchuré: il sera [anxieux]. 

27 [Si son pénis est sombre:]" il expectorera( ?) sa maladie. 

28 Si son pénis est enflammé : il sera anxieux. 

29 [Si son pénis est affai]ssé: il guérira. 

30 Si son pénis est saillant: il mourra. 

31 [Si son pénis est en bon état( ?) :] il guérira. 

32 Sî son pénis est bouché : il mourra. 

33 Si son pénis [.]: il mourra. 

34 [Si son pénis et son épigastre sont chauds], s’il a la fièvre, si le 
bas de son ventre lui fait mal, si son ventre est tempétueux( ?), s’il 
a chaud aux bras, aux pieds et au ventre : cet homme souffre d’une 
maladie vénérienne ; ,,main’ J de son dieu — „main” de sa déesse 236 ). 

37 Si de son pénis du sang jaillit : ,,main” de Samas ; pronostic : ki- 
nu-gi 237 ). 

38 Si son pénis et ses testicules sont enflammés : la ,,main” de Dilbat 
l’a atteint dans son lit. 

39 Si ses urines 238 ) sont rouges: „main” du „nom(?)” de son dieu; 
il guérira. 

237) Le diagnostic peut se lire erçet lâ târi „terre sans retour” : l’enfer (cf. D. 75, 
30 et 63: kur-nu-ci ir-si-it la ta-ri ). 

238 Parmi les variantes de ce paragraphe, cf. notamment: 1 . 43, it-te-ni-is-ki-ru ; 
1 . 45, itanalakâ me ® 1. 49, murus-su habit . — Les textes thérapeutiques contiennent des 
citations de diagnostics concernant les urines, qui, pour n’être pas rigoureusement 
semblables à ceux de notre texte, n’en sont pas moins très voisins : a) AMT 66, 7 . 
4-5 + kar 193, 12-15: „Si, le malade, ses urines sont comme des urines d’âne / 
comme de la lie de bière / comme de la lie de vin / comme du vernis : cet homme 
souffre de gonorrhée (musû) ; — b) AMT 58, 4, 1-5 ( Bab . XIV (1934), 86, n° 177) ■ 
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40 s. sînâtimes-sü arqârne s murus-su irrik kimin sêta hamit(it) imât 

41 s . sînâtimes-sû salmâ mes lipit mûti lapit(it) imât 

42 Swa^mes-S tar-ka imât 

43 i. imârimes-jîi it-te-ni 4 ( l)-is-ki-ra imât 


44 jf. [.]mes 

45 s. sînâtimcs-su u rehût-su illak(ak) imât 

46 s. sînâtimes-su kî[ma .] imât 


47 s. sînâtimes-su kîma mêmes murus-su irrik-ma iballut 

48 s, sînatimes-su kima mê kasî (?) kimin 

49 • S ‘ smatimes-su kima karâni murus-su kabit-ma iballut 

50 s. sînâtimes-su kîma sizbi iballut 

51 s. smâtimes-su taq-na[ mu]rus-su irrik-ma [ iballut ] 

52 s. sînâtimes-su ici -ma li-bis-tu Èmes -ni ina sêri lapit 

53 s. sînâtimes-su iGi-ma sêrême-sü È-ni ina sêri lapit 


54 s. iskâ 2 -sû sâmâ mes iballut 

55 £ iskâ 2 -sü arqâ mes [.] 

56 s. iskâ 2 -sü salmâmes imât 

57 s. iskâ 2 -sû tar-ka [.] 

58 s. iskâ 2 -sû du--um-ma murus-su kabit 

59 s. iskâ 2 -sü muq-qü-tà [.] 

60 s. iskâ 2 -su su-uh-hu-ta imât 

61 s. iskâ 2 -sü sâ-a[l( ?)-ma iballut (?)] 

62 s. iskâ 2 -sü ze-ra imât ■— ana enti [ili-sû ithi(hi)] 

63 s. iskâ 2 -sü ze-ra lisân-sû i-te-nik-ki-ik 

64 saptêmes-sû ü-na-[as-sak kimin(?)] 

65 s. iskâ 2 -sü nap-hu na-hi-it — ana enti [ili-sü ithi(hi)] 

66 s. iskâ 2 -sü nuppuhâtnes(ka) musar-sü sik-ka-tà malât ana enti [ili- 
sü ithi(hi)] 

m) Le sens de ces deux lignes me demeure obscur, en raison notamment des 
valeurs multiples du signe ïGi (lummar l( tu examines 1 *; namrâ „sont claires”; mnmnïrû 
^apparaissent”, etc.). L'interprétation de k u'est pas moins problématique, bien qui! 
faille probablement lire iiamjt-M ( 1 . 52)* itssâ-m (I. 53). S 1 agit-il du cas où le 
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40 Si ses urines sont vertes; sa maladie sera longue; ditto : u est con¬ 
sumé d’une fièvre de sécheresse; il mourra. 

41 Si ses urines sont noires: il est ,,touché” d’une „touche” mortelle; 
il mourra. 

42 Si ses urines sont obscures(?): il mourra. 

43 Si ses urines sont constamment retenues : il mourra. 

44 Si ses urines sont [.] : il mourra. 

45 Si ses urines et son sperme s’écoulent (sans cesse) : il mourra. 

46 Si ses urines sont com[me de .] : il mourra. 

47 Si ses urines sont comme de l’eau : sa maladie sera longue, mais 
il guérira. 

48 Si ses urines sont comme de l’eau de roses( ?) : ditto. 

49 Si ses urines sont comme du vin : sa maladie sera pénible, mais 

il guérira. 

50 Si ses urines sont comme du lait : il guérira. 

51 Si ses urines sont normales: sa maladie peut être longue, mais il 

guérira. 

52 Si, alors que ses urines ., son prépuce .: il a été 

„frappé” dans le dos 239 ). 

53 Si, alors que ses urines.. ses chairs.: il a été ,,frappé” 

dans le dos. 

54 Si ses testicules sont rouges : il guérira. 

55 Si ses testicules sont jaunes: [.]. 

56 Si ses testicules sont noirs : il mourra. 

57 Si ses testicules sont mâchurés: [.]. 

58 Si ses testicules sont sombres : sa maladie sera pénible. 

59 Si ses testicules sont affaissés: [.]. 

60 Si ses testicules sont relevés : il mourra. 

61 Si ses testicules sont en bon [état( ?) : il guérira]. 

62 Si ses testicules sont recroquevillés( ?) : il mourra. — [il a forniqué 

avec] la grande-prêtresse [de son dieu]. 

63 Si ses testicules sont recroquevillés( ?), s’il gratte continuellement 
sa langue, s’il mord ses lèvres: [ditto (?)]. 

65 Si ses testicules sont enflammés: il sera anxieux. — [il a forni¬ 
qué] avec la grande-prêtresse [de son dieu]. 

66 Si ses testicules sont très enflammés, si son pénis est couvert d’ulcé¬ 
rations 240 ) : [il a forniqué] avec la grande-prêtresse [de son dieu], 

prépuce recouvre ou non „la chair” du gland? Pour libistu, Landsberger (MSL I, 

146 sq.) a proposé le sens de scrotum ; je préférerais celui de prépuce. 

240) La lecture et le sens de sikkatu / sikkatu restent obscurs, d'autant qu’il paraît 

y avoir eu parfois confusion avec le mot siggatUj de forme voisine; siggatu (<[ 
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s. ina iskê 2 -sü mahis(is ) ana enti ili-sü ithi(hi) — [. 

68 s. ina iskê 2 -sü mahis(is) ( hi-pi ) [sînâti*nzs-]sü it-te-ni-[is-ki-ru 

69 s. bir zi kar ti tü(?) gaz -ât pa pa [.] 

70 sînâtimes-su subbu[tâ .] 

71 s. sap-la-tu-sü nap-h[a .] 

72 s. sûn imitti-sü sâmat(ât) sam-hat(?)-su [ .. 

73 s. sûn sumêli-sü sâm[at(ât ) .] 



Col. III 


I 

S. 

sûnêmes-sü sâmâ mes na-hi-it 


2 

s. 

sûn imitti-sü [arqat .] 


3 

s. 

sûn sumêli-sü arqat(ât) [. 

•] 

4 

s. 

sûnêtnes-sü arqâme s na-hi-it 


5 

s . 

sûn imitti-sü salmat(ât) murus-s[ 

u . 

6 

s. 

sûn sumêli-sü salmat(ât) na-hi-it 


7 

s. 

sûnêmes-sü salmà mes [.] 


8 

s. 

sûn imitti-sü tar-kat murus-su isanni(ni) 

9 

s. 

sûn sumêli-sü tar-kat murus-s[u .. 

. ] 

10 

s. 

sûnêraes-sü tar-ka na-hi-it 


11 

s. 

sûn imitti-sü du--mat murus-[su 

.] 

12 

s. 

sûn sumêli-sü dw-’-ü-mat ü-sa-an- 

na-ah 

13 

s. 

sûnêmes-sü du--ü-ma na-hi-[it] 


14 

s. 

sûn imitti-sü nap-hat ü-za-bal-ma 

[imât] 

15 

s. 

sûn sumêli-sü nap-hat murus-su [ 

.] 

16 

s. 

sûnêmes-sü nap-ha na-hi-it 


17 

s. 

sûn im[itti-sü muq-qü-ta-ât . 

....] 

18 

s. 

sûn sumêli-sü muq-qü-ta-ât murus-\su ... 

19 

s. 

sûnêmts-sü muq-qü-tà [.] 


20 

s. 

sûn imitti-sü su-uh-hu-ta-âi [. 

.] 

21 

s. 

sûn sumêli-sü su-uh-[hu-ta-ât . 

.] 


sagâgu ) signifie „ulcération” (AMT 51, 4, 7; 32, 5, 4, 6, 7, 9, n, 15; RA 27, 132, 
et, en particulier, siggâti sâ kussi (AMT 32, 5, 13) ^ulcérations causées par le froid, 
engelures”) Pour le premier terme ( sikkatu / sikkatu, cf. CT IV, 3, 16; AMT 26, 
I, 16; LSS, N;F I, 95, n. 3; Holma, KL Beitr. 18; G. Meier, Or. 1939, 302-303, qui 
traduit ,,Verschluss, Strangulation” (<[ sakâku). A priori, ce sens paraît mal 
convenir à notre contexte, à cause du verbej maîû (être plein), fréquemment employé 
en parlant d’une éruption cutanée, d’ulcères, etc. Toutefois, on pourrait concilier les 
deux sens en supposant qu’il s’agit ici de paraphimosis : les inflammations du pénis 
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67 S'il est „ frappé” aux testicules : il a forniqué avec la grande-prê¬ 
tresse de son dieu. — [.]. 

68 S'il est „frappé” aux testicules (cassé), si ses [urines] sont con¬ 
stamment re [ tenues .]. 

69 Si . 241 ), si ses urines sont bloquées [.]. 

71 Si ses parties sexuelles 242 ) sont enflammées 


72 Si sa cuisse droite est rouge: xx [.]. 

73 Si sa cuisse gauche est rouge [: .]. 

Colonne III 


1 

Si 

2 

Si 

3 

Si 

4 

Si 

5 

Si 

6 

Si 

7 

Si 

8 

Si 

9 

Si 

10 

Si 

11 

Si 

12 

Si 

13 

Si 

14 

Si 

15 

Si 

16 

Si 

17 

Si 

18 

Si 

!9 

Si 

20 

Si 

21 

Si 


ses cuisses sont rouges: il sera anxieux. 


sa cuisse droite [est jaune: .]. 

sa cuisse gauche est jaune: [.]. 


ses cuisses sont jaunes: il sera anxieux. 

sa cuisse droite est noire: [sa] maladie [.]. 

sa cuisse gauche est noire : il sera anxieux. 

ses cuisses sont noires: [.]. 

sa cuisse droite est mâchurée : sa maladie changera. 


sa cuisse gauche est mâchurée : sa maladie [.]. 

ses cuisses sont mâchurées : il sera anxieux, 
sa cuisse droite est sombre: [sa] maladie [.]. 


sa cuisse gauche est sombre: il expectorera(??) 243 ). 

ses cuisses sont sombres : il sera anxieux. 

sa cuisse droite est enflammée: il traînera, puis [mourra]. 

sa cuisse gauche est enflammée: sa maladie [.]. 

ses cuisses sont enflammées : il sera anxieux. 

sa cuisse drfoite est affaissée: .]. 

sa cuisse gauche est affaissée: [sa] maladie [.]. 

ses cuisses sont affaissées: [.]. 

sa cuisse droite est saillante: [.]. 

sa cuisse gauche est saill[ante: .]. 


peuvent en effet donner lieu à un étranglement , le paraphimosis, affection qui, non 
traitée, produit des escharres multiples. 

241) Cette ligne m’est, pour l’instant, incompréhensible. 

242) Littéralement : ses parties basses. 

243) Ce passage rend fort douteux le sens que nous avons conjecturalement pro¬ 
posé pour usannafy (cf. n. 165). L’absence de complément direct est gênante pour 
admettre que usannajk soit la forme III de anâhu ,,être fatigué” ou de anâfyu 
„soupirer” (comme dans XXIII, 9). 
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22 


s. sûnêmes-su [su-uh-hu-ta . 



35' [s. sûna-sü ü-mah-has qâtê^-sü ü-na-as-]sak 

36' [idê^-su ana ku-tal-li-su utâr qât {i]l)tu[ J amê ] imât 


37 ' [s . ]-gi-sü ikkal-sü 

38' [. la] ile’{?) sa-gig 

39 7 .]mes(^a) la île’ sa-gal 


40' [s. ina sûni-sü sa imitti mahis (is) u] e-sil imât 
41' [s. ina sûni-sü sa sumêli mahis(is) libbêmzs-sû eb-tu] nakkapta-sû 
he-sa-ât imât 

42' [i. ri-bit-su sâ imitti ikkal-sü] qât ili-sü iballut 


43 7 [$■ ri-bit-su sa sumêli ikkal-sü ] qât (ilat)istari-sü iballut 

44' [s. ri-bit-su sâ imitti nap-hat-ma tarkat](ât ) ina lâ idû ü-rap-pad 

45 7 [çât (il)adad ina qa]rûri mahis (is) imât 


46' [s. ri-bit-su sa sumêli nap-hat-ma tarkat](ât) ina lâ idû ü-rap-pad 

4 7 * [çât (ilat)dilbat ina] sat-ur-ri mahis imât 

48' s. r[i-bit-su .] ina musarî-sü maria i-te-es-si 

49' u iska 2 -sü ze-ra hi-pi 

50' s. ina ri-biti-sü mahis {is) qât (il)adad 

51' s. ina ri-biti-sü mahis (is)-ma ina pî-sü dama da f ma ittada(a) qât 
(il)adad imât 

52' s. ina ri-biti-sü mahis{is)-ma musarâ-sü issikir(ir) qât (ilat)nin- 
giz-zi-da 

53' s. ina ri-biti-sü mahis(is)-ma ahulap-sü us-qa-ma-am-ma ina sêri 
lapit(it) kimin 

54 ; -?■ i na ri-biti-sü mahis (is)-ma ahulap-sü i-na-hi-su isdâmes-sü i-tar- 
ru[-ra .] 

55 7 s* i na ri-biti-sü mahis{is)-ma ri-biti ri-biti ilta[nasi{si)] 


56' ina a-zi-ri-sü marta i-ha-hu qât (i[l) .] 

57 7 ^ ' ma ri-biti-sü u su-ha-ti-sü mahis {is) qât [.] 

58' s. bir-ka-sü ikkalâme s-sü asak i[li-sü îkul .] 


244) Complété par kimin 56, de même que les lignes 40' et 41' le sont par kimin 
54 et 55. 

245) ^ Sur ribîtUj cf. ci-dessus, n. 214. Cette ligne et la suivante sont complétées 
grâce à LKU 92 + K. 6422 (cf. ci-après), 11-12. 
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22 Si ses cuisses [sont saillantes: ..]. 

35' [S’il frappe violemment sa cuisse, s’il] mord [ses mains,, s’il tourne 
ses bras vers son dos: „main” des Gémjeaux; il mourra 244 ). 

27' [Si .], si son [.] lui fait mal, s’il [ne] peut 

.] : ,,muscles-malades”. 

39' [Si ., et s’il] ne peut [.] : „muscles-gros”. 

40' [S’il est „frappé” à sa cuisse droite et] s’il est constipé: il mourra. 

41' [S’il est „frappé” à sa cuisse gauche, si ses entrailles sont entravées 

et] si sa tempe est serrée : il mourra. 

42' [Si sa ribîtu 245 ) droite lui fait mal] : ,,main” de son dieu; il 
guérira. 

43' [Si sa ribîtu gauche lui fait mal] : ,,main” de sa déesse; il guérira. 

44' [Si sa ribîtu droite, étant enflammée, est mâchurée], si, sans s’en 
rendre compte, il divague: ,,main” d’Adad; il a été ,,frappé” au plus 
fort de la chaleur: il mourra 246 ). 

46' [Si sa ribîtu gauche, étant enflammée, est mâchurée], si, sans s'en 
rendre compte, il divague: „main” de Dilbat; il a été ,,frappé” à la 
veille de l’aube : il mourra. 

48' [Si sa ri[bîtu .], s’il évacue de la bile par l’anus, si ses 

testicules sont recroquevillés( ?) {cassé). 

50' S’il est ,,frappé” à sa ribîtu : ,,main” d’Adad. 

51' Si, ,,frappé” à sa ribîtu, il rejette du sang noir par la bouche: „main” 
d’Adad; il mourra. 

52' Si, „frappé” à sa ribîtu, son anus est bloqué: ,,main” de Ningizzida. 

53' Si, „frappé” à sa ribîtu, ses (cris) „miséricorde!” se taisent: il a 
été „touché” dans le dos ; ditto. 

54' Si ,„frappé” à sa ribîtu , ses (cris) „miséricorde !” faiblissent, si 
ses jambes tremblent [.]. 

55' Si, „frappé” à sa ribîtu, il ne cesse de crier „ma ribîtu, ma ribîtu \”, 

si par son . 247 ), il vomit de la bile: ,,main” de [.]■ 

57' S’il est „frappé” à la ribîtu et au pubis (?) : „main” de [.]. 

58' Si ses genoux lui font mal: [il a commis un] sacrilège [envers son 

dieu .]. 


246) Les lignes 44 à 47 sont complétées par kimin 5 2 ~ 53 - 

247) S'agit-il d’un méat naturel non encore identifié, ou d'un mot exprimant une 
action, un moment, une circonstance {inu = par, dans, au cours de, etc.)? 
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59' j. bir-ka-sû u qablêmes-sû ina mûsi [ikkalâmz-sû] 
60' zwmur-sû umma la isu iaj-sû [.] 


61' s. sir-qa-sû it-te-né-ep-ta-a [...] 

62' s. sir-qa-sû it-ta-na-az-qa-pn [...] 


63' s. x [. nap-h]u(?) umma-su mit-hur qâ[t _. „,,] 

64' [s. ...... um]ma-sû là mit-hur mi-[ .] 


Col. IV 


i' [s. sêp-sû sa imitti(l) . qât (ilat)]dil-bat 

2' fl sêp-su sa sumêli(?) .] lu iballut 


3' [s- sêp-su sa imitti i-mas-sar pâ-sû s]u-un-dur 
4' [mi-sit-]ti râbisi urrak-ma imât 

5' [s. sêp-sû sa su]mêlii-mas-sar mihis(is) (ilat)ba-ba 6 mahis(is) imât 

6 ' [s, sêp-sû sa] imitti ik-te-ner-ru qât (Hat) istar — sibit etemmi imât 

7' [A sêp-su ia] sumêli ik-te-ner-ru qât (ilat)istar 
8' \s. sêpâ 2 -sû ï]k-te-ner-ra-a qât (il)ma[rduk(?)] 

9' [s. sêp-sû] sa imitti ana sa sumêli tarsat(ât) ( i[l ) . 

ïo' [s. sê]pê 2 -sû tur-ra lâ ile J [(e) .] 

11' s. sêp.â 2 -sû am-sâ-ma tarâsa(\) [lâ ile’(e) imât] 

12' s. sêpâ 2 -sû it-[te-nin-]gi-ra qât (il)samas 
13' s. sêpâ 2 -sû it-te-nin-si-la u it-ta-nak-na-an-na 
14' qât (î/)[.] 1 kur me ru 

15 s. sêpâ 2 -su it[-ta-n]a-as-gag-ga ina kibis râbisi izziz(iz) iballut 

16' s. sêpâ 2 -sû i-[sam-ma-]ma-sû(?) ru-mi-ka-a-ti ik-bu-us 
17' s. sêpâ 2 -sû i-[ka-as-]sa(?) qâtâ 2 -sû ne-e-ha na-hi-it 

18' s. sêpâ 2 -sû i-[ .] kasâme s patâr(âr) mursi 

I 9 / [.] isbat-su ittapsar-ma iballut 

* 2 48) Partie paire du corps non encore identifiée. Si sirqâ est le même mot que 
sirqeh de KAR 258, 13: kappi issuri ina sir-qe-e-ti is-hu „mit Flügeln an den 
sirqeti sind sie versehen” (Meissner, AfO VIII, 61a), la traduction omoplaie( ?) 
proposée par Meissner, dans BAWb II, 56, ne saurait convenir à notre contexte. 
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59' Si ses genoux et ses lombes [lui font mal] durant la nuit, si son 

corps n’a pas de fièvre x x [.]. 

61' Si ses sirqâ 248 ) sont constamment ouverts [.]. 

62' Si ses sirqâ sont constamment dressés [.]. 


63' Si [.*. sont enflam]més( ?), si sa chaleur est égale: 

„main” [de ..]. 


64' [Si .] sa chaleur n’est pas égale x [.1. 

Colonne IV 


1' [Si son pied droit( ?) .: „main” de] Dilbat. 

2' [Si son pied gauche (?) .] il guérira. 

3' [S’il laisse retomber son pied droit, si sa bouche est convulsée( ?) : 
J3 contusion” due à un râbisu ; au bout d’un certain temps, il 
mourra 249 ). 

5' [S’]il laisse retomber [son pied gau]che: il a été „frappé” d’un 
„coup” de Baba; il mourra. 

6' [Si son pied] droit reste contracté: „main” d’Istar; — „prise” d’un 
spectre; il mourra. 

7' [Si son pied] gauche reste contracté: ,,main” d’Istar. 

8' [Si ses (deux) pieds] restent contractés: „main” de Mar[duk(?)]. 

9' [ Si son pied] droit est tendu vers son pied gauche : [.]. 

ïo' S’il ne peut tourner ses pieds [.]. 

11' Si ses pieds sont crispés(?) 3 au point qu’il [ne les puisse] étendre: 
[il mourra]. 

12' Si ses pieds restent tout tordus: „main” de Samas. 

13' Si ses pieds restent paralysés et ramassés (sous lui) : „main” de 

[.] ; diagnostic( ?) : .. 

15' Si ses pieds sont tout couverts d’ecchymoses: il a stationné sur des 
traces (laissées) par le (démon) râbisu; il guérira. 

16' Si ses pieds lui [sont para] lysés (?) ; il a foulé des . 25 °. 

17' Si ses pieds sont [froids(?)] (et) que ses mains soient inertes: il 

sera anxieux. 

18' Si ses pieds [.] sont froids: résolution de la maladie. 

19' [.] l’a saisi; une fois délivré, il guérira. 

249) Complété, ainsi que la ligne suivante, par kimin 62 et 63. — Sur sundur 
( suddur ), cf. Holma, Qutt. 82-83 („verwirrt”). Le verbe sadâru s’applique notam¬ 
ment aux yeux (exorbités? épouvantés?), cf. KAR 267, rev. 8: sa ênê-ia ü-^a-an- 
da-ru (avec la variante suggestive: us-sa-na-du ). 

250) Mot obscur. De ramâku ? „des endroits ondoyés”? 
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20' [i.x isbat-su- ina napsuri-sü iballut 

21' [s. .. ana zikari u sinnisti(^)] istên-ma 

22 ' -] amîlu sû iballut 23') .] mihsu lâ isu ki-is-[sat(?)] 

24' .1 murus-su [ .] 25') . ] du [ .] 26' . ]ta [ .] 


36' s. ina sê[pi-sü mahis(is) .] 

37' pu-qud-[de-e (ilat)istar ana (il)tu'amê (?)] 

38' i. ina sêpi-sû mahis (is) u iltan[asi(si) . 

39' s. ina sèpi-sü qablêmcs-sü [. mahis .] 

40' UD-41-KÂM [.] 

41' s ubânâtmzs sêpê 2 -sû tarkân ies [.] 

42' s. ubânâtmc s sêpê 2 -sü us-[su-la .] 

43' s. ubânâtmes sêpê 2 -sü su-ut-tu-qâ ina [ .] 

44' ina qarûri mahis(is) [.] 

45' s, ubânâtmes sêpê 2 -sü dama malâ^^-ma [.] 

46' ana lâ ba-as-si(\) lapit [ .] 

47' s, supur ubânâtme s sêpê 2 -sü argam[es .] 

48' s. supur ubânâtmes sêpê 2 -sû sâmâme s i-sar-[ .] 

49' s. kar-si ubânâtmes sêpê 2 -sü salmâ mes i-da-mu [imât] 

50' s. appât ubânâtmes sêpê 2 -sü kasâmes-sü dama-sü [.] 

51' s. irâtimes sa sêpê 2 -sü tarkâme s qât (ilat)istar urrak-ma imât 

$2* s. su-har sêpê 2 -sü kasâ kibir ênê 2 -sû nu-up-pu-ha musar-sü 
sirât(at) 

S3' abunnat-su patrat(ât) qât mâmîti ü-za-bal-ma imât 

54' s. masku sa saplânu(nu) sêpê 2 -sü te-bi qaqqad-su sabit-su 

55' u libba-sû tur-ru-ur imât 

56^ s. kabit-ma sèp-su sa sumêli — imitti i-kan-na-an 

57 / u i-tar-ra-as imât 

58' s. ser*ân sêpê 2 -sü itallakû(ku)-ma sa qâtê 2 -sü ne-e-hu âr-his imât 
— iballut 

59' s. ser*ân sêpê 2 -sû itallakû(ku)-ma sa qâtê 2 -süsaknû(nu) 

6o' saplânu(nu) mur su errub-sû marusta immar-ma iba[llut] 

251) Littéralement: par sa délivrance. A cette ligne et à la ligne suivante, l’emploi 
du verbe pasâru (bûr) indique que le traitement n’est pas à proprement parler médical, 
mais relève des rites magiques consignés dans les séries dont le titre se termine par 
-BUR-RU-DA-KAM. 
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20' [Si .] l’a saisi; par des rites de délivrance appro¬ 

priés 251 ), il guérira. 

21* [Si ...: pour l'homme et pour la femme(?)] c’est la 

même chose. 

22' .] cet homme guérira. 23') .] il n y a pas de ,,coup” : maladie 

des muscles(?) 24') .] sa maladie [.]. 25') .] x [.]. 

26' .] x [.]. 

36' S’il [est ,,frappé”] au pied [et si .] : 

37' délégation d’Istar aux Gémeaux( ?)] 252 ). 

38' S’il est ,,frappé” au pied et ne cesse de crier [.]. 

39' S’il [est „ frappé” au pied, aux lombes [.] : 

40' le 4ième jour [.]. 

41' Si ses orteils sont mâchurés [.]. 

42' Si ses orteils sont per [dus.]. 

43' Si ses orteils sont fendillés( ?), dans [.] . 

44' il a été „frappé” au plus fort de la chaleur [.]. 

45' Si ses orteils sont pleins de sang, et que [.] : 

46' il a été „touché” à . [.]• 

47' Si les ongles de ses orteils sont jaunes [.]. 

48' Si les ongles de ses orteils sont rouges, si ... [....]. 

49' Si les „ventres” 253 ) de ses orteils sont noirs, et s’il. [.]. 

50' Si le bout de ses orteils est froid (et) si son sang( ?) [.]. 

51' Si la ,,poitrine” 254 ) de ses pieds est mâchurée : „main” d’Istar; au 
bout d’un certain temps, il mourra. 

52' Si le thénar de ses pieds est froid, le bord de ses yeux très enflam¬ 
mé, son pénis dressé, son nombril relâché: ,,main” de mâmît : il 
traînera, puis mourra. 

54' Si la peau du dessous de ses pieds se soulève, si sa tête est prise 
et si son coeur tremble fortement : il mourra. 

56' S’il se sent lourd, s’il ramasse (sous lui) son pied gauche — droit —, 
puis le détend : il mourra. 

58' Si les muscles de ses pieds fonctionnent, alors que ceux de ses 
mains restent inertes : il mourra subitement — il guérira. 

59' Si les muscles de ses pieds remuent, alors que ceux de ses mains 
restent immobiles : par le bas, la maladie entre en lui : après avoir 
connu des moments douloureux, il guérira. 

252) Cf. III 77- 

253) Les phalanges? 

254) Le dessus du pied? 
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61' s. serran sêpê 2 -sü tebûmes(u) ênê 2 -su ana na[sê lâ ilê(e)] 


62' qaqqad-su u rês libbi-sü e-em qât [.] 

63' s. ta bi (— ir?) kisalli-sü umma l[â] is[u .] 

64' s. ta bi (— ir?) kisalli-sû umma [.] 


65' u pâ-sû i-sag-güm iballut(ut) summa(ma) murus-su [. 

66' [s.] ud-i-kâm maris-ma ina qaqqadi-sû mahis(is) za -[ 255 ) ... 
67' [12-ü tuppu ] ana marsi [ina tehê-ka] 

68' [dub-I 4 -k]âm e-nu-ma <awa> bit mar[si âsipu illiku(ku)] 
67' K) : 12-M tuppu ana marsi ina tehê-ka [dub-14-kàm] 


68' enûma(ma) ana bit marsi âsipu illiku[(ku) .] 

69' gabari babili kîma labiri-sü s[atir .] 


255 ) A compléter peut-être d’après IV, rev. 34. 
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6i' Si ks muscles de ses pieds ont des élancements, s’il ne peut lever 
les yeux, s’il a chaud à la tête et à l’épigastre: „main” de [.]. 

63' Si . (de?) sa cheville n’a pas d’inflammation [.]. 

64' Si . (de?) sa cheville [.] d’inflammation [.], si 

sa bouche se plaint: il guérira; si sa maladie [.] 

66' [Si,] étant malade pendant un jour, il est „frappé” à la tête [.]. 

67' [i2ème tablette] de (la série) [Lorsque tu vas fapprocher] d'un 
malade ; 

68' [i4ème tablette] de (la série) Lorsque [l'exorciste se rend] à la 
maison d'un malade. 

67' K) : I2ème tablette de (la série) Lorsque tu vas f approcher d'un 
malade ; [ I4ème tablette] 

68' de (la série) Lorsque l'exorciste se rend à la maison d'un 

malade. 

69' Prototype de Babylone; écrit conformément à l’original. 






























TROISIÈME SOUS-SÉRIE (C) 


TABLETTE N° 15 
(N° 1 de la sous-série C) 256 ) 

1 s. ud-i-kâm maris-Ma ina qaqqadi-sü mahis(is) za-[ .] 


4'"5' s. ud-i-kâm ud-2-k[âm maris-ma ...] 

7' nuppuh(üh) x [.] 

8 '-io' s. ud-2-kâm ma[ris-ma . J 

ii' ib-na-a amîlu x [.] 

12' s. ud-2-kâm nadî-m\a . 1 


i4'-2o' s. [ . „} 

21' S. UD-[2-KÂM .] 22' X [.] 23' X [.] 

24 '- 27 ' S. UD- 2 -K[ÂM . 

2&'-2g' s. ina ud-2-k[âm . 


31' s. ud-2-kâm maris-ma ina u[d-3-kâm it-ie-bi ..] 

32' s. ud- 2 -kâm maris-ma ina UD-3-KÂM it-te-bi [ . 

33' s. UD-3-KÂM maris-ma ina UD-4-KÂM it-te-bi [*... 

34' s. UD-3-KÂM maris-ma ina UD-4-KÂM damû ina pî-sü iïlakû(ku) 

[.] 


256) Sources : A) Colophon de la tablette XIV 

B) LKU 68a 

C) W. 17360 t (rev. (!), face(!) 

(TDP II, pl. LXVIII)) 

D) EHE no (texte, transcr. trad. : 

Scheil, RA 14, 123-1125) 

E) LKU 68b 

F) LKU 68c 

D et B (+ E + F + C) appartiennent à deux traditions différentes. Les para¬ 
graphes séparés par des traits horizontaux sont plus nombreux dans B que dans A. 
L’exemplaire ancien que LKU c reproduit était mutilé au revers, comme l'indiquent 


= ligne 1. 

= lignes 4' 12' 

= „ i4'-29', rev. 50'-51'. 

= „ 3F-59', rev. 1-28. 

= » 3Ô'-42'. 

= ,1 43'~rev. 14. 


TITRE III 


CHAPITRE XV 
(Chapitre I du Titre III) 

1 Si, pendant un jour étant malade, il est „frappé” à la tête [.]. 


4L15' Si, pendant un jour, deux jours[, étant malade ..]. 

7' s'il est brûlant( ?) [.]. 

8'-10' Si, pendant deux jours étant ma[lade, .]. 

11' ont fait(?), l’homme [.]. 

12' Si, pendant deux jours gisant, [.]. 


i4'-2o' Si [.]. 

21' Si [pendant deux] jours [étant malade, ....]• 22' [.*.]. 

23' [.]■ 

24'-27' Si, pendant deux jours [étant malade, ...* 

28'-29' Si, durant le deuxième jour, [. ]* 


31' Si, étant malade depuis deux jours, [il se lève le troisième .]. 

32' Si, étant malade depuis deux jours, il se lève le troisième 

[.]• 

33' Si, étant malade depuis trois jours, il se lève le quatrième 

[.]• 

34' Si, étant malade depuis trois jours, le quatrième du sang lui 
coule de la 'bouche [.]. 


les mentions foipi essu ou min des lignes 4-22 (iiô exceptée), alors que ce passage de 
EHE no est intact. 

La numérotation de la tablette n'est pas absolument certaine. Si nous lisons bien les 
traces de la ligne d’amorce de W. 17360 t, revers 51', elles paraissent concorder avec 
deux mots de la première ligne de la tablette XVII. Dans ce cas, notre texte con¬ 
stituerait la i6ème tablette et non la isème (celle-ci ne tous étant connue que par sa 
première ligne, grâce à la catch-line de la tablette XIV). 

Une des difficultés de cette tablette réside dans la graphie ud-^t-kam, qui cor¬ 
respond soit à „% jours” soit à „le „rème jour”. Il est souvent difficile de trancher 
entre les deux possibilités. 
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35 ' 

36 ' 

3 / 

38 ' 

39 ' 


40' 

41' 

42' 

43 ' 

44 ' 

45 ' 

46' 


47 ' 


jf. UD-3-KÀM 

jf. UD-3-KÂM 
ma imât 
S UD-3-KÂM 


maris-ma u itebbi(bi) ma t[am-h]i-e [patâr] mursi 
maris-ma u sêrêmes-sû sal-mu ana mursi-s[ü i]târ~ 
libbi libbi iltanasi(si) u libbêmcs-sû nap-hu imât 


s. UD-4-KÂM maris-ma qâtê 2 -sû ina libbi-sû iltanakan(an) pânê mes, 
su urqa ittadû(ü) imât 

s. UD“4“KÂM UD-5-KÂM maris-ma zu’tu imtanaqut-su patâr {âr) 
mursi — s. UD-4-KÂM UD-5-KÂM imtaras(as) qât (il)ahhâzi 


s. UD-5-KÂM maris-ma ina ud-6-kâm damû ina pî-sû illakû(ku) 
murus-su ippatar(âr) himit sêti 

s. UD-5-KÂM maris-ma sêrêmes-sü urqa ittadû(û) ênâ 2 -sü dama 
malâ mes imât 

s. UD-5-KÂM ud-6-kâm maris-ma us-tar-di-ma ia-ü ia-ü lâ û-kal-la 
imât 

s. uD“5"KÂm ud-io-kâm maris-ma us-tar-di-ma hu-qu ka-a-a-man- 
sû imât 

s. UD-5-KÂM ud-io-kâm mur sa dan-na maris-ma us-tar-di-ma 
damû ka-a-a-na UD-5-KÂM ina pî-sû illakû(ku) 

u ik-kal-la murus-su ippatar(âr) sêta ha-mit ba-lit mihsu lâ isu 

s. UD-5-KÂM ud-io-kâm mursa dan-na maris-ma us-tar-di-ma 
mursu dan-na ka-a-a-na UD-5-KÂM issabat-su ba-lit mihsu lâ isu 


-S- UD-5-KÂM ud-io-kâm mursa dan-na maris us-tar-di-ma salam 
ênê 2 -sû us-tir-di-a ud- 2 -kâm hu-qu issabat-su ina UD-3-KÂM imât 


48' s. UD-5-KÂM ud-io-kâm maris-ma arka-nu damû pe-lu-tu ina pî-sû 
illakû(ku) iballut 


257) Sur le sens de tamhû, cf. LTBA II 1, XI, 116 ( tam-hu-u =■ min (îi-la-a-te), 
Landsberger, JNES 8, 285, 121. 

258) Sur la maladie himit sêti (tab(-ba) hâd-da), qui revient fréquemment dans 
cette tablette, cf. Ebeling, AGM XIII, 6; Meissner, AKF I, 9, 49 sqq. ; Lands¬ 
berger, ZA 42, 161, n. 3; Thompson, AJSL 53, 225, 49: fétu est la saison sèche par 
opposition à la saison humide ; faimit sêti serait donc une fièvre spécifique de la 
saison sèche (plutôt qu’une fièvre sèche). 

250) Nous supposons que ustardi(-ma) (III/2 de redû) est employé comme verbe 
auxiliaire ,,faire en continuant qqch.*' (cf. U-is-ithttr-di-avi-iHu H-is-pnr-ra-am 
continue à m'envoyer”( ?), MVAG 36/1 (1932), 194). On pourrait toutefois supposer 
que le verbe conserve sa valeur concrète „ faire couler" (,Jc fis couler (it-saf-di) leur 


tablette 15 (série iii) 151 

35' Si, étant malade pendant trois jours, il se lève “ cependant : à la 
nuit 257 ), [résolution] de la maladie. 

36' Si, étant malade pendant 3 jours, ses chairs nonobstant restent 
saines: il aura une rechute et mourra. 

3/ Si, 3 jours durant, il ne cesse de crier: „mon ventre, mon ventre!”, 
et si ses entrailles sont enflammées : il mourra. 

38' Si, étant malade 4 jours, il garde ses mains sur son ventre, (et) si 
son visage se marque de jaune: il mourra. 

39' Si, étant malade 4 jours, S jours, la sueur l'accable: résolution de 
la maladie. — S'il est malade 4 jours, S jours : „main” du (démon) 
Ahhâzu. 

40' Si, étant malade depuis 5 jours, le 6ème du sang lui coulie de la 
bouche: sa maladie se résout; (c'est) une fièvre de sécheresse 258 ). 

41' Si, étant malade S jours, ses chairs se marquent de jaune, ses yeux 
sont pleins de sang : il mourra. 

42' Si, ayant été malade S jours, 6 jours, par la suite 259 ), il ne cesse 
(de crier) : „aïe, aïe !” : il mourra. 

43' Si, ayant été malade 5 jours, 10 jours, par la suite, une oppres¬ 
sion^) 26 °) le tient constamment: il mourra. 

44' Si, ayant été gravement malade 5 jours, 10 jours, par la suite, du 
sang, le gème jour, lui coule constamment de lfa bouche, puis cesse: 
sa maladie se résout : (c'est) la sécheresse (qui) le consume ; il gué¬ 
rira: il n'y a pas de „coup'\ 

46' Si, ayant été gravement malade 5 jours, 10 jours, par la suite, une 
forte douleur le prend continuellement le 5ème jour: il guérira; il 
n'y a pas de „coup'\ 

47' Si, ayant été gravement malade 5 jours, 10 jours, par la suite, la 
pupille de ses yeux 261 ) se rétrécit, si, deux jours (après), l’oppres- 
sion( ?) le prend: il mourra le 3ème jour. 

48' Si, ayant été malade 5 jours, 10 jours, ensuite un sang pourpre lui 
coule de la bouche : il guérira. 

sang”, Assurb. Rm 3, 26; ,,il ne faut pas faire couler ( la us-ta-ar-du-û) d’eau”, LIH, 
I, pl. 6, 4-5). Dans ce cas, qui paraît moins probable, ustardij sans régime, aurait un 
sens analogue à ustêsir : „il a la diarrhée”. 

260) Le sens proposé pour fyuqu est conjectural. Scheil (RA XIV, 130) le tra¬ 
duisait hypothétiquement par ,,hoquet’” (onomatopée). Dans Winceler, Z A II 126- 
127, col. II 7-9, fyuqu paraît signifier „crampon”. 

261) Au lieu de $alam ênê (gîg-igi 2 ) que porte EHE 110, LKU 68 c, 5 donne 

mi-si-ih-sû us-t[ir .] ; mesj}U signifie ,,éclat de lumière” (, ,,météore”, W. von 

Soden, Or. iis, 429). Faut-il comprendre: ,, 1 ’éclat de ses yeux baisse”, ou supposer 
une faute du scribe pour salam ên sumêli( !)-jm? — Les deux verbes accolés à salam 
ênê ( us-tir-di-a } 47', et itella, 51') signifient respectivement „descend” et „monte”. 
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49' s. ud-s-kâm ud-io-kâm maris-ma umma u zu’ta là iras si qât (U) 
sin imât 

5c/ s. UD-5-KAM ud-io-kam UD-15-KÂM maris-ma hu-qu issabat-su u 
imassar-sü uptanasaq-ma imât 

S 1 f KiMiN-wa salant ênê 2 -sü itella(a) u hu-qu issabat-su ana ud-^- 
kâm imât 

52' s. UD-5-KÂM ud-io-kam UD-15-KÂM UD-20-KÂM ubânâtn les qâtê 2 - 
sü u sêpê 2 -sü am-sâ ina-da-a-ma 

53 / petâ(a) u ugguga(ga) lâ ile J (e) qât (ilat)istar us-sar-ma — is- 
sïr-ma iballut 

54' s. ud-6-kam maris-ma sêrê^^-sû sal-mu ana mursi-sü itâr-ma ni- 
Mh-tam irassi libba-sü sabit-su imât 

55 / ud-6-kâm ud-io-kâm nig-gi irassi(si)-sum-ma rês libbi-sü sabit- 
su imât 

56' s. ud-6-kâm issala'-ma ina UD-7-KÂM lâ parsi irehhi me ana 
pânêmts-sü i-sal-la-ü-ma 

57' summa(ma) ênê 2 -sü lâ ipette imât summa(ma) ênê 2 -sü ipteti u 
iktatam(tam) ana me sâ is-ln-hu-su ibakki iballut 

58' s. ud-6-kâm maris-ma ina UD-7-KÂM hur-ba-sü imtanaqut-su arki 
hur-ba-sü zu’tu ultu qaqqadi-sü 

59' adi musarî-sü marta-sû usabsi murus-su ippatar(âr)-ma iballut 

Rev. 1 [1 ud-6-kâm maris-ma UD-7-KÂM .] bu 3 tu ultu qaqqadi-sü 

2 [adi .] imât 

3 [s. ud-6-kâm ma]ris-ma ina UD-7-KÂM iballut g[ig(?) t]i(?) 
enûma(ma) iballutu murus rês libbi-sü sabit-su imât 

4 [s. ud-6-kâm ma]ris-ma ina ud-7~k[âm . s]a-lim martu ina 

musarî-sü liste se ra-am-ma imât 

5 s . [ud-6-kâm maris-ma ina ud-7-kâm(?) .^]w(?) im ta as sü 

martu ina musarî-sü KiMiN-ma imât 

6 s. ud-6-kam maris-ma ina ud-7~k[âm . ênâ] 2 -sü qadûta malâ^es 

damû ina pî-sü illakû(ku)-ma iballut 

7 s. ud-6-kâm maris-ma ina UD-7-KÂM iballut (ut) ina ud-8-kâm 
maris-ma ina UD-9-KÂM iballut (ut) 


262) Transcription et traduction conjecturales (nisifytu, nikittu?). 
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49' S'il est malade 5 jours, 10 jours, sans avoir ni fièvre ni sueur: 
„main” de Sin ; ili mourra. 

50' Si, étant malade 5 jours, 10 jours, 15 jours, Toppression( ?) le 
prend et le laisse: après de pénibles souffrances, il mourra. 

51' Si, ditto, la prunelle de ses yeux se dilate et T oppression ( ?) le 
prend: il mourra le 3ème jour. 

52' Si, 5 jours, 10 jours, 20 jours durant, les doigts de ses mains et 
de ses pieds sont crispés (?) et inertes sans qu’il puisse les ouvrir 
ni les garder (ouverts): „main” dTstar ; elle (le) laissera( ?) — 
il ira mieux, et guérira. 

54' Si, étant malade 6 jours, ses chairs restent saines, s’il fait une 
rechute et qu’il ait une rémission ( ?) 262 ) et que son ventre se 
prenne : il mourra. 

55' Si le 6ème jour, le ioème jour, ayant un retour( ?) (de la ma¬ 
ladie) 263 ), son épigastre se prend: il mourra. 

56' Si, ayant été matode 6 jours, au cours du 7ème il éjacule anormale¬ 
ment, si, alors qu’on asperge d’eau son visage, il n’ouvre pas les 
yeux: il mourra; si (au contraire) il ouvre et ferme les yeux à 
cause de l’eau dont on l’a aspergé : il guérira. 

58' Si, ayant été malade 6 jours, au cours du 7eme, des frissons glacés 
l’accablent, si, après les frissons, la sueur, depuis sa tête jusqu’à son 
fondement, fait affluer sa bile: sa maladie se résout; il guérira. 

Rev. 1 [Si, ayant été malade 6 jours, au cours du 7ème .] h, sueur, 

depuis sa tête [jusqu’à .] : il mourra. 

3 [Si], ayant été ma[lade pendant 6 jours], au cours du 7ème, il va 

bien [.], lorsqu’il paraît guéri, une douleur de l’épigastre le 

prend : il mourra. 

4 [Si], ayant été mfalade 6 jours], au cours du 7ème, [son .] 

devient noir : que par le fondement il évacue (alors) de la bile, il 
mourra. 

5 Si, [ayant été malade 6 jours, au cours du 7ème( ?) .] .: 

que par le fondement i 1 (évacue) (alors) de la bile, il mourra. 

6 Si, ayant été malade 6 jours, au cours du 7ème [.] ses 

[yeux] sont pleins de chassie: que du sang lui coule (alors) de la 
bouche, il guérira. 

7 Si, ayant été malade 6 jours, au cours du 7ème, il va bien; si, ayant 
été malade 8 jours, au cours du 9ème, il va bien ; si, ayant été malade 

263) Cf. XVII 47: „si, alors qu’il est, guéri, la maladie lui fait „un' retour” 
(nig-gi iras si-s îi) ; ce malade ne guérira pas”. 
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8 ud-iokâm maris-ma ina ud-ii-kâm iballut ( ut ) murus-su ni - 
sih-tam irassi ( si ) masmassu ana bulluti-sû parsa ( a ) lâ isakkan ( an ) 

9 s . ina uD-15-KÂ'M murus-su imtaqut-su na-sar mur si 


10 s. a-di-na 264 ) arhi la maris-ma is-lim-ma gir-ra-sû su-uh-hu-ta 
imarras-ma imât 

11 s . KiMiN-ma is-lim-ma ênâ 2 -sû rab-sa imarras-ma imat 

12 s. iti-i-kâm 1TI-2-KÂM maris-ma murus-su ezzib-sum-ma ina libbi- 
sü sabit-su 

13 ina pi-su dama pe-la-a ittada(a) murus ki-is-sa-ti maris iballut 

14 s. iti-i-kâm 1T1-2-KÂM ina mûsi imtaqut-su u ka-si tâl-lak-ti qât 
(ilat)istar itebbi(bi) 

15 s. u4-mi-sam izkim -su lal-^w u bar-jtk enûma lal -su 265 ) ilalib- 
ma ser’ ânêmes-sû ikkalû-sû 

16 zu’tu imtaqut-su-ma ina-ah lal -: ti sêti 

17 s. u^-mi ma--du-ti maris-ma mêmes malûtime s ina subti-su illakû 
( ku ) murus-su ippatar 

18 himit sêti iballut ûmêmes-sû arkûmes mihsu lâ isu 

19 s. KiMiN-ma ser J ânêmes-su urqa ittadû(û) ênâ 2 -sû dama malâme s 
imât 

20 s. kimin -ma sêrêmes-sü ur-qâ it-ta-du-ni ênâ 2 -sû sûma ittadâmes-ni 
ul iballut 

21 s. ûmêmes-sû arkûmes-ma ana bîti-sû ibakki imât 

22 s. ûmêmes-sû arkûmes-ma ana bîti-sû u mârêmes-sû ibakki imât 

23 s . ûmêmes-sû arkûmes-ma i-sih-ti qemahhi-sû i-sih imât 

24 s. ûmêmes-sû arkûmes-ma [si-n]a-a-ti iz-zi imât 

25 s. kimin -ma [_ imât 

264) Telle est la lecture proposée par Christian AfO 61 a. On pourrait toutefois 
comprendre na comme abréviation de namirtu (D. 70, 12; Kugler II, 40; BSGW 
I 9i5, 2, 39, 42) : „jusqu’à la nouvelle lune”. 

265) Transcription difficile et traduction conjecturale. Nous avons admis les 
équivalences lal =: matû, muffu et bar masâru. Quant à izkim, idéogramme pour 
lequel ne se trouve guère que la valeur ittu „présage”, nous avons supposé une con- 
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10 jours, au cours du nème, il va bien: sa maladie a une rémis¬ 
sion^); l'exorciste n'a aucun rite à exécuter pour le guérir. 

9 Si durant le isème jour, sa maladie l'accable: diminution de la 
maladie, 

10 Si, pendant tout un mois, sans être malade, mais étant bien disposé, 
sa gorge est enflée (des deux côtés) : il sera malade et mourra. 

11 Si ditto, mais étant bien disposé, ses yeux sont immobiles: il sera 
malade et mourra. 

12 Si, ayant été malade i mois, 2 mois, sa maladie, alors qu'elle l'a 
quitté, le prend au ventre, si par la bouche il rejette un sang pourpre : 

11 souffre de la maladie kissatu ; il guérira. 

14 Si, 1 mois, 2 mois, (la maladie) l'accable pendant la nuit et s'il est 
paralysé dans (sa) démarche: „main'’ d'Is|tar; il (en) relèvera. 

15 Si ses forces(?), chaque jour, diminuent( ?) et l'abandonnent( ?), 
si, lorsqu'elles diminuent ( ?), il est fiévreux, et que ses muscles lui 
fassent mal, et que, la sueur l'accablant, il ahane: (c’est) une 
langueur( ?) due à la sécheresse. 

17 Si, étant malade depuis de longs jours, des eaux abondantes lui 
coulent du fondement: sa maladie se résout: (c'est) une fièvre de 
sécheresse; il guérira; ses jours seront longs ; il n'y a pas de „coup". 

19 Si, ditto, ses muscles se marquent de jaune, ses yeux sont pleins 
de sang: il mourra. 

20 Si, ditto, ses chairs se marquent de jaune, ses yeux sécrètent du 
rouge : il ne guérira pas. 

21 Si, ses jours s’étant prolongés, il pleure sur sa maison: il 
mourra 266 ). 

22 Si, ses jours s’étant prolongés, il pleure sur sa maison et sur ses 
fils : il mourra. 

23 Si, ses jours s'étant prolongés, il lamente la lamentation 267 ) de 
son tombeau : il mourra. 

24 Si, ses jours s'étant prolongés, il a une incontinence d’urine: il 
mourra. 

25 Si, ditto, et que [.] : il mourra. 

fusion (fréquente d’ailleurs) entre les pluriels idâti et itâti. 

266) Ce dernier paragraphe est probablement une digression, empruntée à la 
littérature ominale (cf. les verbes au prétérit). 

267) Cf. Z A 42, 163, n. 5 : isihtu = sifytu ,,Wehklage”. Ou „s’il a le désir de son 
tombeau” ? 
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26 s. ki[min-w« .] Gimes imât 

27 . ]-ma iballut 28) .] iballut 

50' [..,......ïPi]b( ?)-mc [.| 

5 R ..] su’tu(?) ariktu [...... 


TABLETTE N° 17 
(N° 3 de la sous-série C) 268 ) 

1 s. ma rês mursi-sû su'tu ariktu ru*tu arik[tu .] su'tu(tü)(?) 

irassî-ma su'tu si-i 

2 istu kïn-si-sû adi kisallê u saplàn sêpê 2 -sû là ikassad{âd) 

3 marsu su sili'ti(ti) ud- 2 -kâm UD-3-KÂM issala'-ma iballut 

4 s . ina tas-rit mursi-sû ultu ilputu-sü adi ik-lu-u istên-is-su ummu 
istên-is-su kussu 

5 a-hu ma-la a-hi irtanasmes(si) arki ummu u su'tu ip-tû-ru bînâti- 
sü um-ma 

6 ub-la-nim-ma um-ma ma-la um-mi mah-ri-i ir-si-ma ip-ta-tar 

7 arkânu(nu) kussa u su'ta ir-ta-si ti-hu e-ri-bu pi-su-û himit sêti 
UD-7-KÂM issala } -ma iballut 


8 s. ina tas-rit mursi-sû nakkaptâ 2 -sû um-ma ub-la-nim-ma arkânu 
ummu (u) su'tu it-tab-la-ni 

9 sili'ti(ti) sêti ud- 2 -kâm UD-3-KÂM issala'-ma iballut 


10 s. ina tas-rit mursi-sû nuppuh(ûh) akal sikar inib(?) ma-da ikkalu 
ina libbi-sû là ussab utabbaka(ka) 

11 ubân-sû itarras(as) ênê 2 -sû iptenete(te) ana tanûqâti i-qal ramân- 
sû û-dam-ma-aq 


268) Sources: A) A. 3437 (TDP II, pl. XXXVII-XXXIX) = lignes 1-56, 62-111 

B) K. 3962 (TDP II, pl. XL-XLIII) = „ 1-40,45-107' 

C) KK. 3706 + 6202 + 8035 + 9113 (dupl. de B; DA 20-26; 
AMT 50, 4) 

D) K. 12624 (TDP II, pl. VIII) = lignes 1-7 

E) LKU 66 = „ 20-35 

F) LKU 67 = „ 50-64 

G) W. 17360 y (TDP II, pl. LXVIII) = „ 50-57 

H) VAT 14562 (LKU 100) = „ 88-100 
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26 Si, d[itto et que .] x : il mourra. 

27 .] et il guérira. 28) .] : il guérira. 

50' [.] X et [.]. 

51' [Si .-.....] sueur(?) profuse [. 

CHAPITRE XVII 
(Chapitre III du Titre III) 

1 Si, au début de sa maladie, (le malade) [présente] une transpi¬ 
ration et une salivation profuses, si, lorsqu'il transpire( ?), cette 
sueur, depuis les jambes, n’atteint pas les chevilles et le dessous de 
ses pieds : ce malade souffrira d’une affection de deux ou trois 
jours, puis guérira. 

4 Si, au commencement de sa maladie, depuis le moment où elle le 
„touche” jusqu’à ce qu’elle cesse, il ressent continuellement 
d’abord( ?) 269 ) de la chaleur et d’abord (aussi) du froid, l’une 
aussi (forte) que l’autre, si, après que chaleur et sueur aient disparu, 
ses membres (à leur tour) offrant de la chaleur, il en a une chaleur 
aussi (forte) que la précédente, et qu’elle disparaisse (aussi), si, 
ensuite, il a froid et transpire : (ces accès peuvent être les maladies :) 
tihu 270 ), eribu, pizû ou une fièvre de sécheresse; après avoir été 
souffrant pendant 7 jours, il guérira. 

8 Si, au commencement de sa maladie, ses tempes présentent de la 
chaleur et que, ensuite, chaleur et transpiration disparaissent: (c’est) 
une affection due à la sécheresse; après en avoir souffert 2 ou 3 
jours, il guérira. 

10 Si, au commencement de sa maladie, il est brûlant, si le pain, la 
bière, les fruits qu’il mange en grande quantité ne demeurent pas 
dans son estomac, mais qu’il (les) rejette, s’il tend ses doigts, tient 
les yeux constamment ouverts, s’il crie aux lamentations, dit ses 

269) Les treize première lignes de la tablette présentent de nombreuses difficultés 
d’interprétation, Transcription et traduction restent parfois conjecturales, notamment 
à la fin de la ligne 4, où la lecture istên-is-su n’est qu’un pis aller (on pourrait lire : 
istên is-su ( isu -h su? idu + su?) imim istênis-su ka$i : ,,si une de ses mâchoires 
(un de ses côtés?) est chaude, l’autre froide”?). De même, aux lignes 10 et n, dont le 
sens demeure sujet à caution. 

270) L’interprétation „variola vera” pour tihu / difau / di'u proposée par Ungnad 
(AfO XIV 267 d) ne paraît guère convenir aux symptômes décrits, qui évoquent 
plutôt des fièvres intermittentes. 
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12 itanasasme s m pânê 2 -sü i-ta-nar-ri-qu râbisu imhas-su istu iîputu- 
ma itti-sü rakis 

13 ina akal ik-ka-lu ikkal ina me isattu(û) isatti amîlu sû ana UD-5- 
kâm ana UD-7-KÂM iballut 


14 s. ina mursi-sü i-lib-bu murus suruppî maris iballut 

15 s. ina mursi-sü iltanasi(si) murus bînâti 27 ^) maris iballut 

16 s. ina mursi-sü itenebbi(bi) murus bînâti maris iballut 

17 s. ina mursi-sü iddanabub (ub) etemmu âr-da-na-an mîti isbat-su 
iballut 

18 s. ina mursi-sü itamû-sü-ma la ip-pal ù sibit(it) la’bi lâ irassi 
iballut 

19 s. ina mursi-sü } ua isasi(si) ina ban-ti-sü ana urruhi(l) sa-Ul-ma 
lâ itta blakit(it) qât ( il)tu’amê imât 


20 s. ina mursi-sü ’ua isasi(si) ina ban-ti-sü salïl-ma lâ ittablakit(it ) 
u tu me sü qât (il)tu’amê 

21 s. ina mursi-sü i-sa-ad me (is)pilakki nâri isti 

22 s, ina mursi-sü i-da-mu me ( is)pilakki nâri isti 

23 s. ina mursi-sü pa-rid itebbi(bi) u ikammisiis ) imât 

24 s. ina mursi-sü igdanalut(ut) itebbi(bi) u uttassab(ab) akala ikkal 
me isatti kurmat qu-bu-ri-sü il-qi imât 


25 s . ina mursi-sü ênê 2 -sü lâ inassi(si) ina enê 2 -sü appi-sü pî-sü 
U2nê 2 -sü u musari-sü damû istênis 

26 wjjdme(a) qât ( il)sibi(bi ) — UD-31-KÂM qât ( il)tu f amê 


27 s. ina mursi-sü i-sü 2-su ina pâni marta i-ha-hu arkânu(nu) dama 
i-ha-hu imât 


271) De labû, îebû , qui s’emploie en parlant du cri de certains animaux ( : mouton: 
kîma immeri i-lib-bu-Uj AfO XIV, 146, 102; bœuf et porc: KAR 379, 5, 7. Cf. 
encore la-bu-u = sa-sti-u „crier”, CT 41, 34, 5. En parlant d’un malade : CT 37, 
49 , 16 b; AO 6678, 1; KÜCH. VIII, 20). 
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propres louanges(?), s'il ne cesse de souffrir et si face devient et 
reste toute jaune: (c'est) le démon râbisu (qui) la „frappé”. 
Depuis que (ce démon) Ta ^touché", il est rivé à lui; il se nourrit 
de la nourriture que mange (le malade), s'abreuve de l'eau qu'il boit. 
Cet homme, sous cinq (ou) sept jours, guérira. 


14 Si, durant sa maladie, (le malade) chevrotte 271 ) : il souffre de la 
maladie suruppû 272 ) ; il guérira. 

15 Si, durant sa maladie, il ne cesse de crier: il souffre d'une maladie 
des membres ; il guérira. 

16 Si, durant sa maladie, il se lève sans cesse: il souffre d'une maladie 
des membres; il guérira. 

17 Si, durant sa maladie, il ne cesse de parler: un spectre, double d'un 
mort, l'a saisi ; il guérira. 

18 Si, durant sa maladie, il ne répond pas quand on lui parle, et s’il 
n'a pas d'accès de fièvre: il mourra. 

19 Si, durant sa maladie, il pousse des cris de douleur, si, se couchant 
subitement( ?) sur le ventre, il ne se retourne plus: „main" des 
Gémeaux; il mourra. 

20 Si, durant sa maladie, il pousse des cris de douleur, si, couché sur 

le ventre, il ne se retourne plus et .: ,,main" des Gémeaux. 

21 Si, durant sa maladie, il a des mouvements convulsifs: il a bu 
l'eau du pilakku de la rivière. 

22 Si, durant sa maladie, il est baigné de larmes (?) : il a bu Teau du 
pilakku de la rivière. 

23 Si, durant sa maladie, il a peur, se lève et retombe à genoux : il 
mourra. 

24 Si, durant sa maladie, il frissonne sans cesse (d’effroi), se lève 
et s'assied, mange de la nourriture et boit de l'eau : il a pris sa ration 
pour le tombeau ; il mourra. 

25 Si, durant sa maladie, il ne peut lever les yeux, si du sang, en même 
temps, sort de ses yeux, de son nez, de sa bouche, de ses oreilles et 
de son pénis : „main" des dieux-sept ; — le 3ième jour: „main" des 
Gémeaux. 

27 Si, durant sa maladie, une fois, deux fois, il crache d'abord de la 
bile et crache ensuite du sang: il mourra. 

272) Ecrit a-za-ad. Cf. Leycle 1000, 14: su-ru-ttp-pa-am ; Landsberger (ZA 42, 
I 59) = „refroidissement, rigidité (du corps), méningite cérébrospinale( ?), téta- 
nos(?)”; Uncxad (AfO XIV, 267) = „Schüttelfrost”. 

273) Ecrit ar-nigîn-na. 
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2 8 s. ma mur si-su girrêmes~sü ikkalû^^-sü arkânu(nu) dama i-ha-hu 
imât 

29 s. ina mursi-sü têrêti-sü ir-mu-û itanasasme s murus-su ezzib-sü 

30 i. mû mursi-sü pâ-sû sabit-ma qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü ik-ta-ra-a ul 
mi-sit-ti murus-su etetiq(iq) 

31 s. ina mursi-sü lu qât-su lu sêp-sü a-ku-tam illak(ak) ul mi-sit-ti 
murus-su etetiq(iq)-ma iballut 


32 s. murus-su ina massarti qablîti itenebbi{bi)-sü ana assat amîli 
ithi(hi) qât (il)uras 

33 s . murus-su patir-ma arâm lâ iprus(us) imât 

34 s. murus-su errub u ittasi ud lal-Jtw lal -sü nîs ênê 2 -sü kabit qât 
(il) samas 

35 s. murus-su errub u ittasi ud lal -sü lal-^w min pâ-sü sabit-ma 
ud-i-kâm ud-2-kam lâ idabbub 

36 qât (il) samas 

37 s. murus-su errub u ittasi kimin mesrêtimcs-sü istênis ikkalû mes- 
sü qât (il) samas 

38 s. murus-su errub u ittasi kimin nîs ênê 2 -sü kabit libbême-sü nup- 
puhû^(hu) ammâtimes-sü kln-sa-a-sü 

39 kisallêmes-sü qablêmes-sü istênis ikkalûmes-sü (is)hatti qât (il) samas 
saknat-su 

40 s. murus-su errub u ittasi kimin par-dis iddanabub(ub) qât ardat 
lilî 


41 s. maris-ma ina mursi-sü kîma sa balâti-sü itti assati-sü mâri-sü 
mârti-sü damqis(is) i-ta-mu 

42 akala lâ ikkal ti-hu ib[allut ] 

43 s. maris-ma murus-su ezzib( ?)-sum-ma ina pî-sü dama pe-la-a i-sal- 
la-a ina u^-mi-sü-ma imât — iballut 


274) Cf. XI, rev. 5 - 

275) L'expression est écrite HAL lâ kud; on songerait a priori à une traduction 
purussâ lâ iprus „sans donner de décision, sans qu’elle se juge 1 ” (cf. le xptoew 
d’Hippocrate), mais l’extrait cassite UP 11 / 2 , 104, 2, qui a conservé cette ligne, 
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28 Si, durant sa maladie, son gosier lui fait mal (et) s'il crache ensuite 
du sang : il mourra. 

29 Si, durant sa maladie, ses entrailles sont relâchées, s'il souffre con¬ 
tinuellement: sa maladie le laissera. 

30 Si, durant sa maladie, sa bouche est prise et que ses mains et ses 
pieds se contractent : (il n’y a) pas „contusion" (maligne) ; sa 
maladie passera. 

31 Si, durant sa maladie, soit sa main, soit son pied devient de plus 
en plus faible 274 ) : (il n'y a) pas „contusion" (maligne) ; sa mala^ 
die passera, et il guérira. 


32 Si sa maladie l’attaque toujours à la veille médiane : il a eu des 
rapports (coupables) avec une femme mariée; „main" d’Uras. 

33 Si sa maladie se résout sans qu'il arrête d’aller à la selle( ?) 275 ) ; 
il mourra. 

34 Si sa maladie entre et sort, . 276 ), si lever les yeux lui est 

pénible : „main" de Samas. 

35 Si sa maladie entre et sort, ., ditto, si sa bouche est prise de 

sorte que, d'un jour, de deux jours, il ne puisse parler: „main" de 
Samas. 

37 Si sa maladie entre et sort, ditto , si ses membres lui font mal en 
même temps : ,,main” de 5 amas 0 

38 Si sa maladie entre et sort, ditto, si lever les yeux lui est pénible, si 
ses entrailles sont enflammées, si ses avant-bras, ses jambes, ses 
chevilles et ses lombes lui font mal en même temps : le ,,sceptre” de 
la ,,main” de Samas est sur lui. 

40 Si sa maladie entre et sort, ditto, si, sans cesse, il parle avec égare¬ 
ment : „main” de YArdat-lilî. 


41 Si, étant malade, durant sa maladie comme (au temps) où il était 
bien portant, il converse agréablement avec sa femme, son fils (ou) 
sa fille, mais s'il ne mange pas de nourriture: (c’est la maladie) 
tihu; il gué [rira]. 

43 Si, étant malade, lorsque la maladie le quitte, il rejette par la bouche 
un sang pourpre: le jour même, il mourra — il guérira. 


donne la véritable lecture des idéogrammes: [Ü. mu-ru-us]-su ip-tû-ur-ma a-ra-a-am 
la ip-ru-u.s imât, et oblige à donner à HAL (burus) l’équivalence arû „cacare”‘. 

276) Quelle valeur choisir pour lal (diminuer, attacher, peser, etc.)? 

277) Ecrit US-MES MES. 
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44 s. maris-ma murus-su i-re-eh-hi-sum-ma damû ma’dûti 277 ) ina 
maiali-sû innamirûui^s 

45 ana UD-3-KAM imât — amîlu sû ina mursi-sû [ite]bbi(bi) 

46 s. maris-ma murus-su nig-gi irassi(si) u res libbi-sû sabit-su imât 

47 s. maris-ma balit-ma murus-su nîg-gi irassi-sû marsu sû ul iballut 

48 s. maris-ma balit arki iballutu libba-sü ustêser-sû UD-3-KÂM UD-4- 

ICAM 

49 ka-ma-su u la sa-ka-pu saknû-sü ana UD-5-KÂM — ana ud-6 - 
kâm [imât] 

50 s. maris-ma ù-di issabat-su murus-su irrik 

51 s. maris-ma pagar-sü dannis ikassa murus-su irrik-ma imât 

52 s. maris-ma akala sa ikkalu ina libbi-sû lâ i-kal-la-ma bal-ta ina 
pî-sû 

53 là ukân(an) ina pî-sû ittada(a) imât 

54 s. murus qabli maris-ma itebbi u ikammis irat-su iptete(te) pâ-sû 

55 ^na dabâbi da-an ênâ 2 -sû ittanazazâ(za) imât 

56 s. murus qabli u libbi maris-ma itebbi u ikammis rit-ta-sû pat-rat 
pâ-sû ana dabâbi da-an imât 

57 murus qabli u libbi maris akâla u satâ iprus(us) pâ-sû ana a-wa-ti 
da-an 

58 pânêmQs-sû nuppuhûm€k{hu) ( amîl) marsu sû ul iballut 

59 s . istu mursi sap-ti-sû us-ta-nat-tak u sa-lil qât ( il)ra--i-bi( ?) 

60 s. istu mursi ip-ru-ma ana hu-ha-ti-sû zumbu la ifehhi(hi) imât 

61 s . istu mursi ud-i-kâm ud-2-kâm itebbî-ma ittanalak (ak) ana 
mursi-sû itâr-ma imât 


278) L’idéogramme ù-di a comme équivalents sittu ,sommeil” et kuru „détresse”, 
entre lesquels on peut hésiter. 

279) Littéralement: ^vivant”. 

280) On pourrait aussi bien entendre „s’il dénude sa poitrine” (m. àm. „s’il 
ouvre...”; cf. CT 17, 42, 6; LKU 33, 42). Dans ce cas, le geste trahirait une 
sensation d'étouffement. 
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44 Si, étant malade, lorsque la maladie l'envahit, du sang en grande 
quantité se voit dans son lit: il mourra sous trois jours ■— cet 
homme relèvera de sa maladie. 

46 Si, étant malade, sa maladie a un „retour”, et si son épigastre est 
pris : il! mourra. 

47 Si, ayant été malade et ayant guéri, sa maladie lui fait un „retour” : 
ce malade ne guérira pas. 

48 Si, ayant été malade, il guérit, si, après sa guérison, son ventre se 
décharge, si trois jours (ou) quatre jours prostration et inertie s’éta¬ 
blissent en lui: le 5ème jour — le 6ème jour, il [mourra], 

50 Si, alors qu’il est malade, la somnolence( ?) 278 ) le prend : sa maladie 
sera longue. 

51 Si, alors qu’il est malade, son corps est très froid: sa maladie sera 
longue et il mourra. 

52 Si, alors qu’il est malade, il ne garde pas dans son estomac la nour¬ 
riture qu’il mange, et que, dans sa 'bouche, il ne tienne .pas d’(ali¬ 
ment) cru( ?) 2 : 79 ), mais les rejette de sa bouche: il mourra. 

54 Si, souffrant d’une maladie des lombes, il se lève et retombe à 
genoux, s’il dilate 28 °) sa poitrine, si sa bouche fait effort( ?) pour 
parler, si ses yeux restent fixes : il mourra. 

56 Si, souffrant d’une maladie des lombes et du ventre, il se lève et 
retombe à genoux, si la paume de ses mains est relâchée, si sa bouche 
fait effort(?) pour parler: il mourra. 

57 Si, souffrant d’une maladie des lombes et du ventre, il refuse de 
manger et de boire 281 ), si sa bouche fait effort( ?) pour (émettre) 
des paroles, si son visage est enflammé : ce malade ne guérira pas. 

59 Si, relevant de maladie, il humecte sans cesse ses lèvres, et reste 
couché: „main” de Ra’ibi(?) 282 ). 

60 Si, relevant de maladie, il vomit et que les mouches ne s’approchent 
pas de son vomissement 283 ) : il mourra. 

61 Si, relevant de maladie, pendant un jour, deux jours, il va et vient 
continuellement : il aura une rechute et mourra. 


281) Cf. Thureau-Dangin, 8ème Camp. 151 : ak-lu u me ina pi-i-sûip-ru-us. 

282) LKU 67, 7 : (il)ra-bi plus un signe cassé (ou dingir-ra-bi = (qât) ili-sû 
„main” de son dieu”(?), cf. Maqlû II, 59; KAR 196, IV, 39, etc.). Le dieu ou 
démon ralibu est inconnu. 

283) Cf. XXI, 5. La leçon de LKU 67, 8 [.] nu te (&t) interdit de lire: 

ana fau-fya-ti-sû nim-la itebbi ( isniq ). 
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s. istu mur si it-til-ma i-ra-am — ra-hi patâr(âr) mur si 

63 s. istu re-se-ti ana se-pe-ti istu se-pe-ti ana re-se-ti ina là idû itta- 
nablakat imât 

64 s. istu mê ina asî-sü libbêmes-sü nap-hu me (is)pilakki nâri isti 

65 s. ina nâri mê (is)pilakki nâri isatti su-har sêpê 2 -sû kasâ ruq-qi 
UBni-sü êmÇim) pâ-sü sâ imitii ikassa 

66 sa sumêli imim(im) ana UD-31-KÂM imât 

67 s. ina u^-mi sa gig su-gid-gid tu tu-bi 

68 s . ina u^-mi sâ gig pâ-sü lâ ipette mur su errub-su (?) 

69 s. inau^-mi sa gig pâ-sü iptenete(te) mursu errub-su(?) 

70 s . ina u^-mi sa gig kap-pi-sü u pâ-sü iptenete(te) murus-su 
ezzib-sü 

71 s. ina u^-mi sa gig kap-pi-sü ittanasi^es^si) murus-su ippatar{ar) 

72 s. ina u^-mi sa gig kap-pi-sü — lisân-sü ittanasi^el^si) murus-su 

ippatar(âr) 

73 s. ina u^-mi sa gig murus-su kabit-su-ma mudû-sü lâ ü-âd-da imât 


74 s. kal u^-mi maris-ma ina mûsi ba-lit sêtu usamris-su 

75 s. kal u^-mi balit-ma ina mûsi maris sêtu usamris-su UD-27-KÂM 

qât{il)ninurta 

76 s. kal u^-mi ikassa-ma kal mûsi e-em UD-7-KÂM maris-ma iballut 

77 s. kal u^-mi ikassa-ma hur-ba-sü imtanaqut-su ênâ 2 -sü qê mes sâmû- 

^mes malâ [ imât (?)] 


284) Cette ligne, ainsi que le paragraphe qu'elle commande (digression?), pose 
plusieurs problèmes dinterprétation. L’expression sa gig peut être lue soit ikkibi 
soit marusti ( nîogig ) „(en un jour) d’interdiction rituelle/néfaste”, soit sa mur$i 
„(en un jour) de maladie”, soit sa imra$u „le jour où il tombe malade” (moins 
satisfaisant). Le groupe su - cid-gid ne peut avoir qu’un sens général, car il n’offre 
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62 Si* relevant de maladie, pendant qu'il dort, il fait l'amour — il 
éjacule; résolution de la maladie. 

63 Si, du chevet au pied (de son lit), (et) du pied au chevet, il se 
renverse .sans en avoir conscience : il mourra. 

64 Si, au sortir de l'eau, ses entrailles sont enflammées : il a bu l’eau 
du pilakku de la rivière. 

65 Si, dans la rivière, il a bu l’eau du pilakku de la rivière, si le thénar 
de ses pieds est froid, et chaude, la membrane de son oreille, sa 
bouche, à -droite, froide, et chaude à gauche : il mourra sous 31 jours. 

67 Si, en un jour de maladie (néfaste?), on entreprend quelque chose 
(on tend la main; on serre la main à quelqu'un?) : entrée de cette 
maladie (la maladie entrera en lui?) 284 ). 

68 Si, en un jour de maladie(?), il n’ouvre pas la bouche: la maladie 
entrera en lui(?). 

69 Si, en un jour de maladie(?), il ouvre constamment la bouche; la 
maladie entrera en lui(?). 

70 Si, en un jour de maladie( ?), il ouvre constamment la paume de la 
main et la bouche : la maladie le laissera. 

71 Si, en un jour de maladie(?), il lève constamment la paume de ses 
mains : la maladie se résout. 

72 Si, en un jour de maladie(?), il lève constamment la paume de ses 
mains (et) sa bouche (son nez?) — sa langue: la maladie se résout. 

73 Si, en un jour de maladie( ?), sa maladie l’alourdit au point que, en 
en ayant conscience, il est incapable de prendre une décision( ?) ; il 
mourra. 


74 Si, étant malade tout le jour, il va bien la nuit: (c’est) la sécheresse 
(qui) l'a rendu malade. 

75 Si, allant bien tout le jour, la nuit il est malade : (c’est) la sécheresse 
(qui) l'a rendu malade; le 27ème jour: (c’est) la „main” de Ninurta. 

76 Si, ayant froid tout le jour, toute la nuit, il a chaud : après avoir été 
malade 7 jours, il guérira. 

77 Si, ayant froid tout le jour, des frissons glacés l'accablent, si ses 
yeux sont pleins de stries rouges [ : il mourra(?)]. 


pas le pronom possessif se référant au malade; il peut se transcrire soit qâta 
tarâsu (ou forme conjuguée) „tendre la main”, ou qâta subbutu „prendre la main” 
(ou ^prendre en main”, entreprendre”). L’apodose, enfin, pourrait être transcrite 
mursu errub-su „la maladie entrera en lui” ou erêb mur si suâtil-su „entrée de 
cette/sa maladie”. 
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78 s. ina mûsi maris (-ma) ina sèr-ti ba-lit u û-sam-sâ qât x [.] 

79 s. ina mûsi maris (-ma)' ina ka-sa-a-ti ba-lit qât (il)uras mu a£?[af 

amîli] 

80 s. ina mûsi murus-su sabit-su u igdanalut mâmît isbat-su — sibit 

[. :: ] 

81 s. ina mûsi murus-su sabit-su râbis [ . is]bat[-su .] 

82 s. ina si-mi-tan murus-su sabit-su [.] 

83 s. ina si-mi-tan ht amîla bal ta lu amîla mita lu mu x x x la x [.] 

84 lu man-ma lu mim-ma îmur-ma igdalut(ut) i-tu- x x [.] 

85 pâ-sû sabit-ma sa i-ta-a-sü s[al?]-lu sâ-sa-a lâ ile } (e) qât etemmi 

— qât [.] 

86 s. ina si-mi-tan ibtanakkm ies qât [ .] 

87 s. ina si-mi-tan ibtanakkm ies u sizba lâ isatti qât (il)kù-bi 

88 s . ina pân utûli-su ü-na--as qât(il)kù-bi 

89 s. ibtanakki™ s u ü-na--as qât(il)kù-bi 

90 s. ina sèr-ti imim(im) ina le-lâ-a-ti ikassa u i-ra J -ub qât (il)sin 

91 s. ina sèr-ti imim(im) ina le-lâ-a-ti ikassa ina mûsi ma-sil ’ua iqabbi 

92 aha-sû ma-a-a-ta nu itti-sü rakis 

93 s. ina sèr-ti imim-ma ina le-lâ-a-ti ikassa qât (il)sin 

94 s. ina sèr-ti imim-ma qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sû i-ra--ü-ba qât (il)sin 

95 s. ina sèr-ti maris-ma ina qi-zi-gi murus-su ezzib-sû-ma za-mar-ra- 
nu-um-ma itâr-su 

96 nis-rat mur si-su ina ud-2-kâm adi ûm masil ina UD-3-KÂM adi 
qi-zi-gi 

97 ina UD-4-KÂM adi si-mi-tan ina UD-5-KÂM adi a-dan-ni-sü ina 
ud-6-kâm adi massarti 

98 ina UD-7-KÂM adi massarti qablîti ina ud-8-kâm adi sat ur-ri ina 
UD-9-KÂM 

99 adi na-mir ina ud-io-kâm itebbî-ma iballut 


285) Les deux sources A et B paraissent ici légèrement différentes. B donne 

clairement sa i-ta-sü lal nu L’idéogramme lal paraît correspondre à 

$[al-]lu de A (dont la lecture n’est d’ailleurs pas sûre). 

286) Ou ina pân maiali-sû „devant son lit”. 

287) zamarranumma est un adverbe, dérivé d'une forme *zamarrânu, inconnu par 
ailleurs, au lieu de l’habituel zamar ; mais on connaît d'autres dérivations de ce type 
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78 Si ; étant malade durant la nuit; il va bien le matin; et ne peut 

dormir: „main” [de .]. 

79 Si, étant malade durant la nuit, il va bien au froid de Taube: ,,main” 
d’Uras ; diagnostic de la femme mariée. 

80 Si sa maladie le prend dans la nuit et s'il frissonne sans cesse : 
mâmît La saisi. — éprise” de [spectre( ?)]. 

81 Si sa maladie le prend dans La nuit: (c’est) le râbisu [. qui] 

l’a saisi [.]. 

82 Si sa maladie le prend au crépuscule: [.]. 

83 Si, au crépuscule, en voyant soit un vivant, soit un mort, soit 

[.], soit n’importe qui ou n’importe quoi, il frissonne d’effroi, 

si [.], si sa bouche est prise, au point qu’il ne puisse appeler 

quelqu’un qui est couché( ?) 285 ) à côté de lui(?): „main” d’un 
spectre — ,,main” de [.]. 

86 Si, au crépuscule, il ne cesse de pleurer: ,,main” de [.]. 

87 Si, au crépuscule, il ne cesse de pleurer, et ne veut pas boire de 
lait : ,,main’ ’de Kubû. 

88 Si, au moment de se coucher 286 ), il vacille: „main” de Kubû. 

89 S’il ne cesse de pleurer et vacille : ,,main” de Kubû. 

90 Si, le matin, il a chaud, mais froid le soir, et tremble : ,,main” de Sin. 

91 Si, le matin, il a chaud, mais froid le soir, si à la mi-nuit il pousse 

des cris de douleur: son frère . à lui est attaché(?). 

93 Si, le matin, il a chaud, mais froid le soir : ,,main” de Sin. 

94 Si, ayant chaud le matin, ses mains et ses pieds tremblent: ,,main” 

de Sin. 

95 Si, alors qu’il est malade le matin, sa maladie le quitte dans l’après- 
midi, mais lui revient tout aussitôt 287 ) ; décroissance de sa maladie; 
le 2ème jour avant 288 ) midi, (ou) le 3ème jour avant l’après-midi, 
(ou) le 4ème jour, avant le crépuscule, (ou) le sème jour avant la 
fin du jour, (ou) le 6ème jour avant la (première) veille, (ou) 
le 7ème jour avant la veille médiane, (ou) le 8ème jour avant la 
veille de l’aube, (ou) le 9ème jour avant le point du jour, (ou) 
le ioème jour, il se lèvera et sera guéri. 


warkanwnma (<^zvarkânu <^(w)arki), ullanunvma (<^ullânu <^uJlu). LKU 100, 
7 porte za-mar-ra-nu-um sibtu (dib) itâr-sü . 

288) Litt. ,jusqu’à”. — Ces lignes nous restituent de façon complète la liste des 
mots akkadiens désignant les diverses parties de la journée. Cf. notamment Lang- 
don, RA 28, 165; Meissner, MAOG XIII/2, 27; Landsberger, JiNES 8, 248 sqq. 
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100 s . ultu sér-ti adi le-lâ-a-ti ti-hu ina zumri-sû ü-sar-ri-ma 

101 siltii(ti) libbi ir-ta-si ir-ra-su i-te-bu ina pî-sû ig-di-sâ-a 289 ) ina 
musarî-sû us-te-si-ra 

102 lipti(ti) sêti 

103 sa ina mi-ni-a-ti-su lâ rak-sat mu-rus-su sili'ti(ti) ud-i-kâm 

104 s. uq-ta-tû 290 ) ina sèr-ti maris-ma qâtê 2 -sû i-nap-pa-as sêpê 2 -sü 
emmâ(ma) 

105 murus-su saplânu elânus-sû illak(ak) 

106 s. marsu zumur-su imim(im) ikassa u sibit-su ittakir(ir) qât (il) sin 

107 1 us 15-ÀM mu-bi-im 

108 3-su tuppu ud-i-kâm maris-ma sikin lipti(ti) DUB-17-KÀM enûma 
ana bit marsi âsipu 

109 illiku(ku) sa-gig-mes i us 15-ÀM mu-bi-im gabari eri£-du 10 ki 

kîma labiri-sû satir-ma bari . 

TABLETTE N° 18 
(N° 4 de la sous-série C) 29i ) 

1 [ s . marsu zumur-sü imim(im) ikassa u sibit-su] ittakir(ir) qât 
( il)sin 

2 [.] mâr sip-ri sa ili-sü 

3 [Jf. zumur-sü imim ikassâ-ma ha-a-a-at-tu-sû ] qer-bet ûma u mûsa 
lâ ina-ah rigim-sû kîma rigim enzi 

4 [etemmu a-hu-ü] ina har-ba-ti isbat-su 

5 [s. zumur-sü(l) . sêpâ 2 -sü(?)] mar-sa it-te-nin-si-la-sü 

6 [.] qât istar — qât (il)kù-bi 

7 [s. zumur-sü(?) . irta]nasi(si) qât (ilat)lamasti 

8 [L zumur-sü(l) asustu imtaqut napsâti-sü iktarâ mim-ma sa 
i-]lam-mu eli-sü maris ik-ki ku-ri iq-ta-nab-bi 

289) D'une racine gs J „vomir” ou ^oter” (en arabe, , } roter” seulement). 

290 Le texte semble présenter ici une cacographie : uq-ta-tû paraît en effet ap¬ 
partenir non à cette ligne, mais a la fin de la précédente. Il est toutefois troublant 
que la faute se retrouve dans les différents exemplaires du texte. 

291) Source: K. 2536 (CT 37, 42-43)- 

292) Les lignes 3 et 4 reproduisent à peu près textuellement KAR 184, rev. 9-11 
et AMT 96, 8, 7-9 + 88, 4, 4-6 (cf. Ebeltng, TuL, n° 20, p. 78 sqq ; corr. von 
Soden, Z A, 43, 272 sqq; Ebeling, MAOG X/2, 27). Ce rapprochement permet non 
seulement de reconstituer les lacunes de ces deux, lignes, mais encore, par ricochet, 
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100 Si, depuis le matin jusqu'au soir, la maladie tihu paraissant com¬ 
mencer sur(?) son corps, il a une affection interne, si ses intestins 
se soulèvent, si, par la Louche, il vomit, et, par l'anus, a la diarrhée : 
(c'est) une „touche” due à la sécheresse; elle n’est pas liée à Ses 
membres; sa maliadie est une affection qui en un jour se terminera. 

104 Si, étant malade le matin, il frappe ses mains (Tune contre l’autre) 
et si ses pieds sont froids : sa maladie, d’en bas, monte vers le haut. 


106 Si, le malade, son corps est chaud (et) froid, et si son accès change: 
,,main” de Sin. 

107 135 lignes. 

108 Troisième tablette de (la série) Si, pendant un jour , étant malade; 
aspect de la „touche’\ — I7ème tablette de (la série) Lorsque Vexor¬ 
ciste se rend à la maison d'un malade — muscles malades — 135 
lignes ; prototype d’Eridu. 

110 Ecrit conformément à l’original ancien, et revu. 

CHAPITRE XVIII 
(chapitre IV du Titre III) 

1 [Si, le malade, son corps est chaud (et) froid, et si son accès] 
change : „main" de Sin ; 

2 [.], messager de son dieu. 

3 [Si son corps est chaud (et) froid, au point que sa „Scrutatrice”] 
semble proche, si, jour et nuit, il ne peut reposer, si sa voix est 
comme le chevrottement d'une chèvre: [(ce malade), c’est un spectre 
étranger qui], dans un lieu désert, Ta saisi 292 ). 


5 [Si son corps( ?) . et si ses pieds(?)] sont douloureux et 

restent paralysés, [.] „main” d’Iâtar — „main” de Kubû. 


7 [Si son corps(?)] a constamment [.] : „main” de la Lamastu. 

8 [Si, son corps(?), la douleur l'accable 293 ), si sa gorge est con¬ 
tractée, si] d'absorber [quoi que ce soit] lui est douloureux, s’il ne 

celle de la première ligne, qui, correspondant exactement ainsi à la ligne d’amorce 
de la tablette précédente, assure Tidentification de la tablette. 

La démone baiattu (von Soden, Z A 43, 263; G. Meier, AfO 13, 73, a-b; 
Thompson, DACG, 178) paraît être celle qui scrute la conscience du moribond; 

partant, l’expression haiattu-su qerbet est sans doute une expression imagée signi¬ 

fiant; ,,si sa dernière heure est (ou semble) proche”. 

L’etemmu abû est le spectre d’un mort „étranger” à la famille. 

2931) La restitution proposée se fonde sur l’identité entre la fin de la ligne 9 

et XXII 9. Quant à la ligne 8, elle paraît reproduire, en termes différents, une 
partie des indications données par la même tablette, 1. 8. 
































170 


TRAITÉ AKKADIEN 


9 [u us-tan-na-ah murus ra-]a-me maris w(?) ana zikari u sinnisti 
istên-ma 


10 [s . + mm -sü sai-]mu-ma llb-bi qaqqadi iqabbi up-ta-sa-am 

amîlu hi-pi 

11 [l .. ] mur si us-te-di 

12 [i, .. s]u sal-mu-ma pânêmes-sü i-sim-mu 

13 [.— û]-gan-na-as pût-su û-sa-’-âr 

14 I..«*.] (amîl)asâ (amîl)âsipa (amîl)bârâ (amîl)sâ’ila su - 

ud-di 

15 . imim\(im) ênâ 2 -sü it-te-ni-ip-rik-ka-a 

16 [. qât] (il)ninurta mu assat amîli 

17 [j. -. ] 2 -sü kasâ-ma ênâ 2 -sû it-te-ni-ip-rik-ka-a 

18 [marsu sû(?) ü]-su-u isbat-su 

19 . ammâti-sü qabal-sü u sépâ 2 -sû istênis ikka]lû-us 


qât (ilat)istar I liptê(te) 

20 [s. zumur-sü (?) 2u’]tu(tu) (?) aruqtu(tü) ba-lil qât (ilat)istar 

21 [ s . bubu’ta pisîta malî-ma(?) zumur-sû salim(?)] itti sinnisti ina 
maiali ka-sid qât samas iballut 

22 [s. bubu’ta sâmta malî-ma(?) zumur-sü sa]lim itti sinnisti ina 
maiali ka-sid qât sin iballut 

2 3 [s. bubu’ta sâmta malî-ma( ?) zumur-sû] aruq itti sinnisti ina maiali 
ka-sid qât (ilat)istar iballut 

24 [s. zumur-sû aruq pânûmes-sü ar]qû u ênâ 2 -sû arqâ sih-hat sêrê 
irtanasimes a-mur-ri-qa-nu 


25 [s .- s]u ênâ 2 -sü dama malâ ™s mim-ma sa ikkalu ina 

libbi-sü lâ i-kam-ma 

26 [.] x marsu sû ana UD-3-KÂM ûl immar 


27 [s .*.] kasâ(a) mûtu errub(ub)-sü 

28 [i. ... kas\â(a ) murus-su isanni(ni) 


294) Sur l’expression ikki kuri, cf. NKT 25 : m. à m. „mon palais est court (con- 
tracté) 1 ”, idiotisme fréquent en akkadien pour exprimer une respiration pénible, 
haletante, et, d’une façon plus générale, une angoisse physique. 

295) De samâmu (cf. simmu „VerIetzung ... bei einer Wunde” Ungnad, AfO 
XIV, 267 e), ou de samû „être paralysé”? 
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cesse de dire: Je suis angoissé !” 294) [ et SO upïreJ : il souffre 
de la maladie d’amour; pour l'homme et pour la femme, c’est la 
meme chose. 

10 [Si .] et bien que ses [.] soient en bon état, s’il 

dit: „mon ventre! ma tête!”, (et )s’il se voile (le visage): cet 
homme (cassé). 

11 [Si .] la maladie a fait connaître. 

12 [Si . et], bien que ses [.] soient en bon état, son 


visage est blessé 295 ), [.], s’il fronce [le nez(?)] 296 ), se 

frotte le front, [.] : fais le savoir au médecin, à l’exorciste, 


au devin et à l’haruspice. 

15 [Si son .] est chaud, ses yeux constamment fermés, 

[.: „main”] de Ninurta; diagnostic de la femme mariée. 

17 [Si .,] si ses [.] sont froids, ses yeux constam¬ 

ment fermés [ : ce malade(?), c’est] la maladie usû (qui) l’a saisi. 

19 [Si ., ses avant-bras, sa taille et ses pieds, en même temps] 

lui font [mal] : ,,main” d’Istar; diagnostic: ,,touches”. 

20 [Si son corps] est baigné [d’une su]eur(?) jaune: .,main” d’Istar. 

21 [Si, couvert de boutons blancs, son corps est noir(?] : il (en) a 
été atteint alors qu’il était au lit avec une femme; „main” de Samas; 
il guérira 297 ). 

22 [Si, couvert de boutons rouges, son corps est n]oir: il; (en) a été 

atteint alors qu’il était au lit avec une femme : ,,main” de Sin ; il 

guérira. 

23 [Si, couvert de boutons rouges, son corps est] jaune: il (en) a été 
atteint alors qu’il était au lit avec une femme : „main” d’Is'tar ; il 
guérira. 

24 [Si son corps(?) est jaune, son visage], jaune, ses yeux, jaunes, 

si ses chairs demeurent flasques: (c’est) la jaunisse 298 ). 

25 [Si .] ses yeux sont pleins de sang, si, dans son estomac, 

il ne garde rien de ce qu’il mange: ce malade, de trois jours, ne 
connaîtra pas [de soulagement(?)]. 


27 [Si ..] sont froids; la mort entre en lui. 

28 [Si .. sont fr]oids: sa maladie changera. 


296) Ou „s’il grince [des dents]”; sur ganâsu } cf. Kraus, MVAG 40, 2, 9 note; 
sur û-sa-’-âr, cf. id. } AfO XI, 222, 3 et 5. 

297) La mention des boutons n’est pas certaine au début de la ligne qui, peut-être, 
commençait directement par zumur-sû. Cf. III Qi -95 ; IX 47 " 49 î KAR 211, 19-20. 

298) Cf. Küchler, XVIII, 7. 
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29 [s .,. q]ât (ilat)istar mu mi-res-ti 

3° [s .-.] ! — qât (ilat)istar ana zikari u sinnisti istên-ma 

31 [■?- .. (is)hat]tu sa (il)samas saknat-su 

32 [i..] bulluta ûl immar 

Revers . 

1 . qât (il)ner]gal(?) 2) . ] imât 3). s]û-ma iballut 

4) . ]xxxx-— qât ili-sû imât 

5 [s .] x su UD-31-RÂM qât (ilat)is-ha-ra iktatam-ma u la 

iballut — iballut 

6 [Jf. qaq]qad(?)-su subbut-su murus-su mu/rus sêti 

7 .] 3 u^-me 1 aban mus-tin-ni sakin-sü 1 amîlu su 

sikara isatti 

8 [abnu sû i-s]ah-hu-uh amîlu sû sikara là isattî-ma me dannis isatti 
ana simti-sü sakin-sü 

9 [s . -su ur]qa mali ênâ 2 -sü dama malâme s akala sâ ikkalu 

ina lïbbi-sü lâ(\) ina-ah 301 ) is-hur-ma utabbaka(ka) imât 


10 [s. .. zu’tu arik]tu(tû) sa-li-ih qât (ilat)nin-gestin-an-na 

11 [s . zu’tu ariktu ] (tu) s[a-li-ih liq p]î-sü sâ-bul qât (Hat) 

nin-gestin-an-na 

12 [s. marsu . -m]a iballut 

TABLETTE N° 19 
(N° 5 de la sous-série C) 302 ) 


Rev. 2 [ s * .] sa askappi(?) [. . .] 


2997 Cf. CT 38, 27-29, 45: qât ( ilat)istarr têret(?) (I) mi-res-ti. Le sens de 
mêrêstu n’est pas clair; peut-être s’agit-il d’un semis de points ou de taches cutanés, 
évoquant l’aspect d’une „plantation”. 

300) Sur mustinnu ^rèthre 1 ”, cf. Thompson, RA 26, 63;, n. 7; Bab. 14, 96, 2; 
DACG 35, 40; Les textes thérapeutiques relatifs aux calculs ont été étudiés par 
Thompson dans Assyrian Prescriptions for Diseases of the urine(Bab. 14, 
57-151) et dans Assyrian Prescriptions for stone in the kidneys ... (AfO XI, 340). 
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29 [Si .] : „mairT ? dTstar; diagnostic: ^semis’^?) 2 "). 

30 [Si .:] „main” dTsstar; pour Thomme et pour la femme, 

c’est la même chose. 

31 [Si .: le scep]tre de Samas est sur lui. 

32 [Si .] : il ne connaîtra pas de guérison. 


Revers--- 

1 .. „main” de Ner]gal(?). 2) .]: il mourra. 3) .] et il 

guérira. 4) . ]xxxxx — „main” de son dieu ; il mourra. 

5 [Si .]...: le 3ième jour, „main” d’Ishara; il se cou¬ 

vrira^) et ne guérira pas — il guérira. 

6 [Si .] sa té[te( ?)]est prise: sa maladie est maladie de 

sécheresse. 

7 [Si .] pendant 3 jours: il a un calcul vésical 300 ); cet 

homme boira de la bière [: (ainsi) ce calcul se d]issoudra; si cet 
homme, au lieu de boire de la bière, boit beaucoup d’eau : il est voué 
à son destin. 

9 [Si . son .] est rempli d’une (humeur) jaune, si ses 

yeux sont pleins de sang, si la nourriture qu’il mange ne demeure 
pas dans son estomac, mais revient, de sorte qu’il (la) rejette: il 


mourra. 

10 [Si son . est baigné d’une [sueur] profuse: „main” de 

Ningestinanna. 

n [Si son.] est [baigné] d’une [sueur] profuse, si son pa¬ 

lais est desséché : „main” de Ningesltinanna. 

12 [Si, le malade, .] et il guérira. 


CHAPITRE XIX 
(Chapitre V du Titre III) 


Revers 

2 [Si ..] de corroyeur(?) [,.,....]. 

Dans la plupart de ces textes on retrouve la recommandation de boire abondamment 
de la bière, ordinaire ou fine. 

301) Ecrit fautivement as as afa, pour Jd(!) ina-afa. Cf. AMT 48, 2, 11. 

302) Source: K. 11780 (TDP II, pl. XXXVI). Hormis un fragment de la pre¬ 
mière ligne, conservé par la ligne d’amorce de la tablette précédente, et ces quelques 
lignes mutilées de la fin du revers, cette tablette ne nous est pas parvenue. 
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3 [...-. pa ri ti kabit-su [. 

4 [s. marsu .] x ser’ânêmes-sü sal-mu-ma sârat qaq[qadi~ 

su .1 


5 [dub-s-kamud-i-]kâm maris-ma dub-iç-kâm e-nu[-ma ana bit 
marsi âsipu illiku] 


[TABLETTE N° 20] sos) 

TABLETTE N° 21 
(N° 7 de la sous-série C) 304 ) 

1 [s. marsu] ip-ru himit sêti [.] 

2 [s. it-te-ni-i] p-ru (?) qât mâmîti sâ [ .] 

3 [s. ip-ra-am-]ma ana imitti-sû ibbalkit u itebbi(bi) [...,,..] 

4 [. sà imi]tti (?) u sumêli mahis(is)-ma( !?) sag-ga u 

5 [s. ip-ra-am-ma ] ana hu-ha-ti-sü zumbu la is-niq [imât] 303 ) 


6 

[S . 

.] illak(ak) ênâ 2 -sû baLsa — na-bal-ku-tà q[ât .] 

7 

P . 

I 

■.] illak(ak) pânûmes-sû — sêrêmes-sü salmûmes u 

. ] 

— ] x [.]mes nakkapti sumêlti makis(is) im[ât] 

8 

[. 

9 

K. 

.. ina] pî-sü dama pe-la-a ittadi imât 

10 

P . 


11 

P . 

imât 


12 

p . 



Rev, .,. 

50 s. x [.] u m[ê danni]s er[res-ma isat]ti xx [.] 


303) Cette tablette ne nous est pas parvenue. Nous n’en connaissons qu’une partie 
de la première ligne grâce à la catch-line de la tablette précédente. 

304) Source: VAT 14539 (LKU 64). 
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3 [Si *****..**,] . lui est lourd [. 

4 [ Si le malade,.], ses muscles étant en bon état, sa chevelure 

[.]• [Sème tablette de (la série)] Etant malade pendant 

[1 jour] ; I9ème tablette de (la série) Lorsque [Vexorciste se rend 
à la maison d'un malade]. 


[CHAPITRE XX] 


CHAPITRE XXI 
(Chapitre VII du Titre III) 

1 [Si le malade] vomit: fièvre de sécheresse; [.....]. 

2 [S’il ne cesse de vo]mir: „main” de mâmît de [.]. 


3 [Si, en vomissant,] il se renverse vers la droite et se lève, [.], 

4 s'il a été „frappé” à [ses pieds (?), droit] et gauche, de sorte qu’ils 

sont ecchymosés(?) et [.]. 

5 [Si, lorsqu’il vomit], les mouches ne s’approchent pas de son vomis¬ 


sement: [il mourra]. 


6 [Si .] ooule(?), si ses yeux clignotent 306 ) — sont ré¬ 
vulsés : ,,main” [de .]. 

7 [Si .] coule(?), si son visage — ses chairs — sont noirs 

et [.]■ 

8 [.] : il a été „frappé” à la tempe gauche ; il m[ourra]. 

9 [Si ., par] la bouche, il rejette un sang pourpre: il mourra. 

10 [Si .] est rejeté( ?) ;> il mourra. 

[Si ., si] son corps est chaud: „main” de son dieu; il 

mourra le 32ème jour. 

12 [Si .] x x l’a saisi. 


Revers 


50 S’il [.] et si, demandant instamm]ent de l’ea[u, il la boi]t 

[.]• 


3 °S) Observation citée dans l’extrait cassite UP II/2, n° 104, 1 [s. i-ha-]ha-am-ma 
a-na hu-faa-ti-hi num la is-ni-iq imât. C£. note sous XVII, 60. 

306) Cf. Meissner, MAOG I/2, 21.; BAWb I, p. 16. 
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] u me dannis erres(is)-ma isatti qât ili-sû [imât] 

52 s. ir-te-eq u me dannis erres(is) — i-la-ab [ .] 

53 s. sizbu eli-sü tâb(ab) murus-su irrik-ma ni-sih-tam [irassi] 


54 s. marsu (is)hashûra erres(is) 53-ÀM mu-sita-[.] 

55 [7]-m tuppu s. ud-i-kâm maris-mu sikin lipti ut ti [.] 

56 [dub-2 1 -kâm e-nu-ma] ana bit (amîl)marsi âsipu illiku[(ku)...] 

57 [tuppi m ](il)nabû-sum-usur mâr na- x [..] 

58 [. ]-sum-ibni mâr m (il)nabû(?)-ni-me-[ .] 

59 [...... ]-bu mas-mas (amîl)[ .] 

[TABLETTE N° 22] 308 ) 

TABLETTE N° 23 
(N° 9 de la sous-série C) 309 ) 

1 [ s . mar\su ina se-re-e-ti il-te-ni-ib-bu u me ma-gal isatti li--bu 
sabit-su murus-su qât amîlûti 

2 [1 ri(?)]-mu-tu imtanaqut-su res libbi-sû subbut-su ma-gal in- 
ni-sil murus-su qât amîlûti 

3 salmêm&s-sû su-nu-lu âsipu ana bulluti-sû par sa (a) là isak- 
kan(an) 

4 s . i-res-ti libbi erres-ma lâ ikkal ü-gan-na-ah u libu subbut-su 
murus-su qât amîlûti 

5 s. ina dabâbi-sü it-te-ni-ip-rik-ku$ amîlu sû ana mas-taq-ti kis-pu 
su-kul 


307) Faut-il lire ces 2 signes pisi iballut „est blanc : il guérira” : c’est peu probable. 

308) Hormis ses premiers mots, donnés à la ligne 54 de la tablette 21 ( catch-line ), 
cette tablette nous est totalement inconnue. 

309) Sources : A) AO 6678 (TDP II, pi. XLV-XLVII) = lignes i-rev. 33 

B) K. 2603 (TDP II, pi. XLIV) = „ 1-23 
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51 S’il [.] et si, demandant instamment de l'eau, il la boit: 

„main ,) de son dieu; il mourra. 

52 S’il est à jeun et demande instamment de l’eau — il a la fièvre 

t.]• 

53 Si le lait lui fait plaisir: sa maladie pourra être longue, mais 
[aura] une rémission. 

54 Si lie malade demande une pomme — 53 lignes [.]. 

55 [Septième] tablette de (la série) Si, étant malade pendant un jour 

— aspect de la „touche” x x 307 ) [.; 2ième tablette de (la 

série) Lorsque ] Vexorciste se rend à la maison d f un malade [.]. 

57 [Tablette de] Nabû-sum-usur, fils de Na[.]-sum-ibni, fils 

de Nabû-ni-me-[.], l’exorciste, homme de [Uruk(?)]. 


[CHAPITRE XXII] 

CHAPITRE XXIII 
(Chapitre IX du Titre III) 

1 Si le malade, (tous) les matins, ne cesse de chevrotter et s’il boit 
beaucoup d’eau, si la fièvre l’a saisi : sa maladie est ,,main” 
d’homme 310 ). 

2 Si l’engourdissement ( ?) l’accable, si son épigastre est pris, s’il est 
fortemént et toujours constipé: sa maladie est „main” d’homme; 
(c’est qu’)on a alité des figurines le représentant; pour le guérir, 
l’exorciste ne fera aucun rite. 

4 S’il a de l’appétit, mais ne peut manger, s’il a des quintes de toux 
et que la fièvre le tienne : sa maladie est ,,main” d’homme. 

5 Si, lorsqu’il parle, (ses paroles) s’embarrassent 311 ): cet homme, 
pour (le) rendre malade, on lui a fait manger un sortilège. 


C) K. 11604 (AMT 2, 4) = „ 23-32 

310) C'est-à-dire une maladie causée, non par l’intervention des dieux ou des 
démons, mais par des maléfices ourdis par un humain, notamment par les sorciers 
ou sorcières. De ces sortilèges, nous avons deux illustrations, lignes 3 et 5 * 

311) Cf. VIII, 14 (et note): A porte it-te-te-ni-ip-rig-gu ; B, it-te-ni-ip-rik-ku. 

Labat, Traité akkadien I 12 
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s. is-ta-na-’-i ica imtanaqut-su itti libbi-sû iddanabub (ub) su-uh la 
pak-ki is-si-ni-ih 

7 murus ra-mi maris ana zikari u sinnisti istên-ma 

8 s. asustu imtanaqut-su napsâtimes-sû iktarâ mes akala ikkal me 
isattî-ma eli-sû la illak(ak) 

9 u~a hb-bi i-qab-bi u us-tan-na-ah murus ra-mi maris ana zikari 
u sinnisti istên-ma 


10 s. amîlu ser’ânmes libbi-sû ikkalû^-sü nakkapti sumêli-sû laptat- 
su im-ta-nag-ga miqit pî sabit-su <izumur?^>-sû 

11 imim(im) u si-hat sêrê mes iras si amîlu sû murus na-a-ki maris 

12 s. amîlu rês libbi-su i-ha-am-mat-su u imim(im) akala ikkal-ma 
eli-sû la illak(ak) 

13 me isattî-ma eli-sû là tâb u zumur-sû aruq amîlu su murus 
na-a-ki maris 

14 s. amîlu musar-sû u rês libbi-sû emmû sar-ha û-kal supulti libbi-sû 
ikkal-sû u libba-sû ma-hu idê 2 -sû sêpê 2 -sû 

15 u libba-sû imim(im) amîlu sû murus na-a-ki maris qât (ilat)istar 


16 s. ina dabâbi-sû il-la-tu^sû illakû mes ah-ha-zu pânêuies-sü umta- 
nallimes Ubbê 2 -sû i-sà-ru-sû qât ma-mit imât 

17 s. tas-[l]i-ma-ti iddanabub (ub) murus ma-mit maris 

18 s. [tas-l]i-ma-ti iddanabub (ub) murus ti-ma-ti maris-ma imât 

19 [if. D]iRmes-/ni libbêuiQs-sû nuppuhûmes(hu) kibri ênê 2 -sû nuppu- 
hûmes(hu) libnat sêpê 2 -sü nuppuhâmes 

312) Cf. s. ... it-ti lïb-bi-sû id-da-[na-bu-ub], AMT 96, 3, 7; KAR 42, 10. Le 
sens des premiers mots de la ligne est obscur; faut-il comprendre is-ta-na--i (I/3 
de seû : „s’il regarde sans cesse de tous les côtés” ?) ka sub ( miqit pî „Ie mutisme”) 
sub-jw ( imaqqut-su „ tombe SU r lui”) ? 

3 ! 3 ) Nous prenons ra-mi comme venant de râmu (ci., si la restitution proposée 
est exacte, XVIII, 9 [murus ra-]a-me maris ) qui, dans le contexte, nous paraît pré¬ 
férable à ramû ,,être inerte, etc,”. 

314) Les trois observations de ce paragraphe se retrouvent dans des tablettes 
antérieures: XIII, 7~8 > XIII, 9-10; XIV, II 35-37* Sur murus ftâki. cf. note sous 
XIII, 7. 

3 J 5 ) Moins normale serait la construction abfaâzu pânû-sü walw m e^,(s'i) son visage 


1 
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6 Si. l'accable, si continuellement il parle avec soi-même 312 ), 

rit d'un rire sans raison( ?) ; il souffre de la maladie d'amour 313 ) ; 
pour l'homme et pour la femme, c'est la même chose. 

8 Si la douleur l'accable, si sa gorge est contractée, si, lorsqu'il 
mange de la nourriture ou boit de l'eau, ce ne lui est pas agréable, 
s'il dit: „las ! mon cœur !" et se répand en soupirs: il souffre de la 
maladie d’amour; pour l'homme et pour la femme, c'est la même 
chose. 


10 Si, un homme? 14 ), les muscles de son ventre lui font mal, si sa 
tempe gauche est „touchée", s'il est toujours épuisé, s'il a la parole 
pénible, si son <corps?> est chaud, ses chairs flasques: cet homme 
souffre d'une maladie vénérienne. 

12 Si, un homme, son épigastre le brûle et s'il a chaud, s'il n'éprouve 
aucun plaisir à manger de la nourriture et nul attrait à boire de 
l'eau, si, en outre, son corps est jaune: cet homme souffre d'une 
maladie vénérienne, 

14 Si, un homme, son pénis et son épigastre sont chauds, s'il a une 
fièvre ardente, si le bas de son ventre lui fait mal et si son ventre 
est tempétueux( ?), s'il a chaud aux bras, aux pieds et au ventre: 
cet homme souffre d’une maladie vénérienne; „main” d'Istar. 

16 Si, lorsqu'il parle, sa salive coule, si Yahhâzu lui couvre tout le 
visage 315 ), si ses entrailles se déchargent: ,,main" de mâmît; il 
mourra. 

17 S'il prononce sans cesse des paroles de salutation: il souffre de la 
maladie de mâmît . 

18 S'il prononce sans cesse des paroles de salutation : il souffre de la 
maladie timatu 316 ) ; il mourra. 

19 Si . 317 ), si ses entrailles sont enflammées, enflammé le 

bord de ses yeux (et) enflammées (aussi) les plantes de ses pieds, 

est couvert d ’afabâzu”. Cf. s. ...ênâ 2 -sû ab~ba-za malâ meè, KAR 200, II 11. 
Afyhâzu est (le démon de) là jaunisse maligne. — Dans le sens de ,,(se)' décharger, 
(se) purger” on emploie d’ordinaire la forme III/2 du verbe (ustêseru), mais, traduire 
i-sâ-ru-sû par „(lui) sont normales”, ne paraît guère convenir au contexte. Noter la 
graphie insolite de libbê avec lé signe du duel (cf. aussi 1. 37). 

316) Maladie inconnue (à moins qu’il ne faille lire: „malade, il guérira, mais bien 
portant, il sera malade et mourra” maris balit-ma battu imarras-ma imât?). 

317) Il semble bien que pu (ou tul) ne puisse être autre chose que le complément 
phonétique d’un verbe écrit idéograph'iquement dir: peut-être iqqilpû(pû) t Sur 
neqelpû, cf. notamment G. R. Driver, Z A, 40, 232 (hin- und hergehen = von selbst 
Jaufen). — Cf. ci-dessus, IV, 24, 
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20 u damû ina pî-sü sa sumêli illakû(ku) qât mâmît imât 

21 i. za-mar za( î)-mar ikassa sêrêtnc-sü urqa ittadû(ü) 

sizba erres( ?) u sizba mahir( ? ir?) qât ma-mit imât 

22 s. la pa-tan sêrê^-sü us-ta-nak-ta-tu i-res-ti sûmis&r — (sam) [sih]- 
le sar eli-sü maris 

23 ap-[pa]t ubânâtmz s qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü hul-la-a qât mâmît 

24 s. ûma u mûsa itebbi{ !) mâmît isbat-su — lu-a-ti isbat-su 

25 s. amîlu imim(im) libba-sü i-ta-na-as ü-gan-na-ah u ki-sir-ta-sü 
salmat( ?) amîlu su ma-mit maris 

26 s. amîlu umma ma-dam irassî-ma lâ i-na-ah ü-na-hat u i-sa-ul u 
libba-sü ana a-re-e i-ta-na-sâ-a 

27 mâmît maris 

28 s. irat-su u sâ-sal-la-sü ikkalû^^-sü ki-sir-ti libbi salimta irassi 
l[%bba-s]û i-t[a-n]a-âs amîlu su arnu — mâmît isbat-su 

29 s. libba-sü em-ma akala ikkal-ma sikara isattî-ma ü-gan-na-ah rês 
libbi-sü u naglabêmes-sü ikkalû^^-sü 

30 u-sa-al ü-na-hat u ru’t-su i-sal-lu amîlu sû mâmît u arnu isbat-su 

31 s. rês libbi-su i-kas-sa-su libba-sü umma ü-kal ummu la ha-has ru f ta 
salimta ittada(a ) 

32 u i-ta-nar-ru amîlu sû mâmît isbat-su 

33 s, x x bi-sü s\â-b\ul(?) 322 ) rês libbi-s[ü ik]kal-sü ummu la ha-has 
damu ü( t l)-kal amîlu sû gab(?) gig dub 

34 s. ARmes-if[^ . .] x mes rês libbi-sü di-ik-[ . . p]i-[qa]m la pi-qam 
damû \ina] pî-sü illakû(ku) idâ-sü (?) utennisâ(?)mes 

318) Interprétation très conjecturale des signes ga nin u ga ti ir . 

318a) III/3 de katâtu (cf. Z A 44, 305; us-tak-ti-it , CH XXV, 2, 27 „er beun- 
rühigte sich” ; Rep. 204, rev. 1 ; 208 A 3 ; etc. ; us-ta-ka-ta-at ,,er (plôtzlich) unruhig 
wird”, CT 39, 44, 4; Langdon, JRAS 1927, 323 sq. ; sa-sic-ga sutaktutum(\) f 
D. 384, ,130 b. 

319) De fyalâlu (cf. IV R 15 a : cîr-mu-un-gà-gà-mes = U-ta-na-afa-lal-lu „Iautlos 
dahingleiten, sich hindurchwinden”), de*^a/w (d'où dérive fyalû „marque cutanée 
noire”) ou de bullu ,,mauvais” ? 

320) Thompson, dans son étude du duplicat AMT 2, 4, qui commence ici (RA 
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18 X 

si du sang lui coule de la bouche, du côté gauche : ^inain^ de 
mâmît ; il mourra. 

21 Si, brusquement, il a chaud, et froid brusquement, si ses chairs se 
marquent de jaune, s’il désire du lait et accepte (bien) ce 
lait( ?) 318) : ^ m ain” de mâmît; il mourra. 

22 Si, lorsqu’il est à jeun, ses chairs sont toujours inquiètes(?) 

s’il a une envie d’ail — de cresson, et que ce lui soit douloureux 
(d’en manger?), si les extrémités de ses doigts et de ses orteils 
sont . 319 ) : ,,main” de mâmît. 

24 Si, jour et nuit, il se leve(?) : (c’est) mâmît (qui) l’a saisi -— la 
faiblesse (?) (qui) l’a saisi. 

25 Si un homme a chaud, si son cœur est faible, s’il a des quintes de 
toux, si sa congestion est noire( ?) 32 °) : il est malade de mâmît . 

26 Si un homme a une forte inflammation, au point de ne pouvoir 
reposer, s’il a un ronchus et s’il tousse, si, en outre, son ventre, pour 
déféquer, évacue fréquemment (?) : il est malade de mâmît. 

28 Si sa poitrine et le haut de son dos lui font mal, s’il a une congestion 
noire, si son cœur est faible : cet homme, un péché — mâmît l’a saisi. 

29 Si son ventre est chaud, si, lorsqu’il mange de la nourriture et boit 
de la bière, il a des quintes de toux, si son épigastre et ses lombes 
lui font mal, s’il tousse, s’il a un ronchus, et si sa salive coule: cet 
homme, mâmît ou un péché l’a saisi. 

31 Si son épigastre le déchire 321 ), si son ventre présente de l’inflam¬ 
mation, s’il n’est pas . de fièvre, s’il rejette une salive noire, et 

s’il va souvent à la selle: cet homme, (c’est) mâmît (qui) l’a saisi. 


33 Si . ., si son épigastre lui fait mal, s’il n’est pas . de 

fièvre, s’il a une hémorragie (?) ; cet homme souffre de la 
poitrine( ?). 

34 Si ses membres(?) 323 ) sont [doulour]eux( ?), si son épigastre est 
enflé( ?), si, tantôt et tantôt non, du sang lui coule de la bouche, si 

XXXI, 14 sqq. n° 136), a établi ou précisé le sens des mots kifirtu, nabâfUj ganâfauj 
etc. Pour kisirtUj on avait précédemment proposé les traductions : Krampf (Ebeling, 
AGM XIII, 12), Herzbeklemmungen (Meissner, Bu A, 289). 

321) Cf. Küch. XVI, 23, qui, bien que le diagnostic soit différent, présente pour 
la suite quelque analogie avec cette observation. 

322) Ou sakniimeï? 

323) Identification difficile de l’idéogramme. Une traduction intérieurs, parties 
internes” (tubqu , UBmes) conviendrait mal. Faut-il y voir plutôt une abréviation( ?) 
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TRAITÉ AKKADIEN 


35 asustu imtanaqut-su ênâ 2 -sü dama su-u[n-n]u-[*]-a qât (il) marduk 
a-dir-ma imât 

36 s. ÂRtties-jff^.]mes nakkaptâ 2 -sû maqtâ(tà) gir-[ra\-sü su- 

uh-hu-ta libbê 2 -sü it-te-nin-bi-tu 

37 kal [ûmi] u kal mûsi maris qât ( il)marduk a-dir-ma imât 

38 s, ÂRnie-jf[w ir-]mu-ü u dama i-te-es-si arkatu(tü) mahis(is) imât 

39 s. ÂRme-i^ ikkalû[mes]-sü qât (ilat)istar sâ( ?) liptê(te) imât ■— 
s. i-da-mu u dama i-ha-hu mihis(is) namtari mahis(is) imât 

40 s, i-da-mu dimâti[ me] iteneres^^(res?) 324 ) — lâ erres rabis ur-hi 
imhas-su 

41 s. dannis ittablakat iktatam(tam) u imaqqut(ut) imât 

42 s. dannis ittablakat u ukullâ \ma\-gal erres(is) ul iballut(uf) ■— 
s. arkâtimes-su ü-ha-as-sa-as mîtûtime s ilputû-s[u( ?)] imât 

43 s. arkâtimes-sü ü-ha-as-sa-as kurmat-su erres-ma ikkal imât 

44 s . subat-su ü-na-kas 4 u bînâti[-s]ü i-da-ma-a qât (il)sul-pa-è-a 

45 s. subat-su ü-na-kas 4 u bînâti-sü na-sâ-a qât (il)sul-pa-è-a 

46 s. subat-su ittanadi(di) u i-te-ner-ru-ub qât ( il)tu f amê imât 

47 [s. têm]-su sâ-ni-su-ma têm-sü lâ sabit qât etemmi mur-ta[p-pi]-du 
imât — s. fêm-su sanî-su uz-zi ili 

48 [s. têm]-su sanî-su u lisân-sü ir-ta-nap-pu-ud imât 

49 [s. têm -] su sanî(ni) sît pî-sü ittakir mim-mu-ü i-qab-bu-ü i-ma-âs- 
sü sâr ku-tal-li 

50 isbat-su ana ma kur(f) is imât 


de ar-nigiist-na = bînâti ,,membres". Cette explication pourrait s’appuyer sur le 
parallélisme de notre ligne 38 et AMT 107, 2, 3 où s. idê 2 -sü tur-ra lâ ile’e semble 
remplacer s. ir-mu-u. De même AMT 107, 2, 17 paraît correspondre étroite¬ 

ment à notre ligne 39, dont l'idéogramme ÂR m es condenserait l'énumération ammâti, 
qabîê, sêpâ. 

324) Ecrit ér[...] üru-mes-ka. La présence de ka m'est inexplicable. Ce signe est, 
peut-être, une erreur du scribe, pour res (qui, en tant que complément phonétique de 
erres, serait un hapax), ou pour is. 

325) Cf IX, 64. 
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ses bras sont fabbles ( ?), si la douleur l’accable, si ses yeux sont 
injectés de sang: „main” de Marduk; il sera sombre et mourra. 

36 Si ses membres( ?) sont [.], ses tempes affaissées, son gosier 

gonflé (des deux côtés), si ses entrailles demeurent entravées, s’il 
est malade tout le jour et toute la nuit: „main” de Marduk; il sera 
sombre et mourra. 

38 Si ses membres( ?) sont perclus et s’il émet du sang: il a été 
,,f rappé” par derrière ; il mourra. 

39 Si ses membres(?) lui font mal: „main” d’Isfar des(?) ,,touches” : 
il: mourra. — S’il est 'baigné de larmes ( ?) et s’il vomit du sang : il 
a été ,,frappé” d’un „coup” de Namtar; il mourra. 

40 S’il est baigné de larmes( ?) et s’il a un constant désir de pleurer — 
s’il ne (le) désire pas : (c’est) le râbisu du chemin (qui) l’a „frappé”. 

41 S’il se renverse violemment, se couvre et tombe : il mourra. 

42 S’il se renverse violemment et réclame instamment de la nourriture : 
il ne guérira pas. — S’il médite profondément sur ce qui sera 
après lui : les morts l’ont „touché” ; il mourra. 

43 S’il médite profondément sur ce qui sera après lui, s’il demande sa 
ration funéraire et la mange: il mourra. 

44 S’il lacère ses vêtements et si ses membres sont . 325 ) : 

,,main” de Sulpaèa. 

45 S’il lacère ses vêtements et si ses membres se soulèven ! t( ?) : „main” 
de Sulpaèa. 

46 S’il rejette constamment ses vêtements et .: „main” des 

Gémeaux ; il mourra. 

47 Si son [esprit] est dérangé 326 ), sans que sa raison soit „prise” : 
,,main” d’un spectre vagabond; il mourra. — Si son esprit est 
dérangé : courroux d’un dieu. 

48 Si son [esprit] est dérangé et que sa langue vagabonde: il mourra. 

49 Si son [esprit] est dérangé, son élocution altérée, s’il oublie tout ce 

qu’il dit, un vent( ?) de dos(?) l’a saisi; il mourra à . 


326) Le lien entre ces observations et les précédentes est tout formel ; il réside dans 
le fait que $ubatu et têmu sont écrits idéographiquement par le même signe (lu, dans 
le premier cas, tug, dans le second, US4 ou nàm). Procédé analogue dans le paragraphe 
XVII 59-73, uniquement enchaîné par! istu et ina\ etc. Pour désigner les troubles 
mentaux, l’akkadien emploie trois expressions, qui, toutes trois, se retrouvent dans 
notre passage : têmu sani ( sa-ni-e tè-e-me ; û-sa-an-na tè-en-ki, etc.) ,,1’esprit change" ; 
têmu ittakir ,, 1 ’esprit est altéré" ; têmu $abit ,, 1 ’esprit est pris”. Les deux premières 
paraissent désigner un trouble passager de la raison, alors que la troisième s’applique 
plutôt à un égarement définitif des facultés mentales, à la folie. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


Rev* i i. têm-[sû ittakir-sû .] ü-su-ü isbat-su 

2 li]lîti S2 ^) 

3 s. têm-sü ittakir[-sü . e]temmu mut-tag-gi-sü isbat-su 

4 [— qât (?) li\lîti 

5 s. têm-sü ittakir-sû ku-[ . (Ai-/>i(?)] es-sû imât 

6 s. al-zu-zu [.] ittakir(ir) imât 

7 s. û-rap-pad x [.] x di — imtanaqqut(ut) imât 

8 s. i-lib-bu um[mu . iltanas]i(? si) qât mu ili-sü imât 

9 s. ma-gal iltana[si . qât] etemmi sâ-ni(?)-e(?) (il)é-a 

10 s . ina kal id kal\.*. m -.-] kâm maris-ma rigim-sû im-ti imât 

11 s. i zi kak su [.] kasâ(a) imât 

12 [s . ]imât -— qât (iïat)is-tar 

[ s . ]mu[kîl rês lemutti(?)] imât — qât (ilat)is-tar 

H .] mukîl [rês lemutti] — s. itebbi u ikammis(is) 

qât-su tarsat(ât) imât 

15 l s .] (amîl)marsu sû imât-ma arki-sû mur su 

ibassi(si) 

16 [s .] murus-su irrik-ma imât 

1 7 . t]a(?)-at i[m-t]a-nag-ga-ag ina di J i lapit(it) 

18 [.?. ]-te-et- x [.]£.?(?) irassi u pâ-sü it-ta-na-az-qap ina 

mûsi imât 

19 .] x -si-ma [. £?]*«(?) ib-lu-tu sêpâ 2 -sü i-te-eb-ta(?)-ni 

murus-su 

20 iqtatî(?)-ma bîtânume s adi [. ]-tu-ü kussu Ri-sum-ma 

lâ ibalîut 

21 [s .] subbut-ma x ka x [.^W(?) ha-su-su i-hal-lu-lu 

22 [. ku]-us-sû ummu subbut-su [sibit(?)] ku-us-si imât 

23 [*?. ut( ?)-] ta-na-ah u i-na-is imât — s. [.] it-ta-bi-ik imât 


327) Ecrit [ki-sikil-]lîl-lâ. 

328) La construction ina ... mahis / tapit ne paraît guère employée avec sens in¬ 
strumental (par telle ou telle maladie) ; son sens habituel est local (à telle partie du 
corps), ou temporel (à tel moment de la journée ou de la nuit) ; aussi est-il peu 
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Rev. 1 Si [sa] raison [est altérée .] : (c’est) le délire (?) (qui) l’a 

saisi. — [„main” de la Li]lîtu. 

3 Si sa raison est altérée [.] : (c’est) un spectre errant (qui) l’a 

saisi [. — „main” de la Lil]îtu. 

5 Si sa raison est altérée x [. (cassure?)] récente) : il mourra. 

6 Si, étant conscient( ?), [.] est altéré: il mourra. 

7 S’il divague [.] x — ne cesse de tomber: il mourra. 

8 S’il geint, si la fiè[vre(?) .. s’il crie sans ces]se(?) : „main” du 

„nom(?)” de son dieu; il mourra. 

9 S’il; ne cesse de pousser de grands cris [. „main”] d’un spectre 

ou(?) d’Ea. 

10 Si . [.. alors que, depuis x jours] il est malade, ses 

plaintes diminuent: il mourra. 

11 Si. . [..., si ses .] sont froids: il mourra. 

12 [Si .] : il mourra — „main” d’Istar. 

x 3 [Si .: (le démon)] Suppôt-[du-mal] ; il mourra. — 

,,main” d’Istar. 

14 [Si .]: (démon) Suppôt[-du-Mal]. — S’il se lève et re¬ 

tombe à genoux, si sa main est tendue : il mourra. 

1 5 [Si .] : ce malade mourra et, après lui, la maladie sub¬ 

sistera. 

[Si .] : après avoir été longtemps malade, il mourra. 

T 7 [Si .] x x (et) s’il est constamment épuisé: il a été ,,frappé” 

durant. 328 ). 

[Si .] x x [.], il a [.] et si sa bouche est constam¬ 

ment dressée (?) : il mourra durant la nuit. 

x 9 [Si .] . et [. de]puis qu’il est guéri(?), ses pieds sont 

entravés (?), après que sa maladie s’est terminée(?), de l’intérieur 
vers [l’extérieur( ?)] ., le froid le. 329 ) et il ne guérira pas. 

21 [Si .] est pris et que .si ses poumons (?) sif¬ 

flent ( ?), si le froid et le chaud le prennent: [(c’est) un coup(?] 
de froid ; il mourra, 

23 [S’il est] constamment sans forces (?) et s’il vacille: il mourra. — 
S’il est effondré [.] : il mourra. 


vraisemblable que di 3 i désigne ici la maladie dans laquelle Ungnad (AfO XIV, 267 d) 
voulait voir la „variola vera”. 

329) II est malaisé de choisir entre les transcriptions possibles de l’idéogramme 
RI (naprusu s’envoler”, maqâtu” tomber (sur)”, etc.). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


24 it-]te-ni i[n-si]l(?) imat — s . se-e-tu [.] i-par-ru-ur imât 

25 s. ittanablakat (at ?) iballut — s. [ . ]-ab iballut — s. i-wa-x-x 

iballut 

26 s. H[a(?)-fllMî-x-x-[...]-fll 

27 J. [. ]-xxwî-x -sü( ?) na-sar mursi 

28 s. [.] -su ul-l[a?]-nu-uh errub u ittasime s 

29 s. marsu [. ]-si himit sêti qât il abi-sû 

30 8-ü [tuppu] ud-i-kam maris-ma sikin lipti DUB-23-KÂM 

31 s. enû[ma ana bî]t marsi âsipu illiku(ku) gabari wru&à 

32 n [îg-ga é]-an-na mitti- ( il)marduk-uballit apil-sû sa m gimil-(il) 
marduk 

33 [.] ipus-ma ibri 


TABLETTE N° 24 
(N° 10 de la sous-série C) 330 ) 

1 [s. marsu iltanasi?](si) himit sêti qât il abi-sû imât 

2 [s . ilta]nasi(si) qâtê 2 ~sü ittanarastnes(as) imât 

3 .] qât (il)sar mu-ti imât 

4 .] imât 5) .] imât 6) .] imât 7) .] ana asar 

marsu imât 


8 

. ]qât (il) gal(.. 

. ] imât 9) .] ana gallî bad [ 


10 

uz ( ?) - ] zi ili isbat-su 

) .] (il)ahhâzu qât (il) gal 

1 2 ) . 

13 

. ]-sü ikkalûm&-sû 

lamasti iballut 

imim-ma [.] (ub) 14) . 

q[ât (Hat) 

iS 

.] x isbat-su 16) , 

. sibit(i\t?) etemmi 



330) Source: W. 17360 d (TDP II, pl. LXVI). 
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24 [S'il est] constamment constipé( ?) : il mourra._Si .[„ .] 

.: il mourra. 

25 S'il se renverse sans cesse: il guérira. — S'il [.] ; il mourra. 

— S'il.: il guérira. 

26 S'il interroge et .: il guérira. 

27 S'il [.]. et s'il .: diminution de la maladie. 

28 Si [dans] sa [maladie(?)], il .: (la maladie?) entre et sort, 

29 Si, le malade [.]: fièvre de sécheresse; „main" du dieu de 

son père. 

30 9ème [tablette] de (la série) Si, étant malade pendant un jour ; 

— aspect de la „touche " — 23ème tablette de (la série) Lorsque 
l'exorciste se rend à la maison d'un malade . — Prototype d'Uruk. 
[Propriété de l'E]anna. — Itti-Marduk-uballit, fils de Gimil-Marduk 
[.] a fait et revu* 


CHAPITRE XXIV 
(Chapitre X du Titre III) 

1 [Si le malade ne cesse de cri]er(?) : ,,main'' du dieu de son père; 
il mourra. 

2 [Si . il ne cesse de c]rier et de tendre .ses mains : il mourra. 

3 [Si .] : „main" du divin-roi de la mort( ?) ; il mourra. 

4 .] : il mourra. 5) .] : il mourra. 6) .] : il mourra. 

7) .] : à l'endroit où il est tombé malade 33 ° a ), il mourra. 

8) .] : „main” du dieu Grand [.] ; il mourra. 9) .] : (au 

démon) gallû(?) ...[.]; il mourra. 10) . ]...: il mourra. 

ir) .] : (démon) ahhâzu ; „main'’ du dieu Grand. 12) .] : le 

courroux( ?) divin l'a saisi. 13) .] lui font mal, s'il a chaud et 

[.], 14) .] „main” de la Lamastu; il guérira. 15) .] 

l'a saisi. 16) . ,,prise''( ?) ] d'un spectre. 


330a) Cf. toutefois note 403. 














































































QUATRIÈME SOUS-SÉRIE (D) 

[TABLETTE N° 25] ssi) 

TABLETTE N° 26 
(N° 2 de la sous-série D) 332) 


1 [L amîlu mi-sit ti pa-ni ma-]sid-ma ta-lam-ma-sû i-sam-ma-am-sû 
sipir mi-sit-ti imât 

2 s. m[i-sit-ti im-]sid-su-ma ib-ta-lut nakkapta-sü sabtat-su u igda- 
nalut(ut) 

3 m[ul-ki\l(?) rêsi-su(?) la pa-tir 

4 s, mi-sit-ti im-sid-su-ma nakkapta-sü sabtat-su mu-kil Te si-su inci¬ 
tai imât — mukil rês lemutti immar imât 

5 s. mi-sit-ti im-sid-su-ma lu imitta lu su/mêla mahis(is') uppi ahi-sü 
lâ pa-tir 

6 ubânâtimes-sû ittanaras(as) qât-su u-saq-qâ u ittaras(as) sêp-sü 
i-kan-na-an u ittaras(as) 

7 akala u sikara lâ iprus(us) sibit etemmi sêri <ud>-3-kam ni-si 

8 s. k[a-b]it-ma lu qât-su lu sep-su ik-ta-na-an mi-sit-ti im-sid-su 
iballut 

9 s. imitta-sü tab-kât mi-sit-ti râbisi iballut 

10 [s. imitti] pagri-sü ka-lu-sü-ma tab-kât mi-sit-ti râbisi arkatu(tû) 
mahis(is) 

11 [s. sumêl\ta-sü tab-kât qât (il)su-lak 

12 [s. sumêl]ti pagri-sü ka-lu-sü-ma tab-kât mehra mahis(is ) qât 
(il)su-lak 

13 râbis mu-sa-a-ti âsipu ana bulluti-sü par sa lâ isakkan^an) 


33 1) Cette tablette ne nom esl pas parvenue. Nous ne connaissons qu'un fragment 
mutilé fie sa première ligne qui serl de titre à la quatrième sous-série. C'est A ce 
litre quelle figure dans le œlophon de la tablette XXVI (î. 8 j). 

332) Sources: A) AO. 6680 (TDP IT t pi. XLVJILXLIX) = lignes 1-49 53-85, 

B) A. 3441 (TDP H, pb L-LÏ) =s „ 22-80 

333 ) T-e premier paragraphe se référé a la grande tablette thérapeutique concernant 
Tes différentes sortes de misittn, AMT 7;, 1 (et. Thompson, AJSL 47 (1930), 1-25)* 


TITRE IV 


[CHAPITRE XXV] 

CHAPITRE XXVI 
(Chapitre II du Titre IV) 

1 [Si un homme est contus d'une contusion de la face], et que la 
partie environnante lui soit paralysée: (c'est) la manifestation de 
la contusion; il mourra 333 ). 

2 Si, une con[tusion l'ayant con]tus, il paraît bien guéri, mais si sa 
tempe reste prise et s'il frissonne continuellement: ce qui [tient] 
s[a tê]te(?) n'est pas relâché. 

4 Si, une contusion l'ayant contus, sa tempe reste prise : il subira ce 
qui tient sa tête( ?) ; il mourra. — Il connaîtra le Suppôt-du-Mal ; 
il mourra. 

5 Si, une contusion l'ayant contus, il a été ,,frappé” soit à droite, soit 
à gauche, si sa clavicule n'est pas libérée( ?), s'il ne cesse de tendre 
ses doigts, s'il élève et tend la main, s'il tient son pied ramassé et 
le détend, s'il ne refuse ni nourriture ni boisson : „prise" d'un 
spectre; au bout de 3 jours, guérison. 

8 S'il se sent lourd et s'il ramasse (contre lui) sa main ou son pied: 
une contusion l’a contus ; il guérira. 

9 Si son côté droit est affaissé: contusion due au râbisu; il guérira. 
10 Si le côté droit de son corps, tout entier, est affaissé: contusion due 

au râbisu ; il a été „frappé" par derrière. 

:ii Si son côté gauche est affaissé: „main" de Sulak. 

12 Si le côté gauche de son corps, tout entier, est affaissé: il a été 
„frappé" par devant; „main" de Sulak (ou) du râbisu des bains 334 ). 
Pour le guérir, l'exorciste ne fera aucun rite. 


U reproduit d'ailleurs, à peu près textuellement, les dix premières lignes de AMT 
; 77 , î- 

334) musâtu désigne „les bains, la salle de bains” (cf. A £0 XIV, 146, 97; KAR 
177, rev. I, 29; II 10, 29; Maqlû II 167, :i78; etc.). Le râbisu qui s'embusque dans la 
.salle de bains, pour saisir sa victime, alors qu'elle est nue, est encore cité, outre 
AMT 77, 1, io, dans AMT 60, 3, 17, et notamment dans KAR 177, rev. I, 29. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


14 s. amîlu si-mat pânême-M ittakir(ir) ênâ 2 -sü it-ta-nap-ra-ra x x-sû 
x x x-sû ü-îap-pat 

15 damû ina pi-sü illakâ(ka) lâ par-su amîlu su gallû 336 ) isbat-su 

16 [-£. a]milu ina a-la-ki-su ana pâni-sû imqut-ma ênâ 2 -sû ip-pal-ka-ma 
tur-ra lâ i-da-a 

17 qâtê 2 -sü sêpê 2 -sü ra-man-sü lâ û-na-as amîlu su gallû isbat-su 
x x antasubbû u-tar-ri-sü 

18 [i. am]îlu antasubbû ir-te-né-eh-hi-sü qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sû ramân-' 
su lâ û-na-as amîlu su gallû isbat-su 

19 [s, amîlu ...] x -ma îmur( ?)-m\a ?] subat-su it-ta-na-as-suk û-rap- 
pad ênê 2 -sü ü-[m]a-ha-as amîlu sû gallû isbat-su 


20 [*?. amîlu ...] x x-su-su is-du-ud-ma imim(im ) u ramân-sü lâ idî 
ina sipti( ?) ênê 2 -sû iz-qup qât alî lemni 

21 [^. kima ] sitti issanabat-su bmâti-sü is-sap-pa-ka uznâ 2 -sü 
pâ-su sabit-ma 

22 lâ idabbub(ub ) qât alî lemni 

23 s. kîma sitti issanabat-su enûma isbatu-su uznâ 2 -sü isaggumâmes 
pâ-sü sabit-ma lâ idabbub(ub) qât alî lemni 

24 s. même s ina ramâki( \)-sü 339 ) istu nâri ina asî-sü issanud-ma 
imaqqut(ut) râbis nâri imhas-su 

25 s. istu me mes ina asî-sü pagar-sü ih-mi-su-ma issanud-ma imaqqut 
(ut) râbis nâri imhas-[s]u 


26 s. ib-ru-ur-ma us-ha-ri-ir marsu sû etemmême s [ireddû(?)-sü(?)] 

27 s. uz-zurub mêmes iteneresmes(is) ummu mit-hur ser’ân qâtê 2 -sü 
illakâ(ka) 

28 ultu tas-rit mûsi adi misil massarti i-lib-bu qât etemmi 


335) Sur le sens de naparruru t cf. W. von Soden, Or. NS 20/3, 260. 

336) Ecrit hul. 

337) Ou ina igi-bar ( ina amâri lorsqu’il regarde”)- 
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Si, un homme, la couleur de son visage s^altère, si ses yeux se 

mettent à loucher 33 5), s’il frappe son [.] (et) son [.] r 

si du sang lui coule de la bouche, sans cju on le puisse arrêter ! cet 
homme, (c’est) le démon gallû (qui) l’a saisi. 

Si, un homme, lorsqu’il marche, tombe en avant et que ses yeux 
soient dilatés sans pouvoir revenir (à leur état normal), s’il ne peut 
de lui-même mouvoir ses mains ni ses pieds : cet homme, (c’est) le 

démon gallû (qui) l’a saisi .; (c’est) une crise de haut mal qui 

lui commence. 

Si, un homme, le haut mal lui infuse des crises fréquentes, s’il ne 
peut mouvoir de lui-mê'me ses mains ni ses pieds : cet homme, (c’est) 
le démon gallû (qui) l’a saisi. 

[Si, un homme,] toutes les fois qu’il voit(?) [.], jette chaque 

fois à terre ses vêtements, s’il divague, s’il se meurtrit les yeux: cet 
homme, (c’est) le démon gallû (qui) l’a saisi. 


[Si, un homme,] son [.] se prolongeant est fiévreux, perd con¬ 

naissance, si par une incantation( ?) 337 ), il fixe ses yeux: „main” 
de Valu malfaisant. 

Si une sorte de somnolence( ?) 338 ) le prend continuellement, si ses 
membres sont ballants, si ses oreilles sifflent, si sa bouche est prise, 
au point qu’il ne puisse parler : „main” de Valu malfaisant. 

Si une sorte de somnolence le prend continuellement, si, lorsqu’elle 
le prend, ses oreilles bourdonnent, si sa bouche est prise au point 
qu’il ne puisse parler : „main” de Valu malfaisant. 

Si, ayant fait ses ablutions, lorsqu’il sort de la rivière, il est pris 
de convulsions et tombe (à terre) : (c’est) le râbisu de la rivière 
(qui) l’a frappé. 

Si, lorsqu’il sort de l’eau, son corps est perclus, qu’il soit pris de 
convulsions et tombe (à terre) : (c’est) le râbisu de la rivière (qui) 
l’a frappé. 

S’il est sombre(?) et reste silencieux: ce malade, (ce sont) les 
spectres (qui) [le persécutent( ?)]. 

S’il désire constamment . de l'eau, s’il a une fièvre constante, 

si les muscles de ses mains remuent, s’il geint du commencement de 
la nuit au milieu de la (première) veille : „main” d’un spectre. 


338) Ecrit ù-Di (= sittu „sommeil” ou kûru „détresse”, cf. n. 278). 

339) Ou ina qâti-sü ramâki(\)-sû — isjanud est écrit nigin (= aussi sabâru 
p se tourner”) ; cf. III R 55, n° 5, 39 (ZA 18, 233) : ina nâri $i-da-nu lâ i-jab-bat-su . 
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TRAITÉ AKKADIEN 


29 s . asustu imtaqut-su mim-ma sa im-ma-ru ü-sal-la bînâti-sü emmâ 
u zu } ta u^-mi-sam-ma irassi(si) 

30 uz( \)-zu-za-a bi-bil libbi ma-dam-ma irtanasi^ s adi ü-bal-lu- 
nis-sü libbu i-ha-hu 

31 enûma û-ba-lurnis-sü îmur(ï)-ma lâ i-lim qât etemmi sa ma me 
[imhasu( ?)-<ï]w( ?) 

32 s. tu-gu-un-sû ü-zaq-qat-su uznâ 2 -sü isaggumâ* nés sârat zumri-sû 
ittanazaz(az) 

33 kal pagri-sü kîma kal-ma-tum i-ba-sü-u i-nam-mus u qât-su ub- 
bal-ma 

34 lâ i-ba-as-sû — lâ ig-gi-ig qât etemmi sêti ( amîl)etinni( ?) ( is ) 
hattu sa (il)sin sêpâ 2 (?) qât etemmi 

35 s. (is) hattu sa (il)sin saknat-su-ma sêp-sû i-kap-pap u i-tar-ra-as 

36 i-ram-mu-um u ru’tu ina pî-sû illak(ak) etemmu mur-tap-pi-du 
ina sêri isbat-su 

37 s. summa(ma) qât etemmi ana antasubbi itar-su amîlu su qat il 
âli-su maris 

38 ina qât il âli-su etêri-su a-za-lu-lu ubânu sehertu (amîl)mîti 
lusû lem-nu erû 

39 ina masak unîqi lâ pititi ina sef'an arrabi tasakkak ina kisadi-su 
tasakkan-ma iballut 

40 s. antasubbû ana qât etemmi itâr-sü mukîl res lemutti irtasi(si) qât 
(ilat)istar qât râbisi 

41 ana etêri-sû (sam)haldappanu zer (is)usi subat dami(l) sinnisti 
mahisti esmet nammasti 

42 masak unîqi lâ pitîti tasakkak ina kisadi-su tasakkan-ma iballut 


43 s. antasubbû ana qât (ilat)istar itâr-sü qât mâmîti(?) qât il âli-su 
kimin qât (ilat)istar âli-sû 


340) Cette observation reproduit certaines des indications contenues dans AMI 

76 t, 4-7; Jt Si, tm homme, scs entrailles restent pleines, si son palais est toujours 
desséché, si ses liras demeurent paralysés, s'il vomit, s'il a «le pressantes ci fréquentes 
envies (m-susa-a hi-bil lihhi irtaimsi si rien de ce qu'il mange ne lui est agré¬ 
able, si, désirant ardemment une femme, lorsqu il la voit (sinnista jiutu.ïfa 

imur-ma) t il reste impuissant et déficient pour faire lamour (iibba-m tâ 

ù a-na da-ba-bi sa-pil) : cet homme, c'est la d’un spectre qui le poursuit. 

Sur WBSttsâ I assîtxâ, cf. LKU 33, 26; MAO G XÎV/2, 4, n. 2 dannis). 

341) = iq-qï-iq? L'interprétation de la fin de la ligne est très conjecturale On 
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2Q Si la douleur l'accable, s'il supplie tout ce qu'il voit, si ses membres 
sont chauds et si, chaque jour, il a de la transpiration, si, constam¬ 
ment (?), il a de violentes envies, si, jusqu'à ce qu'on lui apporte 
(l'objet de ces envies), il vomit (et), lorsque Ton (le) lui apporte, 
en le voyant, il ne peut l'absorber: ,,main" d'un spectre qui, dans 
l'eau, [l'a frappé] 340 ). 

32 Si son . le pique, si ses oreilles bourdonnent, si les poils de son 

corps restent hérissés, si tout son corps bouge, comme s'il y avait 
des poux, mais, en y portant la main, (s'il constate qu')il n'y en a 
pas — s'il n'a pas de démangeaison( ?) 341 ) : ,,main" d'un spectre; 
dessèchement du maçon( ?) ; ,,sceptre" de Sin ; les pieds( ?) : ,,main" 
d'un spectre. 

35 Si, le ,,sceptre" de Sin étant sur lui, il courbe, puis détend son pied, 
s'il hurle, si la salive lui coule de la bouche : un spectre vagabond, 
dans le désert, l'a saisi. 


37 Si la „main” de spectre tourne en lui au haut mal : cet homme souffre 
de la ,,main" du dieu de sa ville; dans le cas de la ,,main" du dieu 
de sa ville, pour le délivrer: (tu mettras) <des os?> d'animal 34(2 ), 
le petit doigt d'un mort, de la vieille huile rance, du cuivre, dans la 
peau d'une chevrette vierge; sur un tendon de loir tu l'enfileras (et) 
le lui mettras au cou : ainsi, il guérira. 


40 Si le haut mal tourne en lui à la^main" de spectre: il a le Suppôt- 
du-Mal; (ce peut être aussi) ,,main” d'Istar (ou) ,,main" de râbisu ; 
pour l'en délivrer, (tu prendras) de la moutarde, des graines de 
saule(?), un linge de sang d'une femme qui a ses règles, des os 
d’animal — peau de chevrette vierge; tu enfileras 343 ) ; tu mettras 
à son cou : ainsi, il guérira. 

43 Si le haut mal tourne en lui à la „main” d'Istar : ,,main" de mâmît 
(ou) ,,main" du dieu de sa ville; ditto : ,,main" de la déesse de sa 


pourrait lire: ■— ana da amîli kîma (is)hattu sa sin. Cf. AMT 94, 2, II 21-22 4- 
96, 8, 2-3 [J. am]îlu kîma (if)hatti sa d zu-EN sakin-sum-ma, qui, ensuite, repro¬ 

duit textuellement les indications de nos lignes 35-36, 

342) Il manque vraisemblablement, devant a-za-lu-lu, esmet, comme à la ligne 41. 
Au lieu de esmet nammasti, on pourrait lire esmet amîlûti „os humains”. Cette 
expression n’est parfois qu’un nom mystique de l’ajja foetida (cf. Thompson, 
AJ SL 53, 226, n. 55). Sur les noms de plantes, on consultera C. Thompson, Dictio- 
nary of Assyrian Botany (London, 1949). 

343) Ecrit: u-me-ni-dù-dù. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


44 ana etêri-sû subat dami sinnisti sâ us-te-si(?) par (?) si (amîl) 
mîti ( sam)lisân kalbi sârat kaîbi salmi 

45 zumbi kalbi ummi me sârat uqupî zikar u sinnisat sur-si ( is ) 
balti u (is)asagi 

46 sa eli qimahhi inib tâmti nikiptu ina masak unîqi lâ pitîti su-bi- 
dil-àm 


47 s- qàt (ilat)istar ana antasubbî itâr-sû qât (il)sin — qât (ilat)istar 
etêri-sû rehût amîlûti 

48 inib tâmti hulu (is)api sa sârta la-ah-mu appat uzun kalbi salmi 
sârat agali salmi sârat zibbat kalbi salmi ina sârat unîqi lâ pitîti 
pisîti 

49 u salimti(?) su-bi-dil-àm 


50 s. qât (ilat)istar ana (il)bêl ûri itâr-sü qât ( il)samas ana etêri-sû 
surus (is)balti surus (is)asagi 

51 surus (sam)u 5 -ra-nu-um zêr (is)sakirî subat dami sinnisti (riq) 
nikiptu ina masak unîqi 

52 lâ pitîti su-bi-dil-àm 


53 s . (il)bêl ûri ana antasubbî ana qât (ilat)istar itâr-sü qât (ilat)istar 
ana etêri-sû musar seleppi 

54 zêr ( sam)u^-ra-nu-um (riq)nikiptu zikar u sinnisat ina masak 
su-bi-dil-àm 


55 s. (il)bêl ûri rehût (il)sul-pa-è-a-a ana antasubbî itâr-sû qât ili-sü 
ana etêri-sû kimin 


56 s . (il)bêl ûri ana qât (ilat)istar itâr-sû rehût (il)sul-pa-è-a ana 
qât etemmi itâr-sû lâ i-qi-pu 

57 summa(ma) mukîl rês lemutti maris-ma ki-ma alpi sêpê 2 amârum 
îmur murus-su lâ i-qi-pu 


344) Littéralement „mère-des-eaux” ; cf. ama-a-musbn = um-me me-e , CT 14, 
4, 30, a-b. Il s’agit sans doute d’un insecte ailé aquatique, éphémère ou libellule. 
Cf. encore Küch. XIX, 2 : ummi mê tupas$a tasâk ,,tu feras sécher et pileras une 
„mère-des-eaux”. 

345 ) Algue ou varech. 

346) C’est-à-dire : tu feras comme il est indiqué à la fin du paragraphe précédent. 
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ville ; pour l’en délivrer, (tu prendras) un linge de sang d’une femme 

que .. de Tarnoglosse, des poils d’un chien noir, une mouche 

de chien, une éphémère des poils de singe, mâle et femelle, 

de la racine de câprier et d’épineux, qui (ont poussé) sur une 
tombe, du „fruit-de-mer” 34 5), de l’euphorbe — dans une peau de 
chevrette vierge, ditto 346 ). 


47 Si la „main” d’Istar tourne en lui au haut mal: „main” de Sin — 
„main” d’Istar; pour l’en délivrer, (tu prendras) de la „semence 
humaine”, du „fruit-de-mer”, une musaraigne( ?) de cannaie, qui est 
couverte de poils, le bout de l’oreille d’un chien noir, des poils d’un 
mulet noir, des poils de la queue d’un chien noir, dans la toison 
d’une chevrette vierge, blanche et noire, ditto. 

50 Si la „main” d’Istar tourne en lui au bêl-ûri^) : „main” de 
Samas; pour l’en délivrer, (tu prendras) de la racine de câprier, 
de la racine d’épineux, de la racine d’asphodèle ( ?) 348 ), des graines 
de jusquiame, un linge de sang d’une femme, de l’euphorbe; dans 
la peau d’une chevrette vierge, ditto . 

53 Si le bêl-ûri tourne en lui au haut mal (ou) à la „main” d’Istar: 
„main” d’Iâtar; pour l’en délivrer, (tu prendras) le pénis d’une 
tortue, des graines d’asphodèle, de l’euphorbe mâle et femelle ; dans 
une peau, ditto. 


55 Si le bêl-ûri (ou) ,,1’éjaculation-de-Sulpaèa” 349 ) tourne en lui au 
haut mal: „main” de son dieu; pour l’en délivrer, ditto. 


56 Si le bêl-ûri tourne en lui à la „main” d’Istar, si ,,1’éjaculation-de- 
Sulpaèa” tourne en lui à la „main” de spectre : on ne peut s’y fier( ?). 

57 S’il, alors qu’il est malade du „Suppôt-du-Mal”, il croit vraiment 
voir des pieds(?) comme un bœuf 350 ): on ne peut se fier(?) à 
sa maladie. 


347) Ecrit lugal-ùr-ra, litt. „roi/seigneur du toit”. D’après Ungnad, AfO, XIV, 
268, 32 b f désignerait le somnambulisme. 

348) Thompson préfère lire sami-ra-nu-um „fenouil” (DAB, 61). 

349) Nom d’une maladie. 

350) Le texte me paraît douteux. Faut-il lire kîma alpi imêra(\) amârum îmur 
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58 

S. 

mursa 

59 

s. 

KIMIN 

60 

s . 

KIMIN 

61 

s. 

KIMIN 

62 

s. 

KIMIN 

63 

s. 

KIMIN 

64 

s. 

KIMIN 

65 

s. 

KIMIN 

66 

s. 

KIMIN 

67 

s. 

KIMIN 

68 

s . 

KIMIN 

69 

s. 

KIMIN 

70 

s. 

KIMIN 

7 1 

s. 

KIMIN 

72 

s. 

KIMIN 

73 

s. 

KIMIN 

74 

s. 

KIMIN 

75 

s . 

KIMIN 

76 

s. 

KIMIN 

77 

s. 

KIMIN 

78 

s. 

KIMIN 

79 

s. 

KIMIN 

80 

s. 

(■ il) bel 


arka maris-ma ki-ma sisî îmur murus-su la qi-pu 


immeri(!) îmur ana mursi-sû itâr-sû — imât 


kalbi îmur murus-su itâr-sû imât 

sahî îmur murus-su la innasah(ah) 

nêsi îmur ana dar lilîtu itâr-sû 

barbari îmur ana dar lilîtu itâr-sû 


turâhi 

sabîti 

alpi 

imêri 


îmur marsu sû iballut 
îmur marsu su iballut 

îmur i-la-bir-sum-ma ana na-sar mur si itâr-sû 


îmur i-la-bir-sum-ma ana na-sar mur si itâr-sû 
sahi api îmur sipta tanaddî-sum-ma iballut 
ana qât ili-sû itûr-sû a-si-pu-us-su teppus (us)-ma iballut 


ana qât (ïlat)istar itûr-sû kimin 
(amîl) mîtûtivnés itamar(mar) kimin 
mârat-su itamar(mar) lâ na-ki-id 
( hi-pi 'es-su) itamar(mar) murus-su irrik lâ na-ki-id 

nâra itamar(mar) ana mur si-su i-tar 
hursâna itamar(mar) marsu murus-su etir-sû 

qîsta itamar(mar) murus-su innasah(ah) 
apa itamar(mar) murus-su innasah(ah) 
kirâ itamar(mar) murus-su kari[(r]i ?) 
bûra itamar(mar) murus-su i-[ .] 


ûri kîma(?) dul(?)-bi ù-tu 


(écrit ici-igi-igi-lal) : „s'il croit vraiment voir un âne comme un bœuf”? 

351) Interprétation conjecturale. Nous avons lu dar phonétiquement; mais peut- 
être a-t-il ici une valeur idéographique. 

352) Ou : si sa maladie lui dure déjà depuis longtemps. 
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58 Si, alors qu’il est malade d’une longue maladie; il croit voir (quelque 
chose) comme un cheval: on ne peut se fier(?) à sa maladie. 

59 Si ditto , (c’est) un mouton (qu’)il voit: il retombera malade — 
il mourra. 

60 Si ditto, (c’est) un chien (qu’)il voit: sa maladie récidivera; il 
mourra. 

61 Si ditto, (c’est) un cochon (qu’)il voit: sa maladie ne sera pas 
extirpée. 

62 Si ditto, (c’est) un lion (qu’)il voit: pour toujours 35 *), la lilîtu 
se tournera vers lui(?). 

63 Si ditto, (c’est) un loup (qu)il voit: pour toujours, la lilîtu 
se tournera vers lui(?). 

64 Si ditto, (c’est) un bouquetin (qu’)il voit: ce malade guérira. 

65 Si ditto, (c’est) une gazelle (qu’)il voit: ce malade guérira. 

66 Si ditto, (c’est) un bœuf (qu’)il voit: si cela lui vient tard( ?) 35 2 ), 
ce lui tournera à une diminution de la maladie. 

67 Si ditto, (c’est) un âne (qu’)il voit: si cela lui vient tard(?), ce 
lui tournera à une diminution de la maladie. 

68 Si ditto, (c’est) un sanglier de cannaie (qu’il) voit : lorsque tu auras 
jeté sur lui l’incantation, il guérira. 

69 Si ditto, ce lui tourne à la „main” de son dieu : lorsque tu lui auras 
fait le traitement magique approprié, il guérira. 

70 Si ditto , ce lui tourne à la ,,main” d’Istar : ditto. 

71 Si ditto, (ce sont) des morts (qu’)il voit: ditto. 

72 Si ditto, (c’est) sa fille (qu’)il voit: il ne sera pas anxieux. 

73 Si ditto, (cassure récente) il voit: sa maladie sera longuej mais il 
ne sera pas anxieux. 

74 Si ditto, (c’est) une rivière (qu’)il voit: il retombera malade. 

75 Si ditto, (c’est) une montagne (qu’)il voit: le malade, sa maladie 

le laissera. 

76 Si ditto, (c’est) un bois (qu’)il voit: sa maladie sera extirpée. 

77 Si ditto, (c’est) une cannaie (qu’)il voit: sa maladie sera extirpée. 

78 Si ditto , (c’est) un verger (qu’)il voit: sa maladie sera courte. 

79 Si ditto, (c’est) une fontaine (qu’)il voit: sa maladie [.]. 


80 Si le „bêl-ûri, comme ... 353 ) 


353 ) Ligne d’amorce de la tablette suivante, que nous ne connaissons pas par 
ailleurs. Le sens des quatre derniers signes est incertain (dul-bi = aburru? ; 
ù-tu = alâdu „enfanter”?). 

La ligne suivante nous restitue le titre de la quatrième série et, par conséquent, 
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8 1 2 -Û tUppU S - SU (?, KU?) TU(?) D[lB?]-JM-m[a] DUB- 2 Ô-KÂM 

82 s. enûma(ma) ana bît [marsi] (amîl)âsipu illiku(ku) 

83 54-ÀM mu-as!-as-bi-bi-^ satir-ma bari 

84 tuppi(pi) m{%V)nabû - x x x apil tn(il)nabû-sum-lisir( ?) 

85 (amîl)samalli (amîl)masmassi na ru 

[TABLETTES Nos 27-34] 354 ) 


les premiers mots de la tablette XXV. Malheureusement, l'état du texte les rend 
à peu près incompréhensibles. Au lieu de la traduction que nous avons suggérée, 
on pourrait entendre: „Si la raison (KU = têmu) du malade est prise(?)'\ 
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81 Deuxième tablette de (la série) Lorsque tu prends ( ?) la main(?) 
du malade (?) ; 2Ôème tablette de (la série) Lorsque Vexorciste se 
rend à la maison d'un malade . 54 lignes — Ecrit, revu — Tablette 
de Na'bû-.. fils de Nabû-sum-lisir( ?), l'apprenti exorciste. 


[CHAPITRES XXVII-XXXIV] 


354) Ces huit tablettes ne nous sont pas parvenues. 


















CINQUIÈME SOUS-SÉRIE (E) 


TABLETTE N° 35 
(N° 1 de la sous-série E) 355 ) 

1 summa(ma) alittu arât-ma muh pûti-sâ aruq sà-libbi-sà zikar — 
i-kar-ri-is 


2 

S . 

alittu mu^üh pûti-sâ pisi na-mir sà-libbi-sà sinnisat — i-sâr-rù 

3 

s . 

salim 

sà-libbi-sà sinnisat — isallim(im) 

4 

s. 

sâm 

sà-libbi-sà zikar — imât 

5 

s. 

su 9 — ba-ru-um 

sà-libbi-sà innadi( ?) 

6 

s. 

ut-te-ti mali 

sà-libbi-sà zikar — mesrû 

7 

s. 

ut-te-ti sâmûtmes mali 

sà-libbi-sà( !) i^-sâr-rù 

8 

s. 

pâr-sat ( ?) 

sà-libbi-sà zikar 

9 

s, 

alittu ser’ân pûti-sa sâm 

sà-libbi-sà zikar 

10 

s . 

pisi 

sà-libbi-sà sinnisat 

11 

s. 

saplânu imitta te-bi. 

sà-libbi-sà sinnisat 

12 

s. 

saplânu sumêla te-bi 

sà-libbi-sà zikar 

!3 

s. 

alittu [ .] as-as pûti-sa 

sâmû as-as sà-libbi-sà zikar 

H 

s. 

pûti-sa pisû as-as sà-libbi-sà s [innisat?] 

i5 

s . 

alittu ap [pa]-sâ sa-pir — 

za-qir-rù sà-libbi-sà zikar 


355 Sources: BM 92694 (TDP II, pl. LII-LVI) ; W. 17360 f (TDP II, pl. LXVI; 
cf. note 370). 

356) Ecrit tu (1= alâdu „enfanter”, et ses dérivés; on pourrait aussi bien 
prendre l’idéogramme au sens de marâ$u „être malade”, et dérivés : „la malade, la 
patiente”). L’expression sà-libbi-sà signifie littéralement „le (fruit) de son ventre”. 
En fin de ligne, la variante ikarris, comme aux lignes suivantes isallimisarru, 
etc., pose un problème d’interprétation: il est difficile de trancher si ces verbes se 
rapportent à l’enfant, ou à la mère elle-même. 


TITRE V 


CHAPITRE XXXV 
(Chapitre I du Titre V) 

1 Si la (future) mère 356 ), alors qu’elle est enceinte, le haut de son 

front est jaune: l’enfant qu’elle porte est un garçon — il . 

2 Si, la (future) mère, le haut de son front est d’un blanc brillant: 
l’enfant qu’elle porte est une fille — elle sera riche. 

3 S’il est noir : l’enfant qu’elle porte est une fille — elle vivra en 
paix. 

4 S’il est rouge: l’enfant qu’elle porte est un garçon — il mourra. 

5 S’il est multicolore: l’enfant qu’elle porte sera rejeté (avant terme). 

6 S’il est couvert 357 ) de naevi: l’enfant qu’elle porte est un garçon 
— richesse. 

7 S’il est couvert de naevi rouges : l’enfant qu’elle porte sera riche. 

8 Si elle est exempte (de naevi ?) : l’enfant qu’elle porte est un garçon. 

9 Si, la (future) mère, le muscle de son front est rouge : l’enfant qu’elle 
porte est un garçon. 

10 S’il est blanc : l’enfant qu’elle porte est une fille. 

11 Si, en bas, à droite, il est enflé 358 ) : l’enfant qu’elle porte est une 
fille. 

12 Si, en bas, à gauche, il est enflé : l’enfant qu’elle porte est un 
garçon. 

13 Si, la (future) mère, les [.] de son front sont rouges: l’en¬ 

fant qu’elle porte est un garçon. 

14 Si „ de son front sont blancs : l’enfant qu’elle porte 

est [une fille?]. 

15 Si, la (future) mère, son nez est gonflé 359 ) — est proéminent: l’en¬ 
fant qu’elle porte est un garçon [.]. 

357) Faut-il donner comme sujet au verbe m.alû le haut du front, comme nous 
l’avons fait, ou la femme, ainsi qu’on pourrait le supposer d’après la forme féminine 
pâr-sat de la 1 . 8? Dans ce dernier cas, il faudrait transcrire malât. Les ujteti 
dont il est ici question désignent des taches pigmentaires, fréquentes au cours de 
la grossesse. Sur les différentes sortes de marques cutanées, cf. Kraus, MVAG 
40/2 et AfO, Beiheft 3. 

358) Mot à mot: est soulevé; cf. aussi lignes 16, 17, 22, 23, etc. 

. 359) Littéralement: est rond, arrondi (ou za-pir „est en mauvais état”?). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


16 s. alittu r[ês a\ppi-sâ imitta tebî-ma u salim sà-libbi-sà i[mât ?] 

*7 s. -sa sumêla tebî-ma u salim sà-libbi-sà imât -— 

iballut 


18 

[if. alittu ... ap]pi-sâ saplânu(nu) 

imitta sâm sà-libbi-sà imât 

19 

[s. 

] saplânu(nu) 

sumêla sâm sà-libbi-sà zikar 

20 

[S. 

] saplânu(nu) 

imitta barum sà-libbi-sà iballut 

21 

[s. 

] saplânu(nu) 

sumêla barum sà-libbi-sà imât 

22 

S. 

saplânu(nu) 

imitta tebi(bi) sà-libbi-sà zikar 

23 

s . 

saplânu(nu) 

sumêla tebi(bi ) sà-libbi-sà sinni- 


sat 



24 

s . alittu 

dub( ?)mes-if^ uq-tal-la-pa u pânêmes-sû arqû sà-libbi-sà 


zikar 



25 

s. 


u pânêmes-sû sâmû sà-libbi-sà 


sinnisat 



26 

s. alittu 

ap-pi tulî-sâ zi-i-ir$(?) 36 °) sà-libbi-sà lâ ustêser 

27 

if. 

pa-ti-ir 9 ( ?) 

sà-libbi-sà ustêser 

28 

if. 

salim 

zikara arât(at) 

29 

if. 

sam 

sinnista arât(at) 

30 

if. 

pisi 

isâris arât(at) 

31 

if. 

x-sa 4 

zikara [ar]ât(at) 

3 2 

s. 

aruq 

sà-libbi-sà innadi 

33 

s. 

umsâtitn &s pisâtimes mali isâris arât(ât) 

34 

if 

umsâtimes sâmâti^es mali lâ isâris arât(dt) 

35 

s. 

umsâtmvk salmâtimes mali zikar a arât(ât) 

3 6 

s. 

3 BÙRU-ifw 

sà-libbi-sà ilappin 


360) Il semble que ce signe ne puisse être autre chose que gir. Sa valeur tro 
conviendrait parfaitement au contexte (cf. aussi, 1. 27, 86), mais elle est, d'ordi¬ 
naire, uniquement sumérienne. En fin de phrase, la forme verbale pourrait aussi 
bien se transcrire issir : „(ne) prospérera (pas)" (cf. 1. 27, 39, etc.). 

361) C’est-à-dire: sa grossesse suit un cours normal. 

362) Littéralement: l’enfant qu’elle porte sera rejeté. 
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16 Si, la (future) mère, le bout de son nez, à droite, est enflé et, de 
plus, noir: l’enfant qu’elle porte [mourra?]. 

1 7 Si (le bout de) son (nez), à gauche, est enflé et, de plus, noir: 
l’enfant qu’elle porte mourra — vivra. 

18 Si, la (future) mère, le [.] de son nez, en bas, à droite, est 

rouge : l’enfant qu’elle porte mourra. 

19 Si , en bas, à gauche, il est rouge: l’enfant quelle porte 

est un garçon. 

20 Si , en bas, à droite, il est multicolore : l’enfant qu’elle 

porte vivra. 

21 Si , en bas, à gauche, il est multicolore: l’enfant qu’elle 

porte mourra. 

22 Si , en bas, à droite, il est enflé: l’enfant qu’elle porte 

est un garçon. 

23 Si , en bas, à gauche, il est enflé: l’enfant qu’elle porte 

est une fille. 

24 Si, la (future) mère, ses . se desquament et si son visage est 

jaune : l’enfant qu’elle porte est un garçon. 

25 Si „ et si son visage est rouge: l’enfant qu’elle porte 

est une fille. 

26 Si, la (future) mère, le bout de ses seins est recroquevillé( ?) : elle 
ne mènera pas à terme l’enfant qu’elle porte. 

27 S’il est „dénoué” : elle mènera à terme l’enfant qu’elle porte. 

28 S’il est noir : elle est enceinte d’un garçon. 

29 S’il est rouge : elle est enceinte d’une fille. 

30 S’il est blanc: elle est enceinte de façon normale 361 ). 

31 S’il est d’un rouge ... : elle est enceinte d’un garçon. 

32 S’il est jaune: elle fera fausse-couche 362 ). 

33 S’il est couvert de taches blanches : elle est enceinte de façon 
normale. 

34 S’il est couvert de taches rouges : elle est enceinte de façon anor¬ 
male. 

35 S’il est couvert de taches noires : elle est enceinte d’un garçon. 

36 S’il a trois orifices 363 ): l’enfant qu’elle porte sera pauvre. 


363) L'idéogramme bùru signifie ,,trou". On peut hésiter sur l'équivalent akka¬ 
dien qu'il convient de lui donner ( sêlu , di’u } pilsu } etc.). Il désigne vraisemblable¬ 
ment l’orifice des vaisseaux galactophores qui, venant de la glande mammaire, 
s’ouvrent isolément à la surface du mamelon. Ils sont généralement au nombre 
de quinze à dix-huit. 
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TRAITÉ 

AKKADIEN 

3 7 

S. 

4 

BÙRU--TM 

sà-libbi-sà ilappin 

38 

s. 

5 

BÙRU-^W 

sà-libbi-sà imât 

39 

s . 

6 

BÙRU-iw 

sà-libbi-sà la ustêser 

40 

jf. 

7 

BÙRU-iw 

sà-libbi-sà iballut(ut) 

4 i 

s. 

8 

BÙRU -SU 

sà-libbi-sà iballut(ut) 

42 

s. 

9 

BVLRU-SU 

mârên\es-sâ ina pâni-sâ u-na-ka-ru 



■ ittalak ûme 



43 

V 

s. 

10 

BÙRU -SU 

mârêmes-sâ ü-sal-lam 

44 

s. 

14 

BÙRU -SU 

mârêtnes-sâ lâ ü-sal-lam 

45 

s. 

15 

BÙRU-^W Ù 

X 3 M)-sû-nu sâm zikara arât(at) 

46 

s. 

15 

BÙRU -SU Ù 

min salim sà-libbi-sà sinnisat 

47 

s. 

5 

BÙRU -SU Ù 

min sâm sà-libbi-sà zikar 

48 

s. 

5 

BÙRU -SU Ù 

min salim sà-libbi-sà sinnisat 

49 

s. 

alittu ser’ân tulî-sâ urrup 

sinnista arât(at) 

50 

s. 

qê mes subbut 

zikara arât(at) 

5 i 

s. 

sam 

arda arât(at) 

52 

s. 

alittu mu-üh 

tulî-sâ ser^ânêrafti sâmûtivnc s pur-ru-ku sinnista 


arât(at) 



53 

s. 



salmûti mes pur-ru-ku zikara arât(at ) 

54 

s. 



pisûtimes pur-ru-ku lâ isâris arât(at) 

55 

s. 


arqûtimes pur-ru-ku sà-libbi-sà la ustêser 


56 s. alittu ina rês libbi-sa ser’ânêmes urqâtime s ittadû(ü) sà-libbi-sà 
ustêser 

57 S. alittu libbêmes-sa pat-tal(?) zikara arât(at) 

58 s. zaq-ru — na-sal-lu-lu-nim mu pa arât(at) 


364) Je n’identifie pas ce signe avec certitude. Son apparence KA -|- KU (mù) 
est trompeuse : cette forme serait assyrienne et non babylonienne. Il me paraît ap¬ 
partenir plutôt à la série ukkin, bansur, etc., peut-être avec l’insertion sèr. L’inter¬ 
prétation „aréole” (cercle de couleur plus foncée qui entoure le mamelon) est pure¬ 
ment conjecturale. 

365) La construction de cette phrase n’est pas claire. D’après la 1 . 56, on pourrait 
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37 S'il a quatre orifices: l'enfant qu’elle porte sera pauvre. 

38 S’il a cinq orifices : l'enfant qu’elle porte mourra. 

39 S'il a six orifices : elle ne mènera pas à terme l'enfant qu’elle porte. 

40 S'il a sept orifices : l’enfant qu’elle porte vivra. 

41 S'il a huit orifices : l'enfant qu’elle porte vivra. 

42 S'il a neuf orifices : ses fils se détourneront d'elle avec inimitié 
— s'en iront. 

43 S'il a dix orifices : elle gardera ses fils en bonne santé. 

44 S'il a quatorze orifices : elle ne gardera pas ses fils en bonne santé. 

45 S'il a quinze orifices et que leur aréole( ?) soit rouge : elle est 

enceinte d'un garçon. 

46 S'il a quinze orifices et que (leur aréole?) soit noire: elle est en¬ 
ceinte d'une fille. 

47 S'il a cinq orifices et que (leur aréole?) soit rouge: l’enfant qu'elle 
porte est un garçon. 

48 S'il a cinq orifices et que (leur aréole?) soit noire: l’enfant qu'elle 
porte est une fille. 

49 Si, la (future)' mère, le muscle de ses seins est ombré: elle est 
enceinte d’une fille. 

50 S'il est pris de filaments : elle est enceinte d'un garçon. 

51 S'il est rouge: elle est enceinte d'un esclave. 

52 Si, la (future) mère, des muscles (?) rouges barrent transversale¬ 
ment 365 ) le haut de ses seins : elle est enceinte d'une fille. 

53 Si ce sont des muscles( ?) noirs qui le barrent transversalement: elle 
est enceinte d'un garçon. 

54 Si ce sont des muscles (?) blancs qui le barrent transversalement: 
elle est enceinte de façon anormale. 

55 Si ce sont des muscles (?) jaunes, qui le barrent transversalement: 
elle ne mènera pas à terme l’enfant qu’elle porte. 

56 Si, la (future) mère, à son épigastre, les muscles se dessinent en 
jaune : elle mènera à terme l'enfant qu'elle porte. 

57 Si, la (future) mère, ses entrailles forment pelote (?) : elle est 
enceinte d'un garçon. 

58 Si elles sont proéminentes — si elles sont sinueuses —: elle est 

enceinte de. 366 ). 

entendre „Si, au haut de ses seins, les muscles sont barrés de (traînées) rouges.” 

366) Les expressions mu-pa ( 1 . 58) et mu-tin ( 11 . 59 et 60) me demeurent incom¬ 
préhensibles, Dans le contexte, on attendrait zik-aru et sinnistu. Mais, si à la rigueur, 
mu-tin, en sumérien emesal, peut être transcrit par sikarUj on ne connaît aucune 
équivalence satisfaisante pour mu-pa, sinon battu „bâton”. Probablement est-ce dans 
un tout autre sens qu’il faut en chercher l’explication. 
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TRAITÉ AKKADIEN 


59 'S- alittu libberaes-sa ana im-si-sa na-sal-lu-lu-nitu mu tin ardti^at^) 

ana im-si-sa zaq-ru — ana sassur(l) îibbi 
ana im-si-sa saknû(nu) sukkuka ullad 


60 s. 

mu tin arât(at) 

61 S. 


6 2 s. 

63 s. 

64 s. 

65 s. 

zikara arât(at) 

66 s. 

67 s. 

68 l 

69 s. 

70 i. 

71 i. 


ana im-si-sa nadû(û) su-bi-dil-àm 

ana im-si-sa imitta nadû(û) zikara arât(at) 

ana im-si-sa elânu za-aq-ru sinnista arât(at) 

'ana im-si-sa saplânu za-aq-ru — sah(?)-ru 


eb-tü 
nap-hu 
ma-a-du 
urqa ittadû(ü) 


zikara arât(at) 
sinnista arât(at) 
sinnista arât(at) 
sà-libbi-sà û-sak-lal 


kîma ap-pi-sâ za-qip sinnista arât(at) 
ma-a-du sêpâzs-as-sa u kisallêzs-zs-sâ nu-up-pu- 


ha imitta u sumêîa un-sar (as) tu’amê arât(at) 

72 s. alittu qâtâ 2 -sâ libbê^-sâ û-kal-la zikara arât(at) 

73 £ alittu ser*ânêmes-sâ ana res libbi-sâ zaq-ru sinnista arât(at) 


74 


75 £ 


76 s. alittu libbêmts-sa nap-l 

77 s, alittu pânêmes-sâ ik-ki-ru 

78 s. alittu pânêmes-sâ ne-e-hu 


ana im-si-sâ zaq-ru zikara arât(at) 

ma-a-du sinnista arât(at) 
zikara arât(at) 

ina sà-libbi-sà imât 

ina sà-libbi-sà û-sal-lam 


367) La même locution se retrouve aux lignes 94-98. 

368) Cette observation est en contradiction flagrante avec celle de la ligne 67. 
Peut-être faut-il donner ici à sà-mes une autre équivalence (irrê ^intestins” ?), oui 
supposer une erreur du scribe. 
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59 Si, la (future) mère, ses entrailles sont sinueuses en direction de 

son bas-ventre : elle est enceinte de . 

60 Si elles sont proéminentes en direction de son bas-ventre _ vers 

la vulve (?) —: elle est enceinte de . 

61 Si elles reposent sur son bas-ventre: elle mettra au monde un 
(enfant) sourd. 

62 Si elles se tassent sur ; son bas-ventre : ditto. 

63 Si elles se tassent sur son bas-ventre, du côté droit: elle est en¬ 
ceinte d'un garçon. 

64 Si, vers son bas-ventre, elles sont proéminentes vers le haut: elle 
est enceinte d'une fille. 

65 Si, vers son bas-ventre, elles sont proéminentes — elles sont tour¬ 
nées — vers le 'bas : elle est enceinte d'un garçon. 

66 Si (ses entrailles) sont entravées: elle est enceinte d'un garçon. 

67 Si elles sont enflammées: elle est enceinte d'une fille. 

68 Si elles sont volumineuses : elle est enceinte d'une fille- 

69 Si elles se dessinent en jaune: elle mènera à complète formation 
l'enfant qu'elle porte. 

70 Si(ses entrailles) comme son nez est(!) pointu: elle est enceinte 
d'une fille. 

71 Si elles sont volumineuses, si ses pieds et ses chevilles sont enflam¬ 
més, si, à droite et à gauche, elle . 367 ) : elle est enceinte 

de jumeaux. 

72 Si, la (future) mère, ses mains retiennent son ventre: elle est 
enceinte d'un garçon. 

73 Si, la (future) mère, ses muscles sont proéminents vers son épi¬ 
gastre: elle est enceinte d'une fille. 

74 vS'ils sont proéminents vers son bas-ventre: elle est enceinte d'un 
garçon. 

75 S'ils sont volumineux: elle est enceinte d'une fille. 

76 Si, la (future) mère, ses entrailles sont enflammées 368 ) : e n e es t 
enceinte d’un garçon. 

77 Si, la (future) mère, son visage se déforme: du fait de (?) l'en¬ 
fant qu'elle porte, elle mourra. 

78 Si, la (future) mère, son visage est reposé: elle gardera en bon 
état l'enfant qu'elle porte(!) 369 ). 

369) Si la présence de ina devant sà-libbi-sà peut s'expliquer à la ligne 77 (cf. 

1 . 104), elle est plus difficile à admettrje ici, où Ton attendrait soit sà-libbi-sà 
û-sal-lam (cf. 1. 85), soit ina sà-libbi-sà i-sal-lim (cf. I. 103). 
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TRAITÉ AKKADIEN 


79 s. alittu su tab pâni(?)-sâ ma-lu-û sà-libbi-sà imât 

80 s. alittu su tab pâni(?)-sâ malû(ü) ênâ^-^-sâ tur-ru-pa ga-du 
sà-libbi-sà imât 

81 s, alittu ip-ta-na-ar-ru ul û-sal-lam 

82 s. alittu damû ina pî-sû illakû(ku) ina arï-sü ul iballut 

83 s. alittu sarku ina pî-sü ittada(a) ga-du sà-libbi-sà imât 

84 s. alittu sêpâ 2 -sâ u qâtâ 2 -sâ it-1e-ni1-si-la XXI(?) têrêti(?) 

85 s. alittu rês a-bu-un-na-ti-sâ pa-si-ir sà-libbi-sà û-sal-lam 

86 s. £Î-ir 9 (?) — pa-si-ir sà-libbi-sà ûl iballut 

87 s. alittu ina pî-sâ sa imitti damû illakû sà-libbi-sà imât 

88 s. alittu ina pî-sâ sa sumêli damû illakû sà-libbi-sà imât 

89 s. alittu ê[nâ?] 2 -sâ nabalkutâmes ar-na-ab-ba inassi sà-libbi-sà imât 

90 s. alittu ser^ân k[i-sil-li-sâ .*.] sinnista arât(at) 

91 s. [.] ëikara arât(at) 

92 s. alittu ina Rb ma-ru-us-ti-sâ imitta UN-SAR(as) nîda{ ?) arât(at) 

93 s. alittu se/ân ki-sil-li-sâ dama malûmes zikara arât{at) 

94 s. alittu ina Rb ma-ru-us-ti-sâ imitta uN-SAR(ay) nîda( ?) arât(at) 

95 s. sumêla uN-SAR(ay) sinnista arât(at) 

96 s . alittu imitta uN-SAR(a$) u sêp-sâ kabtat(at) zikara u sinnista 
arât(at) 


370) Le fragment W. 17360 f paraît être un duplicat — assez libre et abrégé — 
de ce passage (1. 4 = 1. 77 ; 1. 5 = 1- 78; 1. 6 = 1. 79; 1. 7 = 1. 80; 1. 8 = 1. 87; 
1 . 9 = 1 . 88). Pour cette ligne et la ligne suivante, il donne la variante [... ] -sa 
su-tab ma-lu-û [...] qui semble indiquer que Sl-Jrd de notre texte do'it être séparé 
de su-tab. L'équivalence su-tab = takâltu n'apporte pas un sens satisfaisant à 


TABLETTE 35 (SÉRIE V) 2O9 

79 Si, la (future) mère, les. 370 ) de son visage( ?) sont pleins: 

Tentant qu'elle porte vivra. 

80 Si, la (future) mère, les . de son visage sont pleins et si 

ses yeux sont tachetés (?) : elle mourra avec Tentant qu'elle porte. 

81 Si la (future) mère vomit fréquemment: elle n'achèvera pas (sa 
grossesse). 

82 Si, la (future) mère, du sang lui coule de la bouche: elle ne survi¬ 
vra pas à son accouchement. 

33 Si la (future) mère rejette du pus par la bouche: elle mourra 
avec l'enfant qu’elle porte. 

84 Si, la (future) mère, ses mains et ses pieds demeurent paralysés: 
21 pronostics( ?). 

85 Si, la (future) mère, la tête de son nombril est relâchée: elle 
mènera à terme l'enfant qu’elle porte. 

86 Si (la tête de son nombril) est recroquevillée( ?) — relâchée: l'en¬ 
fant qu’elle porte ne vivra pas. 

87 Si, la (future) mère, du sang lui coule de la bouche, du côté 
droit: l'enfant qu’elLe porte mourra. 

88 Si, la (future) mère, du sang lui coule de la bouche, du côté gauche: 
l’enfant qu'elle porte mourra. 

89 Si, la (future) mère, ses yeux sont révulsés : elle porte un „lièvre( ?)" 
l'enfant qu'elle porte mourra. 

90 Si, la (future) mère, les muscles de [son kisillu 371 ) .] : elle 

est enceinte d'une fille. 

91 S'ils [sont .]: elle est enceinte d'un garçon. 

92 Si, la (future) mère, les muscles de [son kisillu .] : elle 

est anormalement enceinte de jumeaux. 

93 Si, la (future) mère, les muscles de son kisillu sont pleins de sang: 
elle est enceinte d'un garçon. 

94 Si, la (future) mère, au milieu de ses malaises, .à droite: elle 

est enceinte d'une avorton(?). 

95 Si c'est à gauche qu'elle .: elle est enceinte 

d'une fille. 

96 Si la (future) mère . à droite, et qu'elle soit lourde des pieds : 

elle est enceinte d'un garçon et d'une fille. 


notre contexte. 

371) ki$illu t nom d’une partie paire du corps, semble, en dépit d’une apparente 
similitude des termes, n’avoir aucun rapport avec ki$aXlu „cheville”. 

372) La traduction de cette ligne (et des deux lignes suivantes) est toute conjec¬ 
turale. La transcription même libba-tus-sa ( 11 . 100-102) est sujette à caution. 

Labat, Traité akkadien I 14 
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97 s. sumêla un-sar (as) u kimin sinnista arât(at) 

98 s. alittu imitta u sumêla un-sar (<w) tu’amê arât(at) 


99 

S. 

alittu sêpâ 2 -sâ sehrâ mes e-ra-at u mu-sal-li-mat 

IOO 

S. 

alittu libba-tus-sa( ?) 

sa-a-mu zikara ir-hi 

IOI 

S. 

alittu libba-tus-sa(?) pe-lu-û gikara ir-hi 

102 

s. 

alittu libba-tus-sa (?) 

nam-ru lâ isâris ir-hi 

103 

s. 

alittu [m\i-ra-a 

pal-hat ina sà-libbi-sà i-sal-lim 

104 

s. 

a[littu mi-]ra-a 

se-la-at ina sà-libbi-sà imât 

HH 

O 

Cn. 

s. 

al[ittu . ]-sâ 

i-ta-na-as-sâ-sü sà-libbi-sà imât 

IOÔ 

s. 

ali[ttu arât-ma , 

5 

arhê 3 u^-mi iq-ri-bu-nis-su nam-ti- 

107 

s. 

alittu a[rât]-ma 

sa 

arhê 4 u^-mi kimin nam-ti-[la] 

108 

s. 

alittu ar[ât]-ma 

sa 

arhê 5 u^-mi kimin sa . 

109 

s. 

alittu arât-ma 

sa 

arhê 6 u^-mi kimin kimin 

IIO 

s. 

alittu arât-ma 

sa 

arhê 7 u^-mi kimin nam-ti-[la] 

III 

s. 

alittu arât-ma 

sa 

arhê 8 u^-mi kimin lemnis mâmît 


bat-su 



112 

s. 

alittu arât-ma 

sa 

arhê p u^-mi kimin imât 

113 

s. 

alittu arât-ma 

sa 

arhê 10 u^-mi kimin iballut 


373 ) Dans ce paragraphe qui, comme le suivant, est vraisemblablement une 
digression, l'interprétation de iqribunissu soulève une difficulté. On songerait, des 
l’abord, à rapprocher l’emploi de ce verbe de l’expression bien connue sa 30 unie sa 
ikassadû „lorsque 30 jours se seront écoulés”, ce qui conduirait à une traduction: 
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98 

99 

100 

101 

102 

103 

104 

105 

IOÔ 

107 

108 

109 

110 

111 

112 

113 
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Si c'est à gauche qu'elle .. et que ditto : elle est enceinte 

d'une fille. 

Si c'est à droite et à gauche qu'elle .: elle est enceinte de 

jumeaux. 

Si, la (future) mère, ses pieds restent petits: elle est enceinte en 
bonne santé. 

Si, la (future) mère, ses pertes( ?) 37 2) sont rouges: elle 
féconde( ?) un garçon. 

Si, la (future) mère, ses pertes( ?) sont pourpres : elle féconde(?) 
un garçon. 

Si, la (future) mère, ses pertes( ?) sont claires: elle féconde( ?) 
anormalement. 

Si la (future) mère s'effraie d’être nue( ?) : du fait de l'enfant 
qu'elle porte, elle ira bien. 

Si la [(future) mère] se réjouit( ?) d'être nue(?) : du fait de l'en¬ 
fant qu’elle porte, elle mourra. 

Si, la [future) mère], ses [.] sont constamment doulou¬ 

reux ( ?) : l'enfant qu'elle porte mourra. 


Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à 5 mois et 3 jours, 
on a des rapports sexuels avec elle 373 ) : vie. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 4 
jours, ditto : vie. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et S 
jours, ditto: . 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 6 
jours ditto: ditto. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 7 
jours, ditto : vie. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 8 
jours, ditto : malement, mâmît la saisira. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 9 
jours, ditto: elle mourra. 

Si la (future) mère, alors qu'elle est enceinte, à (5) mois et 10 
jours, ditto : elle vivra. 


„lorsque (le délai) de 5 mois et $ jours sera arrivé pour elle”, mais cette inter¬ 
prétation ne convient guère à ce contexte, ni à celui de la tablette suivante, où se 
retrouve la même expression. Il vaut mieux, semble-t-il, prendre le verbe qarâbu au 
sens qu’il a parfois „approcher (une femme), avoir des relations sexuelles”. 
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114 s. sinnistu 2 zikarê^c tulid mâtu su-un-qam immar(mar) 

115 s. sinnistu 2 sinnisâtinie tulid bît-su ana pâni-sû illak(ak ) 


116 s . sinnistu erîtu marsat-ma 1 us 54-ÀM mu-sita-bi tup-pi mahrû(ü) 
summa(ma) alittu arât-ma 

11 7 DUB_ 3S( !)-kâm e-nu-ma ana bit marsi âsipu illiku(ku) sa-gig nu- 
al-til gabari barsip^ü kîma labiri-sû 

118 m.(il)nabû-ku-sur-sü apil-sü sa m( il)bêl-eriba apU mhu-sa-bi (amîl ) 

bappir (il)nabû sehri a-na sitassî-sü ukîn-ma . pa-lih (il) nabû 

ina sar-tu la inassi(?) mu-ii-kam nw sar mâtâte 


TABLETTE N° 36 
(N° 2 de la sous-série E) 376 ) 

I s. erîtu marsat-ma sum-ma sa 1T1-3-KÂM ir-tu-bu-nis-si -— iq-ru-bu- 
nis-si sinnistu sî iballut 


2 

3 

4 

5 

6 


sum-ma sa ITI-4-KÂM ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî iballut 

sum-ma sa iTi-5-KÂM ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî na-'-da-ât 

sum-ma sa iti- 6 -kâm ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî na--da-ât 

sum-ma sa iTi-7-KÂM ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî iballut -— 

sum-ma sa iti- 8 -kâm ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî iballut — ma-mit 
abi-sü issabat-si 


7 sum-ma sa 1TI-9-KÂM u iti-io-kâm ir-tu-bu-nis-si sinnistu sî ul 
ni n iballut (ut) — ul ullad( ?) 

8 s. sinnistu marsat-ma pagar-sü nuppuh(üh) tug(?) qabal qâti-sâ sa 
sumêli ku-us-su dannis ba-li-[i]l 

374) Sur ce colophon, cf. les dernières lignes de la tablette II. 

375) Sources : A) A. 3438 (TDP II, pl. LVII) = lignes 1-29, 63-71 

B) W. 17360 9 (TDP II, pl. LXVIII) = „ 24-26 

376) Dans les textes de Mari, le verbe ratâpu / ratâbu est attesté au sens de 
„continuer (à faire qqch,)”. Cf. ir-tu-bu, ARM I, 13, 19. 
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114 Si une femme enfante deux garçons: le pays connaîtra la détresse. 

115 Si une femme enfante deux filles: sa maison ira à son -gré(?). 


116 Si une femme enceinte, étant malade, .— 114 lignes. Première 

tablette de (la série) Si une (future) mère, alors qu'elle est enceinte. 
—■ 35 ( 0 ^ me ablette de (la série) Lorsque l'exorciste se rend à la 
maison d'un malade . — Muscles malades. — Non terminé. — Pro¬ 
totype de Borsippa. Conformément à l'original, Nabû-kusur-su, fils 
de Bêl-eriba, fils de Husa'bi, apprenti-brasseur de Nabû, pour qu'on 

puisse la lire, a établi (cette tablette) . Que celui qui craint 

Nabû, par fraude, ne l'enlève( ?) pas. — nème année d'Artaxerxès, 
roi des pays 374 ). 

CHAPITRE XXXVI 
(Chapitre II du Titre V) 

1 _ Si une femme enceinte, étant malade, alors qu'(elle est enceinte) 

de 3 mois, on continue (à avoir des rapports) 376 ) avec elle — si 
on l'approche (sexuellement) : cette femme guérira. 

2 Si, alors qu'(elle l'est) de 4 mois, on continue (à avoir des rapports) 
avec elle : cette femme guérira. 

3 Si ,alors qu'(elle l'est) de 5 mois, on continue (à avoir des rapports) 
avec elle : cette femme sera honorée. 

4 Si, alors qu'(elle l'est) de 6 mois, on continue (à avoir des rapports) 
avec elle : cette femme sera honorée. 

5 Si, alors qu’(elle l'est) de 7 mois, on continue (à avoir des rap¬ 
ports) avec elle : cette femme guérira. 

6 Si, alors qu'(elle l'est) de 8 mois, on continue (à avoir des rapports) 
avec elle : cette femme guérira — la malédiction de son père la sai¬ 
sira. 

7 Si, alors qu'(elle l’est) de 9 mois ou de 10 mois, on continue (à 

avoir des rapports) avec elle : cette femme n'est pas .; elle 

guérira; — elle n'enfantera pas(?). 

8 Si une femme, alors qu’elle est malade, son corps a une fièvre 
ardente( ?) 377 ), mais que le milieu de sa main gauche soit baigné( ?) 

377) Le signe tug fait difficulté après l'expression pagar-sü NE-W& bien connue 
par ailleurs. Il est peu vraisemblable quil faille lire sârat qabal qâti-sâ . On pourrait 
toutefois comprendre pagar-sü êm rupulta irassi „si son corps est chaud et qu'elle 
ait de la pituite". Cf. note 44. 
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9 — innadî-ma ummu dannis la i-bal-lal imât 

10 s. sinnistu marsat-ma û-ru-ûh-sâ bé-e-er ana ud-2-kâm ana UD-3- 
kâm imât 

11 s. sinnistu marsat-ma qâtâ 2 -sâ ina qaqqadi-sâ saknâ(na)-ma la ur- 
ra-da-ni qât bel ûri kimin râbis ûri imhas(as) imât 

12 s. sinnistu marsat-ma sibit-sa ina mûsi issanabat-si sibit(it ) lilî 

13 s. sinnistu marsat-ma sibit-sa ina simëtân issanabat-si u subat-sa 

ittanadi(di) sibit(it) lilî 

14 s. sinnistu murus-sà ina mûsi issanabat-si sibit(it) lilî 

15 s. sinnistu ina mursi-sâ igdanalut(ut) üs ina su-UNmes-ia üs -Si 

16 s. sinnistu ina mursi-sâ qâtê 2 -sâ û-na-as-sak qâtâ mes l U --a-ti ilpu- 
tâ-si 

17 s. sinnistu ina mursi-sâ lïb-bi ku-ri i-qab-bi qât (ilat)istar iballut 

18 s. sinnistu ina mûsi marsat-ma ina sèr-ti it-te-bi murus-sà i-sa-dir-si 

imât 

19 s. sin[nistu ina qabl]i(?)-sâ mahsat(ât) rês libbi-sâ sâra li-qi ■— 
libba-sâ sâra sa-bit imât 

20 s . s[innistu ina bal-t]ü-ti-sâ ü-sam-sâ u ina mursi-sâ ü-sam-sâ mâr 
ili-sü ithê-si 


21 

s. s[innistu . 

su ithê-si —ana 

...] lu q.âtâ 2 -sâ lu sêpâ 2 -sâ ü-sa-bi-ta-si mâr ili- 
maiali-sâ ittanadî-si bît-sà ( hi-pi ) 

22 

s. s[innistu sârat qaqqadi-sâ (?)] ü 
bît abi-sü 

-baq-qam [. isbat-]si halâq 

23 

s. sinnistu [. 

abi-sü 

....] BARmes — 

[."^(O sapâh(ah ) bît 

24 

[s. sinnistu . 

s à irrik-ma imât 

, tt ]-sâ is-ta-[ . 

..-a]É(?) u itanasasmes murus- 

2 5 

[s. sinnistu . 

..]-ira salmâ( ?) [., 

.] a sÀ mursi-sâ illakû(ku) 


378) Sur bêl-ûri , cf. note 347. 

379) Littéralement: ,,s’est approché d’elle (sexuellement)”* 
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de froid — (ou) si, étant abattue, la chaleur, fortement, ne l’enve- 
loppe( ?) pas: elle mourra. 

10 Si une femme, alors qu’elle est malade, sa chevelure blanchit (brus¬ 
quement) : elle mourra sous 2 ou 3 jours. 

11 Si, une femme, alors qu’elle est malade, ses mains, placées sur sa 
tête, ne s’abaissent pas : „main” de Bêl-ûri 378 ) ; ditto: le (démon) 
r.âbisu du toit (l’)a frappée; elle mourra. 

12 Si une femme, alors qu’elle est malade, son accès la prend toujours 
pendant la nuit: „prise” du (démon) lilû. 

13 Si une femme ,alors qu’elle est malade, son accès la prend toujours 
le soir, et qu’elle jette (alors) à terre ses vêtements: „prise” du 
(démon) lilû. 

14 Si, une femme, sa maladie la prend toujours pendant la nuit : „prise” 
du (démon) lilû. 

15 Si une femme, durant sa maladie, ne cesse de frissonner: un mort, 

parmi ses ., veut la faire mourir (?). 

16 Si une femme, durant sa maladie, mord ses mains : des mains im¬ 
pures l’ont touchée. 

17 Si une femme, durant sa maladie, dit: ,,mon cœur est angoissé!”: 
,,main” d’Istar; elle guérira. 

18 Si une femme est malade durant la nuit, mais se lève le matin: sa 
maladie continuera sans trêve, et elle mourra. 

19 Si une femme est ,,frappée” aux hypocondres, si son épigastre est 
pris de vent — si son ventre est saisi de vent —: elle mourra. 

20 Si une femme, alors qu’elle est bien portante, ne dort pas et ne dort 
pas (davantage) lorsqu’elle est malade: le fils de son dieu l’a pos¬ 
sédée 379 ). 

21 Si une [femme .] soit ses mains, soit ses pieds la pren¬ 

nent^) : le fils de son dieu l’a possédée — l’a jetée sur son lit (et) 
sa maison. (cassé). 

22 Si une [femme] s’arrache [les cheveux (?) : c’est . qui] l’[a 

saisie ; destruction de la maison de son père. 

23 Si, une femme [, ses .] sont . — [.] ; écroulement de 

la maison de son père. 

24 [Si, une femme,] sa [.] ... [.] et si elle souffre continuelle¬ 

ment : sa maladie sera longue, puis elle mourra. 

25 [Si, une femme,] ses [.] sont noirs(?) [.], ... 38 °) de sa 

maladie, coulent(?) ; 


380) B montre que a s À gig ... est nettement séparé de ce qui précède. On ne peut 
guère songer à l’équivalence A= eqlu „champ'\ 
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26 [. n]am mi e(?) m[a(?) .] sa mursi-sâ i-K[ü?] 

27 [s. sinnistu .] x me[s ?]-sâ patrâ(?)tn[e . ]-sâza-yi[ .]- 

sâ xmes(fû) mihis(is) mîti(?) sa x [.] 

28 [s. sinnistu .] pâni(?)-sâ x [.] mihis(is) mîti(?) sa 

x [.] 


Revers .. 

64 [s. sinnistu x su( ?) la [ .] sinnistu sî ni-i[h- .] 

marsat(ât) 

65 [s .]i-kâm illakû(ku) mi-si-sâ immar 

66 dub-2-kâm summa(ma) alittu [arât-ma] muh pûti-sâ aruq 

67 DUB-36-KÂM s. e-nu-ma ana bit (amîl)marsi âsipu illiku(ku) 

68 I uâ 4 MU-SITA-BI NU-AL-TIL 

69 gabari uru&à mitti-(il)marduk-uballit apil-sû sa mgi[mil-marduk ] 

70 mâr (amîl)sangi parakki (aniil)santal masmassi ana balât[napsâti- 
sü istur] 

71 nig-ga é-an-na 

[TABLETTES Nos 37, 38, 39] 382 ) 

TABLETTE N° 40 
(N° 6 de la sous-série E) 383 ) 

1 s. Iütur la-'-hu ki-ma al-du sir-ti i-ni-qu ina libbi-su la i-tab-bak 

2 ù sêrêm-èk-sû im-ta-tu-u ki-si-id e( \)-pi-ru 

3 s. lâ'û ki-sa-da-nu-us-sü su-qa-lal-su-ma la i-gal-lut u i-di-sû la 
i-tar-ra-as ki-sid epiri 

4 s. lâ'û m-3-KÂM su-nu-uq-ma sêrêmz-sû im-ta-tu-ü qâtâ^-sû u 
sêpâ * 1 2 3 4 -sü it-ta-nak-na-an-na ki-sid epiri 


381) Faut-il entendre nig-gig -^4 î-kü (= ikkib-sâ îkul) „elle a commis un 
sacrilège” ? 

382) Ces trois tablettes ne nous sont pas parvenues. De la première, nous connais¬ 
sons seulement la ligne initiale, donnée en ligne d’amorce, à la fin de la tablette 
précédente (1. 65). 

383) Sources: A) BM 92690 (TDP II, pi. LVIII-LXII) = lignes 1-66, 73-126 
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26 [<.•]*...[.] de sa maladie, mange (?) 381 ), 

27 [Si, une femme, ses [.] sont dénoués (?), ses [.], ses 


[.sont *..*.*: ,,coup” d’un mort qui [.]. 

28 [Si, une femme, de son visage(?) [.] : „coup” d’un 

niort( ?) qui 


Revers : . 

64 [Si, une femme,] . ne [.] : cette femme souffre de 

-[.]• 


65 [Si ,une femme( ?), ., le x]ème [jour(?)] coul;ent(?): elle 

verra son . 

66 2ème tablette de (la série) Si la (future) mère , [alors qu'elle est 
enceinte ], le haut de son front est jaune; 3Ôème tablette de (la 
série) Lorsque l'exorciste se rend à la maison d'un malade. — 64 
lignes. — Non terminé. 

69 Prototype d’Uruk. — Itti-Marduk-uballit, fils de [Gimil-Marduk], 
fils du prêtre du sanctuaire, apprenti-exorciste, pour la bonne santé 
de [sa vie a écrit cette tablette]. Propriété de l’Eanna. 

[CHAPITRES XXXVII, XXXVIII, XXXIX] 

CHAPITRE XL 
(Chapitre VI du Titre V) 

1 Si le bébé, alors qu’il vient de naître ,ne rejette pas de son estomac 

ce qu’il tète au sein et que pourtant ses chairs dépérissent : ,,atteinte” 
de la poussière( ?). 

3 Si le bébé, lorsqu’on le suspend par la nuque, ne s’effraie pas et 
n’étend pas ses bras: ,,atteinte” de la poussière( ?). 

4 Si le bébé, lorsqu’il est allaité depuis trois mois, ses chairs dépé¬ 
rissent (et) si ses mains et ses pieds restent constamment ramassés 
(contre lui): ,,atteinte” de la poussière( ?). 


B) BM 46228 (dupl. de A: pl. LXIII) = „ i-i26(?) 

C) VAT 14563 (LKU 101) = „ 1-10 

D) VAT 14549 (LKU 87) = „ 4-22 

B présente d’assez nombreuses variantes orthographiques que l'on trouvera pl. LXIII 
de TDP IL II permet en outre de restituer les lignes 67-79 disparues ou mutilées 
dans A. 
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5 s. lâ’û sêrême-sü ur-qâ it-ta-du-ü umma la ü-kal nakkaptâ 2 -sü ma- 
aq-tà ap-pi-sû ma-gal i-si-ir ü-pa-ti la i-su [bi-ltj] 384 ) sab-iu-sû 

6 s. lâ’û ina bal-tu-ti-sü sêrêmes-sü si-riq mur-su isbat-su-ma sêrêmes- 
sü im-taq-tu UD-3-KÂM (ud-4-kâm) 

7 ummu isu libbêmes-su eb-tü ir-ru-sü i-sa-ru me-eh-ru isbat-su 

8 s. lâ’û iti-i-kâm iTi- 2 -KÂM 1TI-3-KÂM mur-su isabbat-su-ma ûma 
u mûsa ü-sam-sâ sêrêmes-sü im-taq-tu 

9 libbêmes-sû eb-tü ir-ru-sü i-sa-ru u ih-ta-tas-si-ïl me-eh-ru isbat- 
su{\) 

10 s. lâ’û qaqqad-su umma û-kal pa-gar-sû umma la ha-ah-ha-as zu’ta 
la i-si qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü sa-im-ma 

11 il-la-tu-sü illak,â(ka) u ü-sar-ra-ah ma-la ikkalu ina libbi-sû la 
ina-ah-ma i-tab-ba-ka 

12 lâ’û sû sinnêmes-sû ussâmes-ni UD-15-KÂM — ud-20-kâm dan- 
nata immar-ma issapah 

13 s. lâ’û it-ta-na-as-la--ma mêmes ana muh libbi-sû tasappak(ak)-ma 
libba-sû la û-sel-la-a libba-sü se-bir 

14 s. lâ’û tu-la-a ikkal-ma la i-seb-bi u ma-gal ü-sar-ra-ah libba-sût 
se-bir 

15 s. lâ’û libbêmes-sü nuppuhû(hu) tu-lu-u innasî-sum-ma la ikkal lâ’û 
sû kassaptu hi-rat-su 

16 s. lâ’û ina sa-la-li-sü i-né-e kimin la ina-ah-ma u ip-ta-nar-ru-ud 
ina ki-rim-me ummi-sü su-ul-hu kispi ip-sü-sû 

17 s. lâ’û ina sa-la-li-sû ip-ta-nar-ru-ud u ib-ta-nak-ki ina ki-rim-me 
ummi-sü sul-hu kis-pi ip-sü-sû 

18 s. lâ’û 1T1-3-KÂM tu-la-a i-niq-ma qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü it-ta-nak-na- 
an-na 

19 sêrêmes-sü i-ma-at-tu-ü ul-tu libbi ummi-sü su-ul-hu kis-pi ip- 
sü-sû 


384) Les deux signes ri-lu (cf. encore 11 . 61 et 114) apparaissent dans un con¬ 
texte analogue à celui où Ton rencontre ik-ri-bu (cf. 11 . 20, 103, 104, 105, ip9, 113). 

385) La variante de B : i-sel-la-a interdit de rapporter cette forme verbale à elû. 
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5 Si, le bébé, ses chairs se marquent de jaune, s'il n'a pas de fièvre, 
si ses tempes sont affaissées, s’il frotte violemment son nez et 
n’a pas de (maladie) upatu: [de (mauvaises) prières(?)] l’ont saisi. 

6 Si le bébé, alors qu’il était en bonne santé, avait les chairs fermes( ?), 
mais, après que la maladie l’a pris, si ses chairs s’affaissent, si, 
durant 3 jours (ou 4 jours), il a la fièvre, si ses entrailles sont 
entravées( ?), mais que ses intestins aillent normalement: (une 
maladie) mehru l’a saisi. 

8 Si le bébé, le premier mois, le deuxième mois (ou) le troisième mois 
la maladie l’ayant pris, ne dort ni le jour ni la nuit, si ses chairs 
sont affaissées, si ses entrailles sont entravées, (mais) que ses in¬ 
testins aillent normalement, et s’il est toujours moulu(?): (une 
maladie) mehru l’a saisi. 

10 Si, le bébé, sa tête est chaude, si son corps de fièvre n’est pas ., 

s’il n’a pas de transpiration, si ses mains et ses pieds sont inertes ( ?), 

si sa salive coule, et s’il crie beaucoup( ?), si tout ce qu’il mange ne 
reste pas dans son estomac, mais qu’il le rejette: ce bébé, ses dents 
sortent; pendant 15 ou 20 jours, il connaîtra une période pénible 
et sera abattu. 

13 Si le bébé est constamment malade et que, lorsque tu lui verses de 

l’eau sur le ventre, elle ne . 385 ) pas son ventre: il a une 

rupture interne. 

14 Si le bébé, quoique buvant au sein, ne peut se rassasier et s’il crie 
beaucoup (?) : il a une rupture interne. 

15 Si, le bébé, ses entrailles sont enflammées, si, lorsque le sein lui 

est offert, il ne veut pas manger : ce bébé, une sorcière a jeté sur lui 

son dévolu. 

16 Si le bébé, lorsqu’il est couché, se retourne; diito, ne reste pas 
tranquille, et ne cesse d’avoir peur : dans le giron de sa mère, on 
l’a ensorcelé (?) ; des sortilèges ont été tramés contre lui. 

17 Si le bébé, lorsqu’il est couché, ne cesse d’avoir peur et de pleurer: 
dans le giron de sa mère, on l’a ensorcelé(?) ; des sortilèges ont été 
tramés contre lui. 

18 Si le bébé, alors qu’il tète le sein depuis trois mois, ses mains et 
ses pieds restent constamment ramassés (contre lui), et que ses 
chairs dépérissent; hors du sein de sa mère, on l’a ensorcelé( ?) ; des 
sortilèges ont été tramés contre lui. 


Pour les mots suivants, littéralement: „son intérieur (son ventre?, son coeur?, son 
estomac?) est rompuL 
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20 s. lâ’û ina tuli ummi-sû iddanalah(ah) isalla’(a’) kimin i-bak-ki u 
ummu issanabat-su ik-ri-bu isbatûme-sü 

21 s. lâ’û MU-1-ICAM mu-2-kâm MU-3-KÂM MU-4-KAM su-ub-bu-us-ma 
te-ba-a ù û-zu-uz-za 

22 la i-le-’-e akala a-ka-la la i-le-’-e pâ-sû sur-ub-bu-ut-ma da-ba-ba 

23 la i-le-’-e re-hu-ut (il)sul-pa-è-a ûl issir 

24 s, la û ina tuli ummi-sû ig-da-al-lut ib-ta-nak-ki kimin iddanalah 
{ah) ina bir-ki ummi-sû 

25 i-sah-hi-it-ma ma-gal i-bak-ki mârat (il)a-nim hi-rat-su 

26 s. Idû ki-ma al-du ud-2-kâm UD-3-KÂM illak-ma sizba la i-mah-har 
mi-iq-tu ki-ma qât ili 

27 imaqqut-su qât (ilat)istar ik-ki-im-tum sam-su imât 

28 s. lâ’û ib-ta-nak-ki u iltanasi(si) ik-ki-im-tum qât (ilat)istar mârat 
(il)a-nim 

29 s. lâ’û sêrêmts-sû urqa ittadû(û) libbêmes-sü eb-tu qâtâ 2 -sû nap-ha 
li-’-ba ma-gal isi ha-se-e maris qât ili iballut 

30 s. lâ’û libbêmcs- <jrw> nuppuhû(hu) u ib-ta-nak-ki qât irsiti kimin 
qât mârat (il)a-nim — qât ili iballut 

31 s. lâ’û mit-ha-ris em-ma u rês libbi-sû za-qir qât (il)kù-bi 

32 s. lâ’û ser’ânme s libbi-sû sûma u urqa ittadû(ü) qât (il)kù-bi 

33 s. lâ’û libbêmes-sü eb-tû-ma urqa ittadû(û) qât (il)kû-bi 

34 s. lâ’û ik-ta-na-as-sa u sinnêmcs-sû i-kaz-za-az murus-su ir-ri-ik 
si-bit (il)kù-bi 

35 lâ’û ig-da-na-al-lut u iddanalah qât (il)sin iballut 

36 s. lâ’û ina te-né-qî-sû sêrêmes-sû i-sah-hu-hu u mu-se-nia-ta-su 
tulâ basât(at) tulû innasî-sum-ma lâ ikkal 


386) Ce membre de phrase fait peut-être partie des symptômes. 

387) Littéralement: a des seins (nourriciers?). Au début de la ligne 37, nous 
rapportons ü-faur-ra à eliêru ,,zurückbleiben” ; mais on pourrait aussi songer à une 
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20 Si le bébé, au sein de sa mère, s’effraie sans cesse (et) est malade; 
ditto, s’il pleure et si la fièvre le tient constamment: de (mauvaises) 
prières l'ont saisi. 

21 Si le bébé, à i an, 2 ans, 3 ans (ou) 4 ans, lorsqu’il se met en 
colère, ne peut se dresser ni se tenir debout, s’il ne peut manger de 
nourriture (solide), si sa bouche est prise au point qu’il ne puisse 
parler: (c’est) J’éjaculation-de-Sulpaèa”; il ne prospérera pas. 

24 Si le bébé, au sein de sa mère, frissonne (d’effroi) et ne cesse de 
pleurer ; ditto, s’il est constamment agité de frayeur, si, sautant des 
genoux de sa mère, il pleure beaucoup: la fille d’Anu a jeté sur 
lui son dévolu. 

26 Si le bébé, alors qu’il vient de naître, à 2 jours (ou) à 3 jours, 
remue, mais n’accepte pas le lait, et qu’un accès semblable à (celui 
de) la ,,main” du dieu l’accable : „main” d’Istar ; son nom est Ra¬ 
visseuse” ; l’enfant mourra. 

28 Si le bébé ne cesse de pleurer et de crier: (c’est) la Ravisseuse”; 
„main” d’Istar ; fille d’Anu. 

29 Si, le bébé, ses chairs se marquent de jaune, si ses entrailles sont 
entravées, si ses mains et ses pieds sont enflammés, s’il a beaucoup 
de fièvre: il est malade des poumons 386 ) ; „main” du dieu; il gué¬ 
rira. 

30 Si, le bébé, ses entrailles sont très enflammées, et s’il pleure sans 
cesse : „main” de la ,,terre” ; ditto : „main” de la fille d’Anu ; „main’ ; 
du dieu ; il guérira. 

31 Si le bébé est chaud de partout à la fois et si son épigastre est pro¬ 
éminent: „main” de Kubû. 

32 Si, le bébé, les muscles de son ventre se marquent de rouge ou de 
jaune : „main” de Kubû. 

33 Si, le bébé, ses entrailles sont entravées, et qu’elles se marquent de 
jaune : „main” de Kubû. 

34 Si le bébé a constamment froid et s’il grince des dents : sa maladie 
sera longue ; (c’est) une „prise” de Kubû. 

35 Si le bébé ne cesse de frissonner et d’être agité de frayeur: „main” 
de Sin ; il guérira. 

36 Si, le bébé, durant son allaitement, ses chairs deviennent flasques, 
si, quoique sa nourrice ait du lait 387 ), lorsque le sein lui est offert, 


transcription tulû sü-ü hur-ra i-sü p ,ce sein a une fissure(?, des crevasses?)”. — 
Le sens de tuli es si pourrait être précisé en „un sein neuf”. 
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37 tulâ-sû û-hur-ra i-sü ana tulî es-si tu-na-kar-sü-ma iballut 

38 s. laû a-su-ü u sa-ma-ni isabbat-su ana tu-îa-a es-sâ tu-na-kar-sü- 
ma u sipta tanaddî-sum-ma iballut 

39 s. laû su-a-la maris im-kal-gug tasâk ina dispi u hemêti tuballal 
ba-lu pa-tan û-na-sab 

40 summa(ma) la su-û su-ü ina ap-pi tulî ummi-sü tasakkan-ma itti 
sizbi i-niq-ma iballut 

41 s. laû sap-pu ul-tu kisâdi-sü adi esensêri-sû gaz-lu -su patrûmzs 
imât 

42 s. laû ina ni-kip-ti ( il) sin libbêmci-sü pur-ru-du u qa-tu-um-ma 
i-qat-ti ana bulluti-sû ni-kip-ti tusahhar(âr) 

43 (riq)turû (riq)kukru (riq)burâsu (sam)ninû ( sam)azupirânu 
urqit-su-ma tasâk ina saman (riq)baluhhi tuballal taptanasas-su-ma 
iballut 

44 s. l&û si-bit qaqqadi-sü pat-rat-ma mu-uh-ha-su i-rap-pu-us u la 
i-sal-lal UD-7-KÂM ud-8-kâm maris-ma iballut 

45 s. l&û si-bit qaqqadi-sü pat-rat-ma mu-uh-ha-su i-rap-pu-us imât 

46 s. l&û ig-da-na-al-lut u iddanalah(ah) ib-ta-nak-ki ip-ta-nar-ru-ud 
qâtê 2 -sü u sêpê 2 -sü ittanasi(si) mihis (il) sin na-ak-mar-ti irassi(si ?) 

47 s. lâ J û ig-da-na-al-lut iddanalah(ah) u iptanarrud(ud) qât (il) sin 
u (ilat)istar 

48 s. l&û ma-la ikkalu i-ha-hu kimin iz-za-na-ah qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sû 
it-te-si-la-sû qé-bêt-ka ana (il)sin tusabsi(si) 

49 s. l&û miqtu(tu) imqut-su^ma ib-lu-ut siWta-sü ü-ra-ak-ma imât 

50 s. l&û i-mi-is( \ )-ti (erestim(tim) libbi(bi) i-su pâ-sü iptenete(te) 
ma-la ikkalu ut-ta-nar-ru qât (ilat)mah — qât ili iballut 


388) Noms de maladies. Sur la première (asû : „trouble’ J (notamment d’origine 
hépatique), cf. R. Labat, RA XL, p. 117). Sur la seconde (sâmânu „le mal rouge”) 
cf. J. Nougayrol, Symbolae Hrozny II, pp. 215-216; elle se manifeste „par une 
éruption fébrile et des troubles nerveux”. Notre texte illustre la 1 . 8 de l’incantation 
traduite par Noucayrol (op. cit.) : „c’est ( sâmânu ) qui du nourrisson empêche le 
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il ne mange pas: il a de la répulsion pour ce sein; tu n J as qu'à le 
changer (et le mettre) à un autre sein pour qu'il guérisse. 

38 Si, le bébé, Yasû, et le sâmânu ^ 88) ] e saisissent: tu n'as qu'à le 
changei (et le mettre) a un autre sein, et, en outre, prononcer sur 
Lui une incantation pour qu’il guérisse. 

39 Si le hébé souffre de la toux: tu pileras de I’im-kal-gug S8 9 ) et 
le mélangeras avec du miel et de la graisse fine ; (l'enfant) l'absor¬ 
bera à jeun; s'il ne le peut de lui-même, tu en mettras au bout du 
sein de sa mère, afin qu’il le tète en même temps que le lait : ainsi, 
il guérira. 

41 Si, le bébé, . depuis sa nuque jusqu'à sa colonne vertébrale, 

ses . sont relâchés : il mourra. 

42 Si le bébé, du fait d’une ,,attaque" de Sin, ses entrailles sont ., 

et qu il semble a toute extrémité(?) : pour le guérir, tu feras réduire 
de l'euphorbe, tu pileras de la gomme de pin d'Alep, du sapin, du 
pin, de l'ammi, du safran, dans ses parties vertes, tu mélangeras (le 
tout) avec de l'huile de galbanum; tu (en) frictionneras (l'enfant) 
à plusieurs reprises : ainsi, il guérira. 

44 Si, le bébé, la . de sa tête est relâchée de sorte que son crâne 

(en) est dilaté, et s'il ne dort pas: il sera malade 7 ou 8 jours, mais 
guérira. 

45 Si, le bébé, la . de sa tête est relâchée de sorte que son crâne 

(en) est dilaté : il mourra. 

46 Si le bébé ne cesse de frissonner et d'être agité de frayeur, de 
pleurer et d'avoir peur, s’il soulève constamment ses mains et ses 
pieds: „prise" de Sin; il a(?) 390 ) la nakmartu . 

47 Si 'le bébé ne cesse de frissonner, d'être agité de frayeur et d'avoir 
peur : „mains" de Sin et d'Istar. 

48 Si le bebe vomit tout ce qu'il mange ; ditto : s'il a la diarrhée, si ses 
mains et ses pieds sont paralysés : tu adresseras ta prière à Sin. 

49 Si le bébé, lorsqu'un accès l'abat, paraît guérir : cela fera durer sa 
maladie, mais il mourra. 

50 Si le bébé a de l'appétit(P), s'il ouvre constamment la bouche, mais 
ne cesse de rejeter tout ce qu'il mange: „main" de Mah — „main" 
du dieu; il guérira. 


sevrage”. 

389) R. C. Thompson (DACG) traduit cet idéogramme, dont on ignore l'équi¬ 
valent akkadien, par „mercury”. Cette interprétation reste douteuse. 

390) Transcription conjecturale: le signe paraît être Jw, plutôt que tug; nakmartu 
„filet” est peut-être un nom de maladie. 
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51 s. laû um-ma li-’-ba ü-kal u ik-ta-na-as-sa sibit (ilat)lamasti ■— 
qât mârat (il)a-nim 

52 s. lâ’û imim(im) i-kas-sa u même s ana satê(e) ma-gal iteneresw£(is) 
sibit (ilat)lamasti — qât mârat ( il)a~nim 


53 s. lâ’û libba-sû i-mim ikassa u même s ana satè(e) ma-gal i-te-ner- 
res-ma i-sat-ti qât (ilat)lamasti 

54 s. lâ’û napis appi-su sa imitti ikassâ-ma sa sumêli imim(im) qât 


55 


s. lâ’û i-sâ-as-si i-gal-lut iddanalah(ah) ib-ta-nak-ki u iptanarrud 
(■ ud) sir-tu ma-la isattu ut-ta-nar-ra qât (il) sin u (ilat)istar 


56 s . lâ’û qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü it-ta-na-an-pa-ha ênê 2 -sû uz-za-na-qâp 
(is)hatti ( il)sin u (ilat)istar 

57 s. lâ’û um-ma-sû mit-hur-ma tu-kul-ti qin-na-ti-sû u uznê 2 -sü ba¬ 
sa-a (ïs)hatti mâr sip-ri sa (il) sin 

58 s . lâ’û kîma sibit(it) (ilat)lamasti u^-nii-sam-ma issanabat-su qât 
(ilat)lamasti 

59 s. lâ’û zumur-sü umma la isi u zu’ta ma-gal isi qât (il)ahhâzi — 
s. lâ’û hi-pi hi-pi hi-pi 


60 s . lâ’û tu-la-a i-niq-ma mi-iq-tum imaqqut-su qât (il) [ .] 

61 s. lâ’û sêrêm&s-sü tarkû^s (maqtû(tu) u ap-pa-sü us-sa-na-ar di- 

im-tum ina ênê 2 -sü illak(ak) bi-lu (hi-pl) [.] 

62 s . lâ’û ubân-sü rabîtum(tum) libba-sû (?) qâtê^-^-sû( !) itarras(ï) 
u ma-dis is-si-ni-ih sêrêmes-sû mur-sa i-su-ü sih-hat sêrê~sû(?) 
immar( ?) ina libbi(bi) imât 

63 s. lâ’û libbêmzs-sû it-te-nin-mi-ru ênâ 2 -sü kabtâ-sü qât ili iballut 

64 s. lâ’û libbh^-sû ittanpahû(hu) u ib-ta-nak-ki qât ili iballut 


65 s. lâ’û libbêmes-sû ittanpahû(hu) qât ili iballut 


391) L'expression tu-kul-ti qin-na-ti-sû correspond à zag gu-du-^m de K. 6717, 10. 

392) La transcription et la traduction de cette ligne sont conjecturales. Le texte 

paraît mal établi: B présente en effet les variantes: ubân qâti-sü ... lïb qâtp-sû ... 
it ... sêrê me$~sû etc. 
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51 Si le bébé présente chaleur (et) fièvre, et qu’il ait (cependant) con¬ 
stamment froid: „prise” de la Lamastu — „main” de la fille d'Anu. 

52 Si le bébé a chaud, s’il a froid, et s’il ne cesse de réclamer instam¬ 
ment de l’eau pour boire: ,,prise” de la Lamastu — „main” de la 
filile d’Anu. 

53 Si, le bébé, son ventre est chaud (et) froid, et s’il ne cesse de 
réclamer instamment de l’eau pour boire, et qu’il (la) boive: 
„main” de la Lamastu. 

54 Si, le bébé, le souffle de son nez est froid à droite, mais chaud à 
gauche : ,,main” de la Lamastu. 

55 Si le bébé crie, frissonne, ne cesse d’être agité de frayeur, de pleurer 
et d’avoir peur, s’il rejette constamment tout ce qu’il boit au sein: 
„mains” de Sin et d’Istar. 

56 Si, le bébé, ses mains et ses pieds sont tout enflammés, s’il tient 
constamment les yeux fixes : „sceptres” de Sin et d’Istar. 

57 Si le bébé a une fièvre constante, si les . 391 ) de ses fesses 

et de ses oreilles sont froids: „sceptre” du messager de Sin. 

58 Si, le bébé, un accès semblable à (celui de) la „prise” de la Lamastu 
le prend régulièrement chaque jour: „main” de la Lamastu. 

59 Si, le bébé, son corps n’a pas de fièvre, mais a une abondante 
transpiration: „main” du (démon) Ahhâzu — Si le bébé (cassé 
— cassé — cassé). 

60 Si, le bébé, alors qu’il tète au sein, un accès subit l’abat: „main” 

de [.]. 

61 Si, le bébé, ses chairs sont mâchurées (— affaissées —), et s’il 
frotte constamment son nez, si des larmes lui coulent des yeux : de 
(mauvaises) prières( ?) (cassé). 

62 Si le bébé tend( ?) 392 ) son pouce, son ventre(?), ses mains(?) et 
s’il ne cesse de rire beaucoup(?), si ses chairs ont une maladie: il 
connaîtra ( ?) la flaccidité des chairs et en mourra. 

63 Si, le bébé, ses entrailles sont constamment pleines et si ses yeux Lui 
sont lourds : ,,main” du dieu; il guérira 393 ). 

64 Si, le bébé, ses entrailles sont constamment enflammées et s’il ne 
cesse de pleurer: „main” du dieu; il guérira. 

65 Si, le bébé, ses entrailles sont constamment enflammées: „main” 
du dieu ; il guérira. 

393) Identification incertaine du dernier signe ( 11 . 63-68), ^qui ressemble plutôt 

à kur: faut-il lire qât (il)zizânu (= Ninurta) ou qât il mâti ? Notons toutefois 

qu’Une telle indication ne se rencontrerait que dans ce passage. 

Labat, Traité akkadien I 15 
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66 s. l&û libbêmes-su it-te-nin-bi-tu qât ili iballut 

67 s. l&û muh [ap]pi( r l)-sû illak(\) (ak) sam u aruq qât ili iballut 


68 s. l&û pa(?)-ru-ta ma-li qât ili iballut 

69 s. l&û pa(?)-ru-ta sa-li u liq pi-su i-ta(\)-nab-bal-sû qât ili 

[iballut] 

70 s. l&û pa(?)-ru-ta sa-li(\) qât [ili iballut] 

71 s. l&û ênâ 2 -sû e-da-ma-a qât ( ilat)nin-gestin( \)-na — s. l&û 

ê[nâ 2 -sü . ]a na-bal-la 395 )-[.] 

72 s. l&û libbêmts-sü suk-ku-ru qât (il)da-mu — s. l&û [ .] qât 

. ] ^ 

73 s. l&û tulû innasî-sum-ma lâ ikkal libbêmtl-sû se-eb-[ .] 


74 s. l&û tulû innasî-sum-ma lâ ikkal libbêmes-sü it-te-nin-[ .] 

75 s. l&û sêrêmes-sû urqa ittadû(ü) lïbbêmèk-sû it-te-nin-[ .] 


76 s. l&û sêrêmes-sû urqa ittadû(u) qât (Hat)gu-la 

77 s. lâ y û libbêmes-sû urqa ittadû(ü) qât (Hat)gu-la 

78 s. l&û res libbi-sü za-qir qât [(Hat)gu-la] 

79 s. l&û umma isi u libbêmes-sû eb-tü qât [(ilat)gu-la] 

80 s. l&û umma lâ isi u libbêmzs-sü eb-tû qât [(Hat)gu-la] 

81 s. l&û ru-su-ud S9G ) qât [(ilat)gu-la] 

82 s. l&û it-ta-na-as-hur it-ta-na-as-la J qât [ (Hat)gu-la] 


83 s. l&û iddanalah(ah) qât [(Hat)gu-la] 

84 s. l&û is-ta-na-ad-da-ad u idâ 2 -sü turrâ(? ra) qât (i[lat) gu-la] 

85 s. l&û sêrême-sü za-mar i-sah-hu-hu za-mar i-sal-li-mu qât (Hat) 
g[u-la] 

86 s. l&û sâm u aruq qât (Hat)gu[-la] 

87 s. l&û pisi u salim qât (ilat)gu-[la] 

88 s. l&û i-ba-ah-hi ù i-kab-bir qât (Hat)gu-la 

89 s. l&û umma isi u sêrê^es-sû i-mat-tu-ü qât (Hat) gu-la 


394 ) Le signe est difficile à identifier. Serait-ce gisal (natâku „couler goutte à 
goutte”) ? 
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66 Si, le bébé, ses entrailks sont constamment entravées : „main” du 
dieu; il guérira. 

67 Si, le bébé, le dessus de son nez( ?) remue(?) 394 ), est rouge ou 
jaune: „main” du dieu; il guérira. 

68 Si le bébé est couvert de .: „main” du dieu; il guérira. 

69 Si le bébé est . de ., et si son palais est toujours des¬ 

séché : ,,main ,J du dieu; [il guérira]. 

70 Si le bébé est . de .: ,,main” [du dieu; il guérira]. 

71 Si, le bébé, ses yeux sont baignés de larmes(?): „main ,, de 

Gestin(an)na. — Si le bébé, [ses] yeux [sont.] . [.]. 

72 Si, le bébé, ses entrailles sont obstruées : ,,main” de Damu. ■— Si 

le bébé [.] : „main’' de [.] 

73 Si le bébé, lorsque le sein lui est offert, ne mange pas, si ses 

entrailles sont [.]. 

74 Si le bébé, lorsque le sein lui est offert, ne mange pas, si ses 

entrailles sont constamment [.]. 

75 Si, le bébé, ses chairs se marquent de jaune, si ses entrailles sont 

constamment ... [.]. 

76 Si, le bébé, ses chairs se marquent de jaune: „main” de Gula. 

77 Si, le bébé, ses entrailles se marquent de jaune: „main ,J de Gula. 

78 Si, le bébé, son épigastre est proéminent: ,,main” de [Gula]. 

79 Si le bébé a de la fièvre et que ses entrailles soient entravées : 
„main” de [Gula]. 

80 Si le bébé n’a pas de fièvre, mais que ses entrailles soient entra¬ 
vées : ,,main” [du Gula]. 

81 Si le bébé est .: „main” de [Gula]. 

82 Si le bébé se retourne sans cesse et est constamment malade : 

„main” de [Gula]. 

83 Si le bébé est sans cesse agité de frayeur; „main” de [Gula]. 

84 Si le bébé s’étire( ?) sans cesse et si ses bras sont toumés(?): 

„main” de [Gula]. 

85 Si, le bébé, ses chairs sont tantôt flasques et tantôt en bon état: 
„main” de [Gula]. 

86 Si le bébé est (tantôt) rouge et (tantôt) jaune : „main” de Gula. 

87 Si le bébé est (tantôt) blanc et (tantôt) noir: „main” de Gula. 

88 Si le bébé est (tantôt) faible et (tantôt) fort: „main” de Gula. 

89 Si le bébé a la fièvre et si ses chairs dépérissent : „main” de Gula. 


395) Faut-il lire na-bal-ku( !) [-ta] ? 

396) Ou sup-su-uf? 
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90 

9 1 

92 

93 

94 

95 

96 

97 

98 

99 

100 

101 

102 

103 

104 

105 

106 

107 

108 

109 

110 


s. lâ’û umma sa-ri-ih qât (Hat) gu-la 

s. lâ’û ur-us-su ha-niq qât {Hat)gu-la 

L lâ’û ü-nap-paq u sêrêmes-sü arqû qât {Hat)gu-la 

s. lâ’û û-nap-paq tulâ lâ isatti u zumur-sü aruq qât {Hat)gu-la 

s. lâ’û ü-nap-paq tulâ lâ isatti qât {Hat)gu-la 

s. lâ’û libbêmes-sü eb-tü u su-Jfw ha-niq qât {Hat)gu-la 

s . lâ’û libbêmes-sü eb-tü u zumur-sû aruq bu-’-sâ-nu isbat-su qât 
{Hat) gu-la 

s. lâ’û libbêm&s-sü eb-tü u pâ-sü ka-bit bur-’-sâ-nu isbat-su 

s. lâ’û il-la-tu-sü illakâmes{ka) bu-’-sâ-nu isbat-su 
s, lâ’û il-la-tu-sü dama ü-kal-la bu-’-sâ-nu isbat-su 

s. lâ’û muhha-sü irat-su u sâ-sal-la-sû emmâmcs bu-’-sâ-nu isbat-su 

s. lâ’û umma la ha-ah-has u libbêmes-sü eb-tü bur-’-sâ-nu isbat-su 

s. lâ’û ina tuli ummi-sü ibtanakkime s ir-ru-sü maria û-kal-lu imât 


s. lâ’û ina tuli ummi-sü iddanalah ik-ri-bu sab-tu-su 

s. lâ’û tulû innasî-sum-ma isattî-ma ü-sar-ra-ah ik-ri-bu sabtûmcs-su 

s. lâ’û tulû innasî-sum-ma lâ ikkal u libbêmes-sü nap-hu ik-ri-bu 
sab-tu-su 

s, lâ’û umma lâ isi libbêmes-sü eb-tü u i-bak-ki si-bit mârat {il)a-nim 

s . lâ’û i-bak-ki u im-ta-nag-ga-ag mârat {il)a-nim isbat-su 

s. lâ’û u^-ma u mu-su i-bak-ki mârat {il)a-nim isbat-su 

s. lâ’û i-lab-bu-ma tulû innasî-sum-ma lâ ikkal ik-ri-bu sabtûmes-su 

s. lâ’û iti-i-kâm iTi-2-KÂM su-nu-uq-ma miqtu{tu) imaqqut-su-ma 


396a) Mieux, semble- t-il, que û-nab-bak „émet des vents” (Thompson). 
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90 Si le 'bébé arde de fièvre : „main” de Gula. 

91 Si, le bébé, son larynx est étranglé : „main” de Gula. 

92 Si le bébé est pris d'étouffements 396a ) e t s i S es chairs sont jaunes: 
,,main ,J de Gula. 

93 Si le bébé est pris d’étouffements, ne boit pas au sein et si son corps 
est jaune : „main” de Gula. 

94 Si le bébé est pris d'étouffements (et) ne boit pas au sein : ^main” 
de Gula- 

95 Si, le bébé, ses entrailles sont entravées, et si son . 1397 ) est 

étranglé : „iTiain" de Gula. 

96 Si, le bébé, ses entrailles sont entravées, et si son corps est jaune: 
la mauvaise odeur Y a saisi ; „main” de Gula. 

97 Si, le bébé, ses entrailles sont entravées, et si sa bouche est lourde : 
la mauvaise odeur Ta saisi. 

98 Si, le bébé, des mucosités lui coulent : la mauvaise odeur Ta saisi. 

99 Si, le bébé, ses mucosités contiennent du sang : la mauvaise odeur 
Ta saisi. 

100 Si, le bébé, son crâne, sa poitrine et le haut de son dos sont chauds : 
la mauvaise odeur Ta saisi. 

101 Si, le bébé, de fièvre n'est pas ., et si ses entrailles sont entra¬ 

vées : la mauvaise odeur l’a saisi. 

102 Si le bébé, au sein de sa mère, pleure sans cesse, et si ses intestins 
renferment de la bile : il mourra. 


103 Si le bébé, au sein de sa mère, est constamment agité de frayeur: 
de (mauvaises) prières l'ont saisi. 

104 Si le bébé, lorsque le sein lui est offert, boit, mais pousse de grands 
cris : de (mauvaises) prières l’ont saisi. 

105 Si le bébé, lorsque le sein lui est offert, ne mange pas, et que ses 
entrailles soient enflammées : de (mauvaises) prières l’ont saisi. 

106 Si le bébé n’a pas de fièvre, (mais) si ses entrailles sont entravées 
et s’il pleure : „prise” de la fille d’Anu. 

107 Si le bébé pleure et demeure épuisé : la fille d’Anu l’a saisi. 

108 Si le bébé pleure jour et nuit: la fille d’Anu l'a saisi. 

109 Si le bébé grogne et si, le sein lui étant offert, il ne mange pas: 

de (mauvaises) prières l’ont saisi. 

110 Si le bébé, alors que, à i mois ou à 2 mois, on l'allaite, un accès 

subit l’abat et que ses mains et ses pieds en soient crispés : „main” 


397 ) Ou ku(!) -su ( musarâ-sû ,,son anus”) ? 
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qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sû am-sâ qât ili ra x ki( ?) su a hi ina sêpi-sü lu 
aba-sû lu umma-sü imât 

m s. lâ'û miqtu(tu) imaqqut-su-ma qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü am-sâ ênâ 2 -sü 
mah-ha ina sêpi-sü bit abi-sü issapah(ah) 

112 s. lâ'û ina maiali-sû ina lâ idû(û) is-si qât (ilat)is-tar 

113 s. lâ'û ina maiali-sû is-si-ma tnim-ma sa i-mu-ru i-qab-bi qât ( Hat ) 
istar ik-ri-bu sabtûme-sü 

114 s. lâ'û ik-kil-la-sû e-sir ü-pa-ti lâ i-su bi-lu sab-tu-sü 

115 s. lâ'û pa-gar-sû umma la ha-has qaqqad-su umma isi tulâ ikkal-ma 
ma-gal ü-sar-ra-ah sinnêmes-sü ussâmz-ni UD-14-KÂM ud-20-kâm 
dannata immar-ma iballut 

116 s. lâ'û umma lâ isi qaqqad-su imim sinnêmes-sü ussâmes-ni UD-21- 
kâm dannata immar-ma iballut 

117 s. lâ'û muhha-sû imim(im) qât (il)nusku 

118 s. lâ'û ü-nap-paq u zumur-sû aruq qât {Hat)gu-la 

119 s . lâ'û ü-nap-paq ummu issanabat-su tulâ mut-tü ma-mit isbat-su 

120 s. lâ'û umma lâ isi ênâ 2 -sâ bal-sa qâtâ 2 -sü u sepâ 2 -sû i-ra-'u-ba 
qât (il)sin iballut 

121 s. lâ'û umma lâ isi u i-ra-'-ub qât (il)sin 

122 s . lâ'û umma lâ isi ra-'-i-bu issanabat-su qât (il)sin 


123 4-w tuppu summa(ma) alittu ârat-ma muh pûti-sü aruq DUB-40- 
kâm enûma{ma) ana bit marsi 

124 âsipu illiku{ku) sa-gig-me zag-til-la-bi-sè i us 52-ÀM mu-as-as 

125 gabari barsipk i ki-ma labiri-sü m(il)marduk-nasir{ir) mâr mri-mut- 
ilâni 

126 a-na balât napsâtimes~sü a-rak ûmêmes-sü istur-ma ina ê-zi-da é-gi-na 
ü-kin 


398) Je ae vois pas d'explication satisfaisante pour ces cinq signes : ra appartient 
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du dieu . 398 ) ; à son pied, soit son père, soit sa mère 

mourra. 

m Si, le 'bébé, un accès subit l'abat de sorte que ses mains et ses 
pieds sont crispés (et) que ses yeux sont brouillés (de larmes?): 
à son pied, la maison de son père s'écroulera. 

112 Si le bébé, dans son lit, crie sans s'en rendre compte: „main” 
d J Istar. 

123 Si le bébé, dans son lit, crie et dit tout ce qu'il voit : „main" d'Istar ; 
de (mauvaises) prières l'ont saisi. 

114 Si le bébé frotte ses . et n'a pas d’upatu: de (mauvaises) 

prières (?) l'ont saisi. 

115 Si, le bébé, son corps de fièvre n’est pas..\., si sa tête est 

chaude, si, buvant au sein, il pousse de grands cris : ses dents 
sortent; pendant 14 ou 20 jours, il connaîtra une période pénible, 
puis guérira. 

116 Si le bébé n'a pas de fièvre (dt) si sa tète est chaude: ses dents 
sortent; pendant 21 jours, il connaîtra une période pénible, puis 
guérira. 

117 Si, le bébé, son crâne est chaud: „main'' de Nusku. 

118 Si le bébé est pris d’étouffements, et si son corps est jaune: ^ain” 
de Gula. 

119 Si le bébé est pris d’étouffements, si la fièvre souvent le prend, s'il 
est paresseux( ?) au sein : mâmît l'a saisi. 

120 Si le bébé n’a pas de fièvre, si ses yeux sont clignotants, si ses 
mains et ses pieds tremblent : „main" de Sin ; il guérira. 

121 Si le bébé n'a pas de fièvre, mais ‘tremble: ,,main" de Sin. 

122 Si le bébé n'a pas de fièvre et que (cependant) un tremblement 
souvent le prenne : „main" de Sin. 


123 4ème tablette de (la série) Si une (future) mère , alors qu'elle est 
enceinte , le haut de son front est jaune ; 4oème tablette de (la 
série) Lorsque l'exorciste se rend à la maison d'un malade . — 
Muscles malades — Fin — 112 lignes. 

125 Prototype de Borsippa. Conformément à l'original ancien, Mar- 
duk-nasir, fils de Rimût-ilâni, a écrit (cette tablette) pour la bonne 
santé de sa vie et l'allongement de ses jours, puis l'a déposée dans 
l’Ezida, temple-de-vérité. 


peut-être à l'expression précédente (su dingir-ra). 
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A : TABLETTE KIMIN I 399) : 


5 s. KiMiN-mo pânêmes-sû u [ .] 

6 s. kimin -ma x [. ]-sû [ ...] 

7 £ KiMiN-ma u[r-us-su] ha-niq ikkib [ili-sû îkul — us-te-sïb ] 

8 s. KiMiN-ma n[i-ip-ku-sû q\it-ru-bu [u têm-sû lâ sabit .] 

9 s. KiMiN-ma ida-sû sa imitti tarkat(ât) lisân-sü kas-rat [.] 

10 s. kimin -ma ida-sû sa sumêli tarkat(ât) u i-da-mu [ .] 

11 s. KiMiN-ma idâ 2 -sû tur-ra lâ ile’(e) [u ina pî-sü damu isarrur 
imât]_ 

12 s. kimin -ma idâ 2 -sû tur-ra lâ ile'(e) [u dama iarru qât (Hat) 
istar urrak-ma imât] 

13 s. KiMiN-ma qât-su ina abunnati-sû saknat(at)-ma qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 - 
sü ka-sa-a ina [lâ idû(u) û-rap-pad ] 

14 itebbi(bi) u uttasab(ab) ina abunnati-sü mahis qât (Hat)dil-bat 
[imât] 

15 s. kimin -ma qâtâ 2 -sü ina qaqqadi-sü saknâ^s-ma lâ ur-ra-da-ni 
libbêmes-sü nasûme s nuppuh(ûh) ina rês l[ibbi-sü mahis(l) imât] 

16 s. KiMiN-ma qâtâ 2 -sû ina qaqqadi-sû û-hab-bat subat-su it-ta-na-suk 

lu--a-tü qât [. imât] 

17 s. kimin -ma qâtâ 2 -sû pagar-sü ü-lap-pa-tü ina mur si-su urrak-[ma 
imât] 

18 s. KiMiN-ma qât.â 2 -sü am-sâ-ma tarâsa lâ ile’(e) u têm-sü lâ sabit 
qât (il)samas [— imât] 

19 s. KiMiN-ma qâtâ 2 -sü u sêp.â 2 -sû am-sâ-ma tarâsa lâ ile’(e) u 
têm-sû lâ sabit ana si-rit mursi [imât ] 

20 s. kimin -ma qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sû a[m-]sà-m[a . ]-e iqabbi H 

âli-sû imhas-su [imât] 

21 s. KiMiN-ma qâtâ 2 -su u sêpâ 2 -sû [. ]ka-sû û-rap-pad ina 

qarûri mahis(is) qât (i/)j[m(?) imât] 


399) Sources : A) A. 3440 (TDP II, pl. LXIV-LXV) = lignes 1-73 

B) VAT 14566 (LKU 81) = „ 43-60 

C) VAT 14565 (LKU 80) = „ 48-64 

Nous ne savons pas quel est le premier symptôme qui, mentionné à la première ligne 
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A : TABLETTE KIMIN / : 


5 Si, ditto, son visage et [.]. 

6 Si, ditto , son [.] 

7 Si, ditto t (cf. X, 28). 

8 Si, ditto , (cf. X, 34). 


9 Si, ditto , son bras droit est mâchuré (et) sa langue nouée [ 

10 Si, ditto } (cf. X, rev. i). 

11 Si, ditto, (cf. X, rev. 2). 

12 Si, ditto, (cf. X, rev. 4). 

15 Si, ditto* (cf. XI, 25), 


15 Si, ditto, (cf. XI, 25). 

16 Si, ditto, (cf. XI, 28) 40 °). 

17 Si, ditto, (cf. XI, 29). 

18 Si, ditto, (cf. XI, 20), 

19 Si, ditto, ses mains et ses pieds sont crispés au point qu’il ne les 
puisse étendre, et si sa raison n’est pas prise: [il mourra] au dé- 
clin(?) de sa maladie 401 ). 

20 Si, ditto, ses mains et ses pieds sont crispés [.], s’il dit 

[.] : le dieu de sa ville l’a ,,frappé”; il mourra. 

21 Si, ditto, ses mains et ses pieds [sont ., si dans(?)] son 

[.) il divague: il a été „frappé” au plus chaud de la journée; 

„main” de S[in(?); il mourra]. 


disparue de la tablette, est ensuite, tout au long du texte, remplacé par kimin. 

400) Avec la variante : ana pî-sü. 

401) Cf. note 403. 
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22 s. kimin -ma qâtâ 2 -sü u [sêpâ] 2 -sü [. ]u dama iarm qât 

(il)nergal [ imât] 

23 s. kimin -ma qâtâ 2 -sü u [sêp.â -su .] ü-kar-ra-as qât (il) 

be-en-nu sâ-ni (il)sin imât 

24 s. Kium-ma qâtâ 2 -sü u [sêpâ 2 -sü . is] atti u têm-sü la sabit 


imât — s. kimin -ma qâtâ 2 -sü u sêpâ 2 -sü ü-lap-pa-tü ina mursi-sü 
urrak-ma imât 

25 s. kimiN- ma ub.ânâtimcs~sû ü-[za-qa-ta-sü(?) . ir-]te-ni-id- 

di — ittenebbi(bi) miqit samê(e) lapit-su qât ili-sü imât 

26 s. kimin -ma ubânâtmes qâtê 2 -sû ina [pî-sü ü-man-zaq nuppuh] (üh) 
libba-sü na-pi-ih u ü-rap-pad ina kisâdïsü mahis(is) qât (ilat)ba- 
ba 6 imât 

27 s. KiMiN-ma ubânâtimes-sü ina pî-sü saknâ(na)-ma t[a-ta]b-bal-ma 
ana pî-sü ü-tar imât-ma arki-sü ina bîti-sü mîtu(l) imât 

28 s. kimi N-ma irâtime s sa qâtê 2 -sü tarkâme s qât il âli-sü 

29 s. kimin -ma kar-si ubânâtn ies qâtê 2 -sü tarkâme s u i-da-me qât 
etemmi(?) imât 

30 s. ici mi N-ma sâ-hat-su — sâ-has-sü sa imitti ikkal-sü u ü-rap-pad 
mehra makis (is) imât 

31 s. KiMiN-ma sâ-hat-su — sâ-has-sü sâ sumêli ikkal-sü u umma lâ 
isu âr-da-na-an mîti isbat-su 

32 s. kimin- ma ina irti-sü Vriahis-ma dama ü-tab-ba-ka u ü-rap-pad 
qât (il)nergal mehra makis (is) imât 

33 s. kimin -ma res lïbbi-sü tarik-ma lisân-sü he-em-ret ana si-rit 
mur si imât 

34 s. KiMiN-ma rês libbi-sü nasî-ma pânûmes-sü nu-up-pu-hu ina ênê 2 - 
sü dimtu illak(ak) urrak-ma imât 

35 s. KiMiN-ma ina libbi-sü makis (is)-ma e-mir u e-sil imât 

36 s. kimin -ma ina libbi-sü mahis(is)-ma u itanasas^ ies qât (il) 
tu’amê imât 

37 s • KiMiN-ma libbêmes-sü salmûmâk ser*ân lïbbi-sü su-ud-durdu ina 
pî-sü titta ü-ga-âs-sâ ana UD-3-KÂM imât 


402) Ou de harâsu „ entai lier”. Bennu est le nom d'une maladie (l'épilepsie?) ; 
cf. K. Sudhoff, AGM, IV/5, 353-369; E. Ebeling, RLA (j.zO ; Br. Meissner, 
BuA II, 288; C. Thompson, JRAS 1924, 452; Bàb. XIV, 147, n. 1; etc. 

403) XIII col. I 12* porte : ana ki gig imât qui, à première vue, paraît signifier 
,,il mourra à l'endroit où il est tombé malade”. Si les deux expressions sont sem¬ 
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22 Si, ditto, ses mains et ses [pied] s [.], et s’il évacue du 

sang: „main” de Nergal; il mourra. 

23 Si, ditto, ses mains et [ses pieds.] il examine(?) 402 : „ m ain” 

de Bennu, autre (ment dit) de Sin ; il mourra. 

24 Si, ditto, ses mains et [ses pieds .], s'il boit et si sa raison 

n'est pas prise: il mourra. —I Si, ditto, ses mains et ses pieds 
frappent(?): dans sa maladie, il durera (un certain temps), puis 
mourra. 

25 Si, ditto, ses doigts [le piquent( ?).. s'il] ne cesse de mar¬ 

cher vivement —■ de se lever —: (c'est) une „chute céleste" (qui) 
l'a ,,frappé"; „main" de son dieu; il mourra. 

26 Si, ditto, (cf. XI, 36). 

27 Si, ditto, (cf. XI, 50), et, après lui, dans sa maison, quelqu'un 
mourra. 

28 Si, ditto, la „poitrine" de ses mains est mâchurée: „main" du 
dieu de sa ville. 

29 Si, ditto, le „ventre" de ses doigts est mâchuré et s’il .: 

„main" d'un spectre; il mourra. 

30 Si, ditto, son aisselle droite lui fait mal et s'il divague: il a été 
„frappé" par devant; ili mourra. 

31 Si, ditto, son aisselle gauche lui fait mal, et s'il n'a pas de fièvre, 
le double d'un mort l'a saisi. 


3 2 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XII, , 

col. 

1 , 4). 

33 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XIII, 

col. 

I, 

12 ') 403 ) 

34 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XIII, 

col. 

I. 

22 '). 

35 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XIII, 

col. 

Il, 

19). 

36 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XIII, 

col. 

II, 

19 b). 

37 

Si, 

ditto, 

(cf. 

XIII, 

col. 

II, 

38 - 39 )' 


blables, cette interprétation ne convient pas à notre texte, et il faut voir dans ki 
une idéographie de si-rit; le sens même de sirit est incertain; il semble toutefois 
préférable de le dériver de sâru (syr ) ,,se pencher” que de sarû „commencer” ou 
serti „atteindre son point culminant”. Dans ce cas, ki pourrait signifier sapâîu: ana 
supal murait 
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38 s. kimin -ma libbi libbi iltanasi(si) u sârat-su ü-ban-qam ina ban- 
ti-sü makis (is) imât 

39 s, kimin -ma ina kalîti-sü sa imitti makis(is) tem-sü la sabit ina 
lâ idû ü-rap-pad qât (il)tu 3 amê imât 

40 s . KiMiN-ma ina kalîti-sü sa sumêli makis(is) têm-sû lâ sabit u dama 
iarru qât (il)sibi(bi) imât 

41 s. kimin -ma ina rapalti-sü mahis(is) — ina kinsi-sü qât (il)sin 
urrak-ma imât 

42 s- kimin -ma sêla-sû sa imitti tarik pâ-sû itanabbalme s u it-ta-naq- 
ra-âr qât (il)da-mu ina kalîti-sü makis (is) imât 


43 s. kimin ma sêla-su sa sumêli tarik dama iarru u itanasasme s ina 
ûmi suâti makis (is) imât 

44 s. kimin -ma ina sâ-sal-li-sû sa imitti makis(is) u ü-rap-pad qât il 
âli-sü ina sat ur-ra makis (is) imât 

45 s. kimin -ma ina sâ-sal-li-sû sa sumêli makis(is) u ü-rap-pad qât 
ili-sü ina qablîti(ti) mahis(is) imât 

46 s. KiMiN-ma ina esensêri-sü makis (is) ilabbir(ir)-ma manzaz-su 
lâ ussa(a) qât etemmi sag-ga-si imât 

47 s. KiMiN-ma esensêra qanin-ma tarâsa lâ ile } (e) urrak-ma imât 

48 s. KiMiN-ma qablêmes-sü nasûmes-sü kîma i-te-né-ep-pu-su lâ idî 
imât 

49 s. kimin -ma ina kur-ri-sü 404 ) sa imitti mahis(is)-ma ramân-sû 
ma-si qât (il)sul-pa-è-a imât 

50 s. kimin -ma ina kur-ri-sü sa sumêli mahis(is)-ma sêp-sü lâ inas - 
sah(ah) ina sît (il)samsi qât (ilat)istar imât 

51 s . KiMiN-ma qinnâtimes-sü tarkâm^ma manzaz-su lâ ussa(a) u mê 
lâ ü-se-rid arkatu(tü) makis(is) imât 

52 1 KiMiN-ma ri-bit-su sa imitti nap-hat-ma tarkat(ât) (ina) lâ idû 
u-rap-pad qât (il)adad ina qarûri makis (is) imât 

53 s, kimin -ma ri-bit-su sa sumêli nap-kat-ma tarkat(ât) (ina) lâ idû 
ü-rap-pad qât (Hat) dil-bat ina sat ur-ri makis (is) imât 

54 s. kimin -ma ina sûni-sü sâ imitti makis (is) u e-sil imât 

55 s, kimin -ma ina sûni-sü sa sumêli makis (is) libbêmes-sü eb-tü nak- 
kapta-sü he-sa-ât [imât] 

56 s. kimin -ma sûna-sü ü-mak-has qâtê 2 -sû ü-na-as-sak idê 2 -sü ana 
ku-tal-li-sü utâr qât (il)tu 3 a[mê imât ] 


4 ° 4 ) Cf. note 194. 
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38 Si, ditto, (cf. XIII, col. III, 23). 

39 Si, ditto, (cf. XII, col. III,2i). 

40 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 22). 

41 Si, ditto, il est „frappé’ J à son épaule — à son tibia —: „main” 
de Sin ; il durera (un certain temps), puis mourra. 

42 Si, ditto, ses côtes droites sont mâchurées, si sa bouche est toujours 
dessédiée et s'il se tord (de douleur): „main” de Damu; il a été 
„frappé” au rein; il mourra. 

43 Si, ditto, ses côtes gauches sont mâchurées, s'il évacue du sang 
et s’il souffre continuellement: il a été „frappé” le jour même; 
il mourra. 

44 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 23). 

45 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 24). 

46 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 35), 

47 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 33). 

48 Si, ditto, (cf. XII, col. III, 41). 

49 Si, ditto, (cf. XII, col. IV, 23). 

50 Si, ditto, (cf. XII, col. IV, 24-25). 

51 Si, ditto, (cf. XIV, 60), 

52 Si, ditto, (cf. XIV, col. III, 44'-45'). 

53 Si, ditto, (cf. XIV, col. III, 4Ô'-47'). 

54 Si, ditto, (cf. XIV, col. II, 40'). 

55 Si, ditto, (cf. XIV, col. II, 41'). 

56 Si, ditto, (cf. XIV, col. II, 35'-3Ô')- 


405) Omet ici mahis qui se trouve dans le texte parallèle. 
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57 s. KiMiN-ma ina imsi-sü 406 ) jfa imitti makis(is) têm-sû lâ sabit 
[imât] 

58 s. KiMiN-ma ina zig-gal -su sa sumêli makis (is) kîma iltanasi(si) 
[lâ idi(?) imât ] 

59 s. KiMiN-wa ina kinsi-su sa imitti makis (is) u ina pî-sû dama 

iarru [ . imât] 

60 s. kimin- wa ina kinsi-sü sa sumêli makis (is) u ina pî-sû dama 

da’ma ittadi [. imât] 

61 s. kimin -ma ina sêpi-sû sa imitti makis (is) qât (il)samas ana ud- 
[.. .-kâm imât] 

62 s. KiMiN-wa ina sêpi-sü sa sumêli makis(is) qât (ilat)istar ur[rak- 
ma imât] 

63 s. KiMiN-ma sêp-sû sa imitti i-mas-sar pâ-sü su-dur mi-sit-ti [râ- 
bisi urrak-ma imât] 

64 s. KiMiN-ma sêp-sû sa sumêli i-mas-sar mihis (ilat)ba-ba G makis 
(is) imât — s. kimin -ma sêpâ 2 -sû am-sâ-ma tarâsa lâ [ile’(e) imât] 

65 s. kimin -ma irâtimes sa sêpê 2 -sû tarkâmts qât (ilat)[istar urrak-ma 
imât] 

66 s. kimin -ma kar-si ubânâtmes sêpê 2 -sû tarkâ^ nés [i-da-mu imât] 

67 s. KiMiN-ma sêrêmes-su i-sam-ma-mu-sû ênâ 2 -sü dama [malâ( ?) 
. imât] 

68 s. KiMiN-ma [sêrê]mes-sü uk-kak kîma ug-ga(?)[- .] 

69-73 s. KiMiN-ma [. 

B: TABLETTE KIMIN I 7 407 ): 

2 S. KIMIN-m[a . ]-sû [ .] 

3 s. KiMiN-ma qà-ra-an ênê 2 -sû x [.] 

4 s. KiMiN-ma pâ-sü su-dur [.] 

5 s. KiMiN-ma damû ina pî-sû illakû(k[u) . ] 

6 s. kimin -ma damû ina pî-sü illakû(ku)-ma urra u [mûsa .'***'*<*) 

7 qât (il)ninurta ittapsar-ma iballut 

8 s. KiMiN-wa damû ina pî-sû ur[ra u] mûsa illakû(ku)-ma [.] 

9 s. kimin -ma damû ina pî-sû [ur]ra u mûsa illakû(k[u)-ma .} 

10 [s.] kimin -ma sinnêratl-su up-tar-[ .] 

11 [s. Ki]MiN-ma pâ-sü itanabalme s [.] 


406) L’idéogramme zig a comme équivalents : intsu „bas-ventre” (ou zig-tibir-ra) 1 
et sabru (has) „cuisse. A la ligne suivante zig-gal (non attesté jusqu’ici, à ma 
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57 

58 

59 

60 

61 

62 

63 

64 

65 

66 

67 

68 

69-73 


2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 


Si, ditto, il est „frappé” au bas-ventre, du côté droit, (et) que sa 
raison ne soit pas prise [ : il mourra]. 

Si, ditto, il est „frappé” au bas-ventre, du côté gauche, (et) s’il [ne 
se rend pas compte(?)] qu J il crie constamment [ : il mourra]. 

Si, ditto, il est „frappé” à la jambe droite, et si, par la bouche, il 
évacue du sang [.: il mourra]. 

Si, ditto, il est „frappé” à la jambe gauche, et s’il rejette par la 
bouche du sang noir il mourra]. 

Si, ditto, il est „£rappé” à son pied droit: ,,main” de Samas ; le 
[xème] jour: [il mourra]. 

Si, ditto, il est „frappé” a son pied gauche : „main” d’Istar ; il 
durera [un certain temps, puis mourra]. 

Si, ditto, (cf. XIV, col. IV, 3 r -4')- 

Si, ditto, (cf. XIV, col. IV, 5'). — Si, ditto, (cf. XIV, col. IV, 

11'). 

Si, ditto, (cf. XIV, col. IV, 51'). 

Si, ditto, (cf. XIV, col. IV, 49'). 

Si, ditto, ses chairs lui sont paralysées, si ses yeux [sont pleins( ?)] 
de sang [.: il mourra]. 

Si, ditto, il gratte violemment ses [chairs], comme . [.]* 

Si, ditto, [ . 


B: TABLETTE KIMIN II: 


Si, ditto, [ .] son ... [.]. 

Si, ditto, le coin(?) de ses yeux [.]. 

Si, ditto, sa bouche est convulsée( ?) [.]. 

Si, ditto, du sang lui coulé de la bouche [.]. 

Si, ditto, du sang lui coule de la bouche, de sorte que jour et 
[nuit.] : 

„main” de Ninurta ; après avoir été délivré, il guérira. 

Si, ditto, du sang lui coulant de la bouche jour et nuit, [.]* 

Si, ditto, du sang lui coulant de la bouche jour et nuit, [.]. 

[Si], ditto, ses dents. [.]. 

[Si], ditto, sa bouche est constamment desséchée [.] 


connaissance) ne peut guère différer de l’idéogramme simple zig, étant donné le 
parallélisme étroit des deux lignes. 

407) Source: VAT 14546 fLKU 78). 
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12 

!3 

H 

15 

16 

17 

18 


[if. KiM]iN-ma ina musari-sû maria s[alimta itessi(?) ...] 

[s. KiMiN]-ma [.-jf]w(?) a[bil (?) .] 

[s. KiMiN-m]a pânûmzs-sü sâ[mû(?) .] 

[j. kimin] -ma pânûtncs-sû sâmûme s [.] 

[s. kimin ]-ma (aban)kunuk kisâdi-su pa[tir .] 

[i. kimin]- ma qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü ut-tu-[ra (?) 

[s. KiM]iN-wa sêpâ 2 -sû nu-up-pu-ha imât — s. [kimin-wîû .] 


19 [s. kimi]N- ma iskê 2 -sû zi-ir imât — s. Ki[MiN-ma 


20 [s. kimi]n -ma ina musarî-sü dama i-a-mm ana hu-[ha-ti-sü (?) 

..] 

21 [s. kimi] N-ma mmus-su is-ta-na-[ .] 

22 [s. kimi] N-ma mim-ma ikkal ina libbi-sû l[â( ?) ina-ah( ?) .] 


23 [s. KiMiN-m]a akala îkul sikara is[tî-ma 


C : LKU 93 + K. 2274 (TDP II, pi XXIII) 

2 [s, isbat-su-ma . ]-ir ud-[3(?)-kâm imât(?) 

3 [ s. isbat-su-ma . ]u sêta [ hamit (?) ...] 

4 [s. isbat-su~ma . ana sim(?)]-ti-sû sakin-sü — s. isbat-s[u- 

ma . i]mât 

5 [s. isbat-su-ma .....] sibit ili iballut(^) — s . isbat-su-m[a 

.] imât 

6 [s. isbat-su-ma .] sü(?)-ü sibit ili-sû — s. isbat-su-ma x 

[.] qât ili-sü imât 


7 

[S . 

.] - s. 

is[tu] (il)samsi sâ-qé-e isbat-su-[ma . 

8 

[s- . 

1 

{Hat) lamasti 

— s. ina si-mi-tan isbat - 

9 

[s. 


(ilat)lamasti 

mâr- \sip-ri sa (il)sin] 

10 

[i. 

....] qât 

(Hat) lamasti 

mâr-s[ip-ri sa (il)sin] 

11 

[S . 


(Hat) lamasti 

mâr-sip-[ri sa ( il)sin] 


408) Cf. note 66. 
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12 [Si, ditto], par l'anus, il [évacue(?)] de la bile nfoire .], 

13 [Si, ditto], son [.] est des[séché(?) .] 

14 [Si, ditto y ] son visage est rou[ge(?) .]. 

15 [Si, ditto, ] son visage est rouge [.]. 

16 [Si, ditto,] le „sceau” de sa nuque 4 os) es t relâ[ché .]. 

17 [Si, ditto,] ses mains et ses pieds sont gon[flés(?) .]. 

18 [Si, ditto], ses pieds sont enflammés: il mourra. — Si [, ditto, 

.;.]• 

19 [Si, dit]to, il a les testicules recroquevillés: il mourra. — Si, 

di[ito, .]. 

20 [Si, ditt]o } par l'anus, il défèque du sang, si à [son] vom[isse- 

ment( ?) .]. 

21 [Si ditt\Oy sa maladie constamment [.]. 

22 [Si, ditt]o, tout ce qu'il mange ne [reste pas] dans son estomac 

[-.J- 

23 [Si, ditto], lorsqu'il mange des aliments et boit de la bière, 

[.]• 


C : LKU 93 + K. 2274 : 

2 [Si, lorsque (l'accès) le prend, .] .: le [3ème (?)] jour, [il 

mourra(?) .]. 

3 [Si, lorsque (l'accès) le prend, .] et s'il [est enfiévré par(?)] 

la sécheresse [.]. 

4 [Si, lorsque (l'accès) le prend, .: son sort( ?)] lui est fixé( ?). 

— Si, [alors que] (l'accès) le prend, [.] : il mourra. 

5 [Si, lorsque (l'accès) le prend, .]: „prise" du dieu; il 

guérira( ?). — Si, lorsque (l'accès) le prend, .] : il mourra. 

6 [Si, lorsque (l'accès) lie prend, .]... : „prise" de son dieu. — 

Si, lorsque (l'accès) le prend, .] : „main" de son dieu; il 

mourra. 


7 [Si .]. — Si, [lorsque] (l'accès) le prend à partir du 

lever du soleil, [.]. 

S [Si .: „main”] de la Lamastu. — Si, lorsque (l'accès) le 

prend le soir, [.*.]. 

9 [Si.] : „main" de la Lamastu, m[essagère de Sin]. 

10 [Si .] : ,,main” de la Lamastu, messfagère de Sin]. 

[Si .] : „main" de la Lamastu, messagfère de Sin]. 


11 
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12 [s .* u^-me-s]am-ma issanabat-su qât (ilat)lamastï 

13 .] irtanasi(si) amîlu sû kam ka sab ü~ra-[ .. ] qât 

(il)sin u (ilat)istar — qât [il(?)]abi-sû 

14 ..]-jm i-ta-nab-bal murus-su irrik 

15 [j..] adi sêpê 2 -su là isi na-kid 

16 [s .] u is-ta-na-ad-da-as-su mihis[râb]isi( ?) itti-sü rakis 

ina rêsi-sü izzaz(az) imât 

17 [s .] x x us-ta-pa-as-saq-ma immar(?) 

18 [s. .... ib]allut(?) da-[ .] x libbi sum-su — ina(?) 

par'{1)-dis a kil tin iq-bi — x 

19 [s .] tin kabit(it) ul-tab-bar 

20 [s .] irassi(si) ■— ul-tab-bar 

21 [s .] u id-tab-bar 

22 [s ...] x irassi(si) 

23 [s .] lâ irassi(si) 

24 [s. . .] uzni(?)-sü zaq-pat imât 

D : K, 6717 (TDP II, pi XII): 

2 [s .] 2 -ià£ mu>q-qü-tü libbê^l-sû [**.*. 

3 . libb]êmes-s[ü e]b-tû-ma urqa ittadû(û) inâ mûsi inassû 

(*?) [ . ] 

4 [S . -]ir kimin(!) ba(?) di(?) lul(?) lâ(?) i-si sibit(it) 

sêpê 2 -sû [ .] 

5 [s .] istu rapalti-sû adi sêpê 2 -sü ka[si .] 

6 [s .] ud-i-kâm isabbat-su ud-i-kâm ezzib-sü mar[usta(?) 

immar .] 

7 [i.] tas-li-ma-ti iddanabub(ub) subat-s[u it-ta-na-suk (?) 

.. ] 

8 [s ...>] sa idi(?)-sü sa sumêli x [..] 


409) Ou „à son chevet”. 
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12 [Si (l'accès)] le prend [.] chaque jour : „main” de la Lamastu. 


13 [Si .], s'il a constamment [.] : cet homme . 

[.] : „mains” de Sin et dlstar — „main” [du dieu] de son 

père. 

14 [Si .], si son ...[.] est toujours desséché: sa maladie 

sera longue. 

15 [Si .] jusqu’à ses pieds il n'a pas de [.] : il sera 

anxieux. 

16 [Si .] et le traîne en longueur: „coup” d'un [ râbi]su ; 

il est attaché à lui; il se tient sur sa tête 409 ) : (le malade) mourra. 

17 [Si .] : après de pénibles souffrances, il connaîtra (une 

amélioration( ?). 

18 [Si .: il gu]érira(?); son nom est [.] du ventre(?) 

— avec égarement( ?), il a dit(?) . — x. 

19 [Si .] est lourd: il vivra vieux. 

20 [Si .] : il a [.] ; — il vivra vieux. 

21 [Si .] et il vivra vieux. 

22 [Si.] il a. 

23 [Si .] il n'a pas. 


24 [Si ..,,] de son oreille (?) est dressée: il mourra. 

D — X. 6717 : 

2 [Si] ses (deux) [. ] sont affaissés, si ses entrailles [sont 

..]■ 

3 [Si .], ses entrailles sont entravées et se marquent de jaune, 

si elles se soulèvent durant la nuit, [.]. 

4 [Si .]...; ditto, il n'a pas( ?) ., la prise de ses pieds 


5 [Si .], s'il a froid depuis le haut du dos jusqu'aux pieds 

[»;.]• 

6 [Si . la maladie] le prend un jour, et, un jour, le laisse: [il 

connaîtra une] période pén[ible( ?) .]. 

7 [Si .] il prononce constamment des paroles de salutation (et) 

[rejette(?) ses] vêtements(?) [.]■ 

8 [Si .] de son bras(?) 410 ) gauche [. 


410) Signe douteux, paraissant être un dàr incomplet ou un nmd surchargé, ce 
qui, dans les deux cas, ne donne aucun sens satisfaisant. 
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9 [l .,.**] ammâtimes-sü basâmes [ 


10 .] odi(?) iballutu(tû) ummu mit-hur zag qinnati-sü 

u U2nê * 2 3 4 5 6 7 8 -sü kasâ(a) [...] 

11 . uz]ni(‘l)-sû qâtè 2 -sû u sêpê 2 -sü kasâ(a) qât (Hat) 

lamas ti 

12 [ s .] ud u a âr (is)hatti mâr-sip-ri sa ili-sû kimin UD-31- 

[kâm.] 

1 3 [s . wz]a eli(?)-sü tâb(ab) murus-su errub-sü-ma sibit(?) 

[•;. 1 

T 4 (?) .i]£(?) sâ-ni-e [ .] 


E: LKU 92 + K. 6422 (TDP II, pi. XXIX) : 


2 [s . me an\a ramâ[ki dan\nis iten[eres .] 

3 [é . i]-bal-lut qât [ .] 

4 .] la isi qât [ .] 

5 . sibit(?)]-su ittakir(ir) UD-5-KÂM q[ât(\) .] 

6 [s .] sibit-su ittakir(ir) — têm-sû ittakir(ir) q[ât .] 

7 .] u da-bab-sû ittakir(ir) UD-3-KÂM mmus-s[u . ] 

8 [s. ina qaqqadi-sü mahis(?)] u ênâ 2 -sü ur-ru-pa ud-12-kâm qât 
(il)nin-gir-[su] 


9 [s .1 u pânûmes-sü ur-ru-pû ina ud-i-kâm 2-sû lal-jw 

qât (i[l) .] 

10 [s . -m]a itebbi(bi) u uttasab(ab) UD-59-KÂM maris qât (Hat) 

dil-bat — arha UD-15-KÂM maris [ .] 


u [s. ri-b]it-su sa imitti ikkal-sû qât ili-sû 

12 [s . ri-] bit-su sa sumêli ikkal-sû qât (ilat)istar 

13 [.] AD-BI ÜH 

14 [.] AL-ZU-BI NAM-BA-ZU-ZU 


4 1 i) Cf. XL, 57 et note 391. 
412) Ou ezzib-sû „le quitte”. 
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9 

10 


11 

12 

13 

14 


2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 


10 


11 

12 

13 

14 


[Si ... 


...] ses avant-bras sont froids [. ] 

[Si ... 


...], jusqu’à ce (?) qu’il soit guéri, la fièvre est 


stante, si les ... 4U ), de sa fesse et de ses oreilles sont froids 
[■•;.]■ 

[Si . de] son oreille( ?), de ses mains et de ses pieds 

sont froids: ,,main” de la Lamastu. 

[Si .].: „sceptre” du messager de son dieu ; ditto, le 

3ième jour, [.]. 

[Si .] lui est agréable: sa maladie entrant en lui 412 ), 

„prise” de [.]. 

[Si( ?) .] autre [.]. 


E : LKU 92 + K. 6422: 

[Si . il ne cesse] de réclamer insta[mment de l'eau] pour se 

laver [.], 

[Si . il est] guéri: „main" de [.]. 

[Si .] il n'a pas: „main” de [.]. 

[Si .] son [accès(?)] change: le 5ème jour, „ma[in”(?) 

de...]. 

[Si.] son accès change — si sa raison est altérée : „main” 


[Si .] et si son élocution est altérée : le 3ème jour, sa 

maladie [.J. 

[Si, „frappé” à la tète,] ses yeux sont obscurcis: le I2ème jour, 
„main" de Ningirsu 413 ). 

[Si .] son visage est obscurci, si, un jour, par deux fois. 


.: ,,main" de [.]. 

[Si], alors que [.], il se lève et s'assied: (s')il est malade 


59 jours, (c'est) la „main” de Dilbat; (s’)il est malade un mois et 
15 joursf, c’est la „main''(?) de .]. 


[Si .] sa ribitu droite lui mal: „main" de son dieu 414 ). 

[Si .] sa ribitu gauche lui fait mal: ,,main” d'Istar. 

[**«..«.] son secret( ?) . 

[.*.] ce qu’il sait qu’il ne le révèle pas ! 


413) Cf. III, 75. 

41 4 ) Pour cette ligne et la ligne suivante, cf. XIV col. III 42'-43 f , 
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15 [.] KU-BI NAM-BA-HA-ZA 416 ) 

16 [s .] pagar-sü u-lap-pat [.] 

17 [s .] sêp-sü û-lap-pat [.] 

18 [s .] u û-nap-paq ina rês mûsi lapit 

19 [s .] Bu-har sêpê 2 -sü ka-si qât mârat ( il)[a~nim ] 

20 [s .] qinnâtmzs-sû u qabl[êmzs-s]ü ka-sa-a qât mârat 

(il) [a-nim\ 

21 [Jf.] qinnâtimcs-sû ka-[sa-a qât] etemmi mums-su [.] 

22 [l ..] qâtâ 2 -sû u sêpâ 2 -sü ka-[sa~a mi]his ( il)sin 


23 [s . ]-sâ u rês libbi-s[ü .x x 

24 [.] w x [.] 


415) Ces trois lignes paraissent bien être un fragment d’incantation sumérienne. 
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15 [.] qu’ü ne retienne(l) pas son . ! 

16 [Si .] il frappe violemment son corps [.]. 

17 [Si .] il frappe violemment son pied [. 

18 [Si .] et s'il est pris d'étouffements: il a été „touché” 

au début de la nuit. 

19 [Si .-.] le thénar de ses pieds est froid: ^main'’ de la fille 

d'[Anu]. 

20 [Si .] ses fesses et ses lombes sont froids: „main'’ de la 

fille d'[Anu]. 

21 [Si .] ses fesses sont froides: [„main" d'un] spectre; sa 

maladie [.]. 

22 [Si .] ses mains et ses pieds sont froids: „coup’' de Sin. 


23 [Si ..] x et son épigastre [.] 






























































